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AVIS AU LECTEUR. 

JLL est certain , comme on la avance dans 
le Prospectus de cet Ouvrage , qu'une Table 
technique doit d autant plus interesser les 
Artistes et les Amateurs , que cette nomen- 
clature manque absolument dans notre Ian- 
gue, et qu elle ne contribuera pas peu a Ten- 
richir , si les hommes illust;res qui travaillent 
tous les jours a sa perfection , daigneut en 
faire usage. Les etrangers ne nous reproche- 
roient plus , avec quelque fondement , la 
^terilite de notre langue qui deviendroit tous 
les jours plus feconde par les nouvelles ex- 
pressions dont lusage s'introduiroit insensi- 
blement dans la sbciete. 

II y a long-temps qu on a observe que I'a- 
bondaace et la richesse d'une langue etoient 
relatives aux occupations auxquelles les peu- 
ples qui la parlent se sont le plus exerces ; 
que nos peres , qui faisoient leurs delices de 
la chasse au vol , avoient invente des termes 
si expressifs pour Toperation de cette chasse, 
que toutes les nations qui ont voulu se pro- 
curer le meme plaisir, ont cru devoir adopter 
et faire passer dans leur langue tous les 
termes de chasse que nos aieux avoient in- 
ventes. 

Plus un peuple est actif et laborieux , plus 
il s occupe de differents arts , plus les diver- 
ges choses qu*il est oblige d'y employer lui 
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font inventer de nouveaux termes techni- 
ques (*) pour les designer. Si les inventeurs 
des arts , ou ceux qui ont travaille a leur 
progres , avoient connu tous les termes qui 
Sont consacres aux arts , ils n'auroient pas 
donne a leurs nouvelles inventions des noms 
qui appartenoient deja k d'autres,et auroient 
evite une ressemblance de nom qui n a rien 
de comrnun avec la chose. 

Les Artistes, dorenavant mieux instruits 
par la lecture dun ouvrage qui a ete fait 
pour eux , et qui renferme Texplication de 
chaque terme technique , ne tomberont plus 
dans le meme inconvenient , et contribue- 
ront a lenrichissement de notre langue en 
donnant de nouveaux itoms a leurs inven- 
tions. Avec un pareil secours il ne sera pas 
difficile a ceux qui connoissent la force des 
. termes et la justesse de leur application , de 
former des verbes avec les noms substantifs 
techniques. Leur suffrage et leur autorite 
aurbient bientot accredite les nouvelles ex- 
pressions , et les etendroient au-dela de la 
sphere dans laquelle elles paroissent/ etre 
renfermees , en faveur des Ouvriers ou des 
Amateurs. 

S*il est prouve que depuis un sjecle les 
arts liberaux ont enrichi notre langue de 

{)lusieurs mots nouveaux , quelle richesse ne 
ui auroient pas procuree les arts mecani- 
ques , si Ton eut daigne en faire usage I 

(*) Terme d'art. 
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^Quelle prodigieuse quantite de machines et 
d'outils ces depniers n ont-ils pas inventes et 
nlnventent-ils pas tous les jours I 

Pour conserver la memoire des hommes 
celebres qui ont invente quelque art , ou de 
ceux dont les travaux ont concouru a leurs 
progres ; pour ne pas oublier les Savants qui 
nous ont fait passer dans leurs ecrits les 
noms et les procedes de ces hommes utiles ; 
j ai cru devoir ajouter a ce cinquieme volume 
une Table historique dan^laquelie on trou- 
vera non seulement le nom des Ouvriers qui 
se sont distingues dans les arts , mais encore? 
le lieu de leur naissance , les anecdotes par- 
ticulieres qui les concernent , les pays d ou 
Ton tire les premieres matietes auxquelles la 
jnain-d'oeuvre et rintelligence des Artistes 
donnent une valeur intrinseque superieure k 
la valeur reelle , et par la plus avantageuse 
aux Ouvriers qui les preparent ; enfin on y 
verra tout ce qu'il y a d'historique relative- 
inent aux arts qui sont parvenus a notre con- 
noissance. 

Comma la matiere des arts est inepuisable 
et qu on en decouvre tous les jours de nou- 
veaux , il n est pas etonnant que pendant 
Timpression du quatrieme volume on m'ait 
fait part des nouvelles decouvertes qu'on y a 
faites. Pour ne rien laisser a desirer au Lec- 
teur , j'ai cru lui faire plaisir d ajouter un 
supplement a la fin des tables qu on a jugees 
propres pour son instruction. 



viij AVIS AU LECTEUR. 

Lorsqu'en expliquant un mot dans le Vo- 
cabulaire technique , j ai designe Tart auquel 
il appartient, j en ai cru la repetition inutile 
a la fin de Tarticle. Les chiffres romains in- 
diquent le volume , et les chifFres arabes la 
page oil on le trouve. 
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A.BAIS8EI1 la pMe des pastilles. Cest IVtendre tat 

une table avec un couteau de bols. Vuyez Tartlcle du 

Confiturier , tome I, page 53o. 
Abatletnent. R^lr^cissement du uevant d'un habit : voyt* 

Tailleur, au suppLement , tome FV. 
Abattre. Etendre les paquets qm sent compoaes d'iires-. 

ses : c Cartier. I. 3c|6> 
AbaRre sur le bassin. Applatir les bords d'un chapeaa i 

.-. Cliapelier. 1. 453. 
Abattre les peaiu. Les Chamoiseurs se servent de ce mot 

pour dire que I'eau lei travaille et les pdnetre lacile- 

ment. 1. 421. 
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Abattre les (^anx. LcNrsG[ue les Tanneur^ les mettent 

Pendant huit jours dans un mort-plain. IV. 189. 
Abbeville ( Datms d* )« Cest celui dont la chaine el la 

traiue sont^ de fil : v. Damas. II. 4« 
Abces. Qu'il i^oit interne ou extame , c'est un araas ^U" 

meurs plus ^lev^ que la surlace naturelle du corps : 

1/. Chirurgien. I. 4o7» 
Ab^c^daire. iNom qu on donnoit autrefois aux niaitres 

des petites ^coles oi\ les infants alloicni apprenchre h 

lire. I. I. 
Abime. Cest Tauge dans laquelle les Chandeliers versent 

leur sttif fondu. J. 433* 
About. Extr^mit^ d'une piece de cliarpeffite couple k 

r^querre : v. Cliarpentier. L 464* 
Abr^ges. Ce sont des machines qui r^uisent la longueur 

du sommier d'orgue relativement k celle du clavier : 

V. Facteur d*orgue. II. 167. 

Academies (Pieces d* ). Figures entieres et toutes nues: 

V. Dessinateur. II. 26. 
Acceptations ( Livre d^s ). Cest celui sur lequel un Ban* 

^uier 4crit par ordre les lettres de change qu il est 

oblig^ d'acquitter. I. 2o3. 
Accidents. Pet i les ^Uvations que les Patendtriers for'- 

ment sur les perles faclices en souillant dans le tube* 

.m. 375. 

Accollade. Cest jolndre deux ou trois porl^es de musique 

ensemble : v, Graveur. II. 365. 
Accompagnage. On nomme ainsi dans Wtoffe qu'on ap* 

pelle lustnne , trois ou quatce brins de la plus belle 

trame qui sont passes sur les lacs de dorure qui domi- 

nent dans T^toSe. IV. 5^3. 
Accomplir la cuve. Les Teinturiers se servent de celle 

expression lorsqu'ils y mettent un nouveau brevet. IV, 

23S. 
Accouchement centre nature. Celui qui ne peul i&lre ter- 
mini que par le secoursde I'art : v^ Accoucheur. I. 7. 
AccouUhs. Accroissements formes par les rivieres et 

durcis par le temps: v, Briquetier. I. 33 1. 
Accovilr^. Terme de Tireur d'or , qui disent que le Irou 

de leurs filieres est accodtr^ , quand il est au point oA 

il doit ^tre. IV. a53- 
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AccoAtreur. Ouvricr qui , k cliaque changektienl de trou 

de filiere , diTondit celui qui dolt seivir. IV. ^62. 
Ach^ver. Ternie de BaUeur d'or , qui veut dire finir de- 

tendre Tor ou Targent sous le marteau. I. 339. 
Achever. Cest donner la quatrieme piong^e aux couches 

de chandelles : v. Chandelier. I. 4^5. 
Acheveur. Le plus grand de tous les moules dont let 

Batteurs d'or se sei*vent. I. 240. 
Achiote. Nom qu'oti donne 4 la graitie du roacoujer ; 

V. Roucou. IV. 19* 
Acide marin. Celui qu'on tire du sel de gabelle : v. Dis- 

tiliatcur. II. 35. 
Acide nitreux« Celui qui provient du tiitre ou Balp^re» 

IL 32. 
Acide vitriolique. Celui qu'on retiroit autrefois du vitriol 

de Mars. II. 3o. 
^cier natarel. Fer le plus pur qu'on tire de ce qu'oa 

nomme nifines d'acier. I. i3. 
Acier factice ou cfftifici^l. Fer fofgf qtidn (Convert it en 

.eW p» 1. «,,» a. U „.»«..». = . Ac,^ 

{Aci^rie. Nom de I'usine ou fittelier oi!i I'on Iransporte lo 

fer pour le convertir en acier. I. la. 
A<iatais. Moosseline diiCi^rente d^s mouss^lines ordlnaw 

res : p. Mousselinier. III. 270* 
Adhirence« Cest Funion , la Uai«ofi , ou la conjoni^^ 

tion immediate de plusieurs corps , soient qu'its soient 

de pifleslte <m de diff^^nilte nature : P. Lunettier. U, 

608. 
AdjuVaiiT. Dto^ qui doit a^^tr k m^nie vertu que <:ell^s 

Jui fornient la i>ase d'ari remede : f>. Apothicaire. 
.95. 
Adoucir le blanc. Cest le mouiller et te frotter etimite : 

V. Dot'elir. H. 4^« 
Adoucir une glace : v. D^gros^. 11, 3^. 
Affiinage, trart A'dStsa^t les nvStato^ : p. Alftnedr. I. 23. 
Affinage ( Drap d' ) Celui qui a re^u la raieilleure et 
d(^ntiere tontute qu'bnptiisse lui dkmner t p. Afiineur* 
I. 27.. ' 
Affinerie. Bdtiment 6^ led i>uvriers AlfineiTrs ti^vafillent 
ehaeuil seloli leur geiire. I. 27. 

A*. 
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Affineur> Gelui gui passe ie chanvre dans plusieurs peU' 

gnes de fer^ I. a3. / 

Amneur. Nom qu'on donne k Touvrier qui alHne le fer 

dans ks alfinerles. I. 27. . 

AfHneur. On donne aussi ce nom h celui qui s*occupe de 

I'afEnage des matieres d*or ou d'argent. I. 23. 
Affourcher un vaisseau. Cest Tenipdcher de tourner en 

y mettant un cable devant et un derrlere : v, Ancre. 

1. 74. 

Af&^tement. On se sert de ce mot pour designer le prhc 

du louage d un vaisseau en totality ou en partie : v. 

A£Pr^teur. !• 20. 
Agaric. Excroissance fongueuse , ou champignon qui 
, vient sur les vieut arbres , avec lequel on fait de Tama- 

dou : u, Amadoueur. I. 64* 
Agate hisrboris^e. CfeUe sur laquelle on yoit des rami^ 

cations qui repr^sehlent des mousses , des buissons , 

des arbres : v, le supplement au 4* vol. 
Agent : y* Moteur. II. 463> 
Agiau. Espece de pupitre sur lequel les Doreurs mettent 

leur grand livre de papier gris rempli de feuillcs 

d'argent. II. 54* 
Agti#liA$*^^ine$ qui praviennent de la tonte des agneauz: 

V. Chapelier. I. 444- 
Agr^eurs. Nom qu'on donpe aux Courtievs Jaugeur$. 

11.86. 
Agr^ment. Ornement dont on d^core les robes des Da- 
mes : V. Agriministe. I. 44- 
Agr^ ou Agr^ts. On entend par ce mot les cordages , 

pouUes ^ voiles , caps de qiputons , cables , encres , et 

tout ce qui est n^cessaire pour la navigation, i^oy. 

A^r^eur. I. 29. 
Agr^eur. Celui qui , k force de bras , £ait passer le ill 
de fer par une filier^. 11^ 217. 
Agrologie* Nom qu'on. donne aux trait^s d'isigriculture. 

II. 462* 
Aider Ta^qre. Cest: mettre -des planches k ses patte* 

quand le fond de ]a mer, ou aune riviere ^n'est'paa 

de bonne tenue : p. Ancre. I. 75-. 
Aigrette. Partie qui soutient, les rideaux dans les lits k 

baldaquin; v, le supplement , IV. 
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AJgay^es ( Toiles ). Cest lorsquelles onl ^le mlses dans 
une eau ciaire pendant un temps suffisant : v, Blan* 
chlsseurs de toiles. I. 270. 

Aiguille k presser. Aiguille de forme ordinaire , mais 

{>lus grosse et plus longue , avec laquelle on presse 
es contours des tapisseries qiii ne vont pas bien : y. 

Haute-lissier. II. 388. 
Aiguille. Nom qu'on donne k la languette qui marque 

Finclinaison la moins sensible d*une balance : v, £a- 

lancier. I. 197. 
Aiguille h meone. Fil de fer au moyen duqujel on intro- 

duit la meche dans le moule k chandelles. I. 436. 
Aiguilles. On nomme ainsi les prismes que forment les 

matieres crystallis^es : v, Porcelaine. III. 534. 
Aiguilles. Especes de vannes avec lesquellesbn ferme les 

pertuis. IV. 479. 
Aiguilles. ( Faiseurs d' ). Ceux qui travaillent unique- 

ment aux aiguilles de mentres : v. Horloger. IL 

420. 
Aiguillettes. Noeuds d'^paule et touffes de rubans ou 

cordons ferr^s qui servent d*ornement aus imp^rialea 

de carrosses de deuil : 9. Aiguilletier. I. /fi, 
Aile. Nom de la biere dans laquelle il n'ientre point de 

iioublon : v. Brasseur. I. 3^5. 
Aile de lance. Morceau de bois saillant et scell^ dans le 

bois d une lance au-dessus de sa poign^ : u. Arctiec 

au supplement , tome IV. 
Aile de raouche. Clou k t^te plate avec lequel le Cou- 

vreur attache la latte. I. 58 1. 
Aileron. Nom qu'on donne k certaines fiches : v, Serri^ 

rier. IV. gS. 
Ailettes. Petirs morceaux de cuir que les Cordonniers 

metlent autour de Tempeigne des souliers. I. 562. 
Aire. Elnceinte oi\ Ton met secher la tourbe : v. le sup- 
plement ., tome IV. 
Aire. Endroit de la grange o^ Ton bat le bled : v> Bat- 

teur en grange. I. 2o3. 
Aire. Espace que contiennent les cercles dWe futaille. 

n.475. 
Airs. Ce sont les diverses allures des cbevaux : i^.. Mst* 

n^ge. III. a8. 
^ A3 
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Ais. Planche ayec laquelle on fair le dessus et le <Ie$s<m4 
d'unsoulBet: p. Souffletier. IV. ii5. . 

Ais* Norn que les fmprimeurs donnent k une plaAchette 
portant deux piedd de long sur un de large , sotttenue 

Sar deux tasseaux , sur laquelle ils mettent la lettre 
estin^e pour la distribution. II. 499* 

Ais h fouetter. Ce sont deux planches entre lesquelles on 

met les livres : v. Relleur. IV. 12. 
AisseletttTs. Ce sont les deux traversins qui sont h c6ti 

de la maitresse piece qui sert de fond aux futailles : 
V. Tonnelier. IV. 290. 

Ajustage. Terme d'ArquebusIers , pour exprimer que les 
pieces d'un fusil aojot bien jointes et bien unies en-. 
semble. I. i6S. 
Ajuster. Voir si les eopeaux dont on fait les cartes soni 

de mkme hauteur : v, Cartier. L 3^99. 
Ajustoire. Nom de la balance dont on se sert pour don- 
ner aux flans le poids qu'iU doivent avoir pour ^tre monr 

tioj^s : f. Ajusteur. I, 56. 
Ajutage. Tujau qui est plac^ au milieu d'un bassin et 

par lequel Teau sort : u» Fontainier. U. 261. 
Alaise. Drap pli^ en plusieurs doubles , et mis en travers 
dans Tendroit oik se trouve le haut des cuisses de ce-* 
lui ii qui on veut faire Top^ratioa de la taiUe : v* Ia- 
thotomiste. IV. 5 12. 
Alen^on ( Point d' ). Celui dont le cordon des fieurs est 

fort gros : i/. Dentelle. II. 19. 
Algue. rlante marine avec laquelk OB engraisse les ter>- 

res : 1/. Agriculture. I. ^2. 
Alhasser. Nom qu'on donne au sucre qui provient d9 

Tapocin : v, Sucre. IV. i^S, 
Alhusser : v. Alhasser. 
Alidade. Regie mobile qu'on applique sur la planchette : 

1;. Arpenteur. I. 1S2. 
Alignouet. Espece de coin sur lequel frappent les Ardoi- 
siers pour s^parer un bloc d*ardoise dans toute sojgt 
^paisseur. I. i34* 
Alkool. Esprit de vin rectifi^ : v. Laque. II. 564* 
Allemanderie. Nom qu'on donne k Tendroit 01& Toil 
forge k fer fonda » et & celui oik Toa forge le fer 
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au*oii vcut rdduire en El : v. Trifilerie. IV. 299. Fit 
aarchai. 11. 2,iG, 
Allumelle. Nem qu'on donne k un foiimeau de charbon 
lorsqu on commence k Tallumer : v. Charbonnier. I. 

457. 

Ailumette. Instrument avec lequel les Tabletiers polls* 

sent et lissent les peignes. IV. 162. 
Allures arllficielies. Uifterenls airs qu'on donne aux che- 

vaux dans les manages : p. Manage. III. 82. 
Allures de cerf. Distance qui se trouve enlre sea pas : 

V. V^nerie. IV. 326. 
Aloi. Nom que les Potiers d'^tain donnent au cuivre 

rouge qu'ib incorporent dans 1 etain : v. Poller d'dtala 

m. 553. 
Alouge. Espece d'entonnolr de gris qu'on ^pUque an 

bee Ses cornues : v, Distillateur. II. 32. 
Alonges (Les }. Ge sont^ les deux bandes de cuir qui 

soutiennent la partie du celnluron dans laquelle passe 

r^pee : v, Ceinturier. I. 4o8. 
Alphabet. G>llection des caracteres courants de cbaque 

nation , au mojen desquels nous donnons , pour alnsi 

dire f de la couleur et du corps k nos pensees : i/. 

Ab^c^dalre. I. i. 
AlquLfoux : v. Galena. II. 278. 
Aludels. Vaisseaux de terre perc^s par les deux bouts , et 

renfl^s par le milieu comme une boule : v. Mines de 

mercure. in, 207. 
Alveoles. Trous hexagones que formenl les abelUes poiir 

y mef tre leur miel ou y deposer leurs oeufs : v» Cirier. 

I. 495. 
Aluner. Passer de la lalne ou toule autre cnose dans un 

bain d alun : v, Telnturler. IV. 282. 
Amalgame. Melange si intlme de deux ou de plusieurs 

corps , qu'lls ne parolssent plus en faire qu'un : v. Apo- 

thlcaire. I. 96. 
Amalgamer. Incorporer ensemble deux substances : v. 

Glacesd'office. II. 327. 
jAmande. Les Bouquetleres nomment alnsi les feuUle* 

d'un oelUet. I. 3o4. 
Amande. Noni que les Paten6triers donnent aux perlet 

factlces qui en ont la figure. III. 878. 
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Amander. Engraisser la terre avec plusieurs sorles de fu"* 
miers : v. Fwmier. 11. 248. 

Amassette. Morceau de cuir fort , dont un des c6t^s est 
fait en tranchant : v. Dominotier. II. 89. 

Amatir. Blanchir les flans : p. Aj&steur. I. S6. 

Ame de la carte. £tresse bien ^tir^e : u, Cartier. 11. 396* 

Ame. Partie int^rleure ou concave d'un canon : v. Fon- 
deur. n. 234. 

Ame de la fus^e. Vuide que la broche lalsse dans Tint^- 
rieur de lafus^e :'i/. Arlificier. I. 170. 

Ame. Norn qu on donne a un petit morceau de cuir atta- 
ch^ k la planche int^rieure du soujHet , et qui se leve 
toutes les fois que Fair sy introduit : v. Souffletier. 

IV. iif 

Ame. Petit cylindre de bois qu'on met debout entce la 

table et le fond d'un violon : v, Lulhier. U. 619. 
Amidon. Sediment de bled gslt^ , de griots , ou de recou-- 

pettes de bon bled : u, Amidonnier. I. 64* 
'Amineur. Nom qu on donne aux Mesureurs de sel qui 

travaillent dans les greniers k sel. I. 7 1 . 
Amodiateur. p. Metayer. III. 1 89. 
Amorce. Poudre en grain , humect^e avec un peu d'eau » 

broy^e avec une molette de bois , et r^duile en con^ 

distance de p^e fine : v, Artificier. I. 168. 
Amorcer, Former la lame d'un clou sur une enclume : p. 

Gioutier. I. 5o8. 
Amorcer la mise de Penclume, Etendre une de ses. 

parties afin qu elle se soude mieux : v, Enclume. 11. 

112. 
Amorcer les copeaux, Gommencer les dents d'un peigne : 

V, Tabletier. IV. i6q. 

Amorcer Tosier. L'ouvrir en trois : v. Vanier. IV. 3i3» 
Amoureux ( Drap). Gelui qui a beaucoup de maniement : 

p. Drapier. II. 64* 
Amulettes. Ecrits consacr^s par la superstition. FV. 480. 
Anamorpbose. G'est ainsi que ceux qui cKinent les ^toiSes 

nomment la projection d\m dessin. I. 483* 
Anche. Instrument de cuivre fait en demi-cylindre , dont 

la partie concave est couverte d'une lame de m^me 

m^lal : v, Facteur d*orgue. 11. 278. 
Auche de glarinette* Flatine mince de canne ou roseau ^ 
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allach^e avec de la ficetle k la parlie sup^rieure <fe 

Tembouchure de eel instruiuent ; v. Faiseur d'inslru-. 

ments it vent. II. i84- 
Anche de hautbois. II est compost de deux morceaiuc 

de roseau , aminci* , ^vid^s , et appliques IW contre 

I'autre : ibid. II. i83. 
Ane. ElaudesTabletlers.III.iis. 
Ane. Nom que les Relieurs donnent an coHre qui cat au 

pied de la preste k rogner. IV. lo. 
Angelots. Substances qui se pr^cipitent dans des caisses 

qu'on place au fond dc la pofile ; v. Saunier. IV. 57. 
Angles. NozM que les PalenOtriers donnent aux ar^e« 

coupanles , quand iin des troua des perles souffl^es 
'>t expoii k la flamme. III. SyS. 

Imitation imparfalle du point de 

' fleurs se detachent facilement 

U'de solidity : v. Dentelle. II. 

Angloise (,Ggnts*i' )': v. Gants relroussJs. 
'Aagloiees £ Pipes ")* Cfelles dont le talon est pointu : v. 

L'art de faireles 'pipes. HI. 460. 
Angnitie de canal.' Mot usit^ pour designer que I'uretre 

a son canal trop ^trok k cause des carnosit^ ou des 

callosil^s qui j sont : v. Ijthotombte. IV, Sia. 
Anil. Plante donl on fait I'indigo : c. Telnturier. IV. 

319. 
Anneau. Crochet qui est joint par un touTet au haut de 

la garde foible d'une balance. 1. 1 98. 
Anneaux. Mesiires dont les Meulcurs de bois se servent 

pour le bois de comple. III. a53. 
Ames. Branches de ra^l^l unies au cerveau d'une cloche, 

courbees et ^vid^es pour rccevoir des cbvettcs de fer : 

V. Fondeur. II. aSS. 
Aphronitre ; v. Houssage. 
Apparcaux. Mot qui signifie quelque chose de plus 

;u'agr£t3 , mais nuwis qa'^quipement. : f. Agreeur. 
. 3o. 
Appareil. Se dit des mesures , de rarrangement , de la 
coupe et de L'assortiment des pierces : v. Appareilleur. 
I. 190. 
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Appliqu^e ( Broderie ). Gslle qu on fait ^ur cle h grossed 
toile, qu'on d^coupe ensuite et qu'on applique oii Ton 
veut : v. Brodeur. I. 346. 

Appliquer Tassiette. Mettre sur la tranche d'un livre une 
composition semblable k celie dont se servent les 
Doreurs en d^trempe : i;. Relieur. IV. ii. 

Appointer les ^toffes. Mettre les deux lisieres ensemble : 
V. Gardeur. L 56i. 

Appointer un drap. Y faire quelques points pour 1% 
contenir dans la forme oii u a et^ pli^ : v. Drapier* 

n. 75. 

Appontements provisionnels. Especes de ponts volants 

qa'on met sur les pieux de fondation : v* Fonts. HE. 

5i3. 
ApprSt ( Premier ). Soie qu'on tord k droite : v. Mouli- 

neur. III. 2SS. 
Appr^t ( Brosse k }• Celle dont le poil sert k tous les 

u'ottements violents : i^. Brossier. I. 348- 
Appr^ter un chapeau. Le coller pour I'affermir : v. Cha* 

pelier. I. 4^3. 
Approches. Ardoises dont on a diminu^ la largeur par 

le haut et par le bas : u. Couvreur. I. 582. 
Appui-main. Baguette dont les Peintres se servent pour 

soutenir leur main. III. 4oo. 
Apre ( Chaux ). Celle qu'on fail pendant /hlver : v. 

Chaufoumier. I. 480. 
Apvres ( Terres ). Gelles aui r^sistent au plus grand 

degrd de feu eonnu : v, PUtrier. III. 47^- 
Arabesques. Feuillages de caprice qui n'ont rien de 

naturel : y. Brodeur. I. 34o* 
Aracno'ide. Membrane capsulaire du crjstallin : v. Ocu- 

liste. lU. a85. 
^raigne. Nom que les Bouquetieres donnent k un mor- 

ceau de papier verd fait en forme de toile , qu elles 

ajustent au bouton d*un ceillet. I. 3o5. 
ArbaUite. Arc d acier montd sur un fdt de bois : v. Arba* 

l^trier. I. 11 8. 
Arbatete k jalet. Celle dont on se servoit autrefois pour 

lancer de gros traits. I. 1 19. 
Acbal^triers. Manoeuvres qui passent un levier sous la 

frille du bard pour soulager lea Sardeurs ; v, Bardcur* 
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Arbal^trille. Espece de croIx dont les Pilotes se tfervent 

pour prendre hauteur : v. Pilotage. III. 459. 
Arbre. Pieu plus gros par un bout que par Tautre , 

autour duquei on tortille des cadenettes de paille 

doht on fait un peloton ^-peu-pr^s de la figure que 

doit avoir le noyau d'une marmite : r. Moulage de Ter 

fondu. n. 2&2, 
Arbre de la vis. Cest la partie qui est entre son pivot et 

son extr^mit^ : v, Iraprimerie. II. 5o3. 
Arbre. Petit canal de bois ou de pierre qui conduit de 

Teau h la huche : v. Mines de fer. II. 253. 
Arbres ( Jardiniers marchands d' }. Ceux qui ne font ve- 

nir que des arbres k fruit. H. 447* 
Arc. Nom que les Charbonniers donnent k un rateau 

garni de longues dents de fer dont ils se servent pour 

6ter la terre qui couvre leur fourneau. I, 4^9. 
Arcade. Nceud ojL est attach^ le fil qui passe dans des 

boucles de verre : 1;. Droguettier. II. 8i. 
Arcane. Nom que les Etameurs donnent k la drogue 

secrette qu'ils mettent dans F^tamage des fenilies de 

fer blanc. II. 194. 
Arcanson : v, G)lop]iane. 
Arcanum dupUcatum : v, Sel de duobiis. 
Arcboutants. Plaques longues de cuivre qui s^parent les 

baleines d*un parasol lorsqu'il est ouvert : u. Parasol* 

m. .^54. 

Arcboutants. Se dit aussi de$ soliveaux qui erap^chent 

les ensubles de se niouvoir : v, Basse-lissier. I. 227. 
Arcboutants affourch^s. Ceux dont les exir^niil^s sont 

fendues en forme de fouircbettes : p. Parasol. III. 

354. 
Arcboutants ronds. Ceux dont la forme est ronde. 

Ibid. 
Arcboutants : v. Elresillons. 
Archet. Perche qui est au-dessus de la tite du Tbumcor, 

IV. 2q4. 
Archet. Bois d'lnde garni de crin , k rextrirait^ duquei 

est une vis pour l^tendre plus ou moins : j^. Luthier. 

II. 620. 
Aixhet. Nom qiie les Lapidaires donnent k la soT* 

dont ils se servent pour contoumer les feuillets 6e$ 



11 A R G 

pierres pr^cieuses : y. Mosa'ique < Vart de la ). llti 

Architecture civile. Art de composer les bailments des* 

tin^s k la commodity et aux difFerents usages de lai 

vie : V, Architecte. I. 119. 
Architecture en perspective. Gelle dont les diffi^rentes 

parties diminuent en raison de leur distance. Ibid, 
Architecture feinte. Celle qui repr^sente , par le secours 

du coioris, les plans , les saillies et reliel^ d une archi- 
tecture r^elle. Ibid, 
Architecture militaire. L'art de fortifier les places* 

Ibid. 
Architecture navale. Celle qui a pour objet la constnic- 

tion des vaisseaux , des ports de mer , des m61es , dea 

jet^es y des corderies , des magasins et des b^timents 

destines pour Tusage de la marine. Ibid, 
Argon. Espece d archet de violon dont les Argonneura 

se servent pour argonner la laine y le poil , le coton'^ 

Fouate. I. 129. 
Argons de selle. Ce sont deux pieces de bois de h^tre ^ 

qui suivent la forme du dos d'un cheval : v» Sellier 

ly. 88. 
Ardillon. Petite pointe en saillie qui est k une des extrd- 

mit^s de la pointure : v, Imprimerie. 11. 5o6» 
Ar^ometre. Petite bouteille de verre mince au moyen de 

laquelle on connoit le poids des liqueurs : y. M^t^oro- 

logic. III. i/fi. 
Ar^tier. Principale piece de bois d'un comble y qui en 

forme Tar^te ou angle saillant : v. Qiarpentier. I. 

464. ■ 

Arganeau » ou organeau. Anneau d'une ancre quon eti" 

tortille ordinairement de petites cordes. I. 78. 
Argent trait. Celui qui est tir^ k la filiere : v, Tireur d'or. 

fv. 249. 

Argent vierge. Celui qu'on trouve form^ naturellement 

oans les mines. III. 177. 
Argentan ( Point d* ). Dentelle en point nou^ , qu'on 

commence par le fond iet qu on finit par les fleurs : t^* 

Dentelle. II 19. 
Argenter la pilule. La rouler dans des feuilles d'argent 

pour la couvrir : y. Apothicaire. I. io4* 
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Afgot. Espece de chicot form^ en talus , que les Jardi*- 

niers lalssent sur les arbres fruitiers. II. 449- 
Armatures. Assemblage de barres de fer qui tiennent la 

matiere dont Ic noyau d'une statue ^queslre est com'* 

pos^ : V, Fondeur en bronze. II. 3.26, 
Armes. Devises ou figures dont on charge un ^cusson : v. 

Art H^raldlque. II. 391. 
Armnre. Se dit* de I'ordre dans lequel on fait mouvoiv 

les lisses : v. Damas. II. 3. 
Armure. Se dit aussi ,du metier sur lequel on fait le ve- 
lours. IV. 553. 
Arraure en bois. On nomme ainsl quatre baguettes do 

boisy appliqu^es k la longueur du fer d'une faux , pour 

recevoir le nled fauch^ : v. Moissonneur. III. 227. 
Armure des G^nois. En quoi elle diHiere de celle qui sert 

a fabriquer le nouveau velours crois<^. IV. b53. 
Arauebuse k vent. Machine qui , par la force ^laslique 

ae Tair , pousse des balles de p&omb avec beaucoup 

de violence : v, Arquebusier. I. 1 60. 
Arr^t. Lorsqu'on retient la main de plus ferme en plus 

ferme pour arr^ter tout k fait un cneval : v. Manege. 

III. 34. 
Arriere-fentes. Celles qu'on pratique sur un gant du c6te 

qui se trouve sur la main : v. Gantier. U. 3iz. 
Arrimer. Ranger des marchandises dans un vaisseau de 

maniere qu'elles ne ballotent point : i^. Arrimeur. I. 

166. 
Arsenic vierge. Celui qu'on trouve en blanc dans les 

mines de ce demi-m^tal. III. 184* 
Artifice d'eau. Feu pr^par^ pour brdler sur Tean et dana 

I'eau : u, Artificier. I, 170. 
Artifices. Norn qu'on donne en Dauphin^ aux souf- 

flets de bois qui vont par un courant d'air que leur 

procurent Teau et le feu : u. Foumeaux k fer. II. 

255. 
Artimon. M^t qui est le plus pr^s de la pouppe dans m 

navire : v. Art de saler les harengs. II. 38o. 
Asne. Etau propre k contoumer les pieces de placage : 

V. Eb^nisle. II.- 88. 
Aspe. D^vidoir dont on se sert dans lea manufacture de 

soie. III. 484, 
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Asphalte. Bitume de la Jud^ avec lequet les AiuneiO 
embaumoient les carps morts pour les preserver de la 
corruption : u. Eaibaumeur. lY. 480. 

Asple. IMvidoir de couverlurier : v, Drapier. II. 67. 

Assemblage. Lorsque les Libraires ont a-peu-pres dix 
feuiUes de papier imprim^ , ils les assemblent par or* 
dre alphabetique pour completer le volume, ll. 576. 

Assemblage h dents.. Celui qui est k rainure et k Ian-* 
guette : u. Menuisier. UI. i3o. 

Asseiiiblagj^ k bouem^nt. Lorsque les moulures sont 
taill^es k onglet. Ibid, 

Assemblage a bouement double. Lorsqu'il y a une mou- 
lure de chaque cdt^. Ibid. 

Assemblage k bouement double de chaque c6t^. Lorsque 
les moulures sont doubles des deux c6t6s. Ibid. 

Assemblage k bouement simple. Lorsqu'il n j a de mou-r 
lure Gue dW c6i^. Ibid. 

Assemblage k clef. Cest lorsque dans les mortaises per- 
ches, on chasse ii force d'un cot^, une csj>ece de tenon 

I €oUe , chevilU et retenu k demeure, et que de Tautre 
c6tA on cheville un tenon squlement pour d^onler 
Fassemblage quand on le )uge k propos. Ibid. 

AissenibUge k emboltore. Ceiui qui , de distance tn 
distaaee ^ a une rainure perc^e de mortaises dans Ie»- 
qaelles s'ajustent des clefs qui sont chevill^es pour 
retenir des planches assemblees k raimire et k Ian- 
guette. Ibid. 

Assemblage k Qs^let. Espece d*asaemblage quarr^ plut 
long k faire et moins solide que les aufres. Ibid, 

Assemblage k raimire : v. Assemblage k dents. 

Assemblage quarr^. Cest jtorsqti'un Lenon et une mor* 
taise enti^ent si j«ste Tun dans I'autre , qu'on les che* 
viUe sans avoir besoin de les cojler. Ibid. 

Assembkge k ^eu& d'aronde. Lorsque les mortaises sont 
faites comme les tenons. Ibid. 

Asaembli^ k queuift d'aronde perc&. Lorsque le tenon 
entre dans la n)prtaite et traverse T^paisseur du bois. 
Snd, 

Assemblage k queue d'aronde perdue. Lorsque le tenon 
est perdu dans I'^paisseiw du boIs et qu'il est recouvcrt 
par un onglet. Ibid. 
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Asseoir Tor. Le poser sur la couleur : v. Doreiir. 11. 46* 
Assiette. $e dk de la couleur sur laquelle Tor ou Targent 

doil se tefoset ou s'asseoir. Ibid, 
Assiette d*crn cavalier. Se dit de la belle posture <ju'il a 

^tant k cheval. : v. Manege. III. 3i. 
Assiettes. Tranchees et la is n^cessaires pour le mesurage 

des for^ts : v. Arpenteur. I. i58. 
Assurance. Sdi-et^ qu'on donne , mojrennant certalne 

somme , de tous les effets qu'on expose sur mer : v* 

Assureur. I. 180. 
Assurance frustratoire. Cest lorsqu'elle n'a pas lieu* 

lbid» 
Assure. Nom que les Haute-Iiciers donnent k leur trame. 

U. 388. 
Atlas. Satin des Indes > qu'on nomme aussi bouiIle--coto^ 

itis. I. 294* 
Atre. C est ce qui y dans le fourneau des Fondeurs en 

bronze, a ses bords rev^tus d'une terre fine e( battue ^ 

pour ne laisser aucune issue au m^tal. IL 23. 
Attache. Morceau. de peau avec lequel les Fondeun 

tiennent ensemble les matrices. IJ. 243. 
Attache. Se dit aussl du fil de fer <}ont on se sert pour 

faire ^nir la faiance qui a iii cass^ : v, Ilaccommo* 

deur de faiance. IV. 6. 
Attacher la vigne. Approcher ses dtverses pousses le 

plus pr^s qu'on peut des ^halas : v. Vigneron. IV. 

4.02. 
Attelier (L' ) du motilin h. carton. Endroit oii Von -pctrki 

la maliere qu'on emploie pour le feite , apr^s qu*elle 

a ferment^ suffisamment : u. Cartonnier. I. 4oi* 
Attetrer. Se dit smssd du chassis dc bois de sapin sur 

lequel on ^tend les cordes k boyau : v^ Boyau^ier. 

I.3i8. 
Attelier du dorage. Coor ou rardtn oft Von porte les 

carreaux brums pour hs mire sfeher : v. Db«eur« 

n. 55. 

Atteile. Morceau" db fer pfat , d'une ligne ou dctxxiSti^ 

Faisseur , dont le Potior dc terre se sjBrt pour diniiriuer 
^paisseirr de son vase. HI. 56o. 
A^t^setir. Oiavrier qui fait passer le charbon par dessout 
Tenclume quand on ki forg^. II. ir3. 



i6 A U € 

Attraction. Se dit prmcipalcment de la vertu que TaH 
mant a dattirer le fer ; v. L'art de faire ralniant arti- 
ficiel. IV. 448. 
Aval (Enceinte du c6t^ d*) Celle qui est dii c6t^ d'en 

bas : V. L'art de faire les ponts. III. 5 14. 
Avaloire. Machine moiti^ en bois , moili^ en cuivre ou 
en fer y avec laqueile on fait descendre. au pled de la 
forme la ficelle qui est autour de la l^le dun cha- 
peau : u, Chapelier. I. 45 1. 
Avaloires. Nona des parlies qui sont oppos^es k celles du 
poitrail y et qui sont placees au derrlere d'un cheval : 
V, Bourrelier. I. 3o8. 
Avalure. Maladie qui vient aux serins , pour avoir 
mang^ des aliments trop ^chaufiEants : v. Oiselier. III. 
3o6. 
Avance. Fausse patte de culotte de six pouces de lon- 
gueur : V* Culottier. I. SgS. 
Avant ct arriere-becs. Noms qu'on donne aux ^perons 
des piles des ponts : v. Art de faire les ponts. III. 5i3. 
Avant-pied. Empeigne d'une bolte : v» Bottler. I, 2.S6, 
Auberon. Petit morceau de fer perc^ , au travers duquel 

passe le p^e : v. Serrurier. IV. gy. 
Auberonite. riece de fer sur laquelle est attach^ Taube- 

ron. Ibid* 
Aubes. Nom qu'on donne aux palettes inclinees d'une 
roue de mouhn k eau, sur lesquelles Teau tombe : v» 
Mednier. III. i5i. 
Aubes. Petites planches attach^es aux cojaux sur la jante 

de la roue : v, Foulonnier. IL 288. 
Aubes. Nom qu'on donne aux planches qui sont attach^es 
k la circonfidrence d'une roue : v, Batteur en grange. 
I. 236. 
Aubier. Bois tendre qui est directement sous T^corce 

d'un arbre : v. Art de conserver les bois. IV. 463. 
Auge. Nom de la caisse o^ Ton met les ^toffes qu'on 

veut d^graisser : u» Blanchisseur. I. 270. 
Auges k rompre. Celles qui sont dans I'attelier du mou- 

hn des Cartonniers. I. 402. 
Auges. Especes de bpiles quarries donl on garnit la roue 
aun moulin k eau , pour que celle-cl ait plus d'actiol^ 
sur Tautre : i'. Meilnier. III. i5i. 



A Z 1^ 

Auges. On nomme ainsi dans les fours'^ porcelaine 

les ouvertures de deux pieds de longueur , danS 

lesquelles on met ie bois ^ brilier. III. 53 1. 
Auget. Petite auge qui cfst au-dessus de la tr(5raie d'un 

niouiin, et dont le grain sort par le choc de Taxe 

de fer qui soutient la meule,: v, Mednier III. i54. 
Aget. Espece de petit canal de bois dans Icquel on 

met de la poudre k tirei' pour qu'il ne contracte 

pas d'humiditd : y. Mineur. III. 21 3. 
Auget. Petit baquet de bois plus long que large , dans 

lequel on gAcnele pl^tre : v. Goujal. II. 343. 
Auget. Vase avec lequel on verse les ^pingles dans la 

frottoire : y. Epinglier. II. i4o. 
Ai^et. Se dit encore de Tencrier du polygraphe. III. 

008. . 

Avirons. Rames dont on se sert dans un bateau pout 

monler ou descendre une riviere : v, Avironnier. I. i8i 
Avivcr. Verser sur la vinasse une cerlaine quantity de 

vin : u. Verd-de-gris. IV. 338. 
Aviverune feullle detain. La tamponner avec une pe- 

lote tremp^e dans I'argent vif : v, Miroitier III. aif. 
Aumuces. Peaux cousues ensemble avec lesquelles on se 

couvroit anciennement la t^te : p.' Aumuciei*. I. i83. 
Avoi ) Donner un ). Faire c'ouler la liqueur d^ne 

cuv^ dans une autre ': v. Brasseur. 11. 324. 
Autruche ( Laine d' ). Poil de chevre gris cendr^ : v^ 

Chapelier. I. 444* 
Axe. C'est dans le poligraphe un arbre d*un pouce 

de haut , pose entre deux petites pointes de vis. 

III. 609. 
Azi. Pressure qu'on fait avec du petit lait qu'on a 

mis aigrir dans un vase de bois avec urt peu de vi--. 

naigre : v, Laitiere. II. 546. . ' 

Azuba. Nom que la garance ported Smyrne. II. 3i5. 
Aizur, Nom cfe la coiileur bleue : 1;. ;An" h^raldique, 

n. 3qi. 
Azur. Nom que les Teinturiers donnent^ Tindigo 

hvojt,, ly. a3i. 
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AC A FORME. Grand bac renipli deau , dans le* 
quel on fait Iren^per et oCl on laive les lornjes : lu 
R;iiHneur. IV. i3o. 
Paes. Emlroils pie ins deau dans lesquel? les PSpheurs 

rcnrermenl leiir paisson, IV. 32.2. 
ptics de decharge. Reservoirs oii Ton met la biere 

quanJ elle est faiie : p. Brasseur I SaS. 
Sacs a jetter. Rt^servoirs oi!i se pprte lout ce qui s'ex* 

travase des chaudleres. Ibid, 
ip^chassons Peliies auges qui resolvent -leau d'un repo^ 

soil* et la distribuent dans les plies par des tujaus 

de bois. : v. Papelier. ^I. SSj. 
Bac hats : p. Piles. 

Bachqts. Pet its bateaux legers et sans bprdage : v, Ba* 
__ choleiirs I. 186. 
Bacl^oux. Holtes dpnl se .servent les Boyaudiers. I. 3i7- 
Badigeon flatre detrepip6 avec de la poussiere do^ 

pl^arbon : p. ^cwlpleur. IV. 77. 
£agas$e. Debris ^es cannes k sucre dont on se sert 

pour faire du feu sous les chaudleres : v. Sucrier. 

IV. 123. 
Jpaguplte k rouler. Celle snr laquelle on roule le car- 
Ion d'arlifice: v, Arllficier. I. 169. 
Baguettes. Nom que les Tireurs d*or donnent aiix lin- 

gots qu'ils on reduils k diverses grosseurs IV. 25 1» 
Baguettes sexag^si males. Qn nonmie ainsi eel les dont 

on se serl pour faire pUis facilemenl toutes les op^- f 

rations dp r^rilbnx^tiquf, ; v. Arilhm^licicn. I i47* 
Bale. Ce nqm es\ comniun aux graines de certains ar-- 

bres : p. Jardinier. 11. 5ii. 
BaieA de laurier. Non qu'on donne k ses graines. : ir» 

Mar^chal. III. Sii. 
Baignoires. Vaisseaux de bois ou de cuivre rouge d« 

qua! re pieds et demi de longueur , sur deux pieds et 

4eaii dc largeur^ Yingl-siz poucesde hauteur ^ et qui 
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tatil af rondls par leurs angles : i'. Baigneur. I. 187. 
jRaiHard. Espece de brancard sur lequel on jeile les poclies 

e« les sortant du bain : u, Teinlurier. IV. 229. 
Bailleul. Celui qui fait le metier de renouer les membres 

disloqu^s. I. ic^. 
Bain artificiel. Celui qu on prend dans les edifices public* 

ou particuliers : y. Baigneur. I. 187. ( 

Bain nature 1, Gelui des rivieres ou des eaux thermales. 

Ibid, 
Bain pallid , c esl-a*dire amalgame : v, Teinturler. IV. 

212. 
Bain ( mettre un m^(al en ). Le rendre Iluide : i^oye^ 

Fondeurenbrojize.il. i5o» 
Bain ( roatiere en ). Se dit de Targent quand il est fondii t 

V, Affineur. I. 26. 
Baiques. Nom que les Flamands donnent k leurs 

bajettes : v. Bajelte. l/ 2.^^. 
Balai. Outil dont ks Vitriers se servent pour 6ter de 

dessus les planches les tachcs des couleurs. IV. 4^5. 
Balance aritmn^tique. Celle dont on se sert pour «on« 

noitre le poids et le prix des niarchandises : v. Ba« 

lancier. I. 196. 
Balance fine. Celle qui serl a peser les matieres prc^cieuses* 

Ibid, j.q5. . • 

Balance hydroslatique. Celle oA Ynn trouve la pesanteue 

des corps liquides et solides. Ibid, 96. 
Balance sourde. Celle dont les deux bouts du fl^au sont 

plus longs que leur clou. Ibid. 
Ba lancier. R^giilateur des montres ; v. Horloger. 11% 

4o6. 
Balausles. Nom qu on donne aux feuilks de grenadiers : 

V. Epicier.,II. 129. "^ 

BaWaquin. On nomme ainsi Timperiale du lit qui porle 

ce nom : v. Supplement. IV. 
Balevre. ( Souder la ). C*est r^parer avec le marteau les 

incgalites qui se trouvent sur Tendroit oik Ton a fait 

lencollage d'une ancre. I. 76. 
Baliveaux. Arbres qu*on doit laisser en certain nombre 

dans chaquc arpent de boisqu'on coupe : v. Marchand 

de bois. III. 59; 
Baile. Morceau de bois dont U crevix est rempU d« 

^ B a ' 
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laine et convert de deux peaux de monton , avec fe^ 

quelles on prendirencre : u. Iniprimerie. II. 5oi. 
Balie. Se dil de renveloppe du riz. IV. 17. 
Balle de colon. Grand sac <ju'on reniplit de colon exlrd-» 

niemenl press<5 : v. Mousse linier. 111. 260. 

Balle ( Essal a ia ). C'esl lorsqu*on essaie de I'etain dan* 

un moule de cuivre chaud : v. Poller d'dtain. III. 

.555. 

Balle montc^e. Cest lorsque les cuirs qui la couvrent 

' sont clones sur Texterleur de ses bords : if, Imprimerie. 

II. 5oi. 
Ballon. Bombe d'arlifice qu on jelle avec un mortier de 

m^lal , de bois ou de carton : v. Arlificier. I. lyS. 

Ballon. 5e dlt aussi d une grosse balle de cuir , ronde et 

creuse, qui couvre une vessie remplie de vent : v. 

Ballonnier. I. 291. 

Ballon. On donne aussi ce nom a tous corps creux , 

dont la figure est ^-peu-pr^s sphdrique : p. Ballonierr 

I. 261. ^ . 

Ballotler. Hausser et'balsser ^Iternativemenl les bords 

de quelque chose : v, Graveur. II. 352. 
Banibou : v, Sucre. IV. i45. 
Banc a llrer. Celui sur lequel sont posees les di verses 

lilieres : p. Tireurd'or. IV. 25 1. 
Bancs. Longues pieces de bois laites en forme de ma- 
driers : V, Jaugcur de navires. II. 479* 
Bandage. Brayet propre k conlenir les hernied : voyez 

Hernia ire. II. .394* 
Bande d'oeillets Pet its Irous qui regnent tout le longde 
la baleine oh. Ton fait les oeillels a lacer : p. Tailleur 
pour corps de femme. IV. 179. 
Banderoles. Especes daffiches quon met dans les bateaux 
et sur les piles de bois k brdler pour en indiquer le 
prix : p. Marchand de bois. III. 253. 
Bandes. Tringles de fer qui recouvrent les poutrelles i 

V. Imprimeur. II. 5o5. 
Bandes. On nomme ainsi les moiti^s des peaux entieres 

des bceufs : v. Hongroyeur. II. 399. 
Bandoir. Espece de poulie et de roue de bois qui sert 
h faire retonrner ie battant k sa place lorsqu'on a 
frappd la trame ; v. Rubanierr IV. 27* 
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Saimates. Panier d'osier dans lequel les Bouchers^ passenC 
leur siiif , apr^s quMl est fondu , pour en s^parer lea 
iiiipiirel^s : v. Chandelier. I. /^io, 

Bannes. £spece.de tombereaux constrults avec des plan- 
ches l^geres, dans lesquels on transporte le charbon :' 
V, Charbonnier. I.. 459* 

Banqiie ( Faire la ). Fa'tre des traltes fet des remises 
dai'gent d'une place de coninierce k 1 aiUre : v. Ban-* 
quier. L :2oi. 

Banquerqatier. Ce mot signlfie un Itomme donl le siege 
ou le banc a <^t^ rompu par failliUe : v. Banquier. I. 

Baratte. Yaisseau de boi&^ plus ^troit par haut que par 

has , dans lequel on bat la er^nie , pour en lirer le 
. beurre : p. Laitiere. 11. SSy, 
Baralle Bamaode. Petit tonneau couch^ sur sa longueur, 

qu'on met en mouvement par une manivelle k bras : 

V. Lailiere. II. S'6j» 
Barbaricalre. Celui qui execute des portraits sur les 

tapisseries avec des saies de diverges couleurs. I. 207. 
Barbe. Endroit du cheval oi\ porte la gourmette : v, 

Mar^chal. III. 78. 
Barbes. Bords ext^rieurs d'une feuille de papier quina 

pas ^t^ coupj^e : v. Libraire, 11. 578, 
Barbes. Lisieres pendanles d'une coeffure , et qu'on laisse 

aussi longues qu on juge k propos : v. MarchanSe de 

modes. III. q2. 
Barbiche-coaquillies. Noni du cacao de la C6te>' qui 

nous vient de S. Doraingue : u. Linionadier. IV. 5o7. 
Barbotine. Bouiilie claire quon fait en d^lajant dans 

Teau de la terre k porcelaine. III. 827. 
Bard. Espece de civiere sur laquelle on porte l^s pierres 

taill^es : v. Bardeur. I. 210. 
Bardeau. Vieilles douves de futaille : v Couvrewr, I. 579; 
Bardeau. Petites planches refendues^ de douze a quntorze 

pouces de longueur. Ibid, 583. 
Barlllet. Cage en forme cylindrique qui renferme le 

ressort dune montre : v, Horloger. II. 4**2. 
Bar long. Quarr^ long : f. Porte ur d'eau. III. 544* 
Barometre. Tube de verre ferni^ par un bout , dans 

lequel on fait coukr du mercure, et qui sen k mesure^ 
' B 3 
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la pesanteur de lair : v. Metforologie. III. t^ai 
Baronietre double. Celui qui est compost de deox. 

branches. Ibid, i4i* 
Barometre' simple. Celui qu inventa Toricelli , ct qui n'a 

qu un tube. Ibid, i4i. 
Barrtis. Sue du pin qui-se sccbe en coiilant et qui se fjge 

ie long des entallles : v. Resinier. IV. 535. 
Barras. Nora qu'on donne h la poix qui distille du boi» 

de pin qu'on fait briller : v. Art de fairc la poix^ 

III. 5o6. 
Barras marbr<^. On le nomme hinsl loi'sqne les parlies 

de la poix sont grossieres. Ibid, 
Barre. Piece qui , dans le blason , 6st un signe de bd- 

tardise : v. Art hcraldique. 11. 3^2. 
Barre. Piece de bois assujeltie avec des cheviiles sur le 

fond d'un tonneau : v, Tonnelier. IV. 284. 
Barre. Pariie la plus haute ^es gencives d'un cheval > 

o^ il n'y a jamais de dents : v. Marchand de chevaux. 

III. 3o. 
Barre. ( La ). Planche garnie de bandes de drap j pour 

ne pas entendre le bruit des saulereaux qui cnoquent 

conlre elle : v, Facteur d'orgue. II. 162. 
Barreau. Levier de fer coud6 avec lequel on fait tourner 

Ja vis des Imprimeurs. II. 5o3- 
Barrcj^u. Barre de fer triangulaire , dont un c6te est 
^' plus ^troit que Fautre , avec laquelle le Batteur 

corraie la terre h. pipe : v. Art de faire les pipes. 

III. 462. 
Barrer. Remner les poches cJik est la soie avec une per- 

che : v» Teinturier. IV. 229. 
Barres. Nom que les Bourreliers donnent aux quatre 

bandes de cuir qui sont attach^es k la croupiere et 

au reculera^t. I. 3o8. 
Barrures. Bandes de drap poshes en double croix, qu'on 

coud sur le pelolon : v, Paumier. III. 383. 
Barres. Boltes dans lesquelles les Chinois niettent leur 

th6. IV. 246. 
Bas k Taiguille. /Tissu fait* avec de pel i les aiguilles d© 

fer ou de laiton : v. Bas au metier. I. 211. 
. Bas broch^s : v, Bas k raiguiUe. 
Bas de casse. Casseau infdfieur : v. Imprimerie. II. 4^^» 
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fias clrap^. Cent sur lesqueU on fait temp la laine avec 

des cnardons : v. Bas au metier. J. 2ic]i. 
Sas-FeuiLlet. Une* des <ieux ien tiles de.scie qui composenC 

Testadou , fU qui esl pos(^ dtU'eremment qiie \^ kaut- 

feuillet : i;. Tablelier. iV. i6o. 
fias-melier. Ihs(ruitit;nt dont les Agt'lminisl^s se eerveiiC 

pour La fabrique (le» agr^ments , et los Perruqukrs 

pour la tressb des chevfitx : u, Agrlminisle* 1. 44* 
Basacles. Endroils oik ies Pechetirs renfeiBiim kur 

poissoii. IV.- 322. 
Basan^s. Peaux^de mouton tannics ei prc^par^es pour 

divers iii<^liers : v, Coirojeur. I 384. 
£asche. Pelle qui ressenible i^-peu-pi^s a une ^coupe, 

et avec laquelle on met la mine et le charbon.dans le 

feu ; V. Foadeuf . IL 268. . . 

£ascuie. Petite regie de bois an moyen de hijuelle se 

coniniuniquent ie sonmiier et le clavier din positif 

d'une orgue : p. Facteiir d'orgue. II. t€8. 
Bascule. Les Arpenteurs dorinent ce nom k la visiere 

qui est portt^e par un petit canal feri»»<^ k i\m de ses 

bouts par une plaque de cuivre ei^ il j a un trou 

presque imperceptible^ 1. i53. 
Base. On nomme ainsi dans les fornfiules les drogt^'s 

qui doiveiU predomtner sur toules les auti^es : voyez 

Apolhicaire. I. gS. 
Basque ( La ). Bas dTun habit : v. Soppll^tner^. IVw 
Basques ( Le») d\m corps de femftie. E«4aiHes qu'on 

fait aiil>as du derri^re potir eonaervH'i) la liberty d^s 

hanches : v; Tailkfur. IV. 176. 
Basse-lice. Metier de tapisscrje pW h pliat ef paraAele 

k rhosizon : i/. Basse- Hcier. I. 227. . . 
Basse- marohe. Ge sont , daDs.la boisse^lic^^ les' deux 

marches que le fabricaihf. a sons les jdeids poiw faire 

hansser ou baisser le6 lices. Ibid. 227. 
Bassicots. Vases propres k monler lardoiie.eh manse : 

p. Ardoisier. I. i33. . .• 

Bassin. .Partle de la balance sor laqueHe ion met l^s 
• choses. qu'on veut pe3er : v» Balahcier. I. rgS; 
Bassin ( Cnapeau bali au ). Lorsqu'il a re^u ses' <juatrO 

capades : p^ Chapelier. I. 4^1* 
Bassin. Piece de cuivre. on de fer* cOn<;a've oii .boavexc ^ 

B 4 
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dans lequel on d^grossit les verres i lunettes t v<fyei 

Lunetlier. IV. 602. 
Bassln de reception. Trou praliqu^ en tenre , dans leqnel 

on fait eouler le cuivre apr^s c^i'il a ^t^ fondu : wyes 

Travaux des mines. III. 197. 
Bassiner. Laver une plaie avec quelque liqueur : voyet 

Marchand de chevaux. III. g4. 
Bassiner I'osier. Y jetter de Teau avec la iiiain : voyez 

Vannier. IV. 3i3. 
Bassinet. Petit bassin oblong , qui repond k la lumier^ 

du canon d'un fusil : v. ArquAusier. I. i63. 
Bassins de glace. Fragments de glace brute avec lesquels 

on degrossit les verres h lunettes : v. Lunettier. IV. 
' 602. 
Bassiot. Petit baquet de bois fonc^ dessus et dessous et 

perc^ de deux trous : v, L'art de faire de Feau-de- 

vie. n. 84.' 
Bastions. Grartdes masses de terre revStues de magon- 

nerie et de gazon : v, Ingenieur. II. 524. 
Bastions triangujaires : v. Bastions simples III. 47o* 
Bat. Nageoire ou Textr^mit^ de la queue d'un poisson: 

V, P^cheur. III. q3. • 
Batardeati. £spece de digue arti&cielle qu'on fait dans le 

lit d*une riviere pour en d^tourner le cours : v. Ponts, 

III. 5 1 2. 
BataVdieres. Qaarr^s dans lesquels on transplante les 

arbresqui ont-^t^ greffi^s : v, Jardinier. II. 4^> 
Bat-beurre. Plaque de bois d'un pouce d'^paisseur , 

perc^e de plusieurs trous * et emmahchee de plat au 

Bout d'un long bSton : v, Laitiere. II. 537. 
BAti. Nom du cliassis du metier de Rubanier. IV. 26. 
B^titnent de graduation. Hangard garni de fagots d'^- 

pines , sur lesquels on fait tomber en pluie de Teau 

sal^e qui se crystallise par le moyen du feu : tfoyez 

Saunier. IV. 5 9. 
Bto k la tringle : u. Ourdir. III. 274. 
' B^tissoir. Macnine dans laquelle les Tonneliers resserent 

les douves pour doiiner une forme k leur tonneau. IV* 
*. 289. • 

P^ton d'Arpenteur. Limbe circulaire , gradu^ , qui a 
le 'deux visierea , et qui est mont^ sur ua hiton. I. 1^7^ 
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BAton de cr^ipatllere de rame. Cest ce que les Fabri- 
canls de velours altachent avec une corde a un fort 
piton defer. IV. 317. 

Bdton royal. Papier de la petite sorte : v. Papelier. III. 

345. 
Baltant. Poign^e qui est supporl^e par les lames dea 

Manufacturiers en sole. II. 5S2. 
Balte. Operation par laquelle on r^duil Tor en feuille : 

V. Batteur d*or. I. 244- 
Battc de Jardinier. Morceau de bols plat et ^pais , em-* 

manche dun b^lon. 11. ao3. 
Bat te. Morceau de.bois avec lequel on bat Targille qui 

est dans les faitieres : v. Carreleur. I. 388. 
Batte. Morceau de bois plat , emnianch^ d'un b^ton , 

dont on se sert pour rendre plus solides les couches de 

giaise dont on veut couvrir une aire : v. Moissonneur. 
. III. 22S: ^ 

Batle. Regie de boi^ avec laquelle le Facteur d*orgue 

redresse les tables d*^tain en les frappanl sur Tf^tabli. 

II. 167. 
Battles. Paquets de loqueltes de laine du poids de Ireke 
. k quatorze livres : v, Fileuse de laine. II. 220* 
Ballements : v. Vibrations, II. 4^5. 
- Batter ie. Fourneau oil travaillent plusieurs compagnons : 

V. Chapelier. L ^Si, 
Batterie. Piece de fer, doublec d'une plaque d'acier, qui 

regoit la pierre a feu a la chiS^te du cbien : v. Arque-'. 

busier. I. i63. 
Batterie. Cuve dans laquelle on fait tomber Teau du 

trempoir lorsqu'elle devient bleue. : v. Indigotier. II. 

517. 
Batterie. Sixieme chaudiere des raffineries k sucre. IV. 

124. 
Batteries : v. Usines. II. 549* 
Battes. On nomnie ainsi les parties saillantes des selles 

de manege : v. Sellier. IV. 90. 
Battes. Les. deu^c parties ^lev^es qui tiennent le cavalier 

plus ferme sur la selle,- Ibid, 89. 
Eatleur. Celui qui prt^pare la terre dans les manufactures 

de pipes. III. 46.1 . • 
Batlre lespeaux. Les frapper plusieiurs fois sur une pierre : 

y, Doreur. U. 52. 
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Baltre h sec. Baltre vine ^tofFe endutte Ae terre gisitse i 

V. Foulortnier. II. i85. 
Bavarolses. Bolssons chaudes oik Von delate du syrop 

de cnpillaire dans un veire d eau , ou una infusion 

de th^ : v. Llmonnadler. IV. 594* 
Baudi'uche. Boyaii de bceiif donl on Fait des nraules de 

cinq cents feuilles chacun , au itioyen diiquel on 

donne k l*or toiile Textension possible : v. Batleur 

d or , I. 240. 
Baunie. Cest Pinfiision d'une drogue dans de lespril de 

vin : V. Apolhaicaire. I. 96. 
Bavolet. Ban<ie ^trdite ^ur iaquelle on appfi<^ le fund 

et les barbes d'une caefture : v. Marchande de modes^ 

ni. 92. 
Bavufes. Norn qu'on donne aux petrtesirr^gularil^s qui 

sc frouvent stir les pipes. III. 466. 
Bazacs. Les plus beaux colons qui nous viennent de 

Jerusalem : v. Mousselriiier. III. ^71. 
Bee. On nornme alnsfi Ir* pointe d'un insfrument , on 

dil le bee H'un catheter : u, Lithotoniisle. IV. i>i3* 
Bee d'une coT^ffnre : On se sert de ce mot pour designer 

le milieu d'une coeffure : v. Marchande de modes. 

m. 91. 

Bee de chien. Fer tranchani avec !equ^l ort c6\rpe le verr© 

avant qu'il ne refroi<ri8se : v, Mosnique. III. ^49. 
Bee de corbin. Anrieau mobile qti'on f?iit courir sur la 
' verge d'une roniaine du cM le plus long, qui est vers 

la droile : v. Balancier. I. i63. 
Bee de corbin. Petife'pianche de bors chantournee ^ 

qui est fix^e ^ un bout de la perche des ar^onneurs. 

I. i3o. 
Becard. Norn qu on donne k la femelle du tecon : voyer 

Saumon. IV. 54- 
Beguts. Ce sont . les chevritix qui marquent toitjour* 

naturellemcnt : v.^ Manege. HI. 79. 
Ben. Petite noix d*Egypte donl on exirait de Thuile qui 

nerancit jamais, ct qui a la propric^t*^ d'atlrrer k eHo- 

toute I'odeur des fleurs odorantes : v. Art de la toilelte, 

IV. 545. " 

Benates. Paquets de donze pains <le sel , qu*on range snr 
des brins d'osier pour les faire sdcher siu* un brasicr 
tresr ardent : v* Saunier. IV. 5g, 
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Sequ^e. (Ponnerla). Cest donner J manger aux pet its 
' oiseaux qui ne savent pas encore se nounir eux-nidines ; 

V, Oiselier. III. 3o4. 
Berbiche : v, Barblche. 
Berceau. Oiitil d'lme forme circiilaire , arm^ de petiles 

dents fines, et que le Graveur conduit sur une planche- 

de culvre de maniere i ne pas fy engager. 11. 355. 
Berceau. Chassis demenurserie coniposd de quatre pieces 

de longueur y dont ie9 bouts sont assembles dans une 

traverse sur laquelle roule le train : v, Imprimerie. 

II. 5o4. 
Bercelle. Pince de fer, dont les deux branches , lermi- 

n^es en pointe , font ressort : v, Emailleur. II. 107. 
Berge. Talus de six pouces qu'on laisse au pied du 

gabion : v. Sapeur. IV. 48. 
Bergopzoom. Nom qu'on a donnd ^ une blonde qu'oA 

inventa pendant le siege de cette ville : p. Blondier. 

I. 281. 
Beillns, Paquets d^ ills arr6l^s par im noetid : v. Velours,. 
^ IV. 317. • 

Berlots. j^om q« on donne atix cordes qui sont pass^es 

dans le crochet de fer qui tient le basslcoi suspendu : 

V, Ardoisier. I. r35. 
Betilles. Mousseline d'une espece diffdrenle. III. ^70. 
Biche. Femelle dU cerf : p. V^nerie. IV. 3i6. 
Bichet. A L}-bn et en d'autres endroits , On nommo 

ainsi le boisseau : v\ Boisselier. I. 'jA'j^. 
Bien cooper le boisi Travailler une figui'e ou xm orne- 

nient avec goiU : p. Sculptcfur. fV. 75. 
Bigarades. On donne ce nont aux oranges amere^ : vo'^et 

Jardinier fruitier. II. 46»^« 
Bigarreau. Nom qu'on donne \ une certaine espece dQ 

cerise : p. Cafetier. 1. 369. 
Bijon. Nom que les Provengaux donnent an sue r^si-» 

Jieux du pin, qui est beaucoup plus transparent quo 

ce qu*iis noniment purine vierge : v, R^binifir. IV. 

535. 
Bilboquet. Cylindre de bois avec lequel on jotre , et 

dont rexlr^niile ,&up^rieure se termine eii forme de 

calice : p. Pauniier. III. 383. 
Bilboquet. Se dit aussi d\m instraraerit de bdis ave<S 
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lequel Ics Doreurs prennent et manlent ais^ment unltf 

feuille dor. II. 47. 
Bllboquets. Petits rouleaux de bois ou de terre cuite , 

longs de Irois ou quatre iignes , auxqueU les Perru- 

auiers attachenl les cheveux avant de lesmetlre bouillir 

dans de Teau. III. 438. 
Bllle. Morceau de bois ou de fer avec lequel on tord 

les peaux sur la perche : v. Chanioiseur. I. 421. 
Billon de poudre de garance. Cesl presque toujours de 

la lerre rougeitre , qui est m^iee avec un peu de 

poudre de garance : 1/. Garancier. II. 820. 
Billot. Morceau de bois qui sert a applatir les couturet 

tournantes : p. Tailleur. IV. 17:4. 
Bimblol. Colifichet ; v. Bimblotier. I. aSo. 
Binard. Petite voiture propre k porter des pierres j et 

trainee par sept a huit homnies ; v. Architcte. I. 126. 
Binard. Chariot monl^ sur deux roues que les Bardeurs 

tirent par devant pendant que d'aulres le poussent 

par derriere. I. 2IO. 
BIsage. Fa^on quon donne k une ^tofFe lorsqu on l*a 

teinle en une autre couleur : 1;. Biseur. I. 267. 
Bisaigue ou besaigue. Barre de fer bien accrue dont une 

des extrdmit^s a la forme d un ciseau , et Tautre cello 

d*un bee d'^ne : v. Qiarpentier. I. 4^5. 
Biscuit. On donne ce nom aux briques mises en fu- 
sion et attach^es les unes aux autres : v, Briquetier. 

I. 337. 
Biscuit. Piece de faiance qu'on sort du four pour la pre- 
miere fois : p. Faiancier. 11. 168. 
Biscuit. Porcelaine quon tire d*une gazette apr^ qu'elle 

a cuit dans le four : y. YJ^'l de la Porcelaine. III. 

529. 
Biscuit de mer. Pain extr^mement dess^cW au moyen 

de quatre cuissons , dont on se serl dans les vai&* 

seaiix : v. Biscuit. I. 253. 
Biseau. Cest ce qui est taill^ i^n talus : v. Facteur d'ins- 

truments de malhematiques. II. 187. 
Biseau. Se dit aussi d'une planche qui traverse un tuyau 

d'orgue : v. Facteur d'orgues. II. 1 68. 
Biseau : v. Chanfrein. 
Bi$eaux. Pieces de bois , moins longues que les barre9 
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de% cliassis dont se servent les Imprlmcurs , et plus 
fortes par un bout que par I'aulre. II. 497* 

Bis^e ( Etoffe ). Celle qui est releinte et rt^paree ; voyez 
Biseur. I. aSy. 

Bisette. Petite dentelle de fil de lin bianc et de peu de 
valeur ; i;. Bisettiere. I. 256. 

Bistouri. Instrument qui s'ouvre coitime une lancette', 
qui tranche et pique de m^me , qui a la pointe plus 
ronde , dont le fer est garni dune queue plate pour 
le tenir assujetti contre la chasse iorsqu'il est ouvert 3 
V. Accoucheur. I. 6. 

Bitord. Deux petites ticelles unies ensemble : v, Cordier. 

I. 542. 

Blanc. Les Salp^triers donnent ce n6m k la terre don( 

ils ont extrait le salp^lre. 11. 2/^^. 
Blanc. Cesl ainsi que les Amidonniers nomment le r^sldu 

du bled g^l^ , qui est d^pos^ au fond de chaque 

tonneau. I. 66. , 
Blanc de baleine. Matiere grasse et onctueuse , qu'on tire 

de la t^te et d autres parties du cachalot. I. 268. 
Blanc de ceruse : v. Plomb. III. 481. 
Blanc d*Espagne : v, Blanc de Troyes. 
Blanc de plomb. Piomb k demi r^duit en chaux par le 

mojen du vin6igre. Ibid, 480. 
Blanc de Troyes. Craie pr^par^e , divis^e eh molecules 

fort fines , et r^duite en difE^rentes formes de pain. 

ra. 307. 

Blanc d'Orl^ans ;: v. Blanc deTroyes. 

Blanc mel^ d'incarnat. On donne ce nom k un marbre 

de celte couleur qui se trouve en Languedoc et dont 

la carriere est r^serv^e pour le Roi : p. Marbrier. III. 62. 
Blanc quarr^ r v. Grand blanc. IV. Sog. 
Blanc rond : v. Petit blanc. IV. 809. 
Blanc ( Vendre la volaille ou le gibier en) , c*est-^-dire 

crud : v, R6tlsseur. IV. aS. 
Blanchard. Toile de lin faite avec un fil a demi blanchi : 

p. Blanchlsseur. I. ^63. 
Blanche. Note dc musique qui a une queue : v. Graveuff 

II. 365. 

Blanche- bleue. On nomme ain«i Tardoise de celte cour 
leur. I. 391. 
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Blanche lalne. Nom que les Chapeliers donnetlt a laf 

laine de la seconde quaiitc^. I. 444* 
Bianclie-rousse. Nom de Tardoise qui a cette couleur, 

L 391. 
BUnchet. EtoHe de laine blanche au travers de laquelle 

on passe le sirop : v. Sucrier. IV. lag. 
Blanchet. Morcfau d*^loffe de laine pU^ en double que 

les Imprinieurs niettent entre deux tympans : voyez 

Iniprlnierie. 11. 5o6. 
Blanch iment. Attelier ou I'on donne la couleur aux flans 

d'or et dargent : v. Monnoycur. III. 236. 
Blanchiment. Se dit aussi du troisieme bain de savon 

fort l^ger que les Teinluri^rs donnent aux ^tofl'es. 

IV. 23i. 

Blanchiment des feuilles de fer blanc. Les ^curer avec 

du sable , de Teau , du liege et un chiiibn : voyez 

Ferblantier. II. 194. 
Blanchiment ( Metti^ au }. Exposer les chandelles a la 

rosee : v. Chandelier. I. 437* 
Blanchir Targent. Le faire rougir jusqu ^ ce qu'il prenne 

une couleur cerise : v. Tlreur d'or. IV. aSi. 
Blanchir les fruits. E^nporter une parlie de leur saveur 

en les faisant bouillir dans I'eau : v. Confiseur. I. 

Blanchir ( Metlre h ). Mettre dcs boyaux dans une 

tinette pleine d'eau : 1/. Bojaudier. L 3i8. 
Blanchir une lame. I *a frotter l^g^rement avec du gr^s : 

V. Coutelier. I. 566. 

Blanquiers, ou Blantiers. Faiseurs de mouvements d'hor- 

logerie en blanc. 11. 4^7 • 
Blason. Description verbale des armes. 11. 391. 
Blatiers. Ceux qui font ie commerce des grains en gros* 

v. Grenetier. II. 374* 
Blende. Matiere minerale qu on met dans la dasse dot 

zincs : v. Mines. III. 182. 
Bleja turquin. Marbre de cette couleur qui se trouve k 

C6ne en Languedoc : v» Marbrier. III. 52. 
Bleuir. Chauffer le m^tal jusqu'ii ce qu^il prenne une 

couleur bleue : v, Doreur. II. 49* * 

Bleuir une piece hach^e. Lui donner un degr^ de cha- 

leur suilisant pour changei; (^ $jjp:£s^ce eq bl'^U : voyez 

Argenteur. I. i43. 
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fiiOcage. B^Ument fait avec des pierrailles et du morlier : 

V. Ma^on. III. 9. 
^Blonde. Denleiie I'aite avec de la sole : v» Blondler. I« 

^79- 
Blutage. Uaclion de bluter la farine : i/. Mednier. IIL 

i5i. 
Bluleau. Non? de la gravure qui marque siir I'envtlopp© 

le nom de chaqiu; st)ile de jeu : v. Cartier. L 400. 
Bluleau. Noni quondonne aussl a un vleux Las deslaru* 

dont les Corrojeuis essuienl la lleur et la chair des 

peaux quMs pr^paient. I. 558. 
Bluteaux. Elainlnes de so'ic crue dont on se sert pour 

blulei* la farine, sasser laniidon, el passer les liqueurs: 

V. Etaminier. II. i53. 
Bluter la farine. La s^parer d'avec le son : v. Medniep. 

III. i5o. 
Bluloir. Cjlindre couvert d*une ^tamine de crin , dans 

lequel ceux qui travaillenl au lalton, passent la calamine 

apr^s quelle a ^l^ pulv^ris^e. II. 549- 
pobelineur : v. Savetier. 
Bocal. Endroit de la Irompette sur lequel le Trompett* 

appuie ses levres. IV. 307. 
Bocal ; if. Matras^ 

Bocard. Moulin k pilons : p. Laveur de mines. II. Bjo. 
Bocards. ' Grosses poutres ferr^es^ qui I'eau (ait la ire 

TpfHce de pilons pour ^eraser la mine : v* Forges. II. 

254. 
Bocards, Gros pilons de fer qui sont mus par un cOurant 

d'eauy ^t qui servent a ^eraser la mine : v. Mines, 

III. 190. 
Boles. Etoffes dont la trame est de laine cardie etfil^ 

au grand rouet : t;. Sai'elleur. IV. 89. 
Bois. Se dit de la t^te d'un qerf : y. V^nerie. IV, Say. 
fiois blancs. Bois qui pourr\ssent dans Teau , coninie If 

tremble , le peuplier , le tilleui : v» Marchand de-^ 

hois. Ill, 61. 
Bois d Andelle. Celui qu'on voiture sur la riviere de 

ce nom , et qui eat plus court que Taut re boi$ BoU^ 

Jbid^ 65. 
Sois de charronnage< C«lui que U$ Chanrona emploi^ntt 

Ibid.^Q. 
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Bois de charpente, Celui qui , ^lant scie on ^quarri , e^ 

destln^ a la construction des batiments. Ibid. 69. 
Bois de corde. Ce nom iui vient de ce qu autrefois on le 

mesuroit avec una corde. Ibid, 64. 
Bois de compte. Celui dont les bdches sont ^-peu>pr^8 

d*une grosseur e^ale. Ibid. 64« 
Bois de Holiande. Bois bien vein^ , que les Hollandois 

tirent du Nord. Ibid. 61. 
Bois de fente. Bois de chdne , tendre et de droit dU 

Ibid, 61. 
Bois de gravler. Celui dont la flottais^on n*a pas ^t^ lon- 

gue y et qui a conserve, touted son ^corce. Ibid. 62. 
Bois de pays. On nomme ainsi le mairain qu*on fait dans 

diverses provinces de France : v. Mairain. III. i3. 
Bois de quartier. Celui qui a ^t^ fendu. Ibid. 64. , 
Bois de traverse : v. Bois de quartier. 
Bois fendu : v. Bois de quartier. 
Bois flolt^. Celui dont on compose les trains qu'on fait 

flotter sur leau. Ibid. 58. 
Boi3 mairain. Celui qu*on emploie dans la menuiserie. 

Ibid. 61. 
Bois neuf.. Celui qui n'a point ^t^ flott^. Ibid. 62. 
Bois pelard. Ch^ne qu'on a depouill^ de son ^corce pour 

en faire du tan. Ibid. 65. 
Boisseau. Instrument de bois long , fait en forme de cjlin- 

dre, creux en dedans 9 dont les Boutonniers se servent 

pour leurs diff^rents ouvrages. I. 3i4- 
Boisseaux. Petils pots de terre qui nont point de fond y 

dont on forme les colonnes qui renferment les pipes 

qu'on veut faire cuire. III. 4^7. 
Boisson p^lusienne. Nom ancien que portoit autrefois la 

bierre : y. Brasseur. I. 821. 
Boite : V, Horloger. U. J^i3. 
Boite. Les Emailleurs nomment ainssi le vase qui con*- 

tient leur lame. II. io5. 
Boite. Piece de bois qui a un ^crou d'un c6t^ et qui est 

plate de Tautre : v Toumeur. IV. 294. 
Boite. Se dit aussi d'un morceau de bois de quatre pou- 

ces en quarr^, qui descend avec la vis sans toumer 

avec elle : v. Imprimerie. II. 5o3. 
Boite d'optique. Miroir plac^ obliquement., qui rap- 

pelle 
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pielle ie5 objets de bas en haul ^ en las Poignant da la 

vue : V. Lunetier. IV. 612. 
Boites ( Monleurs de }. Ce sont ceux qui montent on 

qui iinis$ent les boites des montres : v. Hoi'logL-r. II. 

420. 
Bolzas. Gout lis de coton de di verses fa^ons. I. 67 1 . 
Bombarde ( Clavier de ). Cest celui du milieu de Tor- 

gue : v» Facleur d'orgue. IL 170. 
Bombasin. Synonjme de basin. I. 22^ 
Bondir. Faire des sauts de mouton : v. Berger. I. ^9. 
Bondon. Trou de la futaille par lequei on j insere une 

liqueur : p. Tonnelier. IV. ja84. 
Bonnet de plume. On nomme ainsi plusieurs rangs de 

plumes qu'on met^utour des chapeaux des Roiset des 

grands Seigneurs dans les cdr^monies publiques : v. 

Plumassier. III. 493* 
Bonnet piqu^. Bonnet dans lequei on a renferm^ d^ 

coton entre deux toiles : v, Marchande de modes. 

ni. 92. 

Bonneter. ColLer un rond de papier sur la gorge de U 

fus^ : u. Artificier I. 171. 
Borax ( Brosse k ). Cest celle dont on «e sert pour 6ter 

le borax qui est rest^ sur une piece soud^e apr^ qu'ot) 

I'a pass^ k, Teau seconde : y. drossier. L 349* 
Bord : u, Fondeur en bronze. 11. 238. 
'^ Bordeipent. Filet qu'on reserve autour de la plaque 
• qu'on "reut ^mailler : u. Peinture en ^mail. III. 4i i • 
Border, les per les. Adoucir les angles d'une perle du c6ld 

qui n a pas ^t^ expos^ k la Ilamme : v. Paten6tner. 

III. S73. 

Borin. On nomme ainsi celui qui sort de la mine de 

charbon deterre : v, Houilleux. II. 43 1. 
Bosse. On nomme ainsi le verre k vitres qui a pris la 

forme d'un bocal apr^ avoir ^t^ spuffld k plusieurs 

reprises : v, Ouvreur. III. 327. 
Bosse ( Dessiner d*apr^ la ) C^st copier d apres nature 

un objet models en terre , je^t^ en moule , ou taill^ 

<en pUtre : v. Dessinateur. II. 27. 
Boss^ler le,cuir. Lui donner de faux plis : v, Tanneur. 

IV. 193. 

Boltc. Paquet de soie pli^ de la longueur d'un pied sur 
Tome r„ C 
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deax pouces d^^paisseur en tout sens : v, D^vid^cir^ 
II. 29k 
Botte seconde. Lorsqu on pousse un Beuret , les doigts 
^tant au-dcssus de la poignee : v. Maitre en fait d'ar- 
mes. III. 21. 
BoUe k bateine. Botte moile soutenue par des balelnes : 

- V. Botlier. I. 287. 
Botte de Coiir. Cdle dwnt la genouillcre' est dvas^e en 

forme d enlonnoir : v. Botlier. I. 287. 
Botte de courier. Ceile dont les garnitures sont jointes 

Tune k Paulre par des jarretieres k boucle. Ibid, 
Botte forte. CeLle dont La tige ne fait aucun pii. Ibid. 
Botte de Garde du Corps. Celle dont les genouiUeres 
sont grandes y quarrt^es , et dont les garnitures spnt 
rondes. Ibid, 
Botte k chauderon : v. Botte de Com*. 
Botte k conlre-fort. Celle qui a des pieces rapport^e* 

sur la tige. Ibid. 
Botte k quatre coutures. Celle dont les quatre faces sont 
ornees de quatre cordbns^ en nianiere de couture; Ibidi 
Botte molle* Celle qui faU* pli^urs plis au-dessus. du 

coudepied. Ibid. 
Bolte de Mousquetaire. Celle qui , ay art un; pli detriere 

le talon , la fait plier ea inarch«nt. Ibid. 
Boltine ii Jadragone. Celle dont la genouittere est fer-^ 

m^e avec dfes attaches et des bouclcs. Ibid. -288. 
Bottine k passants. Celle qui se ferme par des bouton- 
i^ieres dc cuir qui sont cousues le long, de la tige* 
• Ibid. 
Bottine forte' a Iringles. Celle dont la tige est aussi forte 

que celle des grosses hot les. Ibid. 
Boxicaner. Faire s^cher de la vinndfe a la fum& ; v. RA- 

tisseur. IV. 22. 
Boucaner les peaux. Les exposer pendant qiiekjue temps 

k la fumde : i/. Tanneur. IV. 107. 
Boucaitts, Grandes futailles dans tesqueltes^ on met ordi-« 

nairement le tabac eh ifeuille. IV. i94« 
Boucharde ( La }. Morceau defer dont le4>out est armi 

de plusieurs pointes fortes : v. Sculpteui».->1V. 76. 
fiouche. Se die d'un petit Yoldc qui se trouve dntre h 
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' Id^r^- ji»f£i't<itire et la. sup^rleure d*un tuyau: d'orgue : 

V. Factcur d'orgue. 11. 169. 
Boucfae : v» Forges. II. ^^7* 
Bouche. Se dit encore de Touverture d'un canon : v^ 

Fondear d'artiilerie. U* 2.^4* 
Bouche fraiche. Se dit des chevaux qui expriment une 

^cume blanche y en ni^hant continuellement leuf 

mors : v, Marchand de chevaux. III. 7 5. 
Boudin. Contre-chevalet int^rieur qui est colli control 

la table d'harmonle d'un clavecin. U. 162. 
Boudin de tabac. On nomme ainsi les feuiiies de tabao 

dont la Hlature forme un petit rouleau : v. E61eur» 

IV. 5ai, . . 

Boudine de verre : v. CEil de boeut IV. 389. 
Boudins : v. Fileuse de laine. IL aao. 
Boudlnure , ou emboudinure. Petites cordes dont on 

entortiile Tanneau de Tanci'e. I. 73. 
Boue demeril. Espece de pot^e qu*on trouve sur les 

meules des Lapidaires : v. Marbrier. III. .56. 
Bouge. Fartie la plus .renfl^e d'un tonneau , ou sa cir* 

confi^rence dans le milieu : v^ Tonnelier. FV. 284* 
Bouger le foumeau. Le couvrir de tc;rre et de cendre : 

f'* Charbonnier. I. 458. 
Bougie. Chandelles de cire i t>. Cirier. I. 5o2» 
Bougie. On nomme ainsi une petite sonde de cette ma^ 

tiere qu'on i^inue dans Turetre : v^ Lithotomiste. 

IV. 5i4. 
Boujonner une ^toffe. La marquer et la plomber : i^. 

BoBJonneur. I. 283* 
Boul^e. Sediment du suif qui demeure attachii au fond 

de la poele : v. Qiandelier. I. 43o« 
Boul^s. Ratiasures des caques dans lesquelles les Bou- 
chers mettent leur suif : v, Amidonnier G:etonnier. I;^ 

70. 
Boulet. Jointure du canon avec b paturon du cKeval : v» 

•Marcfaand de chevaux. III. 78. 
Boulet^. Se dit d'un cbeval dont le boulet se porte en 

avanr, Ihid. 
Boulins* Kiches k pigeon pratiques dam le mur d un 

oolombier : v. Fermier. II. 2o3. 
BouiUuoire ( Doniier U }.. Ceat faire bouillir des fl^(;i 

C a 
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successirement dans des vaisseaux de cuWre : v* Moo- 

noyeur. III. a36. 
Bouilloirs. Vaisseaux de cuivre dans lesquels on met 

bouiLiir les flans : v. Monnoyeur. III. ^36. 
Bouillon ( Donner le }. C'esrdegraisser les laines avant 

de les teindre : v. Teinturier. IV. 227. 
Bouillon. Faire evaporer leau sai^e dont on a rempli les 

plombs : v> Saunier. IV. G2. 
Bouillons. Fils d'or ou d'argent qu'on trait comme la 

cannetUle , et dont on se sort pour divers ouvrages : i/. 

Epinglier. II. i38. " 
Bouillons. Petiles places qui brillent comma des ^toiles 

quand la glace est chaude : v. Art de i'abriquer les 

glaces^lT 3i37fc - . 

Bouilloifr: t;. Etaminier. XL. i53. 
Bouillor. Cannetille plate-et tabante : v, fioutonnier. L 

3i3. 
Bouin : p. Teinliirier. IV. 22'8. ..' 

Bouis. Outil de bois a tete ronde par un bout , el a 

tiahcbant i^niouss^ par Tautre , qui sert k ^olir les 

talons des soulierset iesbords dee semelles : m. G)r- 

donnier. 1.-552. — ' 
Bouisses. S^biles de toute grandeur qui servent ^ em- 

boutir : v, Forniier TAlounicr. II. 279- 
Bouloir. Longue percbe dont on se seil pour faire (^lein- 

dre ia cbaux : v^ Ai»obitecte. 
Boulon, Grosse clieville de fer : v. Art de cionvertir le 
* cuivre rouge en laiion. II. 55o. 
Boulon, Morceau de cuivre un.peu plus long que le 

moute dans lequel les Piombiers.le iktettenl. III. 4^7. 
Boulon. Bout d'une grosse vis de fei* iqui s'enchasse dans 

le milieu de la lantcrnc des Applanisseurs..I.. 86. 
Boulont. Les Serruri«rs doiinentoe nom mix grosses 

chevilles de fer. IV. y6. 
Boulue (Bouleille). C'est-^-dire. une bouteiUe de cuir 

de vaclie oude boeuf bouillie d^ns.de la cire.neuve. I. 

592. ..*).# 

Boui-acan. Espece de caikiiflot d*un grain .fOrt gnos.: k. 

Bouracanief, I. 307. - • 
Bourdillon. Mairain dontoh'se.sert.poui: les futaiUes: 9^ 

IKlar^hand de bois. III. i3v' 
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B(mr4p|^, Off noidme ainsi la plus gro$66 eorde cl*uii 

violon : v. Luthler, 11. 6'iq. . 
ourdpn (Jput de ). Ce$l la b^sse de Torgue ; v. Facteur 

d'ourgue,. H. 171. 
Bourres de Marseille. Etoffe dont la chaine est de soie 

^l Is^ i^m^i d^ boutre. dfe sjjie. IV . 109. 
Bourr^s ( Gant^ ).• Ce^ iK)nt . ceux qui »ont gamis en 

dedans de chi£Eons de laine , pouf «e garantir des 
. coups d^ Seui'et : v.-Gaiiitier. II. 3i3. 
Bourriquet. Espe.ce de :chevalet l^ger que les Couvreurs 

accrpchen^ apx laUe«. , J. 682. 
Bourse. Endroit 01!^ les Banquiers s'assemblent pour n^ 

gocler l^ufspetpieL's^: L ^03. . 
Bourse. Peatf qui renferMe. les testicules d'un animal : 

p. iyiEarclwnd.iJe,Chey3y^, JJi, >02, . 
Boussole (.La). Aiguille aimant^e et instrument absolu- 

ment n^cessaire.aux Pilotes pour diriger la marche de 
' leurs v^isseaux ; y. ^F^tiseur alnstruments de math^ma- 

tique. U. 186. • 
Bout. Petit morceau de cuivre dont on gamit Textr^mit^ 

ext£rieur{^dechBquel>al^]led',ull parasol. III. 355. 
Bout^ ( Faine la ). Ranger et completer les jeux de 

carte : vl Cartier. I. 4oo. . ' 
Boute-feuv LoDg b^ton au bout duquel il y a utie m^ 

che : t'. Canonnier. I. 38i . 
Bouter. Pas^ lespointes des;carde6 crocWes dans lo 

trou de la peau piqu^e et tendue sur le panteur : v. 

Cardi^r. I. 885.- 
Bouter les Epingles. Les placer dans un papier : v» 

Epinglieh II. i35. ' . r 

Bouter une peau. En enlever avec le boutoir c^ qui pent 

J 4tre. wjrte ^e'la cbair ; u. Corrojenr. I. 550. 
Bouterole. Morceau de fer d'environ trois pouces d© 

longueui* proportionn^^^ runjdes trous du de J embou- 

tir , et qQi £iit le fo|^ iyf^ ^^^ • ^^ Joaillier. IT. 

53l.." .;,',.'.,.., ; 
Bout^use.Ouvriere qui place le^ epingles dans le papier : 

I/. Epinglier. II. i4o. •** 
Boutiolores^ Endroits dans lesquels les P^cbeurs renfeiW' 

ment leur poisson : v. Vendem^ de mar^e. IV. 3^2* 

Boutiqu«8 : v. Bouticlores. ' 

C 5 
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idoUtoir. tnsfrtiment trancliant avec l«<]tte! le Mar^ftl 

pare ie pied d*un clieval. III. io5. 
Bobtoir. Couteau k deux manches doni lesCorroj'eurs se 

servent pour enleyer ce qui est resC^ de diatr- Kir une 

peau. I.'SSg. 
Boul.oir. On nomme atnst dans Ie sangtiief* te qu'on 

appeile groin dans le pore ; v, le Supplement da 

tome V. 
&OQton. Petite boide de bots travters^ de ficelies , et qui 

sen au m^ier du Droguettier. IL 8< . 
Qouton. Partie qui termine un canon du ctii Oppos^ k 

sa bouche. II. 234* 
Boutpn. On donne ce nom ji la |)etke lire dont on ae sert 

dans les ^toffes de sole : v. P^ruYienne, 111^- 444* 
Bputpn de fin. Se dit d'une quantity <f argent qui , ^Tant 

exactemerrt pes^e ct coupee en petits morceaux , est 

rednite ^n un petit culot 1 1^. Essajeur. II. iJ^i 
'Bouton & amande. Oe4ti} qui repi^sente tine atnande 

ovale y. qviarr^e , longue ou ronde : v. Boatomiter. I*. 

3,3; . - •.^-;v-.- • / ' •• ■ ' 

BouTon h U Broehett«. Gehtiqni «s^ sans polnte. /M. 
Botiton a cultie d<i. Gelutqui est tk^otmi ^t <pii/n'd pPiiit 
. de premier, jeltage. Ibid. 
Bouton h i^pi. Oelui qui , apr^ le premier jet«age d*OP> 

est roul^ pn cordonnet. Ihid, 
Bouton k garde d'ep<^e. Ce(ai dent les ondes soAt plua 

• bautes. Ibid. ' ' . . • • * 
Bouton k Timage. Celui qui est entoor^ de ' pllii^ieura 

croix de sole luisante.' Aid. ' 
Boutpn d*or .fa^onfid, Cehii qui est d^cor^ de $yers'or- 

nemcnts. Ibid. 
Bouton d'or uni. Celui qu'on fait af«ec les ^nt0s<Ki ^ la 

broc1)et^e. i3w!. 
"^puton de poil et soie. Ceiiii dpnt les dpux t(en soint de 

poil de cncvre et Taiitre ticrade soie. IbH^ ' 
Boptures. Branches q^ on couche en terre pour- les d^- 

* tacher de Tarbre apr^ qn'elies ont ^ris racine 2 v. Jai^ 
dinier. II..465. 

Bouvet. Rabot avec l^qae| on bit let rainuret : c. Me* 
noisier. III. 1^7. , 
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Boazars. Fiante que le cerf jelte vers fe mi-Avrll ; v. 
, Venerle. IV. 327. 
Bracelets. Baguettes des 1 ingots rpul^es autour d*im cy- 

lindre : v, Tireur d or, IV. 25 1 . 
Brai sec. Cesl ce qu'on nomnie ordlnairement de la rd- 

sine : v. Resinier. IV. S35« 
Braie : v. Proic k Tarticle B^oyear. I. 33i. 
Brancards. PaiHies essenllelies d*un train ^ qui preunent 

d une Ilsoire k I'autre : v* Cbarron. I. 468. 
Branche. On nomme ainsi la partie presque quarr^e du 

peson k ressorl , sur laquelle sont gradii^es les dlvl*- 

sions des poids : v, Balancier. I. 198. 
BrancKe. Corps d'une ^pingle qni n*a pas encoi^e de XkXt : 

v. Epinglier. II. i34« 
Branclie de iev k cheval. Cest ce qui resne depuis sa 

vodte jiisqu'airx eponges : v» Mardchal. ill. 200. 
Branches. Ge sont des tringles de bois qtj|i forment les* 

diverses especes de petgnes des Domipotiers. II. 38. 
Branches. Parties du o^lUer de IVperon., qui s'^tendent 

des deux c6t^s du pied jusque sous la cheville : v, 

Eperonnier. II. 126.; 
Branches chifFonn^e«. Celles qui vlennent sur des ar- 

bies peu vigoureus et par accideint : v. Jardinier. IL 

45o. 
£ranche&de gomme laque. Petils batons gamis de par- 
ties ammales : r. p?eint«rier. IV. 321. 
Bran'ches FoUes : .t^.Br^ehe^'.chiffQQn^es ^ Tarticle Jar- 
dinier. II. 4^0. 
Branches gournKindes. Celles qui poussent en bois avec 

Irop de vigueur. Ibid, ifij, 
Branles. Lits suspendjLis {ivec des cordes » dont les Male- 
^ lots se servqnt dans les vaissieaux [ v. Hamacs (Fabri- 

que de ). IL 377. 
Bras. On donne ce nop:) aux, deux bouts d^ droite et de 

gauche de chaque fleau t 9. Balancier. I. 19S. 
Bras. Cest ce qui soiiti^nt la piece sur laquelte appuienl 

les outfk.: ^^ Tpurneur. IV. ag4* 
Bras: v. Branches d'<^peron i l*irt. Eperonnier. II* 126. 
Braser la maliere' en bain.: Cest ietler du salp^tre dana 

le creusct ou l*argent est foi^Ju y es^ remuer k tout 

ensemble : v^ Ai&ncur. I. 25* . 

€4 
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Brasque. Melange de poussier d& charbon et ^m"^ 
gllle^ p6tris ensemble y dont on enduit le bassin de 
feceptlon ou le trou dans lequel on fait couler le 
cuivre lorsqy'il est Fonda : i^. Mines de eulrre. III. 

Brassart. Douitle de bois d6nt on arme son bras pour 

recevoir le ballon eC le pousser si loin que Ton veut : 
' r. Ballonnier. I. 201. 
Brasser. Rerouer avec une pelle de bois les cendres avec 

lesquellqs on fait ia lessive pour blanchir les toiles r 

lA. BlanchisseuT. I. 265. 
Brayer un vaisseau. Cest le goudronner : k, Constructeuc 

de navires. I. 534« 
Breche de V^rone. Marbre de couleiir rouge pAle ^ 

m^\& de jaune, de noir et de bleu : P, Mari)rier. III. 

S2. ' ' ' . '' 

ferelel^ (Fon<i). Cesl-^-dire form^ de bandescrois^csr 

f/. Haute-lisseur. II. 385. ' . 

Bretelles. Fortes lisieres de dra^, qui souttennent lei 
' bra& da Rubanier. IV. 28. 

Brelter la terre. Cest r6ter avec F^bauchoir : v, Sculp- 
- teur. IV. 77. " ', 

Bi^ellures. Eaies que le rabot laisse sur le bois : v. Eb^- 

niste, II. 88. 
Breve ( Rendre la ). Rendre les flans entre les mains dit 

Maitre de la Monnoic , avec les limailles , afin qu*0H( 

trouve le mime poids qu'on a re^u : v. Ajusteur. 1. 

Brevet ( Faire le ). Mettre ensemble diverses droguei 

pour la teinture. IV. 234» 
Brevet. On nonune ainsi I'exc^dent de la colle qui sort 

d*une chaine apr^s qu'on Fa secou^e : v* Drapier. II| 

6f). . . , 

Bricoles. Parties sur lesquelles sont appuj^s les coussi- 

nets des hkrnois : v, Bourrelier. I. 3o8. 
Bride. Petite partie de soie qui , au lieu de passef dans la 

t6te de Faiguille , a pass^ par dessus et n'a point ^t^ 

travail!^ : u. Bas au m<!tier. I. 216. 
Bride ( La ). Cest ce qui tient r^unies b noix et la g^ 

diette d'une platine a fusil 9 6t qUl les rend solldes : v^ 

Arquebusier. L i63» 
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Brides. On en courre les deasins de la gjsae : u. Carie- 

vas. I. 38o. , 

Brides. Fils de sole que les Gaziers passent d*un dessin 

h Tautre , et qtie les d^coupeuses enlevent avec leurs 

forces. rV. 474- 
Brie. Barre avec laquelle le Vermieellier bat sa pfte. IV« 

353. • 

Bri^e ( Piile ). Cest-A-^(]ire baUue avec la brie. Ibidi 

353. ^ . 

Biriquetiers. Oavn^rs qui enfournent et font cuire la 

brique : 1^. Briqiieiier. I.'3o5. • 

Bris^es basses ( Faire des ). Ronipre des branches et les 

r^pandre suf une route la pointe tbjim^e vers Fendroit 

doiJi vient le cerf ; y. V^nerie. IV. 35t8. 
firis^es hautes ( Faire des-).' Rorapre des branches d'ai^ 

bre et les laisser pendantes en signe du lieu oil repose 

lecerf. Ibid, ' • ♦ 

Brisoires. Baguettes de houx avec lesquelles on bat la 

laine : i/. Gouverturier. I. 574« * 

Brocard. EtofFe tisaue dor et dargent tant en trame 
* qu'en chaine. I. 34^ . 
Brocalelle, Marbre nuanc^ des plus belles couleursVet 

qui ressenible ^ r<^toffe qu'bh nomme brocard : vl 

Marbrier. III. 52. 
Brocatelle : v* Ligature. IV. Sofi. '^ 

Broche. Partie du'moule sur l<equd on'hiet la fusfe ? v» 

Arlificier. I. 170. ^ 

Broche. Boulori de fer^ qui tient les crochet^ dont se ser- 

vent les Crocheleurs. I. So. 
Broch^ de' chandelles. Ser dit desi ibeches ^ctopto qn'off 

leve de dessus la' broche de fer des; GKandeliers.* li 

432. ' .,.;'..* i . : . 

Brocher un clou. Le meltre jiu pied d'un ch'eval pour jt 
-attachertm-Jfiir: f. Mar^ichal. III. 104. • 

Brocher une (^to£Ee. Monter les soles- sUr une' petite na- 
vette lorsqii^ j a plus de trois couleurs': n BrooftH 
telle. I. 343. ' i • ^ 

Broches. On nomine ainsi des esfiecsi^^ de naivetes ^qui 
sont charg^es de sole , de laine ^ ou d'autres matieres 
qui entrent dans la fabriqu^ des tapisseries' de haut^K 
Usee, II. 387. . . . .1 . 



42 B R U- 

fit*ocl)es» On cloruYe encore ce nom ai«c dex^s Jon peigne 

^ Tisserand ; u, Drapier. 11. 70. 
Broches^ chandelles. Ba^ijetles de J^ois dont on se sert 

pourplonger les chandell<e8 dao3 j[e.,$Mif ; v. Qiande* 

lier. I. 43a. . . . 

Broch^s ( Damas );; Ce .fiont ceux aul iont nuances det 

plusieurs couleurs par ie mojen des espollns. IL 1. 
Bfpch^le ; f. Echellecampanaifp k J^^iclc Fon<Jeur d« 

cloches, n. 2.39. 
Bt'ochour. jM«irleau:doot, lesMar^p]i;\u^ sp wifvent pour, 

cnfoncer lea clous dans l^i.cprae.da^ijeval quils fer- 

yeni. IIL. 1L04.: . : I . ;, , . ' - 

Broie« Banc.6ul< lequel on Lroie ,le.,<i)ianvre : y. Bfroj^^r. 

1. 001. . . , _ .,/ .':•».■!• ■ . ■ ; , .> 

Brequeites.' Fe^iifi clous dont /^^X^p.i^iers se serventr 

• ry'35.i*, •. ..', ... , . .; ,,,.v •;.;,' ;. ■,; 

Brosses. Gros pinceaiix dont les Pemtres se servent. III. 
, '4oi.i 1 . '.■•,,. ^ ' . .. , '.'-,. . . . i " 
Brou. Seconde decree de la muscader.iy. 5^6. . • ; 
Brouett^ Petit chassis j;oulant ^r.leqiuel les Lustreurs 

metfent un poele de t61e pour.^i^cker Leurs-^tofijes. 
-• TV. 5itf. - : • ., ^...', . . ' ' ' ■ 

Brouillfu'ds.CQonnei:d^s}. Souffler.de T^^ de sa bou- 

che pour humecter les prpes trop seches* III. 4^4* 

Brojron. Molette de bqis qui Bcrt a broyer rencre de» 

.' Imprimeurs : j'. Xrrtprlmerie, U. 5oi. i 

Brdle-queue. Fer rouge qu'on applique sur la cpeue des 

.•chevaux /ipr^ la le^ui; ayqir covtp^ ; iv Mar^chal. Ill* 

io3. .' , . \. 

Boi^lerie. Atialier destin^ afaire de Feau-dervie. H. 83. ( 
Brunir For^.Le polir et le. lissejr.iort^ment ayec le bru- 

nissoir : v. Doreur. II. 47* 
Branisaoir. 'Morceau d'aeier arrondi et tr^-poll dont 01^ 

se sert pour rendre luisante^ les tables d'^tain : y. Fac" . 
-'teur'd*orgiie.'II. 168. 
Bruciissoiff k- bvunir. Les Argenteuf s s*^ servent pour 

donner plus d'adh^sion aux diverses . feuilies nar- 
■ gent qa iU snettent sur les pieces >qu'ils traYaillent. I; 

Brunissoir^rayaler. Celoi avec lequelon frotte-etpresse 
fortement Us feuilies appliqu^es sur une piece. Jbid^ 
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3n]nis9are. Se dit du poli brUUnt que les Eperonniers 

donnent h leurs ouvrages apr^s les avoir etaiu^s. II, 

128. 
Brusselles. Pinces k deux branclies dont la aurface int^ 

rieure est un peu bomb/te : v* Falenftiriejr. IIL i^i*. 
Brut ( Gutiphre ). Celui qui coule par L&s mcisions qu'on 
. fait a Tarbre qui Le porte : i'. G^mphriei*. L 377. 
Brut ( Parchemin )« Celui qui est encore eo cQsse ou en 

crodte : v. Parcheniloier. III. 35)5. . . . , 
Brut (Sucre ). Celui qui n a pas evico^ ^tf r^Kni t v, 

Sucrier. IV. i44« 
Brute ( Cire ). Poussiere de^ ^tanaines qui n'est p;is en- 
core convertIe«n cire : v. GriervL^bS. . . 
Brnxelles. On nomme ainsi les piiices avec Icsquellics on 

prend lea feuill^s d'argent poir jies mellre .sur une 

piece chaude : (/. Argent^ur-L iJ^ 
Bruxel{q9. J^om que les Doreurs donnent aux Detstes pi«» 

ces avec lesquelles ils appliquent ks feuilles d'oc ou 

d argent sur un fier d^jA ^cnau^. IL 5 1 . - 

Bruxelles ( Point dc }. mip qu'on donne k la prenuere 
, et^ hrplusehrre detoulesresdenlelles. II. iQ.. . ,; 
Bubonocele. Hernie. Lorsque le^ part^ies qui la forment 

passent par Fanneau du muscle grand oblique ! r. 

xlerniaire. IL 394* 
Bdche. Gros madrier qui sert d*^tabli k UEbroudeur : ir* 

Flldarchal. II. ^17. 
Bilches. Forts madriers dont on se sert dans les tr^fileries 

pour assujettir les filieres et les tenaitles. IV 3o i . 
l^uffard. Nom d^une futaille dont on fait usage dans 

TAnjou et dans le Poitou : v. Jaugeur de futailles. H. 

47^* '- — 

Buffet ( Grand ). Partie de Torgue qui est or Jinairement 

placee au fond d*une tribune : v, Facteur d'orgue. 11. 

170. 
Buffet ( petit ). Cest ce qui est plac^ en saillie sur le 

devant d*une tribune. Ibid. 
Buhots. Forties de douze fils cbacune : v, Cr^pe. I. 588, 
Buisse. Morceau de boisqui tienl la peau que le CuloUier 

veut coudre. I. Sq4* 
Bulle : V. Gros bon k Tarticle Papeticr. III. 346» 
Aurail : v. Ferrandine. II. ai 1. 



\\ BUY 

Bare. Etoffe cle laih6 trfes-gros^lerc ct clont le poil e»f 

long. Ibid. 
Bureau. EtofTe de laine non crois^e : v. Fabnque de bu- 

rail. I. 354. 
Burin. Petit instrument Jacierou de fer pfopre i Het*- 
' toyer les dfenls : v, Dentiste- II. a3. 
feurin. Oulil d acier dont la figure est ordinairenrent 

qoarrte ou en lozange : p. Graveur. II. 3S3. 
Burros, pn npmme ainsi les puits de$ carrieres de cala-- 

• mine ; V. L^iton. 11. 549- * 

Burres. Les Houilleux npmment arnsi les fosses ou les 

^aits des mines ii charbon. II. 433. 
Busc. .Deux baleines plus fortes que les autres qn'on tkiet 

sur le derant d'un corps : ir. Tailleur. IV. 177. 
Basquer un jiipoh. Le tenir plus bas par deyant ct par 

derrlere afin de imeux' marquer la taille. Ihid, 
Buste. Se prend chez les Tailleuns pour la taille du corpsi 

• IT. le supplement ^ tome V. '" " 
Butt^. Se dit de' la taupe lorsqu elle a poussd la terre eq 

dehors : 1^. Jardinifeh IT. 456. 
Buyses. Vaisseaux que les HoUandoit emploient & If 
piche des harengs. II. 38o. 
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V^ABANE. Qrande cage dans laquelle on met Gouver 

des serins : v. Oiseleur. UL 3o5. 
Caboclie ( Qous k ). Ceux dpnt la t^te est en pointe d« 

dlamant : v» Cloutier. I. 5og. 
Cahochons. Ferles factices qui ont U figure des clous i^ 

cabocbe : v. Paten6trier. III. SyS. 
Cabotage. Navigation qui se fait de. port en. port, tout, It 

long des cAtcs : v. Pilotage. III. 276, 
Cabrem«nt. Eboulement de terrc : p, Ardoisier. L 

106, 
Cabrouet. £spece de charrette dont pi> se sert aux Isles ; 
. V. Cabrouettier. I. 363, 
Cacao. Amande du cacaojer : v. Limonnadler. IV. 

5o/. ' . ' . ' 

Cacliinbo. Foumeau de terre rouge Aire dont les Negres 
. se servant pour fiuner , et auquel ils adaptent un brln 

de fougere du pays : v. L'art de faire les pipes. IlL 

Cachotes : v, Uartde £aire les pipes. III. 460. ^ 

Cadenas. Espece de seirure mobile qu'on emploie i 

. divers usages : v, Serrurier IV. ^9. 
Cadenette« Petite tresse de cheveux : v. Perruquier. III. 

.4^. 

Cadenette de paille. Paille tress^e i plat : v. Moulage de 

fer fondu. U. :j.63.. 
Cadmie des foumeaux : v. Tuthie. III. :ioo. 
Cadogan ( Mettre en ). Plier les cheveux de derrlere les 

uns sur les autre^ , ^t en noucr par le milieu tous les 

relours avec un ruban :. v, Perruquier. III. 433. 
Cadran. Piece d'un horloge sur laquelle les heures sont 

distingu<^es par des chilires roniains : v, Horloger. IL 

4i8. 
Cadrans ( Faiseurs de ). Ceux qui ne font que les cadran^ 

des montres : v, Horloger. II. 419* 
Cafiait ( Dainas ). Elott'e dont la tran;je n*est pas de'soic 

et qui Inute 1^ vrai dai^ias : v. Manufacture de dama*, 
• JI.4. 
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Cage. Bohe qai renferiue le rouage d'line pen<^ule : 9. 

Horloger. II. 4i3. 
Caieux. retits oignons qoi vienaent k c6t6 du principal : 

y. Jardinler Fleuriste. II. 4^9* 
Cajols. Especes de cuves oil i'on met les fpies de mofue 

pour en firer de f huile : i/. F^he de morue. HI. 

a45. 
Cajoites. Pipes sans talon : v. L'art de faire Itss pipes. HI. 

460. 
CaU<e. Boite de sapin qui couvre la partie sup^rieure 

. du marbre sur leqtiei on bat Tor , et dont la partie in- 

fji'leurea un6 peau'qaisert de tablier & Touvrier: f^« 

Batteur d or. I. 243. 
^isse. Se dit a\issi du corps d*une Toitui^ : p. Charron. 

I. 461. . 

Caisses de d^p6t. Auges de pierres dans lesquelles lies Pa- 

peliers mettent leur psite jusquii ce qu*ib veuilient s'en 

Siervir : v. Papetieri III. SSg. 
Caissom. Espece de bateau- plat de la grandeur et de la 

forme d'une pile de pont , dont les Dords sont cons* 

truits de maniere k s'en detacher facilement lorsque 

le caisson est assis sur les pieux de fondation : t>. L art 

de faire les ponts. IIL SioL 
Calamine. Mine de zinc d'un blanc Bleu^tre : v. Mines. 

11.548. 
Calcines ( Terres ). Cetles que le feu a r^duites en cen- 

dries : v. Agriculteur. I. 87. 
Calcul. Pierre qui^e trouvedansia vessie : v. Lithoto^ 

miste. IV.5i2. 
Calcul. Se dit aussi de Top^ration de supputer plusieurs 

nombres : v, Arithmiiticien. I. i45. 
C^le ( Fond de ). BLspace ([ul se trouve dahs le bas d'un 

vaisseau : c. Const ructeurde navires. I. 535. 
Calfat. Instrument' de fer dont on se sert pourpoussec 

r^toupe dans les coulures : 1;. Calfateurl I. 87 2, 
Calfat. Etoupes m^l^es de suiPet de brai : v, Constrtic- 

teur de navires. I. 535. 
Calfat double. Outil propre ^ rabattre les coutures : Vm 

Qilfateur.. L 873. 
Calfat \i fret. Outil qui resserable i un ciseau. Ihid. 
Calfat simple.. Cet Outil est plus large q[Ue leprdc^dent. 
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Calibre. Quarr^ dc in^al de F^paisseur ffvtne^nAe , suf 

iec^iiel le f'ondeur e^ caracleres tailie la hauteur qut 

doiverit avoir se» lettres. II. a^o. [ 

Calibre; Nora que porte la filierc de Targite : jr. Tiretrf 

d'or. IV. zSa. 
Calibre. Ouverture qui est dans hs canons du poljgra<^ 

phe pourreccvoirla plume k dcrire : v. Polygraphei 

m. 5io. 
Cali bt'es. Modeles • fbmi^s sur rme phtnche d*un potrce 

d'^palsseur : v. Argenteur. I. i64. 
Callots. Blocs d*ardoise qu'on fend : v, Ardoisict. I rSa. 
Calonnlere. Espece de tiiyau dans leque'l on ench^sse 

plusieurs pet its oatiis que le touret fait n)archer : v, 

Graveur. 11. 867., * 

Calotte. Vodte de brlque fort surbaiss^e, que fabriquenC 

les Fondeurs en bronze , pour farre naleiix r^flecni^ la 

flamnte sur les. masses de ce mdtal. 11. 2$o, ; 

Calquer. Cest appliquer l^g^ix*ment uii dt^ssein sur qtiej- 

que chose : t'. Toilepfeinte. IV'. a65.' ' ' 

Calquer son trait sur le cuivre. Frotter le papier du tfalt 

par derriere avec de la.craie , *et le dessiner ensuite 

avec de la mine de plonib : v, Gravjeur. II. 355. 
Calquer un dessin. Cest chez les Graveurs en dessin^r 

tous les traits sur le vemis : v, Graveur.' II. 348. 
Calqulers. Satin k la turque ou avi point de Hongrie ^ v, 

Bouilles-eotonis. I. 2C^. 
Calumet. Pipe dont les^aiivagf^s se fervent : v. L'art d6 

.faire les pipes. III. .iSg. ■ 
Camaieu. Le dair^'bbscur de la grarure eiy jplusieur^ 

coulews. II. 359. 
Camelotier. On ^donne ce nom k Ljon^ cehzi qui fai< 

. la contrebande : v. MaU6iier. III. 28. , 
Qimelotier ( Le ). Papier gris^tre et tres-gros.dont on se 

8<rt pour envelopper les rames de papier : v. Piipetiei. 

III. 346. • . 
Canies. Especes de dents qui sortent d'une roue A rochet: 

V. Tailleur de lime. IV. i83. 
Camions. Nom qu'on dbnne aux plus petites jingles: 4, 

Epinglier.. II. i4i'* ' ' , 

Camisole. Veste de dessous h manches ousans manches^ 

tju'on met sur la peau : v. Tailleur. IV. 174. 
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Camousier. Cedt-a-dire se moisir : v^ Limonnadler. IV. 

Soy. 
Campeche : v. Bois dlnde k Tarticle TQinturier. IV. 224. 
Gunpeche. Barre de bois qui passe txansversalement 

d\ine roine i iautre : v. Basse-lici^r. I. ai8, 
Campeschiane : u. Campetiane.. . 
Campetiane. Crlblures de ia cochenllle mesteque : v, Co- 

cheniUe. I. 5i3. 
Canard. Espece de gcenoaillere qui serpente sur Teau : 

V. Artificier. I. 17 5, 
Canaris. Grands yases de terre cuite doiit se servent lea 

Sauvages : v. Potier de terre. III. Say. 
Cancanias. Satin des Indes raj^ k chainettes : y. Bouilles- 

cotonis. I. a^. 
Canepin. Pellicule tre»-minc.e que les IVI^gissiers tirent 

de dessus les peaux de chevreau ou de mouton , et 

dont les Gantiers se servent ainsi que les Evantail- 

listes : v, Couteliers. I. 869. . 
Canepin ( Gants de }, Ceux qu'on fstit avec les peaux de 

chevr^uou de mouton : y. Gantier. II. 3i3. 
Canevas. Tamis de crin: v. le supplement , tome V. 
Canevassier-Toilier. iNom qu'on donnoit anciennement 

auz Marchands Lingers : v* Lingere. IL Sgy. 
Caniveaux. Pav^s les plus bas qui Torment le ruisseau: i«. 

Paveur. III. 38y. 
Cannamelle : u, Canne a sucre. 
Canne k parasol. Canne qui renferme un parasol : y* 

Faiseur de parasol. III. 3d5. 
ipanne k sucre. Roseau .dont on le tire , apr^ Vavoirbrisi 

au mduiin : v. Rafiineur. IV. lai. 
Canne k seat, Espece d'arquebuse : v. Arquebusier. I, 

161. ... 

Cannelle bla^clie. Oa nommealnsi celle qui vlent k 1^ 

,^ Ciiine. IV. 466. , . •:_... 

Cannelle noire : v. Cannelle girofl^e. Ibid, 
jCannelures. Ouvertures concavjes qui .aont. sur une en^ 
clume pour pller en rond le morqeau de fer blanc avec 

H lequel on ferre ie lacet : v. Fabrique-d^ lacets. U. 536« 
£annetiile. Or trait file' sur une corde k bpjau : v. Bro- 

deur»L34i. . 
Caxuiclille:)', Epingller. II. i38. 

Canon. 
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^jsnvm, Boile cylindrioue dans laquelle est renfermde la 

'^ranclie du peson k ressort : i'.#BalancIer. I. iq8. 
Canon. Os de la partie inf(drioure de la janibe aun che- 

*^al : V, Mar^chaL IIL 77. 
Canon. Se dll aussi du porte-plume du polygraphe. III. 5 1 o 
Canon. Petit tuyau de cuLvre de neiil* lignes de longueur , 

dontonsesert dans le polygraphe. 111. 5 10. 
Canon (Gros), Corps de caracteres particulier. wye*. 

Infipremerle. II. 4*7 • 
Canon ( Petit )i Autre corps de cacactere. Ibid,^ 
Canon ( Sonfre en }. Soufre £n baton : v. Blanchisseuse , 

de bas de soie. I.; 278. 
Canonniere. Moule de I'aiguille crenelle et applatie dont 
on se ^rt pour Tabattement de la calaracte. voye^ 
Oculiste. in. .285. 
Cantinier: v, Vivandier. IV. 43o. 
Cantre. Chassis oblong partag^ en deux parties 6gales 
par une traverse percee de diff^rents trous :' i/oy^i 
Manufacture de velours. IV. ii6. ^'. 
Canule. £spece Je petit cylindre dont un bout est pro- 
long^, fait pour '^tre ada|>t^ k une seringue*, poyez 
Apothicaire. I. 98. 
Canule. Instrument qui a dee anneaux ^ sa t^te et une 
pointe ^ Tautre bout , oCi il y a par les c6t^s deux 
tcoxjA qu*on liorhme les yeux de la canule : I'oyee 
Litbqtomiste. IV. 5 12. 
Cap (Le) d'un vaisseau. Nom qu'on dohne ordinairemont 

\ la proue : v. Uavt du pilotage. III. 457- f 
Capade. Certaine itendue ae laine et de poil form^e par 

le moyen de Targon : v. Ar^onneur. I. i3i. 

Capres capucines. Celles que fournisseht les plus pelits 

boutons des capriers.: elles sont plus fines et pllis 

fermes que les grosses capres. IV, 4^7- 

Caprice de pierre. Lorsque les veines de no'uille vont du 

nord au midi, ou qu elles ne suivenl pas leur direction 

naturelle;: v. HouiUeux. 11. L'di, 

Caprifiguier. FI| 

rissent 

figues branches : voyez -Uart de la capri 
Capsulaice. IVJembrane du cirystallin; On la ' nonimiii 
AracKnoide :* v. Oculiste. III. i85» 

Tome V. ^ D 




- -.» 



5a CAR ' 

Capsule. Etui dans lequel la graine du peuplier est 

renferm^e. III. 447- * 

Caque. Cuve de bois dalis laquelle on vulde le suif 

iondu : V, Chandelier. I. 47^« 
Caques. Futailies dans lesquelles on lAet les harengs 

salds : u. P^che du hareng. IL 38i. 
Caractere. Les Dessinateurs eniploient de nom pour de- 
signer ce qui est prbpre k quelque chose. II. 29. 
Caracteres d'imprinierie. Pieces de metal Tondu^ dont 

un bout forme le relief d une lettre de Talphabet. U. 

486. 
Caramel ( Sucre cult au. )' Sucre A la grande plume 

qu'on fait cuire davant2|ge et r'6lir I^gi^rement : vdyez 

Confiturier. I. Saj. " 
Carcasse. Cfaarpente d^un ustensile d*08ier : v. Vannier. 

IV. ii3. 
Carcasse. Assemblage de fil de fer dont chaque branche 

isert k faire le pli d'une coeffure : v. Marchande de 

modes. III. yi. 
Carcassq. Se dit de ce qui soutient le, corps dun clavecin : 

poy(ez Facteiirde clavecin, ir. i6'j. , 
Carcasse de charpehte ( 1 ja }. Ehdirplt bi!i,rpn dresse 

lartifice : p. Arlificier. I. .176. .....> 

CaVde. Peigne compose d un i'rbs - granjd nombre de 

petites pointes de ni de fer. Caraier. I. 082. ' 
Cardoha : i^.Fileuse de laiiie. II. za,o. ^ ^ 

Carener un vaisseau. Le calfater et Tenduire degoudron : ^ 

>;oye« Constructeiir de nayires. 1.535, 
Cnrillon ( Fei^ de ). C^tui dont les ^li^^s 'spntquarr^s : . 

voyesL Forge de fer. 11. ii56. 
Carmeline. Laipe de vigogne la plus fine : v. Chapeljer. 

1.446. 

Carnation. Tenne defilason qui ddslgne la coujeur de 

pourpre : p/L'Art H^raldique. II. 3fti. 
Carneaux. Trous de quelqiies pouces en quarr^ qu'on 

laisse dans les voijtes des fours k faiance ei ik porcelaine 

four la commuiilcaVion du feu : v, Pbrcelaine. HI. 
32. 

Carquaisses. Petits fours dans lesquels on met recuire le« 

gliaces : 1/. GUcerie.' 11. .335." 
jCarr^ ;. v« Ecusson ii rarticle Mohnojreur. m. 238. 
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Orr^ ^e Caen. Papier dont on fait les tal)atiere8 : voyez 

Tabietier. IV. iSg. 
Catt^ double. Papier <ie la mqyenne sorte : v. Papetier. 

m. 345. 

OaKi'^ fluant. Papier pour Fimpression des livres de pen 

de cons^ijaenee. Ibid, 
Ori^ simple. Papier de la inojenne sorte. Ibid. 
Oarreau. Fer plus long et plus ^pais quW fer k repasser : 

V. Tailleur. IV. 172. 
Carreau. Cuir coup^ de la grandeur d'une planche de 

bois grav^ , et qui doit servir k iraprimer un dcssin : 

¥. Doreur. II. 62. 
Csirreau. Pav^ qui a «ept k huit poaces en quarr^ : voyez 

Paveur. HI. 387. 
Ca^eaox. Pierr^ de taille bien ^quarries sur toutes leurs 

faces : v. Ma^on. III. g. 
CaiTeaux. Grosses limes : v. Tailleur de limes. IV. i83. 
Carrelet. ^strument triangulaire avec lequel leTabletier 

amorce son Copeau. IV. 160. 
Carrelet. Especetlecorde tr^fine quon passe sur la peaa 

pour en d^61er le poil : v. Chapel ier. I. 446* 
Carreleur de sfuliers : v. Savetier. IV. 53. 
Carriere. £hdroit d*o{i Ton tire les pierres : p. Carrier. L 

390. 
Carriere. Les Lithotomtstes nomment ainsi la production 

des nouvelles pierres daAis la vessie. IV. 5i4* 
Carrillonner. Dpnner aux cloches des sons cadences et 

m^todieux : t^, Senneur de clqches. IV. ii4» 
Carrosse (Brosse de). Celle quiWt large vers la queue 

et ^troite vers la t^te : v. Brossier. I. 348. 
Carrousel. F^te militaire^ IV. 456. 
Cartel Peau de parchemin qu'on met sur fe capade : 

Chapelier. 1. 4S2. 
Carte de n^euldge. Carton qui est propre ^ renfermer 

Tartifice : p. Arlificier. L 167. 
Carthame: EUpece de safran bdtard. IV. 49^* 
Carller (Le). Papier <le la petite sorte : v. rapelicr.. Ill: 

345. - 
Carton. R^^^tpient dans lequel tombent les perles lors« 

qu'elles sont s^par^es du girasol : v. Paten6trier. IIL 

573. . 

D a 
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Carton cTen haut : v. Pelit oarton. 

Carton ( Grand ). On nomme ainsi les seize pag^s cl en 
bas dans Timposition in- 12 yk laquelle lepetii carton 
de hiiit pages sert comnie de queue : i/« unprimerio. 

n. 496. 

Carton ( Petit ). C'est, dans riniposition in-i2, les huit 
pages qui forment le carton d'en haut , et qui s'insertnt 
entre ies huit premieres et Les huit dernieres pages du. - 
grand carton : i;. Impri merle. II. 49B. 

Cartorwier. Garnir int^rieui^ement le canal d'une perils 
xivec du papier, de manlere qiVen, y passant le fit, il rie 
sattache point k la clre : v, Paten6trier; 111. 379. 

Cartonnerie. Atteller 0!li Ton; porle la niatlere lofsquelle 
est moulue : v^ CartonHler. I. 4-02. 

Cartouches, Etuis decartOAdsnsilesqueb on renfenn^ 
Tartlfice. I. 169. . , , 

Cascades. Dlverses chdtes d'eau : 1;. Fontainler. it. :25o. 

Casques. Cuirs extreinement durs : y, I^ongroyeur, IL 

399- ; . 

Cassave. Galelte large et mince yfaite aveo des grumeauz 

de manioc ^ 11^3 ensemble par la cuilison : v, L'art de 

preparer la cassave. I. 4q6« ^ ~i*» 

Casse. Greuz rond comme le cul d*una jatte j qui contient « 
beaucoup ^e marcs d'argent , et qui est pratiqu^ danf 
une terre^rasse ; f* Mpnnoyeur..l|I. 3t34- "i . ■ 

Casse. C'est un compost de deux casseaux : v. Iniprlmerie. 

n.4a5. ;■ . .. . / 

Casseau. £spece de long tiroir de hq^^ divls^ en deux 

parties^ dgales par ua^ barre parralljcle a la.la^ge^F^, > 

Ibid^ ... ..:':» 

Cassetins. Petits compartiments divisds par des. latter '- 

poshes <ile •hamp^ ^gaux dandle casseau syp^xieur et 

in^gaux dans I'mfi^rieur, Ibid, 
Cassin. Espace rempli de pQulieSy-qui est. entre lef 

deux estases du metier a veloMrs. I.V. 3i7- 
Cassonnades. Sucres plus ou moms puri£<^s de kifrsirop : 

V* Raffineur. IV. laS. 
Cassons. Rognures qui proviennent des glaces m&l faitea: 

y. Uartdefaire lesglaces. II. 333.- 
Casline. Espece de terre oui s^ trouve m^lde avcc U 

miae de ler : v* ATmes oe fer* II. ^Sg* 
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Cai|!(Nr { Gan!9 de ). Gants faits avec ie la peau de 

chamois ou de chevre : v, Gantier. II. 3i4. 
Castration. Enlevement de testicules d'un cheval aumoyen 

d'line incision faite dans la peau des bourses : v. Mar^ 

chal. IIL I02.' . 

Cataracte branlante. Lorsque , le crystallin <^tant devenu 

pMtreux , elle suit les divers mouvements de I'oeU ; 

V. Oculiste. III. Ji8i. 
C^ataracte caseuse. Lorsqu'elle est dans un degr^ d'alti^* 

ration par lequel le- crystaliin passe avant quelle 

n'arrive ^ sa parfaite' maturity. Jbid. 
Cataracte filandreuse. Lorsqu'elle est compos^e de plu- 

sieurs filaments. Ibid. 
*Cataracte laiteuse : v^ Cataracte caseuse. 
Cataracte membraneuse« Lorsqu'il paroit une espece de 

membrane dans Fliumeur aqueuse. Jbid, 
'Cath^t^r. Sonde cave ^ propre k sonder les hommes et 

les faire uriner : i;» Lithotomiste. IV. 5 12. 
Cath^t^risme. Action de se sohdec soi-m4me : voyez la 

supplement , tome IV. 5i5. 
Catir k chaud. Lnstrer' le drap avec des plaques de fonte 

qu'on (alt chauffer s v* Applanisseur. I. oi. 
Catir k froid. Mettre un carton dans - chaque pli d'une 

piece de drap, e^ le poser i^ froid sons une presse 

pour le rendre parfaijtement uni. Ibid, 
Caftir ies bas. Les mettre en presseentredeux plaques de 

fer chaud : v. Bas au metier. I. 29. 
Catons. Tringles de fer de trols pieds de loneuenr , 

qu'on a ainsi r^duites dans les fenderies : i^/Trenlerie. 

IV. agg. 
Catoptrique. Science qui tr^ite des rajons de lumier* 

r^nt^chis : pr- Lunettier. 11. 602. 
Cavalier ( le ). Papier de la moyenne sorte : v. Papetier, 

III. 345. 
Caiicher. (Grand moule ^}. Moule de v^lin qui contienB 
• ' environ deux cento feuilles dor ou d'argent i voyez 

Batter tf or. I. aSg. ♦ 

Caticher ( Fetit moule k ). Moule de velin qui.c6ntient 

• cinquante feuilles de Fun ou de Tautre de ces demc 

• m^taux. Ibid* 

D 3 
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Gau^ebec; (%apeaa dans lequel il enhre heemcovip i$ 

poil de chameau : vi Chapeiier* I. 4^&» 
Cave k glace. Vase dans lequei on renfeniM les licptevn 
congei^es, et sur k couvercle duquel on met de lai 
glace avec du ael ou du saip^tre : k. Glace artificielle# 
B. 33o; 

. Qivegon. iEspece de, t^tiere fake dTan grm .euir plat , ii 
laquelle on attache la longe .: p. IVJanege. III. . S3. 

. Gav^e ( Teinture ). Celle qa'on a iraprim^ sur .da» 
planches peu profond^ment graves , et sur lesqu^Uetf 
OR a calqu^ ou eslamp^ tm deasin > ir. EH>reur« 

n. 57. 

Giutere« Fer qu'on fait chanlTer pour brdlejc les chair* 

et gu^rir certaines nialadies auxqueUes les denta soiic 

sujettes : v. Dentine* 11. 24« 
Caux ( Damas de }. Gelai dont \a cfaafne et la trai&e son! 

de fil f qui est raj^ ou k fleurs. II. 4* 
Ceintre. f^semh\»gd de pieces de bois sur leqoel on 

constriTit line yod^.: f/< Chs^^ntier. I. 464* 
Cement des Affineurs. G'est d^ la brique. en poudre , dit 

sel ammoniac , et du sel comnitjan, qii'on met coucfo 

8ur cou.ohe avec des lames d'or ^t qu'on fait calciner 

au feu : y. Affineur. I. 23!« 
Cement (£ausde}. £aux vitri<]ilt<]ue8 , ferrugineusei^ et 

cuivreuses : v. Vitriol IV. 427- 
G^ment. Le cement de ceux qui font Fader est coknposi 

de charbons , de cendres 5 d'os calcines , de cornea et 

de poils danimaux: p. Aci^rie. L i5. 
Cementation. 3e dit de differentia substances inflammables 

qu'on met par couches dans un creuset avec de petites 

lames 6u barrea de fer qu'on veut transformer eh 

acier.' Ibid^ 
Gendre de plomb. Plomb calcin^ et r^oit en une espece 

de cendre : v. Plombier. III. /fiz. 
Gendre gravelee. Sel qu'on retire dea aarmenta de vigne 

et de la lie de vin dess^ch^e par lea Drdleurs d!eau- 

de-vie ou lea Vinaigriera. III. .55 1. • * 

Cendf^ GrenaiUe de plomb. u» BimblotieEL I. aSi: 
Cendiien Place infi^rieure de la chauffe , q\ii re^oit Ie« 

cendres qui tombent de la grille dea foumeaus de« 

Fondeur* en bronze. II. zii, > 
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-Cendrier. Cest audsl Tendroit du ^ounieau 4u VemisBeur 

dans lequel ia cendre torobe. IV. 35q. 
Centaine.'£ndroit 61^ Ton commence' ji* decider un ^che- 

veau : m. Dlondler I. 279. 
C^rat. Ohguent compost de graisse de pore , d'huile 

d'amandes doiices^ de blanc de baleme, de cire 

vierge, liquefies ensemble et agiV^s av6c lin pea d*eau : 

V. Parfunieur. III. SGa,. 
Cerceau. ]\lachme barlonguedontJles'Pbrteurs deau so 

servent pour tehir leurs seaiix ^loigh^s d'eux : voyez 

Porteur d'eau. III. 54,3. 
Cerfdeduccors. Celurqui est' dans sa septieme ann^e : 

1;. Vf^nerie. iV. 326. ,. . , 

Cerf de di^ cbrs )eunement. Celiii qui est dans sa sixleme 

ann^. 'ibid, 

...» •• ■•» ■ I 

Cerf de raeute. C'est le premier qufe les chiens ont fait 

partxr. /3m?. Sag. 
Cerf d^tourn^J deiiii dont on connoit Tendroit^ ou il 

repose. Ibid. 328.. 
Cerv^au. Couyerture d'une cloclie qui' sout lent par dedans 
.I'ahneiau du battajit : i^. Fohdeur de cloche. II. 238. 
Cervelas. ( Le ). Wtartre tach^ de rouge , de jaune et de 

blanc : y. Marbrier. QL S^* , 
Cer^ise. Nom qu'oh donnolt anciennem^nt ^ la bicre ; 

V. Brasseur. I. 329. 
Ceruse. Blanc de plomt^ broy^ k Feau sur un porpbjre 

avec "de la craie et.de rargille : i/. Plombier. lit.. 

Chableurs. Pilotes ^tablis pour Ja surety de la navlgalion 

sur les rivieres des environs/de, Paris. I. 409. 
Chagrin. Espece de tafFetas moucWt^ : v, Chagrinler. L 

Chagrin«r une peau. C^est rendre sa surface gren^^. Ibid*. 

4»o. 
Cliaine k poil. Chaine de surcrott qu'on insere dans Ia> 

chainede fond des velours : v, Ferrandlnier. II. 212. 
Chainon. Anneau de fer un pctu ^pplati, dans leguel on 

passe les branches d'une teoaiUe : >f. Tr^fileVie. IV. 

3o2. , ' / 

^CK'iir. C6ii bppos^ k la Eeur : v> Hongrc^eur. It. $99^ 
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Chair (Gantssur): Cesi Topposd de.ganusurpoil */ 1;/ 

Gantier. II. 312. 
Chair. Onditquunfer a deia chair Ior9<p'il est dovgn. : 

V. Serhirier. IV. 98. 
Chaic^doii^. Agate de coiileur laiteuse , m^l^e de Jaune 

et de blea : v. \e supplement , tome IV. 
Chaltet. Bitiment destin^ i fabrlquer le fromagie de 

Gruyere. II. 546. 
Chaloupes. Petits b^timents lagers poor le service de« 

vaisseaux r p. Constructeur de navires. I. SSj. 
Chals. V. Bourriquets h Tarticle Couvreur. I. 582i 
Giambre k plier. Attelier o^ Vqii enveloppe les paint 

de sacre Sun papier bleu : v. Kaffineur. IV. iS5. 
Chambre du four. Endroit oi!i Ton met les pipes k rabri- 

de la fum^e : v. L'art de faire les pipes III. 467 - 
Chambre noire.. Boite d'obtique au mojen de laqiielle 
' on repr^sente sur un papier les images des objcts 

exterieurs , avec leurs couleurs : v» . Lunettier. IL 

6r6. ' • 

Chambre obscure.. Celle qui ne re^oit le Jour que par . 

une petite ouverture pratiqu^ k un volet. Ibid, 612. ' 
Chambres. Trous qui se trouvent dans Tint^rieur dHin 

Canon , v. Forges^ canon. II. a36. 
Chambres. Creux que font les Mineurs pour faire sauter 

en Tair le terreiii qui est au-dessus : y. Mineur* III. 

2l3. 

Qiambriere. B^tbii attach^ k un des cbiis de la bdche 
qui sert k tirfer le fil de^ fer.'II. 217, 

Chambriere. Longe de cuir de cinq k six pieds de lon- 
gueur f attach^ au bput d'unc canne d'environ quatre 
pieds de long , dont on se sert dans les maneges pour 

' encoiirager le ^ chevaux. III. 33. 

Champs ( Passer au). Cest mettre dans une pean de 

' cliamois faite en forme de sac, les matieres d*or 
et d'argent. que les. Laveurs ont extraites des cen- 
dres des Offevres , pour en extraire le niercufe. It. 

- -568. ' . . ;' 

Cliamp. Etife W^' de cliamp, c*est-i-dire ' suir sa Ion- 

gcieui'' : V. racteur d'orgue. IL 168. 
Champ ( Le } dune, piece. I^rsqu elle est couchde de 
• flat : V. Polygraphe. ni. Sog. 
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Champagne ( Une ). Cercle garni d'un r^$eau de coixles 
* qu'on met dans une cuve de pastel : y« Teinturier. • 

* — V 

. Champs. £$pace qui se trouve entre les dlverses parties 

d'un dessin : v, Dessinateur. 11. 323. 
Champj ( Le ). Papier de la petite sorte dont on fait Us 

tabatieres : V. Tabletier. IV. iGg; ' 

. Chancres. Fetites taches noires ; et livides qui viennent 

^ la tige et aux branches d'un arbre : v. Jardinier. 

II. 45o. ' • 

Chanfrein ( Former le }. C'est faire une espece de biseau 

h chaque bout de tonneau : v, Tonnelier. IV. 290. 
Change. Petite remise qu'exigent les Banquiers pour 

leur tenir lieu des sommes qu'ils sont 4blig^s d'avoir 

dans leur caisse : v. Banquier. I. 32^. 
Change ( Donner le ). Se dit lorsque le c^rf va en 

chercher un autre pour le faire courir en sa place : v. 

V^nerie. iV% 329. 
Changer de main. Conduire un cheval de La gauche sur 

la droite . et de la droite sur la gauche : v. Manege. 

m. 36. 

Chanlatte» Planche de six k sept pouces de largeur, 
taill^e en chanfrein , et qu on pose sur une muraille : 
V, Couvrcur. \. 58o. 

Chant. Premierei^xpression du sentiment apr^s le geste : 
v^ Maitre de danse. III. i5. 

Chanteau. Pointe laile avec 1 etoffe qu'on emploie dans 
un habit : p. Tailleur au supplement , t. IV. 

Chanterelle. Petite piece de bois ou chevllle d'une ligne 
d'^paisseur , qui sert a tendre la croix de Tarpon :^« 
Ar^nneur, I. i3o. 

Chantier. C'est un composed de deux grosses pieces de 
hois qu'on roa^onne en terre. , et qui suppprte une 
forte traverse de bois perc^e de quelques trous^^ dis- 
tance ^gale , pour y placer les maniveUes : v. Cordier. 
I. 346.. . ^ .. , 

Chantiers. Pieces de bois' tr^s-fortes , qui croisent les 
planches qu'on met sur un inarc de vendange : voycz 

, Vigneron, IV. 4q5. . ' . ♦ 

Chape. Vieuxn^ot qui signifie un couvcrcle ; y, Porc«- 
lame. lU. ^4o. ' * ^. 



58 C 5? A 

Chape. -Se dlfdu moule qu'on iAt 'avec ^hpotie : if^ 

Fondeur efi bronze. II. 229. 
Chape du lithotome. Cest un compost de deux pieces 

jumeiles , qui y par leur jonction , fdrment une caiaie 

de la figure de ia lame du bistouri. IV. 5 16/ 
Ghapeau. Lie qui 8urnage dans un tonneau' de irin 00 

de cidfe. I. 493. 
Chapeau. Traverse de boisqui est au dessus'du sommier. 

d en* haut : 1^. Imprimerie. II Soa. 
Chapeau. Chapiteau d'une chaudiere k brdhex da via : 

n. 84. • 

Chapeau (Faire un }. Mettre par dessus lecorceneuve 

qui couvre le dernier cuir de la fosse , un ou deiAs 
' pieds de tann^e qu*on fbule avec ics pieds : 1^. Tan- 

neur. IV. iq3. 
Chapelet. Chame compos^e de plusieurs pelits seat^ 

•pour puiser de Teau : v. L'art de faire les ponts. 'III. 

012. 
Chapelet ( Le ). Papier de b grande aorle : k. Papelicf . 

m. 345. 

Chapelle : i>. Faiencier. II. 178. 

Chapelies. Morceaux de bois qui sdutiennent la chAsse 

et le porte4ame d'un 'm^lier-de Tisserand. IV. 267 . 
Chaperon. Ancienne couverturc de ^ele faite d*ii6Se: 

V. Aulmucier. I. i83. ' ^ 

Chaperonn^. Se dit d'un oiseau de proie qui a la t^te 

cottverte , afin qu'it nV voie pas : v. Faucdnnler. 

IV. 485. 

Chapiteau. Espece de petit toit cfu'cm "meft sdr k lumiere 
4 d'un canon : v. Canonnier. I. 38i. 
Chapiteau. Cest ce quW.met au Ae^us d'une fustier 

V, Artificier. I. 171. 

Chapiteau d'une lanteme. Couvercle de fer blanV; pour 

mettre la lumiere k Tabri da tent et de la pliiie r 

K Lanternier. II. SSy, 
Chapul. Billot sur lequel le Tailleur coupe Fardolse :: 

V. Ardoisier. I. i38. 
Charanson. Insecte qui pique les mins : 1^. Riz. TV. 1 8, 
Charbon de forge. Cest celui qui est le plus conunun. 

et qu'on^emploie principalement k cet usage : voy$k 

Vorge k fer. IL s3iz^ 
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0i9ichon toAAe. Houllle maigre. Ibid. 
Charbon fort. Houille grasse. Ihid. 4H« 
.Charbonn^e. Lit de charbon qu'on pietine mr la surfaet 

d un four ^ chaux , pour ne laisser que peu d'air ttu 

feu : i;.-CliaufournJer. I 479«' 
,Charge de fourneau. Onnommeamsi Tentonnoir sup^ 

Heur dun fourneau : m. Forge k fer. II, s&T* 
Charger. Cest appliquer desfeuilles d'or on d'ai^nt 

sur un autre metal : m. Doreur. II. 5i. 
Charger. Cest mettrc h. la foia deux feuiUcs d'argent 

sur une piece chaude : v. Argenteur. I. i43. 
.Charger le moulin k aoie. Cest y mettre une quantity 

suffisante de boblnes , pour donner k la soie le tosa 

necessaire : v. Moulinier. III. 255. 
Chariot. C est un second .metier , ou un montant arr^ti 

par deux morceaux de planches mont^ sur demc 

roulettes , et terminus en dessous par une traverse 

semblable k ceiie du premier metier : v. Fabrique 

de laceU. II. 534* 
Charmay. 5alin des Indes fabriqu^ en fafon 4e gros de 

Tours : p. Bouiiles-cotonis. 1. 2q5. 
Charpentiera. Pecheurs de baleine, charges de kd^picer 

pour en enlever le lacd. III. SgS. 
Charpi. Billot sur lequel 00 pose la douve qu*oa vieut 

travailler ; 1/. Tonnelief. IV. 286. 
Gharries. Cendres qui ont servi k la ieaaive : v. Taouseur* 

IV. i86- 

Charr^es. Cendres dont lesBlanchisseuse»se sontsenries^ 

V. Verrier. IV. 874. 
Chartres : v, Diplonies. IV. 344* 

Chasse-avant. Inspecteur sur les travaux dies magons et 

autres mamsuvres. III. 468.. 
Chasse aux toiles. Cest celle oii Ton prend vivants lea 

sangliers etles cerfs : v, V^nerie. lY. '33a. 
Chisse. Cest la partie en forme de porte au milieu 4$ 

laquelle est placde laiguille d'une balaance : yoyee 

Balancier. I. 197. 
Chasse. Marche des Marchands ^e poisson de mer : 

V. Pecheurs. III. 89. 
Chasso, Outii du metier de Tisseratid qui frappe le^ 
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fils de frame aprb chaque coap 6e navette qu*bn k 

pass^. : i;. Drapier. II. 6g. 
Cnasse ( La ), G>niposition semblahle k celte <)oitt on s 

charg^ la fiis^e sitt laqueUe on met les aeipenteaux et 

lea ^toiles : v. Artificier. I. 171. 
Chasse-mar^e. Chaloapea qui vont se charger de sardine's 

k Beile-Isle , et qui k cnaque mar^ les transportent 

k Bourdeaox : p. Sardine. IV, 49* 
Chasse-mar^e. Marchand de poisson qui chasse devant 

lui plusieurs chevailx charges de poisson, lU. 89. 
Chasser avec force. Cest poosser quelque chose k coup» 

de marteau avec des coins^ de bois : v, L*art de falr» 

• les ponts. Ill, 5 1 3. 

Chasser. Commencer k ftendre For et Fargeiit.avcc up 

marteau : v, Batteur d'or. I. 269. 
Chafsser sur Tancre. Lorsqu'un vaisseau iaboure et s^^ 

loigne de Fendroit oi!i on Fa moaill^ : v, Ancre. 

I- 75- 
Chasseurs. B^timenls qui vont tr^bien k la voile , eC 

dont on se sert pour la p^che du hareng. III. 89^. 
Chassis. Metier dont le Basse-licier se sert pour tisser, 

I. 227. 
Chassis. Quarr^ long form^ par quatre barres de fer , et 

• divTS^ au milieu par une ^inquieme barre parallele k 
la largeur : p. Imprimerie. II. 497 • 

Chassis quarr^. Asstmblage de quatre lattes : v. Domi« 
notier.' 11. 89. 

Chat (Le). Morceau de fer qui a plusieurs griffes donC 
on se serl pour voir s'il n'y a point de chambrei 
dans Fint^rieur d*un canon : v» Forges k canon. II. 

23& 

Chatelet. Chassis de forme triangulaire y dont les poulies 

r^pondent aux marches qui sont sous les pieds da 

Rubannier. IV. 26. 
Chalelets. Petites ^Uvations en forme de b^timent, failed 

avec de la tourbe. IV. 547* 
Chaton d'une bague. Creux dans lequel on place i\nm 

pierre : i^. Lapidaire. II. 532. 
Qi^trer les tiges du labac. Cest en retrancher les t^tes. 

IV. 149. 
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Cliatt. Afdolses cassantes 6% inutile« par leiir duret^ : 

V. Ardoisier. I. i33. 
Chaudret. Assemblage de fauit cents quatre-vingt-sei£« 

feulUcs qu'on met avec des empLures de baudi'uche t 

i;, Batteur d'or; i, ^4^. 
Chaudret. Cest aussi le plus petit des moules k ^tendm 

Tor* Ibid. Si^Q^ ^ 

Chauffe ^Double). Mettre bouUlir de Feau^de-vie seconds 

avec ae nouveau vin. II. 86. 
Chauffe ( La ). Place quarr^e bdtie en briques j pco- 

fondement enfoncde en terre A cdt^ du fourneau , el 

partagee en deux par une forte grille ; v« Fondeur 

en bronze. II. d3i. 
Cbai^ffoir. Espece de caisse quarr& i pi^f^y ^ns laquelle , 

on allume du feu poxir JPaire s^cher le^ feuilles doni 

on fait les cartes : v, Cartier. I» 898. 
Chausse. Sac de loile dont le. dedans est garni de toiW 

de crin ^ et qui sert k donner des crois^es regimes aux 

capades des chapeauz A piumet : poyez Cnapelier, 

Chausses. Nom qu'on donnoit anciennement h ce quW 
nomme aujourd'huibas au metier. I. :2ii. , 

Chausson. £spece de claque pour femme qui ressembl« 
k une petite pantouAe : v. Cordonnier. I. 5Si . 

Cliauves. Yeines blanches qui se trouvent . dans le^i^ 
.carrieres d!ardoiae , ;et dont. la direction v^riicale suit 
celledu chemin : 1^.. Ardoisier, L i34» 

Chaux d'^tain. .Cendre» qu'on ramasse sur IVtain lors- ^ 
quon lefondj.etqu'on r^lablit en ^lain en y mfilant 
oe 1^ graisse ou de la poix r^sine : v. Potier d'^tain* 
lU. 555. . , , > 

Chaux frais^e. Cest-A-dire humect^e au point de pbu- 
voir e^ fprn>^r^ de^ pelltes peloid : voye;^ Saunier, • 
IV. 69 , - » '„ . ^ . . ^ '..*, . ^ 

Chef. C6t^ d'une ca|fi:iere d ardoise oA Ton etabllt des 
machines propres A en vuider les eaux : w. Ardoisier. 
I. i3^. ; ^ . . 

Chemise. G'est ce qui cbuy re int^rleuferhent les pieces . 
de toile qui. nous viennent du Levant : v. Ernballeur. 

11. 109; , . » . ' I . . ■' 

Chemise. Se dit de chaque goucKq de pot'^e qu'on 
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emploie potir faire la chape d'lin moule : u. Fondeu^ 
en bronze. II. 235. 
Ghenevotte. Partie ligneuse du chanvre : v, Ghanvrler. 

1.441. 
Qienille. Blonde dont le prii^cipal toil^ est en fleurs, 
environn^ d'un brin de chenille t p. Blondier. I. 281. 
Chenille, Petit ouvrage de soie dont on se sei't pour 

divers omements : v, Agriministe. I. 481. 
Cherche-pointe. Outil pointu avec Icquei on cherch© 

le trou dune ficHe^ aileron : 1;.' Serrurier. IV. 97. 
Cheval ( Brosse de }. Celle qui est mont^e sur un bols 
rond avec ane courroie par dessus pour y passer la 
main : v, Brossier. I. 348. 
Cheval enclou^. C est lorsque son fer presse trop la veine 
qui entoure le pied et le fait boiter : p. Mar^chal. III. 
104. 
Clieval (Huile de). Graisse de cheval fondue' dont se ' 
servent les Emailleurs pour brdler dans leur lamp^. 
•II. io5. 
Chevalet. Bpis sur lequel le Relieur ratisse les peaux dont 

il se sert. IV. 1 1 • 
Chevalet. C'est ce qui soutient le tympan lorsqu'il est 

ouvert : v. Imprimerie. 11.' 5o6.' 
Clieyalet;. ' Machine qui sert a sout^nir les tableau* ^ 

une certaine hauteur : p. Peintre;- lit. 4oi. 

Chevalet. Morceau de bois qui tiertt les cordes de violon 

dans une ^l^ vat ion co.nvenable : i>. Luthier. IV. 619, 

Chevalet. Plknche de trois ou quatre pied^ de longueur, 

sur laquelle est couch^ le Couteli'er loi*squ'iI alguise 

ses outils. I. 568. • * 

Chevalet. Poteau k meltre les fusses , dont la paftiia 

sup^rieure a la figure d*urt rateaiii p. Aiiificfer. 1. 72. ' 
Chevalet k pieds.' Especes de cohsoles'feites' avec 6e9 
planches minces '. et l^geres que. les Couyreurs atta- 
chent avec des cordes aux bois de la charpente ; voyem 
Couvreur. I. 582. 
Chevalet : p. Parc^^eminier. III. 356* 
Chevalet : p. Sculpteur. IV. 77. 
Clieva^ucher le vent. Se' dit d'Un oiseau de' proie quand 
il fe rpidit contra le venl : p, Fauconnier. IV. 4^4* 



C ID 63 

Chetnaux%d*ar(jai«bus!e. Ce soni cetix que le bruil tics 

grilles et ie vpl.du gibier ' n epbuvante pas, et sav 

lasqueU on pent coucner en joue avec suret^ : voyez 

Marchand de chevaux* III. 4i* . 

Cbevaux fourbiis. Lorsque leurs jambes'sont si rpidesqu'lU 

ne p^uvent presque pas se soutenir 2 v. Mar^chaU 

III. 10 1. 
'Chevau^c lui>a^ique8. Ceuz qui gnt des fluxions p^rio- 

dlqiies presque, aussL r^gi^es que celled de.la.iunei 

et dont la vue s'qjjspurcit pendant ce temps : wyez 

M9u:^hand.de.cheyaux^ III. ^. 
Cheveux bruts. Cest-Vdire ceux .qiu n'ont encore le^u 

a«cune.pr^paratj<^;i ; •^.'Perruquier. ,111. 436., 
Cheviller la sole. Cest la tordre pQu.r la [aix^ .d^pUec : 

V, Telnturier. IV, a3a, 
Cberrette, Femelle du chevreuil ; v. V^nerie. IV*. 33of - 
CJtevrettes (Pols^). Ceux qui ont un bee au dqssoiis 

du ventre , d^ps lesque)s; 01^ coi^servoitijautceiois ie*.^ 

isirops et les huiies.<.Ii, n'j ,a que les Epiciera ipii a en 

servent aujourd'hui : v. Apothicaire* I. 88.;. 
OiicQtSf Restea des branches mqrtes ou. viv€i8 quton.i^ ; 

laiss^s sur un tronc d'ar))re : 9 Jardinier.. IL 449» 1^ ' 
Oiien. Cest la. partle qui poi;te la pierre & fuslX y et > 

qui touche sur la i>atterie lorsque le.coup pai^.; uoye^ 

Arquebusiier. L i63. 
Cfaiens de.meute..l4i premiei^ des cin^Jbandesdes cbieni ; 

de relais ; v, V^nferie, IV. 3aQ. 
Oiiffons. Vieux morceaux de linge^ 4^ cha^iFre ou de 

lin avec lesquels on £a^t le papier : r« Papeti^c* HI*. 

334. 
Chlner uqj^ ^toffe. Donqer bu^ £1s de sa ch^o^ de^ 

couleprs diff^rentes. I. . 484* 
Cbirurgien .( Br<^8se k ^ Celle qui. est propce ;par' «a^- 

dquceur a ouvrir les pores de la peau : {/..Brossier. I* 

348.. 
Choque (Le ). Feuille de cuivre dont or^paase 14g^re- 

nient £a courbure de haut eipi bas.&ur toute U surface , 

de la t^te d'un chapeau,: v. Chapelief , L 4^^« 
JCic^ro. Corps de caracter^ parlicuiler*: f^. Imprimerle* 
^ II. 4&8. 
(Jidrc. Ljqueur QxJ^aitft des popupes, J, 491 • 
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Gidre doux. Celui qui n a point cuv^. Ibid, * 
Cidre ( Gros }. Celui qu on xait avec de Teau sans presser 

les ponunes. Ibid. 
Cidre par^. Celui qui a acquis avec le temps un montant . 

semolable a celui du vin blanc. Ibid. 403. 
Cidre ( Petit ). Celui sur lequel on a mis de Feau y et 

qu on a extrait au pressoir. IHd. 494* 
Cigales. Feuilles de tabac roul^es comiiie un tuyau de 

pipe y dont les Am^ricains se servent pour fumer : 

p. L'art de faire des pipes. I1I.'468. 
Cimbale. Suite de trois tujaux d*orgue sur tbuche : v, 

FacteurdWgue.il. 172. , . .. . - 

Ciment ( Mettre une bague en ). Cest renforicer dans 

une poign^e de bois garnie de ciment pour Ik sortir ' 

sans qu'elte vacille : v, Lapidaire^ II. SSy. 
Cinabre. Nom que les Cartiers dohnent au vermilion. I. 

Sgg. * 

Circonvolution. Tours qu on fait faire i une bande pour 

envelopper une plaie apr^ qu'on a pos^ Fappareil ': 

V. Chirurgien, I. 4^8. 
Ciseau. Morceau d'acier tranchant sur lequel on coupe 

le clou : V, Cloutier; I. 5o8. 
Ciseau. Petit outil dont' les. Damasquiiieurs se servent 

pour faire entrer le HI d!or ou*d*argent dans les hiachures. 

"•7- 
^iseau k louver. Celui dont on se scrt pour percer le3 

pierres de laille qu on veut Clever sur un edifice : t^. 

Louveur. IV. 5io, 
C^iseler. Faire sur quelqije n»^tal un dessin en arcbitectura 

ou en bas-relief : v. Ciseleur. I. 5o6. 
Ciseler. R^parer les pieces^qui ont ^ti^moulees', ihais dont 

les dessins sont sortis imparfaits du moule. Ibid, 
Ciseler une^tdffe. • Eh *applatir ule poi4 avec * des fera 

chauds. Ibid. 5o8. t ' ' ' ; 

Ciselets. Petils outils d acier de quatre oju cinq llgnes en 
-quarr^, doftt un b<)ut est forrii^"en dbs dane, et 
. I'autre sen de t^te. Ibid.' ••• ' 
Ciseleurs. Cesont ceux qui fontdes boites i cartel pour , 

les pendules : v. Horloger. IT. 4^9* * 

Cist^rocele ( Hernie ). Lx)rsqu'elle a. son siege dans la 

tessie : p. H^rniiBrc.'II; 3gf4- ".' 

Ci«litom»» 
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JCMitome. Lithotome dilatatoire : i/. Lithotomiste» IV % 

5 1 5, 
•Claire ^toffe : u^ Potier d'^tain. Ill , 554- 
Claire ( La }. Chaudiere au-dessus de laquelle est It 

panier d'osier qui supporte le blaiichet : v. Sucre. IV ^ 

Claire voie ( G)uvrir k ). C'est laisser d'lme tuile k i'au- 

tre la distance du tiers de la largeur de la tuile : i;^ 

Couvreur. 1 , 58o. 
Clapier. Trou oi\ se cache le lapin : u. V^nerie. IV, 334*' 
Claques. Doubles souliers imparfaits dans lesquels on 

fait entrer le vrai Soulier : v, Cordonnier. 1 , 55 1« 
Clarinette. Instrument k anche dont le diametre est plui 

fort que celui duhautbois : v* Luthier. II , 184. 
Clav^e f ou Claveau. Maladie qu'on reconnoit k de petit* 

clous qui s'^levent sur le corps d'un mouton ou d'unflt 

brebis : v, Berger. 1 , 25o. 
Clavicorde : v. Monocorde. II , i64. 
Clayon. Quarr^ d'osier qui sert pour ramasser au milieu 

de la claie de PArgonneur Tetoffe qui est Sparse : i^^ 

A^onneur. I, i3i. 
Clef. Pierre qui ferme Fouverture d'une fosse d'aisance i^ 

V. Vuidangeur. IV , 433. 
Clepsydre. Horloge hydraulique : v. Horloger. 11, 197J 
Clie : V, Poissonnerie. Ill, 5o5. 
Clinquaille, ou Quincaille. Marchandise d'acier , de fer j^ 

ou de cuivre ouvr^ , qui fait partie de la mercerie din?! 

caillerie. IV , 1 . 
Clinquante ( Lame ). Lorsqu'elle est fil^e avec un fris^ ; 

p. Brodeur. I, 34 1* 
Cliquet. Petit levier qui fait qu'une roue toume toujour^ 

dans le m^me sens : v. Horloger. II , 353. 
Cliquet. Espece de ressort pour arr^ter une roue ii cha-i 

que dent : v, Batteur en grange. 1 , 237. 
Cliver un diamant. Le fendre dans Tendroit oA il a un« 

glace. IV, 476. 
Cloche de verre. Grand vase de verre ^vas^ , sous lequel 

on fait venir des plantes k Tabri du froid : v, Maiager, 

m , 5o. 

Closerie. Cest ce qui comprend les vans>et leshottes : r^ 
Vannier. IV, 3x4. 
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Cldturc 1 p. Qoserle. 

Clou. Chevilie de fer longue de trois piecis , avec leqttel 

on tourne les ensubles : v. Basse-licier. 1 , 227. 
CIqu k crochet. Geiui qui , au lieu de t^te , forme une 
> pointe en angle droit : v. •Cloutier. I , Bog. 
Clou k glace. Cest celui dont la t^te est faite en pointe 

de dard. Odd. 
Clou ^ river. Celui dont les Ghauderoiiniers se servent. 

Ibid. 
Clou k souiRets. Celui dont la t^te est plus large que 

* les caboches dont on se sert pour Ferrer les souliers. 
Ibid, 

Clou h soulieurs. Celui qui a deux t^tes , qui est en cabo* 

che ou t^te plate et en pointe de diamant. Ibid, 
Clous de boucne. Pet its clous que les ouvriers qui les 

* emploient tiennent commun^ent dans la bouche. 
Ibid. 

Clouyere. Morceau de fer dans lequel il y a un trou pro- 

portionn^ a la grosseur du clou qu on veut faire. Ibid, 
' 5o8. 
Cobalt. Espece de mineral tr^-pesant : v. Mines. II , 

io3. 
Coche. Petit morceau de bois qui agite la corde k bojau 

de Targon : v, Giapelier. 1 , 449* 
Coche. Bobine de huit k dix pouces de long , qui sert k 

tlrer et k agiter la corde de Targon : v. Ar^onneur. 

1 , 1 3o 
Coche. Entaille qui est au bas d'une fleche et dans la- 

quelle on fait entrer la corde d'un arc : v, Arctier. 

rv,455. 

Coches. Entailles qu'on fait anx cereeaux pour les lier 

plus facilement : u. Tonnelier. IV, 286. 
Cochevis. Espece d'alouette hupp^ : p. Oiseleur. HI , 

398. 
Cocnoire. Espece de hache avec laquelle on forme des 

entailles sur les cerceaux : v. Tonnelier. IV, 286. 
Codre. Nom qu'on donne aux cerceaux dans quelque* 
■ provinces : v. Faiseur de cerceaux. II , i8i. 
Coef£e k perruque. Roseau de soie sur lequel on nibnte 

les tresses de cheveux : v, Perruquier. Ill , 439* 
Coeffer des pieux. Cest mettre par-dessus un grillage 
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. ^ loY^es pieces de bois : v, L*arl cle falire les pontsw 

ill, 3 1 a. 
toeffer u»e botle. Cest y mettre une genouiilere : i\ 

Bottler. I , a86. 
Coeffer on livre. Cest y mettre la tranchefite : v, Aelieurw 

IV, lo. 
Coffiner. U«e futaille se coffine lorsque les douves en- 

trent en dedans ou sorlent en dehors : v, Tonnelieiv 

Cofireb Chassis de bois qui est attach^ sur la table da train 

qui lui sert de fond et dont le vuide est renipli par le 

marbre : i>. Imprimerie. II , 5o5. 
Cogn^e. Outil de fer bien ac^r^ , plat et tranchant ea 

maniere de hache : v, Charpentier. I ^ 465, 
Cogn^e. Hadie de B^cheron. 1 , 3^2. 
Cc^noir. Coins de bois plus grand que les autres et avee 

lequel on chasse ks petits coins : u, Imprimerie. II ^ 

497- 
t^in. Assemblage de plusieurs feuiUes d'acier : u» Serru^-*; 

rier. IV, 96. 
Coin d*^cusson. Celui qui marque les armes dW Prince t 

V, Monnoyeur. Ill , 238. 
Coin d'effigie. Celui qui marque les armes d'un Souve* 

rain. Ibid, 
Coins. Denis qui , dans les chevauic, remplacentles qua* 

tre dernieres dents de lait : v. Marchand de chevaux. 

in ,80. 

Coins. Morceaux de drap qui couvrent les espaces qui se 
trouvent entre les barrures des balles de paume : i\ 
Paumier-Raquetlien III , 383. 

Coins. Pieces de bois qu'on met entre les biseaux et le« 

' barres des chassis : v. Imprimerie. II , 497* 

Colcothar. Terre dure et de couleur rouge, dont les Ser« 
ruriers se servent pour polir leurs ouvrages. IV , 94* 

Colique de Peintre. Colique m^tallique : v. Cabaretier^ 
I, 36o. 

Colique de plomb. Maladie ^ laquelle les Peintres soni 
sujets ainsi que les Plombiers et tous les Artistes qui 
travaillent aux m^taux : v. Peintre. Ill , 4^^* 

Colique de Poitou : v. Colique de plomb. 

^Ue de gant. Celle qui est faite avec les enlevures e^ 

£ 4 
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retailles Aes peaux qui ont servi h. faire ies gahts : (Ti 

Ganlier. II , 3i4. 
Coller en ouvrage. Cest coller T^tresse entre la feullte 

de pot et celle de Cartier : v, Cartier. 1 , 396. 
Coller le vin. Laglter avec des blancs d'oeufs ou de 

la colle de poi^son pour le clari£er : f. Cabaretler. 

1,387. 
Collet. Anneaii qm lermine le goulot d'une bouteille : v, 

Verrier. IV, 079, . 
Collet. Partie de Ihabit qui le termine au-dessus du col : 

V, Tailleur , au supplement , tome IV. 
Collet. Tige qui semble sortir du collier de T^peron , et 

qui se proloAge en arriere : v. Eperonnier . II , 1 26. 
Collet. Le troisieme des quatre Cerceaux qui garnissent 

le jable : v. Tonnelier. IV, 291. 
Collet. Petit chapiteau de m^me m^tal que le moule k. 

chandelle : v. Chandelier. I j 4^6. 
Golleter. Cest plonger plus . profond^ment les mechet 

dans le suif : j/. Chandelier. 1 , 435. 
Collier, Cerceau de leperon qui embrasse le talon du. 

cavalie,r : v, Eperonnier. II , 1 26. 
Collier. Cercle de cuir ou de m^tal auquel on met un 

anneau pour altacher les chiens : p. Ven^rie. IV, 

336. 
Collier. Grande bande h saigner dont an se sert pour le» 

operations de la taille : v, Lithotoniiste. IV , 5 1 2. 
Collier, Ornement de fenime : v. Uart de la toilette. 

IV, 270. 
Colornbe. Espece de varloppe renversee port^e sur qua- 
tre pieds , dont les Tonneliers se Wrvent pour unir 

les joints de leurs douves : v, Tonnelier, IV , 285. 
Colonibier ( Le ). Papier de la grande sortc : v. Papetier. 

m , 345. 

Colophane. R^sidu du sue r^sineux qui demeure au 

fond du vaisseau apres la distillation : v. R^sinier. 

IV, 536. 
Comal^s. Plaques de fer qui servent k faire cuire le$ 

gateaux de mais : v. Preparation de la cassave. I , 

4o6. 
Comble Charpente qui couvre le dessus d an Edifice : 

Vs Charpentier. 1 , 464- 
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tjommancle. Les Cordiers nomment ainsi ce que les Tis- 
serands appellent une centalne : v. Cordier. 1 , 544* 

Commettre un cable. Cest en reunir les torons par la 
force du totillement : v, Cordier. 1 , 545. 

Commis ( Cordage ). Cest celui dont chacun des deux 
fils se tord en particulier. Ibid, 543. 

Commun ( Miel ). Cest celui quon retire par expres- 
sion : V. Cirier. 1 , 49^* 

Communication. Se dit de la vertu que lainiant com- 
munique au fer pour en attirer d autre : v^ Aimant. 
IV, 448. 

Compas k repousser. C*est celui dont les pointes sont 
retoumdes en dedans , et qui sert k marquer les notes, 
de musique qui ont ^t^ frapp^es mal-^-propos par le 
poingon : v, gravure de la musique. II , 366. 

Compas de mer. Cest la rose de la boussole : v, L'art<du 
pilotage. Ill, 276. 

Compere. Compost de deux devants , dont le biais du 
c6t6 gauche est garni d'un rang de boulonnieres , et^ 
celui du c6t<^ droit , d'un rang de petits boutons ; 
quelquefois on y met des agraffes et des crochets sur 
le devant d'une robe pour couvrir la poitrine : v, Cou- 
turiere. I , Sya. 

Complement. Cest la distance d'un astre au zenith : v, 
L'art du pilotage. Ill , 455. 

Complement. Cest-^-dire point de perfection : y. Vigne-, 
ron. IV, 4<^3. 

Compositeur. Ouvrler qui travaille k la casse : v. Impri- 

merie. 11,484* 
Composition. Art d'assembler les lettres conform^ment 

hi une copie donn^e. Jhid, 

Composition ( Eau de ). B^u- forte dans laquelle on 

a fait dissoudrc un peu de mercure : v. Chapelier. I , 

Composition ( La ), C*est de la dissolution d'^tain : y. 

Teinturier. IV , 22 1 . 
Composition grasse. Cest lorsquelle est charg^e de 

Sucre ou de sues acides : v. Lart de faire les glaces. 

II , 829. 
Composition maigre. Lorsqu'elle est trop claire et qu elle 

«'est pas assez nourrle de sucre. Ibid. 

E 3 
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Composteup. Lame de fer ou de cuivre ^ coudee €ti 
^querre dans toute sa longueur , et termin^e d'uai 
bout par un talon Bxe : un semblable talon est atta- 
chd h line coulisse qui s'avance ou se recule sur cettet 
lame suivant la justification , c'est-^-dire la lon- 
gueur qu'on veut donner auz lignes : vj Imprimerie., 
U, 492. 

Composteur« Regie de bois entaill^e sur laquelle o%k 
arrange les caractcres : v, Fondeur en caracteres. 11 1^ 
244. 

Compte en banque ( Avoir un }. Ce^ sy laire cr^dlter 
ou d^biter : v. Banquier. 1 , 206. 

Compteur. Roue dent^e qui porte une aiguille au moyen 
de ilaquelle on peut compter tous les battements oa 
vibrations d un pendule sur un cercle gradu^ : 1^. 
Horloger. II,4o5. 

Conducteur. Instrument qui sert k conduire la tenette ;. 
V. Lithotomiste. IV, 5i5. 

Confit de chien. Bouillie faite avec les excrements de eel 
animal: v. Marroquinier. Ill, 11& 

.Confit ( Meitre en ). Cest faire aigrir les peaux dans un 
baquet d'eau dans lequel il y a du son : v, Giamoiseur.^ 
I y 4^0. 

Congeler : (f. Ciystalliser k Tarlicle Teinturier. IV> 

233. . 
C]onserves. Lunettes dont le verre est moins convexe 

[ue celui des lunettes ordinaires : v.. Lunetier. II ^ 
ioi. 
G>nserves liquides. Sirops fails avec les sues qu'on a 

obtenus de divers v^g^taux : v, Apothicaire. I, loi. 
Conserves m^dicamenteuses. Cest une espece de marme- 

lade. Ibid^ 
Consoles. Pieces de bois qui soutiennent la coquille d'un 

carrosse : v. Cliarron. I, 46& 
Cohtre-approches : u, Approches k Farlicle Couvreur. 

1,582. 
Contre-biseau. Piece de bois perc^e dans le milieu pour 

recevoir le pled d'un tuyau d'orgiie : v, Faeteur a or- 

gue. II, 160. 
Contrc-caniveaux. Pav^s qu*on place k c6ii et sur la 

voAtofi ligoe des caniveattz : v. Faveur. Ill y 3&7^ 



t 



COR 71 

Contre-^preuve ( Faire une ). Transmettre sar du pa-> 

pier bfanc Tempreinte d*une gravure originale : Um 

Graveur. II , 349. 
G)ntrefendis. Premiere division d un bloa d'ardoise i^- 

duit en r^partons : v, Ardoisier. I, i38. 
Contre-jumeiles. Pav^s qui prennent des deux cfftis la 

moiti^ des caniveaux : u, raveur. Ill , 387. * 
Conlre-moules. Cartons ^pais sur lesquels on dispose en 
relief ou en creux les dessins qu'on veut reprcfsenter : v. 

Doreur, II , 69. 
Contre-partie : v, Partie , k Tarticle Eb^niste. II , 87. 
Contre-planche. Celle qui , ^tant grav^e sur le m^me 

dessin de la planche , ne porte le mordant color^ que 

sur les endroits du ^es^in r^serv^s pour led premieres 

planches : v. Toile peinte, IV, a64. 
G)ntre-poin9on. Figure int^rieure d'un caractere d'im- 

primerie : 1/. Fondeur en caracteres. (1 , 240. 
G)nlre-pointe. Piqtire faite k contre-point sur la cou- 

verture d'un lit : v. Courtepointier. 1 , 563. 
Contre-vent. Cest ce qui est expos^ k Taction du vent 

des sou/Rets : 1;. Fourneaux k fer. U » 256. 
Contr6ler la lerre k pipe. La couper par tranches avec 

un fil de fer , pour voir si sa couleur est ^gale par- 
tout : (;. L'art de faire les pipes. Ill y 4^3. 
Copeaux. D^chets des pierres dout on tire lei atdoises i 

V. Ardoisier. 1 , 1 38. 
Copeaux. Petites tables de deux ou trois lignes dVpais- 

$eur : v, Tabletier. IV, 160. 
Coqueluchon. Partie du mantelet qui sert k couvrir la 

tete : v, Marchande de Modes. Ill , 92. 
Coques d'araign^e. Enveloppes dans lesquelles c^ in- 

sectes renferment lews oeufs : v. Sole a araign^. IV p 

537. 
Coquille. Piece de bois sur laquelle le Cocher appuie scs 

pieds : 9. Charron. I, 4^^- 
Coquilles. Lettres mises les unes pour les autres : v, Im- 

primerie. II , 498. 
Corde ( La ) . C'est la chaine de I etoffe : v. Drapier. 

11,65. 
Corde k peloton. Celle dont on dcelle les balles de 

^ E 4 
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G^rde ( Mettre en ). Passer une corde dans les maleaur 
de sole pendant la cuite : P. Telnturier. IV , 22&, 

Corde. On nomnie ainsi j dans les jeux de paurne , le 
cable o^ est attache le filet qui pend jasqu'A tenre et 
qui partage le jeu en deux : v. Paumier. Ill , 385. 

Goraes de rame. Celles dans lesquelles I'ouvrier enfiU 
Toeil de perdrix : v. Velours. IV , 3i8. 

Cordon umbilical Boyau par lequel le placenta commu- 
nique au nombril : u. Accoucneur. 1,6. 

Cordonnet. Fil de Bretagne , qu*on couvre de soie par 
ie moyen d*un rouet : v. Agriministe. 1 , 4^* 

Cordons. Ce sont des demi-port^es : v. Drapier. 11, 68, 

Cordouan. Espece de marroquin fait avec des peaux de 
. chevre passees au tan : v. Gordonnler. 1 , 56o. 

Cordouans. Faux marroquins : p. Marroquinier. m y 

117. 
Cornac. Conducteur d*un ^l^phant : p. le Supplement ^ 

tome IV. 
Cornaline. Agathe de couleur rouge : v, le Supplement ^ 

tome IV. 
Cornet. Espece d'entonnoir de fer blanc dont les Chair- 

cuitiers se servent : v. Charcutiers. 1 , 4*7' 
Cornet ( Grand). Compost de sept tuyaux d'orgue sue 

touche : v, Facteur d'orgue. II , 178. 
Comet de la petite sorte. Papier qui se fabrique dans 

TAngoumois : v. Papetler. Ill , 346. 
Cornieres. On nomnie ainsi les quatre angles d*un coffre : 

V. Collretier. 1 , 5 06. 
Cornieres. C'es( ainsi que les Imprimeurs appellent les 

quatre bandes de fer plat , poshes sur ciiamp , qui 

^rvent k fixer la forme sur le marbre d*une maniere 

invariable , par le moyen de coins de bois que Ton 

chasse entrt la forme et les cornieres : v, Imprimerie, 

II , 5o6. 
Comu ( Bled ). Grain d^gen^re ou alter^ : v. Boulanger« 

Cornue'C Baleine ). Gelle qui est extr^mement molle et 
pliante : p. Tailleuc de corps de femme. I V , 178. 

Corps. Se prend pour uhe seule sorte de caracteres sem- 
blables : v, Fondeur en caracleres. 11 , 245. 

Corps. Ce 9ont dea lisses dont la maiile contieni una 
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5 elite boule qui fait lever ou baisser le fil : v. Fabrlque 
e P^ruvienne. Ill , 442. 
0>rps k TAngloise. Celui qui est ferm^ par bas , qui 
a cinq pouces de hauteur , et qui ensuile est ouvert 
jusqu en liaut : v, Tailieur de corps pour femme. IV , 

177- 
Corps convert. Celui qu'on recouvre de quelque chose : 

f. Tailieur de corps pour femine. I V , 176. 

Corps de Cour. Cest celui dont IVpaulette est couch^e 
et dirig^e en avanl pour d^couvrir les (^paules. Ibid, 

Corps d'^toffe. C'est ce qui en fail le fond : v, Fabrique 
de P^ruvienne. Ill , 44^. 

Corps de fille. Celui qui est pointu et sans grande bas- 
que par devant : v. Tailieur de corps pour femme, 

ly, 177. 

Corps guind^. Cest celui qui ne joue pas librement sur 

les hanches : v, Tailieur. IV, 179. 
Corps de gargon. Celui dont le devant est arrondi par le 

bas f et qui n'a point de basques sur les c6t^s. Ibid. 
Corps de la presse. Cest la partie entre laquelle se fait 

le foulage : v, Iniprimerie. 11 , 5o2. ' 
Corps de lettre^ Cest la distance qui se trouve dans Tin- 

tervalle qu'il y a d'une ligne k Tautre. Ibid. 486. 
Corps ouvert. Celui dont les deux devants sont s^par^s : 

V, Tailieur de corps pour les femmes. IV, 176. 
Corps ouvert par les c6t^s. Celui dont se servent les 

femmes enceintes. Ibid, 
Corps piqu^. Celui dont les piqdres sont apparentes dans 

les endroits qui renferment les baleines. Ibid. 
Corps pour monter k cheval. Celui qui n a point de gran- 

des basques par devant et qui est arrondi depuis les 

petites basques jusqu'^ la pointe. Ibid, 
Corps de lustre. Cest tout ce qui est en m^tal : v. Lus- 

trier. IV, 621 . 
Correctif. Drogue qu'on emploie pour masquer la saveur ' 

et Todeur des autres , et qui met les visceres en ^tat 

de r^sister k Tactivit^ des remedes : v, Apothicaire. ' 

Correction. Justesse de proportion dans le dessin : v, 

Dessinateur. II , 29. * 

iCorroi de glaise. Terre glaise bien p^lrie , qu on met au 
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fond dun bassin pour relenir les eaux .' p. Fohtainier. 
II , 7^0. 

Cprrompre de quatre quarllers ; p. Corrompre le craln 
k 1 article Corrojeur. 1 , 558. ^ 

Corrompre une peau. Cest passer la pommelle par des- 
sus. /3/rf. 557. 

Corrojer I'argille. Cest la preparer pour en faire des 

bnques : v. Briquelier. II , 33:a. 
Corroyer le bols. Cest le dresser successlvement avec 

deux rabots : t/. Menuisier. Ill , 127. 
Corrojer le mortier. C est agiter long-temps Tarene ou 

le sable avec la chaux pour les bien m^ler ensemble : 

I'. Architecte. 1 , 127. 
Corrojer Je sable ^ Fondeur. Cest le passer k plusleurs 

reprises sur une planche avec un cjlindre de bois , et 

le recouper avec un couteau apris I'avoolr pass^ plu- 

sieurs fois sous le cjlindre : v. Fondeur en cuivre. 

II , 246, 

Corrojer un foumeau. Cest le batlre avec une palette 
de bois pour rendre la terra plus compacte : p. Four- 
naliste II , 293. ^ 

Cosmdtique : v. Art de la toUette. IV , 269. 

Cosse ( Premiere ). Surfece d une carriere tfardolse : v. 

Ardoisier. I,i33. 
C6t^ de la tuyere. Endroit od est plac^ la tuyere des 

soufflets : i;. Forge k fer. II , 256. 

C6t^ de premiere. Forme qui contient la premiere pace : 

^Imprin,erie.II,494. 

t>oce de seconde. Forme oiSi la seconde pafire est conte- 
Hue. Ibid, ^ ^ 

Cotignac. GeUe de coins.: v. Confiseur. I , SaS. 
Cotisses. EntalUes entre lesquelles on prend les fils de la 

chaine ou du poil dela lustrine pour les faire lever 

ou baisser k discretion. IV, 5^3. 
Coton. Duvet en flocons que portent certains arbrisseaux 

des Indea; v. Mousselinier. Ill, aSg. 
Coton de mer. Celui qui vient par mer de Salonique et 

auties lienx , et qui n est pas aussi serr^ que celui de 

terre. Ibid. 

Coton donee. Ce coton , qui nous vient de Damas^^ esA 
UO des plus beaux cotons fil&. Ibid, 
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Colon ile terre. Celui quon r^colte dans la Natoile. 

Ibid^ 
Cotonis ( Gjuverlures }. Espece de totin qu*on fabriqu& 

aux Indes : v, Couverturier. 1 , 878. 
Cotonis. Satin des Indes , dont le fond est de colon et le 

reste de soie : i;. Bouilles-cotonis. 1 , 294. 
Cotonnnant. On dit que les lames de cuivre sont coton*- 

nantes , quand on y apper^oit de petits points blancs 

par dessus : v, Verd-de-gris. IV , SSg. 
Cotterets. Madriers qui font partie du niftier des Haute- 
• Liciers. II , 38S. 
Couche. Table de bois sur laquelle on met la p^e 

apres qu'on la sortie du p^trin : v, Boulanger. I , 

298. 
Couche k Peau. C'est rev^tir un moule h tabatiere 

d'une simple bande de papier mouill^ : v. Tabletier. 

IV, i58. 
Couche ( Faire la }. C'est former autanC de }eiiz , qu'on 

a de differents lots : v. Cartier. 1 , 4^0. 
Couche ( Faire une ). C'est ^tendre le parchemin sur la 

pierre a poncer : v, Parcheminier, III , 387. 
Couche ( Mettre en ). Etendre les mottes ou tas de grains 

germ^s : v, Brasseur. 1 , 821. 
Couch^e ( Broderie ). Celle dont Tor et Tareent sont 

couchees sur k dessin : v, Brodeur. 1 , 346. 
Coucher en joue. Mettre la culasse d'un fusil contre sa 

joue, pour tirer le gibier : v. Manage. Ill, 4>* 
Coucher F^tofFe. La plier en zigzag sur une table rem- 

bourr^e de nopes : v, Drapier. II , 298. 
Coucheur. Celui qui couche chaque £euille de papier sur 

des feutres : v. Papetier. Ill , 34o. 
Coude. Pli que fait une galerie de Mineur. Ill , 21 5. 
Couder le pldtre. Le remuer avcc la truelle pour en lier 

ensemble toutes les parties : v. Ma^on. Ill ,10. 
Coudrement ( Donner le ). Mettre dans des baquets lea 

peaux cinquanle par cinquante : if. Chamoiseor. I , 

4i2. 
Coudrement ( Mettre en ). Jeter les pcaux dans uno 

cuve remplie d'eau dans laquelle il y a de la noix de 

galle blanche et pulv^ris^e : v. Marroquinier. Ill ^ 

Ii6« 
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Coudreraent ( Mettre en ). Mettre les cuirs dans une eaii 

chaude de tan : v. Tanneur. IV , i gS. 
Coulants. Grandes vlroles de cuivre qui saisissent les 

extr^mit^s des di verses parties du hkion d'un parasol. 

111,354. 
CouL^. Assemblage de deux points de broderie faits se- 

par^ment sur une m^me ligne : v, Brodeur. 1 , 345. 
Coulees : V. Jets k Tarticle Moulage du fer fondu. II , 

Couler la lessive. Remettre avec un petit seau Teau dans 
le cuvier k mesure qu*elle en sort : v. Blanchisseuse. 
1,271. 

Couler ( Elau forte k ). Gille que les Graveurs emploient 
pour faire leur vernis dur : v. Graveur. II, 35 1. 

Couler le pUtre au crible. Le passer au travers d'un cer- 
cle de bois ou d osier , au milieu duquel sont poshes 
plusieurs petites baguettes k des distances ^gales : v. 
Ma§on. Ill , 9. 

Couler le pl^tre au sas. Le passer k travers un tamis de 
crin. Ibid. 

Couleresse. Espece de grande timbale de cuivre , dans 
laquelle on passe a diverses reprises Targille qu on a 
d^lay^e pourterrer le sucre : v. Sucre. IV, i32. 

Couleur (Or de). Celui qui se trouve dans les pinceliers ; 
V. Doreur. II , 45. 

Couleuvre. Blonde dont le toil^ serpente enlre deux rangs 
de grillages: v. Blondier. I, 281. 

Coulisse de ^al^e. C'est une vollge de cli^ne de la gran- 
deur de la gal^e , et termin^e par un nianclie du c6t6 
oppos^ k son entree : v» Imprimerie. II , 49^» 

Couloirs de bois. Celui qui est sur chaque bachasson , et 
dont le fond est couverl de laine : v. Papetier. Ill , 337. 

Coup. Une des cinq operations du ni^me nom , qui for- 
ment le course dans le velours cisel^ : p. Velours. IV , 
520. . ' 

Coup. On nomme ainsi cliaque parlie oil la marche de 
retour du pied gauche demeure lev^e , pendant qu'on 
passe sept a huit coups de navette du c6ii droit : v. 
Taffetas. IV, 166. 

Coup d'^tuve. Lorsqu il se forme des taches rousses sur 
les pains de sucre : p. Raffineur. IV, 174- 
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Coup ( Premier ). Lorsque le train n'avance que de mot- 
tle sous la platine : v. Imprimerle. II , 509. 
Coup ( Second ). Lorsque le reste du train est achev^ de 

conduire sous la platine. Ibid. 
Coupe : p. TonUire ^ Tarticle Drapier. II , 72. 
Coupe du moulin. Pile ou auge oiS Ton foule les peaux : 

V, Chamolseur. 1 , 4^2. 
Coupe -p^te. Instrument de fer , large et presque 

quarre y qui sert h. couper la p^te : p. Boulanger. I , 

298. 
Coupeau. Bande du moule des Cartiers. 1 , 897. 
Coupelle. £spece de creuset , fait avec des os calcin^^ 

et lessiv^s qu'on p^trit dans Teau : v, Moimoyeur. Ill ^ 

192. 
Coupelle ( Essal i la ). Cest pour afEner Targcnt : v. 

Affineur. I, 147. 
Couper hi la planche. Cemer une peau tout autour avec un 

couteau ordinaire apres lavoir appliqu^e sur un mo*. 

dele : v, Parcheminier. Ill , 358. 
Couper k la serpentine, Cest ne laisser entrer dans le 

bassicot aucune partie d'eau seconde : v. Eau-de-vie. 

n,86. 
Couper le grain. Rebrousser la ileur avec une pommelie 

de li^ge : p. Corroyeur. 1 , 558. 
Couper tendrement. Couper le bois avec d^licatesse : v. 
. Sculpteur. IV , 74. 
Couperet. Lime dont se servent les^Emailleurs pour cou^ 

per k froid les fils qu'ils ont tir<fs. II , 107. 
Couperose blanche : v. Vitriol blanc. IV , 4^6. 
Couperose verte ; iK Dlslillateur. II , 82. 
Coupeur de hausses. Celui qui coupe en deux un tron^on 

qui a des pointes par les deux bouts : v. Epinglier* 

II, 187. 
Coupeur de racines. Nom ancien que portoient les Her* 

boristes. II , SgS. 
Coupeur de tetes. Cest Touvrler qui coupe le fil de laiton 

en petites parties pour en faire des t(:tes d'^pingle ; i/. 

Epinglier. II, i3o. ^ 

Coupoir. Fer bleu ac^r^ avec lequel on coupe les lames : 

V, Monnoyeur. Ill , 235. 
Coupoir. Etabli tr^p-soUde sur lequel on coupe les carac* 
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teres avec un rabot de far pour les rendre ^gsut : A 

Fondeur en caracteres. II > 2&44* 
Coupoir. Petit couteau de bois dont les Cartiers se sei^ 

vent pour detacher les Stresses les unes des autres : P» 

Cartier. I, 3q6» 
Coupon. Toiled\)rtie faite avec les filaments d'une Scored 

d'arbrc : v. Fabrique de coupon. I , SGa. 
Coupons. Pieces de batiste coupes justes k la longueur 

de deux aunes : v. Fabrique de batiste. I ^ 235. 
Courantin. Piece d'artifice destinee k allumer les lances 

k feu , ct qu'on fait partir de la fenfetre oi!l est la per-» 

Sonne la plus distingu^e : v. Artificier. 1 , 177. 
Courbatons. Pieces de bois fourchues qui servent a lief 

les membres d'un vaisseau : v. Jaugeur de navires. II , 

479. 
Courbures. Dents de tringles pour tenir au feu les pieces 

de t61e vernies : 9. T61«. IV, 274. 

Couronne. Partie du pied d un cheval oCi est le poil qui 

couvre et entoure le baut du sabot : 1/. Mar^cbah 

. m,78. 

Couronne ( La ). Papier de la petite sorle : p. Papetier* 

m , 345. 

Couronne double ( La ). Papier de la moyenne sorte. I^*' 
Couronne. On dit qu un arbre se couronne lorsque sa t#le 

. meurt : v. Bois. IV, 46^* . , 

Couronn^s ( Chevaux ). On nomme ainsi ceux qui n ont 

point de poil sur les genoux k force de tomber dessus: 

1/. Mar(^chal. Ill, 77. 
Courroi. EVouleau de bois sur lequel les Teinluriers et 

les Foulons roulent les dtoffes lorsqu elles sont seches s 

V. Retendeur. IV, i6» 
Cours : v. Voies k Tarticle Drapier. 11 , 72* 
Cours. Cest Taller et le venir de la navette : v> Fabrique 

de taffetas. IV , 1 66. 
Course de bague. Enlever une bague avec unc lance en 

courant au galop : i/. Manage. Ill , 44« 
Course. Cest dans le velours cisel^ une suite de cinq ope- 
rations ^-peu-pres semblables : v. Velours. IV, 5iy. 
Course ( Le ). Cest la prise de neuf passages de rames : 

V. Manufacture de damas. II , 2. 
Course de t£te* Esercice militaire par lequel on ap-* 
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pW[\A k alteindre la tdte dc son ennenii : i/. ManogCi 

m j 43. 

Courtage. Salaire du Courtier : v»- Agent de change^ 

I , :i6. 
Courtiiileres. Inscctes cjui se multiplient dans les ter* 

reaux j et qui niangent les racines des plantes : v. Jai-* 

dinier. II , ^61, 
Court joints. Cheval dont le paturon est trop court : i^* 

Marchand de chevaux. Ill y 78. 
Courts c6t^s. Ce soitt les deux parties qu On voit attach^es 

au porte-mords et au-dessus de la t^te : u. Bourrelier. 

I,3o8. \ 
Cousoir. Machine sur laquolle on applique les feuilles 

pour les coudre : v. Relieur. IV, 10. 
Coussinet. Javelles de paille ou de chaume couples en 

deux : v. Couvreur en paille. 1 , 679. 
Couteau. Outil avec lequel t*. grave les lignes des por- 

t^es : V. Graveur de musique. II , 364« 
Couteau. Espece de ciseau court avec lequel on fend la 

dorure d'un bout k Faulre : v. Tireur d'or. IV, aSo. 
Couteau. Morceau de bois de quatre pieds de longueur 

avec lequel on brise la cfodte qui se fait k la surface 

des formes : v. Sucre. IV , i3o. 
Couteau k ^charner. Outil tranchant k deux manches , k" 

peu-pr^s seniblable k la plane d'un Charron : v, M^ 

gissier. Ill , 1 28. 
Couteau a effleurer. Outil d'acier qui a deux poign^es de 

bois : V, Chanioiseur. 1 , 420. 
Couteau k epoutiller. Petit couteau k lame courte et poin- 

tue , dont les cureurs se servent pour 6ter les salet^s 

qui se trouvent dans les couvertures : p. Aplaigneur* 

I > 79- 
Couteau k feu. Couteau rougi au feu , au moyen duquel 

on fait fondre la r^sine qu'on met suv les extr^mit^s 

des vaisseapx sanguins des testicules d'un cheval. : p« 

Mar^chal. Ill, 102. 
Couteau k hachcr. Petit couteau k lame d'acier, courte 

et large : p. Doreur. II , 49» 
Couteau k meche. Maqhine compos^e d'une table de 

bois , d'une broche de fer et d*une lame d'acier : ¥* 
Chandelier. I , J^iu 
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Couteau k parer. Celul dont se servent les Relieurs portf 

La couverture des livres : v, Relieur. I V , 1 1 . 
Couteau k pled. Couleau semblable k celui dont lelft 

Bourreliers se servent pour (:ouper leur cuir : ff» G)r- 

donnier. 1 , 552. 
Couteau de riviere : t;. Couteau a effleurer. I , /^2.o. 
Couteau rond. Outil dont les tanneurs se servent pour 

depiler les pcaux. IV, i8g. 
Couteaus. Lames du moulin a pipe , qui coupent et divi- 

sent les pains de terre en tr^s-petits morceaux : v. 

L*art de faire les pipes. Ill,, 4^4» 
Coutiss^es ( Ensubles ). C*est-^-dire garnies d'une bande 

de grosse tolle , k laquelle on coud I'^tofPe qu on veut 

broder : v. Brodeur. I, 347 • 
Coutre. Morceau de fer emmanch^ dans un araire et qui 

sert k couper la terre : v. Agriculture. 1 , 34* 
Coutre. Outil de fer ave • lequel on fend les pieces de 

mairain : v, Tonnelier. IV , 286. 
Couture. Distance qui se trouve entre deux bordages: 

V. Calfateur. 1 , 372. 
Couvain. Pontes d'oi)i doivent eclore de nouvellesabeillesi 

V. Cirier. 1 , 49^* 
Couvertes. Email qui est sur la faiance et sur la porce-* 

laine : v. Faiancier. II, 178. 
Couverte. Enveloppe exl^rieure des toiles qui nou» 

viennent du levant : v. Emballeur. II, 109. 
Couverte. Vernis dont on couvre les pieces de porce- 

laine : i/. Tart uje faire la porcelaine. Ill , 5i8. 
Couvrir une perle. C'est enduire d*essence d*Orient Tin- 

lerieur de ses globules : p. Paten6trier, III , 376. 
Cojaux. Pieces qui soutiennent et qui $ont k c6t^ des 

Arbal^triers : v. Charpentier. 1 , 465. 
Craie noire de Besan^on. Espece de talc color^ : c. L'art 

de la toilette. IV , 544. 
Craminer ime peau. Cest la tirer sur le chevalet pour la 

ramollir : v. Tanneur. IV , 1 88. 
Cramoisi. Couleur naturelle de la cochenille : v. Teln- 

turier. IV, 221. 
Cramoisi rose. Celui qui tire sur la nuance d*un gris de 

lin. Ibid. 
Crampons , ou petites pattes. Ce sont de petites bandes 

de 
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^ tuivrc poshes transversaleraent sur deux files cor^ 
respondanles aux bandes sur lesquelles la table , des» 
sous iaquelle elies sont attachi^es y glisse : v, Impri'* 
merle , ll , 5o5. 
Cran. Enlaille Un peu ptt)fonde : v. Jardinier. 11 , J^Sa. 
Cran. Entaille qui se fait k la premiere buutonniere 
du deiTiere d un habit : v. TalUeur , au Supplement , 
tome IV. 
Cran. Espece de sillon trac^ sur le torps et vers le 
pied d'un caractere , qui indique le sens de la lettre ; 
V. Fondeur en caracteres. II y 4g2b 
Crans : v. Heches. II , 547* 
Grans separations qui sont dans les noix du parasol poult 

y arr^ter les baleines. Ill y 354* 
Oaqueiee ( Porcelaine } : v» Porcelaine truit^e. m^; 

557. 
Craquette. Morceau de fer d6 quatre pouces de lon-^' 
gueur, au milieu duquel il y a une petite rainure poui* 
relever la boutonniere par le moyen du carreau : v^ , 
Tailleur. IV, 172. 
Cratirites. Figues sauvages d'automne qui viennent dana 

laGrece : v. Caprification. IV ,4^8. 
Crayon rouge. Pierre hematite tendre : v. Mines de fer.-* 

in,i8i. 
Credit. Donner credit en banque , c'est y faire enregis^ 
trer le transport mutuel des sommes qu'on a en ban-r 
que : v, Banquier. 1 , 206. 
Credit en banque. Cest ^tre ^crit comme creancier sut 

les livres de banque. Ibid, * 

Creme fouett^e. Cr^me douce qu*on fouette avec de pe- 
tits osiers blancs apr^ y avoir mis du sucre en pou<- 
dre , une pincee de gomme adraguant pulveris^e , et 
un peu d'eau de Beur d'orange :' v. Limonnadier. II ^ 
538. 
Cr^mioles. Nom qu'on donnoit anciennement aux bon-* 

nets k Tusage des hommes : v. Bonnetier. 1 , 28S. 
Crenons. Morceau d'ardoise qu'une seule personn©' 

peut porter : y. Ardoisier. I , i35. 
<Dr6pes coupees. Crapes doubles : v. Fabriques de cr^pes%, 

1 , 585. 
jCr^pes lisses. Ce sont d€§ cxlp^s unis. Ibid. 
Tome V^ J?. 
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Ci'^pir une pean. Passer la pommelle tost foute la 9ttf^ 
face du c6t^ de la chair ; v. Corroyeur. i , 558. 

Cr^pon. LInon tr^s-fin y teint avec de la cochenilU. IV ^ 
545. 

Cr^tons. Membranes imbib^es de stiif , qui ont demurA 
dans la bannate : i^. Chandelier. I , I^, 

Cretons. K^sidu de lard fondu : v, Peche d* la baleine, 

I, 261. 

Cr^lons. R^sldus des pellicules qui renferment le suif 

avanl d'etre fondu : v, Aniidonnier-Cr^tonnier. 1 9 70* 
Creusets Pots de terre dans lesquels on met fondre aea 

m^taux , ou de la matiere : v. Verrier. IV , 371* 
Creux. Pieces ou quart iers de platre r^guli^renient cou-* 

pees et retirees de dessus le modele , dont remsemble 
X forme une statue : v. Fonte de statues. II ,^27. 
Creux de piles : v, Papetier. Ill 9 337. 
GrI ( Donner du ) i^ la sole. La soufrer de mahiere qu ell0 

fasse une espece de cri en la nianiant avec les doigts : 

V. Teinturier. IV , 272. 
iirlble k main. Machine compost d*un cercle de boi9 

large de quatre doigts , et dont le fond el garni d'un« 

forte peau perc^e de Irous ; v, Cribleur. I ^587. 
Crihlc de xn^gisserie : v* Crible a main Ibid. 
Crible k pied. Espece de botte dans laquelle on verse le 

grain. Ibid. 
Cries k scie. Ceux dont les crans ne Font baisser la scie 

que dune demi-ligne k la^fois: v* i'art de faire let 

ponts. Ill, 5i4- 
Criniere. Grins qui pendent de Tencolure d'un cheval. 

V. Man^£e. Ill, 77. 
Crocher. Plier les dents des cardes : p* Cardier. 1 , 385. 
Groches. Notes qui ont un crochet au bout de leurs 

queues : t/. Graveur de musique. II , 365. 
tSroches ( Pipes ). Gelles dont Tangle de la t^le feit un 

angle droit avec k queue : v. L art de faire les pipes. 

ill , 460. 
Crochet. Instrument dont on se sert pour enlcver lea 

dents itiolaires de la msithoire inf^rieure : P. Dentiste. 

II , 25. 

Crochet ( Le ). Languette de m^tal soud^e i rikiterleuf 
ixi pavilloa du culot : (/«^Chaxidelter. 1 1 43o« 



CRU tS 

Cfochcts^ Longs morceaux de J>oi$ \\h ensemble pac 

una double traverse , dont se sevent les crocheteuxSk 

If 5gi. 
Croc^ux. Outil dans les trous duquel on met les pointes 

dcs cardes pour leur faire prendre de nouveaux angles; 

V. Cardier. 1 , 384^ 
Crocs. Crochets qui sont au places des cardes : v* Car-j 

dier. 1 , 385. 
Crocs. Uents que les chevauk ont entre lee m^che-; 

lieres et les dents de lait : v, Marchand de chevausu; 

ill , 70. 
Crois^e, Triangle de fer dont chaque branche eat faito; 

en forme do et qu on ench^sse dans un arbre de fet* 

qui est au moulin des Laveurs des cendres des Orfe-^ 

vres. II , 567^ 
Crols^e. Cest ce qui forme les bras ou les branches qui 

sont soud^es au bout de la verge de Tancre. I > 73. 
Crols^e^ Pieces de bois qui se traversent en forme do 

crolx 9 et qui sont attach^es aux tourlllons du rouleam 

d'en haut : v, Iraprlmerle. II , 5i3. 
Crols^s ( Former les ). Cest falre deux plls k la capadei 

Tun k drolte et Tautre k gauche du sommet du lam-t 

beau : v. Chapeller. 1 , 4^o» 
Croisolre. Outil fait en forme de croix , dont on marquQ|[ 

la pdte de chaque biscuit de mer. I , stSS^ 
Croisure ( Batons de }. Petits batons dont se servent lea 

Haule-Llclers pour croiser ies £ls de la chaine en le9 

passant k travers, II , 387. 
Cromorne ( Jeu de ). Celul dont les tujaux sont des cy lin* 

dres along^s et ne sont point ^vas^s en c6ne : y. Fac-* 

teur d*orgue. 11 , . 174. 
Croquet. Especc de pain d'^plce fort sec et fort dur : i^^ 

Cassave. I , ^o^> 
Croqueux : v. Crocheux k larticle Cardier. I y 384* 
Croupes. On- nomme alnsi les parties des b^timents on 

des pavilions ordinaires , qui sont coii^^es oblique-!^ 

ment : if, Charpentier. 1 , 4^4* 
Croupiere.Cuir quon assujettit derrire la selle et qu'on 

passe sous la queue d'un cheval : t/. Sillier. IV, 70. 
Cru ( Donner le ). Cest lorsque les pieces de faiance s^^t 
4ufiisajnment s^ckies: v* F^Mncier.lI, 178. 
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Grurale ( Hernie }. Cest lorsque les parties (|ui la fof* 

Tnent passent par dessus les ligaments de Failope : v» 

Herniaire. II, 394* • 

Crystal de V^nus. Set dont le cuivre fait la base : v. Verdi 

de grls. IV, 34 ik 
Crystal. N Dans les verreries on donne ce nom au verre de 

la plus belle espece. Ill , 4^3. 
Crystallier. On nomme alnsi le Graveur sur pierres fines^ 

parce qu il grave sur le crystal. II , 369. 
Cryslalliser la soie^ Cest la laisser couvrir de petits crys« 

taux d alun , pour ne pas tourmenter la dissolution de 

celte drogue : v. Teinturier. IV , 233. 
Cuellles. L^ de la largeur d'une toile k voile t v. Voilier* 

IV, 4oi. 

Cueilleur d'herbe. Nom ancien des Herboristes; 11, SgS* 
Cueillir, Prendre la dole au sortir de dessous la dernier^ 

aiguille : v. Bas au metier. 1 , 2i5. 
Cuiller ( Faire des cierges k la ). Cest jeter de la cire 

fondue avec une cuiller de fer sur des meches placket 

i distances egales autour d'unniorceaude fer : v. Cirier. 

1 , 5oo. 
Cuines : v, Bettes k Tarticle Distillateur. 11 , 33. 
Cuir k la Oanoise : v* Cuir au sippage k Particle Tan- 

neur. IV, i94» 
Cuir k Torge. Celui qu'on fait fermenter dans une pdte 

tlorge aigrie et d^lay^ dans I'eau. Ibid, 190. 
Cuir k oeuvre. Cuir mince de petits boeufs ou de vaches. 

Ibid. 195. 
Cuir au sippage. Celui qu'on tanne en deux ou trols mois. 

Ibid, 194. 
Cuirde Litfge. Celui qu*on prepare avec des eauxsures^ 

i'aites avec du jus de tannine ei du tan us^l Ibid. 192. 
Cuir de Naniur : v. Cuir de Li^ge. 
Cuir de poule. Pellicule tr^s-d^li^e que les peaussiert 

ievent sur les peaux de mouton. Ill , 389. 
Cuir de Valachie. Celui qui a 6ii pr^par^ dans un pasae- 

nient d'orge bien chaud : v. Tanneur. IV, iqi . 
Cuir en tripe. Peau qui a ^t^ pel^e et rinc^e. Ibid. 189. 
Cuir , fa^on de Transilvanie. Celui qu'on prepare avec 

de la Jbrine de seigle en place de farine d'orge. Ibid*^ 
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Cuiret. Morceau ie peau de castor que I'Ar^onneur tend 

sur ie bord du panneau. 1 , 1 3o. 
Cuiseur. Ceiui qui a sohfi des briques : p. Briquetier. I » 

335. 
Cuire ( Faire la ). Cest passer la m^me eau par les vingt- 

quatre cuviers : v» Salp^trler. IV, 4i- 
Cults ( Vins ). Ce sont des vins tourn^s k Taigre : v, Ca- 

baretier. 1 , 356. 
Cuivre noir. Celui qui a cette couleur pour n'toe pas en- 
core purifi^ : v. Mines de cuivre. HI , 1 96. 
Culasse. Piece de Fer adapt^e k vis au tonnerre du canon : 

V. Arquebusier. 1 , 161. 
Culasse. Epaisseur du m^tal depuis Ie fond de la partie 

concave du canon jusqu au bouton : v. Fonte de car. 

nons. II, 234. 
Cul^e. Endroit oi!i est la queue de Tanimal dont on passe 

la peau : p. Mi^gissier. Ill ; 4^7* 
Culeron. Espece aanneau de cuir dans lequel on passe 

la queue d'un cheval pour emp^cher la selle de giisser 

en devant : v, Selller. IV, qo. 
Culot. R^sidu d\in mineral qui se trouve dans Ie fond da 

creuset : u, Essayeur. II , 1 46. 
Culot. Espece de calice qui contient les feuilles d'une 

fleur : v. Bouquet iere. 1 , 3o5. 
Culot. Espece d entonnoir qui termine Ie moule k chan- 

delle : v. Chandelier. I , ]^36, 
Culot d*argent. C'esl I'argenl raffing qu'on Irouve en masse 

au fond du creuset :. v, Monnoyeur. Ill , 193. 
Culot de plomb. Cest ce qui reste de ce mt^tal quand 

une table est coulee : p, Plombier. Ill , 4^4* 
Culs-de-lampe. Ornements graves en boisou en cuivre, 

dont on reraplit Ie vuide d'une page a la fin d'un cha- 

pitre : v. Imprimerie. II , 5 1 o. 
Curandiers. Noms que les blahchisseurs de toile portent 

en Normandie. I , 27 1 . 
Cur^e (Faire la). Cest donner un anima! ou ses entrailiet 

k manger aux chiens : v, V^nerie. IV , 33o. 
Curette. Espece de cuiller perc^e de plusieurs trous , et 

ajust^e k un long nianche de bois : v. Vuidangt'ur. 

IV , 43a. 
jCurelte, Instrument d'acier £ait en forme de cure-oreillej^ 

F 3 
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dont on se sert apr^ Tavolr huiU , afin ie sortir hors 

de Turetre la pierre qui est dans la vessie : s/. Litho- 

tomitte. IV, 5 1 4. 
Cureux. Manoeuvres qui 6lent la bourre fanisse qui est 

attach^e aux couvertures : v. Aplaigneur. 1 9 79. 
Cuve. Auge dans laquelle les Cartonniers travaillent : y. 

Carlonnier. 1 , 4o2- 
Cuve h I'inde. Cuve pour le bleu , diffdrente de celle dii 

pastel : u, Teinturler. IV, 21 5. 
Cuve d'inHlgo : u, Cuve h I'inde. 
Cuve de pastel : v. Teinturier. ai4» 
Cuve matlere. Celle oi!i les Brasseurs mettent leur farine.. 

Cuvps. Trous ou puits qu'on fait dans les carriercs d ar- 

doise : p. Ardoister. I , i34. 
Cuvette. Partie inf^rleure du moulin des Moutardiers. 

in , 273. 
Cuvette. Partie infijrieure d'une tabatiere : v, Tablelier* 

IV,tS8 
Cuvier. Vaisseau dans lequel on coule la lessivc : p. Blan- 
ch isseuse. 1 , 27 1 . 
Cuvier. Bassine de cuivre donl se servent les Laveurs de 

c«?ndres. II, 670. 
Cuvier. Demi-queue qu'on remplit d*eau et de terre ; p^ 

Salp^trier. IV ,^ 4 1 . 
Cjlindre. Rouleau de bois dont les Fondeurs se servent 

pour corroyer leur s^ble. II , a46. 
.CylinJres. Pel its fers qui roulent autour d'un axe pour 

faire les filets , les broderies et les dentelles : v. Re- 

lieur IV , i3. 
Cjlindres Rouleaux d'acier pos^s Tun sur Fautrc , qui 
' forment le d^grossi du laminoir des Plombiers. Ill ^ 

488. 
Cylindres Tonneaux longs et cercUs de fer , dans les- 

quels on fait filtrer Teau de la Seine : p. Porteur d eau^ 

III, 339. 
Cylindres alfineurs. Ce sent ceux qui sont les plus pres 

du ra^ssif qui est dans le fond des cuves : p. Papetier. 

lll,33(j. 
.Cyli'idres eifilocheurs. Ce sont ctux qui , ^tant plus 

i^loignda du massif que les cylindres sii£neurs , n'ont 
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point ie ralnure qui rende leur surface inhale. 

Ibid. 
Cjlindres effleurants. iGrand moussoir de bois qui ne 

servent qu'^ delayer la p^te quand on veut I'employer. 

Ibid. 
C^lindree ^moussants. Ceux dont on se serl pour d^* 

layer la p^te qui scst durcic dans les caisses du d^pdU 

ibid. 
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XyAMASQUETTE. Etoffe cjlindr^e k fleurs cTor et d* 

soie. 11 ) 4* 
Dame. Endroit par lequel on fait sortir du fourneau le 

laitier en fusion : v» Fonte de fer. II , 2l6o. 
Dame : v» 1 art de faire les pipes. Ill , 4^^* 
Damoiselle : v. Paveur. Ill , 388. 
Dard. Petite pointe qui sert k fixer le trou oculaire de la 

visiere dans la direction de Uobjet qu'on apper^oit. v. 

Arpenteur. I, i5S. 
Davier. Petite pincette propre k Textraction des dents i 

V, Dentiste. II , 24. 
Dauphin. Elspeee de grenouillere qui serpente sur Teau : 

V, Ai'tificier. I, I'^S. 
Dauphin ( Le ). Papier de la grande sorte : v. Papetier» 

m,345. 

D^ k emboutir. Morceau de cuivre de deux pouces et 

dcmi en quarr^ , et pefc^ de plusieurs trous de difiK- 

rentes grandeurs : v. Joaillier. II , 53i, 
D^bacler. D^barras&er les ports des bateaux vuides et 

ranger les autres : v. D^bacleur 11 , 1 1. 
D^biter en banque. C'est ^tre ^crit sur les livres de 

banque comme d^biteur : f . Banquier. 1 , 206. 
D^biter le bois. Le coiiper de longueur convenable : 

1;. Menuisier. Ill , lay, 
D^border les tables de plomb. Les dresser des deux c6t^a 

avec des planes k reborder: v. Plombier. Ill , 4^^* 
D^bouilli, Lavage d'une Etoffe teinte dans de Feau 

chaude , pour ^prouver la bontd de sa couleur : v* 

Teinturier. IV, 225. 
Debout : v. D^bouilli. 
D^brider le col de la vessie. Cest j fairc une petite in* 

cision sans tqiucker k son corps : v^ Lithotomiste. IV ^ 
in. 
Decanter. Faire sortir une liqueur d'un vase en rincllnant 

doucement : v. Fabrique de bleu de Prusse. 1 , 278^ 
D^caper : v. D^rocher k Tarticle Doreur. II j 48« 
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tiicspe(t Ics feuitles de fer blanc. Leur enlever ^ dcmi 

la crasse qu dies portent de la forge : v. Ferblantier. 

11,194. 
Decaper le laiton. Le neltoyer avec du tartre : v. Epin- 

glier. II , i35. 
D^catir. Dem^ler le poll d'une peau ^vet le carrelet : v. 

Chapelier. 1 , 44^- 
Decatir un ^cheveau. Cest en detacher les brins que 

rhumidit^ a colles ensemble : v. D^videur. II , 29. 
Dicharge. Feuille de papier un peu humect^e qu'on met 

sur le tjmpan : v. Imprimerie. II , 5 10. 
Di^cliausser les moules. Cest 6ter les boites de dessus : 

V. Tablet ier. IV, iBg. 
D^chaussoir. Petite lame d'acier dent le Dentiste se sert. 

11 , 23. 

D^chirement. Rupture du col de la vessie , qui se fait 

lentement par Textraction de la pierre : u, Lithoto- 

raiste. IV, 5 1 a. 
D^clinaison. Variation que subit raiguille aimant^e lors- 

qu'elle est vers les poles : v. Anrnant. IV , 444* 
Decoction. Cuite d'un medicament simple dans un y^hi- 

cule convenable mis en Ebullition : v. Apotbicaire. 

DEcolleur. Celui qui coupe la t^te des monies et en arra- 

che les entrailles : v. Peche de la moruc. Ill , ^45. 
DEcorder les cheveux. Les retirer de dessus les bilbo* 

quets : v. Perruquier, III , 458. 
DEcouvrir les clous. I^es laisser pendant quelque 

temps dans une dissolution de tartre : v. Cloutier. I , 

5ii. 
DEcouvrir. Se dlt des outils qu'on a trempEs et qu'on 

nettoie en les faisant entrer k plusieurs reprises dans 

vm morceau de pierre ponce : v. Grave ur. II , 872. 
DEcreuser la sole. La debarrasser de son vernis : v. Tein- 

turier. IV, 2.2J, 
DEcreusement. Action de d^creuser la soie. Ibid. 
DEcrotoires. Grosse brosse pour 6ter la boue qui est sur 

les Soulier! : v, Brossier. I ,. 349* 
Di^cruer : v. DEcreuser, 
Deerument. L action de laver le coton k Teau courante : 

v.. Teinturier. IV , a4 1 . 
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D^fail ( Fromage ) : v. Rompu ^ k Tarticle Laitiere. If. 

546. 
DefTels. Cahiers de huit k dix feuiiles d'iinpression : v» 

Libralre. II, 677. 
Defoncer une peau. L'humecter k plusieurs reprises : v» 

Corrojeur. 1 , 557. 
D^gager ies cJieveux. Les passer sur une carde de fer 

pour les rendre plus nianiables : v. Perruquier. II^I , 

Degarnir une perruque : v. ElEler. Ibid. 44^* 
Degauchis ( Marbi*es nial ). Lorsque le sciage n'en rend 

pas les parenients parfailenient unis : v. Marbrier. 

Ill ,55. 
D^goiiiinage. Operation par laquelle on 6te k la soie 

la plus grande parlle de sa goninie : v. Telnturier. IV ^ 

227. 
Wgorgies ( Toiles ). Celles qui ont rendu lout leur 

savon : v. Blanchisseur. 1 , 2b^. 
D^gorgeoir. Grosse aiguille qui sert k nettoyer la lumiere 

aui\ capon : v. Canonoier. 1 , 38i. 
D^graisser la laine. La ineltre dans une cbaxidiere rem- 

plie d*un tein( plus que liede : v, Drapier. II , 65. * 
D(^graisser ie salp^ire. Jeter de nouvelle eau dans la 

chaudiere ; v. Satp^trier. IV , 44* 
Dt^graisser une peau. La meltre k la lessive : v. Chanioi- 

seiu*. I , ^uS, 
P^gralssoir. Espece d'onglet de fer blanc dont les Boyau- 

diors se sesvent pour 6ler la graisse des boyaux. I ^ 

317. 
D^gras. Melange d'huile et de lessive : v, Chanioiseur. 

1 , 4^5. 
P^rossi. Piece du lamiofioir des Plombliers , qui a deux 

cylindres d'acier Tun au-dessus de Tautre , pour com- 

mencer k amincir li^s tables de ploinb qu on passe au 
• laminoir : v. Plonibier. Ill , 4^^* 
D^grossi du trait. Se dit de Topi^ration du ras : 9, Tireur 

a or. IV, a5i. 
D^grossir les cordes k boyau. Les frolter rudement avcc 

une corde de crin imbib^e de savon noir : u, Boyau- 

dier. 1,319. 
D^grossir une glace. En adoucic ks Wgalitie k force 
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fle frbttements , par le nioyen d'line glace c!e moin- 
' dre volome qu'on gllsse par dessus : v. Giacerle. U y 

338. 
D^lesteurs ( Bateaux ). Ce sont ceux qu'on cniploie pour 

transporter le lest qui est k bord des vaisaeaux : u* 

Driest ear. II , 17. 
D^li^. Trait produit par le tranchant de la plunie : Vi 

Ecrivain. II , q6. ^ 

D^lisser les chimns. En s^parer les diff^rentes qualit^s : 

V, Papelier. Ill , 335. 
D^llvrer. 8e dit pour accoucher : v, Accouclieur, 1 , 7. 
D^luter. Oter le tut qui bouche les vases qu'on a lut^s : 

V, Travaux sur les mines de mercure. Ill , io8. 
D^m^Ier les blancs. Les delayer avec une peile de bois : 

p. Amidonnier. 1 , 67. 
Demi-arr^f. S'ex^cute en tirant doucement la bride pris 

de soi sans arr^ter tout-^-fait le cheval : u. Manege. 

Ill, 34. 
Demi-ceint. Ceinture d argent A pendants que les arli- 

sannes et les paysannes portoient autrefois : v. Celn- 

turier. I , /^o^» 
Demi-cercle d'or. Machine qui remplace les dents de la 

m^choire sup^rieure : u, iJentiste. II , z/^, 
Demi-cercle de cheval marin. Celui qui est compost de 

dents naturelles. Ihr'd, 
Demi-croches. Pipes dont Pinclinaison des t^tes tient le 

milieu enlre les pipes croches et les pipes ordinaires : 

V, L'art de falre les pipes. Ill , 460. 
Demi-porl^e. Port^e divis^e en deux pour la meltre plus 

facilement sur le metier : v. Drapier. II , 68. 
Demi- quadrat ins. Ceux qui n'ont que la moiti6 de I'^pais- 

seur des quadratins : v, Imprimerie. II , /^86. 
De\ni-sonnerie. R^p^tilion qui ne fait entendre que les 

quarts : p. Horloger. II , 5i5. 
Demi-varlppe. Rabot h deux poign^es , qui a un fer un 

peu arrondi : u, Menuisier. Ill, 127. 
Demoiselle. Cylindre de bois de six pieds de haut , ferr^ 

par les deux bouts , el garni de deux anses pour le 

lever et enfoncer les pavds : v, Paveur. Ill , 388. 
D^neraux. Poids matrices sur lesquels on ajuste le poids 

des flans : v» Ajusleur. 1 , 56. 
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Denier. Division imaginaire d*\in poi(!8 quelconque d'ar^ 
gent en douze parties ^gales : v. Essay eur. II , i47* 

Denier. On se sett encore de ce mot pour d<^signer Is 
finesse des soies organsines : v. Soie. IV , 553. 

Denier de monnoyage. Flans marques de Tefiigie y do 
r^cusson el de ia tranche : t/. Monnojeur. Ill ^ zdc^m 

Dent ( Brosse ^ ). Celle qui est propre k neltoyer les 
dents : v. Brossier. 1 , 348. 

Det^i de chien. Pointe double dont les Sculpteurs se seiv 
vent. IV , 76. 

Dentelle Petit ornement que les Tramasseuses font h la 
t6te des pipes avec une lame de i'er oill sont gravies 
different es ci.sehires et caracleres : v, L art de faire les 
pipes. Ill , 466. 

Dentifrices. Medicaments pour nettoyer et blanchir les 
dents : v. Dentisle. II , 22, 

Dents : 1/. Mtdnier. Ill , 1 54. 

Dents. Pointes ou aiguilles aussi minces que celles qui 
servent pour les bas au meatier , et qui composent les 
DilFf^rents peignes des Dominotiers. II , 3q. 

Dents de lait. Ce sont toutes les dents qui viennent k un 
cheval df puis sa naissance , et qui tonibent pour faire 
place k d'autres qui sont plus fortes el plus assur^es : 
V. Mnrchand de chevaux. Ill , 80. 

Dents mitoyennes. Celles qui reniplacent dans un cheval 
les quatre dents de lait qui sont les plus proches des 
pinces.' Ibid, 

Depart C Eau forte de ). Celle dont les Graveurs se ser- 
vent pour le vernis mou : v, Graveur. 11 , 35 1 . 

Depart par la voie huniide. Celui par lequel on st^pare 
Tor et Targent qui sont m6l^s ensemble par la fonte : 
V. Affineur. I , aS. 

Depart ( Voie de ). Faire dissoudre de largent dans de 
feau forte : v Essayeur. 11 , i So. 

Dep^cer. Hacher le suif en tr^s-petits morceaux : v. Chan- 
delier. 1 , 432. 

D^p^^oir ( Le ). Couteau dont les Chandeliers se servent, 
et qui est semblable k celui avec lequel les Boulan- 
gers coupent leur pain en gros quart iers. J hid, 

D(^pendances de la presse. C est ce qui occasionne le foa^ 
lage : v, Iniprimerie. II ^ 5 12. 



I)(lpen8e des 6aux» Se dit de leur ^coulement ou de 
ieur d^bit pendant un certain temps : v. Fontainier. II, 

D^pense naturelle des eaux. Celle que donnerolent lea 
eaux jaillissantes si leurs conduits et ajustages n ^toient 
point sujets ^ des frottements. Uid. 
D^pense effective des eaux. Cest ceLie qui se fait r^el- 

lement. Ibid, 
IMpiter. Se dit d'un oiseau de proie qui s'enfuit pour ne 

plus revenir : v, Fauconnier IV , 485. 
D^pl^tibn ( La ). £lle se fait dans ies accouchements en 
ouvrant la veine , et en donnant au sang un cours plus 
libre : v. Accoucheur. 1 , 5. 
D^pouiller Ies pieces de cuivre. Cest Ies tirer du sable 

dans lequel on Ies a fondues : v. Fondeur. II , 247* 
D^^roclier ( Brosse h) : v. Brosse ii borax k i'article Bros- 

sier. I, 349. 
D^rocher le m^tal. Cest le d^crasser au moyen d une eaa 

forle aiFoiblie avec de Teau : v. Doreur. II , 48. 
D^rompoir. Endroit oii Ion porte Ies chiffons pourris 
pour ie« couper par petits morceaux d'environ un 
pouce et demi : v, Fapelier. Ill , 336. 
D^rompoir. Lame attach^e sur un ^tabli dont on se 
6ert pour couper le vieux linge en petits morceaux. 
Ibid, 
Derriere d*un habit. Cest la partie qui va depuis la pointe 
de la couture du dos jusqu'^ la premiere boutonniere 
de derriere : v, le Supplement , tome IV, 
Derriere de presse. Assemblage de pieces de menuiserie 

sur lequel pose Tencrier : v, Imprimerie II , 5o2. 
D^sargenter une piece. Cest la faire chauffif^r et la 
tremper plusieurs fois dans Teau seconde : v. Doreur. 
II, 5i. 
Dessin k chemin. Cest lorsqu'il ne se r^pete pas sur Ies 

c6t(^s : t;. Fabrique de P^ruvienne. Ill , 44^- 
Dessin k pointe. Cest lorsqu'il ne contient que la moiti^ 

du sujet qu'on veul representcr. Ibid. 
Dessin colori^. Gilui qui a des couleurs semblables k 

cellos de loriginal : v, Dessinateur. II , 28. 
Dessin k Tencre. Celui qui n'a aucune ombre ; v» Dessi- 
nalcui*. H y 29. 
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Dessin au trait. Celul qui est au crayon et h Tencre. IhiJd 
Dessin estonib^. Celui dont on a frotle le crayon qui a 

trac^ les ombres , aEn qu il n y paroisse aucune ligne* 

Jbid. 
Dessin gren^. Celui ou Ton voit les grains de crayen. 

Ibid. 
Dessin hach^. Celui dont les ombres sont exprimees par 

des lignes sensibies et souvent crois^es. Ibid, 
Dessin iav^. Celui dont les ombres sont faites avec de 

Fencre de la Chine ou quelqu autre liqueur. Ibid, 
Dessin en papier de dix en huit. Celui qui est divise par 

petits carreaux dont la ligne horizontale est parlag<^e 

par dixaines et la verticale par liuitaines : v. Velours.' 

IV, 319. . . • . . 

Dessiccatif ( Vemis }. Celui qui est fait 4 Fesprit de yin : 

i'. VernLsseur. IV , 355. 
Dessusde nez. Bandede cuir qui passe sur le nez d*un 

cheval : v, Bourrelier. I ^ 3oo. 
Dessus de t^te. Partie de la bride qui passe par dessus la 

tSle du cheval. Ibid. 
D^sulfur<^ ( Charbon ). Charbon fossile ^teint dans Feau : 

i/. Charbonnier. I, 4^5. 
P^tacheur. Celui qui Ate lestaches des ^tofFes qui ont 

^t^ port^es : 1;. D^raisseur. II 9 16. 
Detente. Ressort qui fait partir le chien d'un fusil : 9» 

Arquebusier. I, i63. 
D^tirer les cuirs. En rendre la surface unie : i/. Doreur. 

II , 52. 

D^trempe ( Dorer en ). Employer Tor avec de la colle 

faile avec des rognures de parchemin ou de gants : v. 

Doreur. II , 45. 
D^tremper lacier. Le ramener k la condition de fer avec 

un cement ou des niatieres exemptes de principes in^ 

flammables : v, Aci^rie. 1, 18. 
D^triler les olives. Les passer sous la meule : v. Huilier« 

n,44i. 

D^tritoir. Fort madrier cannel^ en dessous dont les im- 
pulsions s^parent la chair de Tolive sans cassor le 
noyau. Ibid, 44^* 

Diablotin : v, Reposoir. II, 5 18. 

Diablotin. Noni de celui qui| lapelle i la main, salt 



fe tlt'avail 3\X moulin h olives : uoyez Huilien II , 437. 
bianicint ^ queue. Celui qui a un nianche de bois an 

bout de la virole : v, Vitrier. IV , 4'*9* 
DiaViiant ^ rabot. Celui qui est mont^ dans line virole 

de fer qui traversje un niotxeau de buis en fcfime de 

pelil rabol : v, Viirier. IV , 4^0. 
Diamant blanc. Celtii dont Teau est bien nette et qui est 

le plus estimj : v, Lapidait^. II , 53a. 
Diamant foible. Celui qui a ^le cliv^. IV , J^jG. 
Diamant de nature. Celui qui est rebelle k la taille i vi 

Vitrier. IV , 420, 
Diamantaire : v, Lapidaire. II , 53o/ 
Diapason. Chevalet octave dun clavecin : I > p. Facteui 

de clavecins. II , 162. 
Diapason. Machine de figure triangulaire qui sert k 

trouver la longueur et la largeur convenables aux 

tuyaux d'orgue : v. Factcur dorgue, II, 167. 
Diapnragme. Cercle de bois perce k jour y qui est p!ac6 

k Textr^mit^ d'un tuyau de lunettes d'approche poutf 

contenir le verre objectif : v. Lunettier. II , 607. 
Diesblat. Nom qu*on donne k la coUe de poisson. I> Si7* 
Dilatation gradu(fe. Extension de Tanneau et du passage 

de I'arcade crura le : v. Herniaire. II , 395. 
Dilatatoire. Instriiment qui sert k ^carter Torifice dei 

parties qu'on a incis^es : v. Lithotomiste. IV, 5 14. 
Dilatatoire herniaire. Instrument d*un acier poli dont 




I'^largi 

V, Accoucheur. 1,7. 
Dinanderie* Tout ce qui est marchandise de cuiVre 

ouvr^ : V. Chauderonnier. I, 475. 
Dioptrique» 6cieft€e qui traite des rayons de lumiere qui 

passent k travers les corps transparents : v^ Lunettier. 

IV , 6©ia. 
Diplomatique ( La ). L'art de connoitre tes sie^left o4 

chaqiie diploitie a ^t^ fait, tbid^ 
Dipbmes. Act^s ^man^s de la voionti^ des Souverains. 

IV , 344. 

IMinection. Mouvemen^ de raiguilb aimatitfe vers i«« 
poles. IV , 448. 
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Directeurs de fdrtifications ; f. Ing^nieurs provIntiUKK. 

II, S26. 
DUque. Rond parfait. IV , 4^9. 
Dissolution : v. Essayeur. II ^ i47« 
Distillation. Operation par laquelie on scpare , au moyen 

du feu , les substances volatiies d avec les fixes : t/» 

Apolhicaire. 1 , 199. «* 

Distillation per ascensum, Celle qui fait Clever au haut 

d'un vaisseau les liqueurs qui s y condensent en va- 

peurs. Ikid, 
Distillation per descensum, Lorsque les vapeurs se pr^ci- 

pitent en bas. Ibid. 
Distribuer Tencre sur les balles. Les agiter Pune sur 

Tautre et les faire toumer entre les mains dans un 

sens contraire : v, Imprimerie. 11, 5oi. 
Distribution de caracteres. Cest Taction de replacer dans 

les casses ceux qui ont servi aux premieres feuiiles d'un 

ouvrage pour les faire servir de nouveau. Ibid, 
Diversity. Cest ce qui distingue un dessin par un caractere 

particulier : v, Dessinateur. 11 , 29. 
Docimasie. L'art de faire des essais sur les m^taux : i/.. 

Mines. IH. 186. 
Docimastique : v, Docimasie. Ibid. 
.Doleau. Outil de fer qui sert k couper ce qui depasse le 

bord du billot: u. Ardoisier. I, i3d. 
Doler Dt^grossir les douves avec la doloire : u. Tonnelier. 

IV , a86. 

Doloire. Espece de hache«qui sert h d^grossir et polir le 
bois des douves : v. Tonnelier. IV. 286. 

Doniinante ( G)uleur }. Celle qui fait le fond d*une 
tapisserie de cuir dor^ : v, Doreur. 11 , 58. 

Domino. Papier sur lequel , au moyen des planches , 
on imprime toutes sortes de dessins : v. Papetier. 

in, 348. 

Dominos. Norn qu'on donnoit anciennement au papiec 

marbr^ : v. Dominoiier. II , S8. 
Dominoterie. Fabrique de certaines images gravies en 

bois , au bas ou k c6t^ desquelles sont des l^gendes : 

V, Dominotier. II , 4^* 

Donner Teau k la cuve. Achever de la rempUr : voye* 

Teinturier. IV, ai8. 

DonneuiC 
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t)6nneur ie vtvre,$ : u^ Vivawdier IV. 43<% • 
' X)or^e ( Celnture ). Elle ^toit port^e autrefois par les 

Dames de condition et les Bourgeoises : p» Ceinturier» 

I, 409. 
Dorer la pilule. La xouvrir de £eailles d'or : v. Apothi* 

caire. I, io4* ' 
Dor eases. Filles qui ne s'occupent qu'ji dorer les plati* 

nesy les coqs, et les autres parties des znontres k 

gousset : v. norloger. II , ^za. 
Dorure^ Foil de castor qu*on met par-dessus les autres 

poiis : V. Chapelier. I, 448* 
Dos. Bord que lorme une feuille de papier quand elle 

est pUi^e : v. Libraire. II, 678. 
Doser. M^ler ensemble dlGE^rantes drogues : v. Force* 

laine. Ill , S34» 
Double-oanon* Corps de caracter^ peu usiti : y. Fondeur 

de caracteres.. II , 487- 
Double signature. Cest lorsqu'au bas de la premiere page 

d'une feuille , on recommence les lettres de Talphabet : 

y. Imprimerie. II, 5ii. 
Double. Sole grossiere qui ne peut servir que pour des 

tissus oudes rubans communs.JV, 107. 
Doubles croches. Notes de musique qui ont un double 

crochet k leur queue : v* Graveur de musique. 11^ 
. 36S. 
Doublets. "Fausses picrreries faites avec deUx crystaux 

failles «t joints ensemble , entre lesquels on renferme 

utie feuille de m^tal ou des couleurs erap^^es de 

mastic et de l^r^benthine : v. L'art de faire des dou- 
blets. II , 59. 
Doublette. Octave de prestant : v. Facteur d'orgue* II , 

172. 
Doublcur. Instrument qui fait faire deux inflexions k la 

fois axix cordes de fil d'arclial : v. Cordier. 1 , 384« 
Doublure. Cuir de dessous la balle , qui preserve la 

laine d'^re noircie parTencre : voyez Imprimerie. II, 

5oi>, 
Douves. Fieces de bois longues , et qui forment la cir- 

. conference d'un tonneau : v. Tbnnelier, IV, ^84. 
Doux ( Sable ). Sable fin dont les Carreleurs se servent. 

1,387. 

Tome V. ' ' G 
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Doux ( Venir h ). l(Orsque la cove jetle da Meii sur s^ 

surface : v. Tei.nturier. IV, 218. 
Douzalne. Dans les manufactures de pipes on nomine 

ainsi une poign^e de quinze pipes. I|I y ^6B. 
Drag^s. Plomb i'ondu eh grains' phis ou moins gros : v. 

Eiimbloller. I, ^So. 
Dragon dfe diajnant. Tach« qui luj' survlent A cause des 

matieres ^trangeres qui y '^nt incorpor^es, ou de 

quelques f^Iures qui lui sent vermes lorsqw'on a cassd 

i coups de masse ites ro(:h(?s qui te contenoient : v. 

Joailliei:^ If , 53o. 
Dragonneaux : v. Gends^m^s. ^V, /^yj, 
Drague. Anclen ou[.ilde Vitricr*, rompos^ d'un ou de 

deux poilsde dievre dc la tortgueur dw dolgt , et li^s 

forleipent ^ un manche. IV j^ ^5. 
Drague. Instrument de fer de (^ualrfe pieds de longueur 

sur dix huit pQu^es ^e largeitr ^ dont une des deux 

tr^v^rscs est taifWe en biseau pour mordre le Fond de 

la raer et enlever rhuilre qui est attach^e k un rocber ; 

V. P^cbeur. Ill , %3. 
Draguer remptacenieiU d'une pile. La meltre de niveau 

par le moyeh des drasrues : v. L'art de faii'e les ponts, 

hi, 5.3:; "^ *^ 

Drapeaux. Vieux chiffons : v. Papetier. HI , ' 337. 
Draperie, V^tements des figures qu'on sculpte , peint on. 

dessine : v.*PeIntre. HI, i74' , 
Dvayec une peau. Operation par iaquelle on enleve k la 

peau tout ce qui pei^t y resfer de chair apr^? le travail 

de la lannerle : v. Corrdyeur. 1 , 557. 
Drayoire. C(?uteaij k fcver^ dpnt le^ Corpoy^drsse ser"- 

veni pour travailler la t6t6 dune* peau. I , b5c^» 
Df^chc. Vind'orgepr^pajr^ • v. Br^sseur. I, '628. 
Dresse i<devx. Lorsque tes fuse^ux ne s'emploient quun 

k un : V. Dentelle.. II9 ^8. 
DrjBsse k huH. Lj*emploi de biil^ fuseaux. tbid. 
Dress^es ( Bottes de )d Paquet de ftl de lailon pr^par^ k 

Uengir) , qii'on coupe par troncons ^e dIS<drentes lon^ 

gueurs : V, ppinglier., JI , i36. 
Dc^er raiguille. En fovn^er le pprps : v. Alguillier* 

Dre*»er ia seje* La mani«r sur la cheville et sur Ie« 
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fnamspour ta d6m61er : v. Teinluiier. IV, 228. 
1>n»5er un cuir. Uitendee ear un ' terrain bien net : n 

Tanneur. IV, 194. 
Dresseur. Instrument dont on se sert pour redresser les 

crocs des cardes lorsqu'iI« sont renvers^s : v« Cardier, 

1,385. 
Presseur. Ouvrler <mi enfonce les pav^s av^c la demoi- 
selle : V* Paveur. Til , 887. 
Drogueries : v. Drogues. 
Drogues. Substances employes pour I'usage de la m^ 

decine ou des arts : y. Spicier. II , 1.20. • 

Droit. Honoraire d un Agent de change. 1 , 28. 
Droit de minage. Celui qui est dd k certains marches 

pour la vente des grains : v. Mei^nier. Ill , 17a. 
Droit sur jambe. Se dit d un clieval dont ie paturon 

trop* court forme une jambet droite : y« Manege. Ill , 

78. 

Droit, ' Nom qu'on donne k un des cAt^s d'une raquet^e : 

V. Paumier. Ill, 384* 
Drouine» Sac de peau que Ics Chaaderonnlers portent 

sur leur dos et dans lequel ils nettent leurs outils. I , 

475, • 

Droussette* Carde propre k alonger.les poils d*un drap 

et les friier : y. Urapier. II , a^» 
Droussetlesi Especes de ^randes carde* : v. Cardier. I , 

386. 
Droossenri Onvrier qui engraisse h laine avec de Thuik s 

V. Drapier. TI , 66. 
Duetilite. Se £t des m^taux qui peuTNit s'^teodre beau* 

coup : y, Aci^rie* I, 17. 
Duke. tWtipn de chaine de quinze k vingt brlns de soie 

de la couleur de b dorure : v. Brodeqr. 1 , 34 k* 
PurilloMs; lU sont dans le marbre ce que les noeudf 

0ont dans le bois : v. Marbrier. Ill , 55. 
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AU. On nomme ainsi ia transparence du diamaht : 

V. Joaillier. II, 53o. ^ ' * 

Eau blanche. Eaa dans lacfvielle- on^ a mis du son : v. 

Marchand de chevaux. *III , ^6. 
Eau f Camelot en ). Ce sont ceux qui ont regu un cert 

tain appr^t d'eau- avant d^^ti^ Insti'^s : v.^ Camelotier. 

I, 375. 
Eau distilt^e des plantes. CeKe qu'on obtient par le 

moyifn du feu : v, Apothicaire. 1 , 99. 
Eau ( Donner la premiere). Fouler les bandes iles i^uirt 

k ^ands coups de' f&i^n , deux foissur ledoa et une 

fois sur le venire : v. Hongrojeur. II , 899. 
E^u fo/te. Esprit de nitre qui dissout largentTTsans atta<« 

<juer Tor : p. Affineur. I. 26- ..^ .... 

Eau forte. Lessive dans 'laqi telle les Bo jaudiers fnettenl 

' leurs cordes a bojjM*. 'I. , ! 3 1 7 . i 
Eau forte. Lessive des Savonniers , ainsi nomm^e i cause 

de sa causiicit<l. IV^,. 69; ' f .'. , 

Eau graduee. Cella qui a coulesur des fagoU. d^^^plnes , 
' dans tcfs bitiments de graduation z v. Sannier. IV ^ 

Eau grasse. Espececl'tiurle que. la fermentation renvole 

sur la surface de I'eau : v. Amidohhien 11 j"6§*- ' 
Enu mercui*ie(le. Dissol^tipn du tiiercure (Sans T^au : n 

Art de faire les perles fausses. IH , 433.. . . 
Eau*mere. Celle'qui reste dans les bassinsaprib Ia.€ryA*~ 

talHsation : v.Saip6trier.'IV., 4a* ' ' 
Eau r^gaic; Mt^lange d*acide nitsneux et de sel aa)QU>jriiac : 

V. Aiuneur<^I,.a& • - i'l .: ; . • i ... 
Eau rose. Les Proven^aux noroment ainsi Fhuile essen- 

tie lie qu'ils retirent du sue r^sineux par le mojen de 

la distillation : v. R^smier. IV , 53fe. 
Eau sure. Eau aigre qui est propie a faire fermenter : v, 

Amidonnier. I, 60. 
Ebarber un plat. Cest 6ter avee la lime le sup^rflu da 
bord : v» Orfevre. Ill , 3i3. 
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£b^utlier la p^te k porceUinev Ouvrir avec le pouce la 
niotte de terre qui esl siir ie tour et en former Finte* 
riear d'une piece : v. Force laine. Ill , SaG* 

Ebaucher une lame. Cest lui doimer un coyip de lime : 
#. Couteiier. 1 , 566. 

Ebauchoir. Outil plat par un bout et arrondi par TaQ- 
tre : y. Sculpteun IV , 7.7* 

£bauchorr8. Petits outils dont les Modeleurs en terre 

flaise se servent pour ex^cuter leur« puvrages : v. 
6rceiaine. III^ 5:^8. 
Ebiseler une planche. La couper. en dessous. par incli* 

naison : y. Facteur d*or£ue. JI , i68» 
Ebourgeonner. En lever Tes bourgeons inutiles de ta 

vigne : v. Vlgneron. IV., 4oJ. 
Eiiraisoirs. Petit es vo^es- qu'oil manage <bn8 les fours 

h chaux : v. Chaufoumier. I, 476- 
Ebroudi (Fer)« Celui qui a pass^ par les.trous de la 
. troisieme bdche : v. Fil d*archal. it, 217. 
Ebroudi ( Fil ). Celui qui a ^t^ n;cuit apr^ avoir passi 

par les trous d'^broudage : v. Tri^filprie. IV , 3po. 
Ebroudi ( Fii ). Celui qui a pa$s^ par quatre iilieres ^ 

au lien que le fil d*^br6udi a a pass^ que par trois : v* 

Tr^filerie. IV , 3o3. . 
Ecacher. Applatir en lames. Vot ou Targent qui a iii 

m : V. Tireurd'or. 1V,.253. 

Ecagnes.' Portions d'^cheveau : V. D^videur. II , So. 
EcaiUes. Incrustation de matiere adh^rente au fond de 

la chaudiere, et qu'on d^tache avec des marteaux 

tranchants . v. Saunier. IV , 587. 
EcaiUes. Pointes que les couleurs forment sur le papier 

marbr^ : v, Dominotier. II , ^o.' 
EcaiUes de cuivre. Petites parties qui se s^parent de c# 

m^tal CTuand on le forge sur Tenclume : v. Emailleur* 

n, 100. 
Ecale. La cinquieme partie d'un tiers de moche et qui 

contient plusieurs centaines : v. Blondier. I y 279« 
Ecaler le cacao: Le d^pouiUer de ses cosses. I, 365* 
Ecarlate couleur de feu. Celle dont la couleur est plus 

belle et plus ^clatante : v. Teinlurier. IV, 220. 
Ecarlate de graine^ Celle qni. a moins de feu et qui est 

plus birune que T^carlate ordinaire. Ibid. 
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EcarUte 4es 6o6eIifis : v. Ecarlafe c6\jitnt it ktik 

Ibid* 

Ecarlate denib-graine. Ceile*qui est faite avec moiti^ 

kerm^ et moiti^ earance. Ibid. 
£carlate de HoUaode : y. Eicarlate oouleur de feaw 

• ibid. 

Ecarlate de Venise : v. £carlat& de graine. Ildd*. 
Echaks. Bois de bodt qu'on met en terre posr souteikir 

♦ les vigfiei : v» Yiffneron. IV, 4oro- 
Echantignoles« Pelites pieces de bois qui sont plac^e# 

sous les tasseauTt : k. (jharpentier. 1 , 4^5. 
Echantignoies^ Pieces de. bois qui soutiennent raissietf 

des rioues de devant j v. Charron. I , Ifi&. 
Echantillon^ Table de dix k doQze pieds de longueur ^ 

dans liK]uelle sent entaill^s lootes les di£Urentes mou-' 

lures d'un canon: v. Fdnte des canons. 11, 278. 
EchantiUoii. Calibre dontse servent ks Fondeibrsi H, 

^63. 
Echantillon ( Crin S ); Celui qui est hoir et long : vi 

Criniers 1, Bqi* 
EchantillOns ( Mettre lies }. SiSparer en diverses sortea Iir 

^renaitle d^ plomb : v. Bimblofier. I , aSa. ' 
£cnappade ( Enfourner en ). Placer les pieces defaiance 
' A nud dans le fdnr sul* des cMpetes de tablettes de terre 

cuite : v. Faiancier^ II , 170. 
£chappemenU Partie qui restitue k uir pendule ce cue 

le frottement et la suspension fait perdre k son r^gula-* 

teur : v- Horloger. IT , ^6^. 
Echappement k cylindre : v\ Echappement k repos. Ibid^ . 

Echappement k recul. Celui qni hxt mouvoir altemati^ 

viemeht leis deiric peilettes du balancier de deux c6t^tf 

opposes; Ibid. 4«5- 
Echappement k repos. Celui qui fait mouvoir le balan-^ 

cief de deux c6tt$s oppos4^s svec moins de frdtlemenf 

et de violence. Ibid, ^iS. 
Echamer les cnirs. I^eur 6ter toates les parties Grange-* 

res k la peau avec un coUteau coopant et k deus 

poign^es: v. Tanheilr. IV-,' 190. 
Echarner uhe peau. En 6ter ]k mk ; ¥• Gorrojeur* I « 

557, 
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Sctiarbe. Bandage dont on se sert pour soutemr line paf'* 

tie bless<^e : v. Chinirgien. t , 4^®* 
Ecliarpe. Ligature dont on se sert poub les adultes | 

quand on leur fait Top^ration de la uiiUe : v* Lilhoto* 

miste. IVj 5i2» - 
ficharpe. Ornement que les Damed porloient autreJTois : 

V. Marchande de mode, tit s U}* 
Echarset^v M^tal oi!l U y a Irop a allilige : v« !l^ondeur en 

bfonzei II, i5o. 
Echauffe ( Mettre les peaux en }* Cest en ibrmer des tas 

de vingt douzaines: v. Chanioiseur. 1^ 4M* 
Eclielle companali^. Instrumertt dont on se sert pour 

donner aux cloches la hauteur , Touverture et I'^pais* 

seur convenables aux tons duW veut ^u^elles alent : 

V, Fondeur de cloches. 11 , aog. 
Echelle d^cihiale. Instrument <iombos^ vie lignes hor!-* 

zontales , eoup^s (>at' dea perpenaieulaires^ et qui sert 

k mesurer les plus petites (jiimenslons i p» Arpenteur» 

I, 1 54- 

Echelle^ Piece de rubans entrelac^s dont les Dames se 
couvrent le devant cle la poltrine : v^ CouturLere. I ^ 

Echeiio. Bassin de teite fine en forme ^e quarr^ long ^ 
et qui est plac4 devant le canal du fourneau.: v. Fon- 
deur de statues. II, ^3i. ... 

Echets : i^. Eclieyeaux.4 rarticle ^ileuse de laine. II , 

221. ... 

Echo (ClaViei: d* ). Le plus hawt de'touS les claviers et le 

cinquieme de Torgue rv« Pack.air dWgue. It, 171. 
Echoppe k ajuster. Outil qui. a unb6te rond et rautre 

presque tranchant : v. J6at)lien it y, 532. 
Ecnoppe i en'^ter. Outil avec lequel on serre le m^tal 

entre la pierrc ,, pour <Ju*il ri'jr ait point de joiir enWe 

Tun et f autre. Jbid» 
Echoppe i former les grilles. JEcTiopc ptote. Ibid, 
Echoppe. Espece de ciselet dont les Orfevres se serVenti 

m, 3i'4. 
Echoppe. Instrument qmsert h graver les barres tur Ics- 

quelles on lie ensemble plusieurs crocnes et double* 

croches : v. Graveur de musique. tl , 365. 
Eclioppe. Outil ayec lequel on tire quelques grains d un» 
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iDBBSie d'or 6u d^argent pour en iairie l^&ssai : U, £s^ 

sajeur. 11, 146. 
i£choppe£[. Petits outiis donf les Graveurij se servenl jpouf 

ereuser les endroits dpnt il^i ont 6t^ le vernis : v. Gtac^ 

veur. II ^ 35a. 
• Eclair ( Paire ). Se dit iorsque le bouton fin d'argenf 

paroit tout k coup dans la coopelle vif , briUant et d*ua 
' beauluisant: p^ Essajeur. II, i48. 
Eclair : v. Fulguration k Tarticle travaux sar les Mines 

dWgent. Ifi ,' 193. 
Eclaircir les bas. Lies repasser tr^-I^g^rement an char-* 

don : P. Bas ati metier. 1 , 209. 
Eclaircir tinie peaii. Lustret le c6l^ de flear avec du sue 
• d'^pine vinette : p. Corroyeuf. 1 , 558. 
Eclisse. Second ^tage qu'on met sur le premier Ht k 

charbon : p. Charbonnier. I , /^2j. 
ftclis^ : if. Forme i& Tarlicle Laitiere^ II, 54^^. 
Eclisses. Eois dont on forme les gaihes : u, Gainier. II f 

3o8. 
Ecltsses. Coifltottrs de la caisse dW clavecin : v. Facteur 

de clavecin. II, 161. 
Eclisses. Vases de bois creux et i-peu-pris de la gran-, 

deur de la forme qu'on veut donner a un froraage : v. 

Laitiere. II , SSg^ 
Ecluse k tambour. Celle qui se vuide et se remplit am 

mojen d'une vanne k coulisse : v. Eclusier. IV, 479. 
Ecluse k vannes. Celle qui se vuide et se remplit par le 

mojen des vannes k c6ulis$es pratiques dans Tassem-* 

blages des poites. Ilnd, 
Ecluse quarr^e. Celle dont la poite est d'un seul vental 

et se ferme quarr^ment. Ibid. 
ficobue. B^che fort large , propre aux d^frlch^ments de 
~ ia terre ^ et avec laquelle on enleve des gazons d'on , 

pieds.de longueur sur quatre pouces d'^paisseur: v# 

Agriculture, 1, 37. 
Bcobuer la terre. En enlcver de grands gazons avec Vi^ 

cobue : v. Jardinier. 11, 472. 
Ecole V^t^rinaire. Celle oi!i Yon enseigne k connottre tt 

k gu^rir les maladies des cbevaux. IV , Sga. 
Eoope. Pelle crense qui sert k jeter leau qui e^t dans on 

1»ateaa : v, Fourneaux Her.' 11^ 258« 
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KcoteUi'. Ouvner qui oint de quelqufe matiere gtasse it§ 

barres <le fer qui doivent passer par la filiere : voyez 

Tr^filerle. IV. 3oo. 
Eeouanes : v. Ecoueiies h Farticle Ajiisteur. L 56. 
Ecouene. I<ime faile en maniere de rape avec des canne- 
lures par des angles entrants et sortants : v. Ajusteur* 

I. 56. 
Ecouene* Outils de fer avec lequel les Tabletiers d^- 

grossissent leurs copeaux. IV. 160. 
Ecouenew Petit outilde fer ou dacier, tailli en quarr^ , 

et dont une des faces est garnie de petites rainures : 

V. Coutclier. I. 566. 
Ecoutilie. Trott quarre par lequel on descend danS 

I'entre-pont d'un vaisseau : v. PIche de la morue. 

III. 245. I 

Ecouvillon. Espece de brosse attacWe k une hampe doilt 

on se serl pour.nettoyer les canons : v. Canonnier. I« 

38i. 
Ecritures en banqile. S'entend de diverses sommes pour 

lesquelles on sc fail ^crire en banque : v. Banquier. I. 

20b. 

Ecrouir le fer. k faire du fiL Le rendre aigre : v. Fii 

darchal. IL 217. 
Kcrouir le tti^tal. Le durcir au feur : v. Facteur d'orgue* 

n. 167. . 

Ecu double. Papier de la moyenne sorte ; v, Papetier* 

ui. 345. 

Ecuellc reitadhtadoirfe; Vase de bois dont on se sert pour. 

transvaser la pAte t v. Papetier. IH. 338. 
Eculer. Refondre la cire pour la derniere fois : v. Cirier* 

I. 5oo* . ' 

Ecumette. Cercle de fer perc^ de plusieurs Irous pour 

enlever les ordures qui surnagent sur la terre k pipe : 

V. L'art de faire les pipes. HI. 462. 
Ecuyer. Batons qu'on met le long des escaliers , el (pii 

servent k soutenir ceuK qui les moment : v. le sup- 
plement , tome IV. 
Effacer le ppil. M6ler cbaque espece de poil de maniere: 

k ne pas la reconnoitre : v. Chapel ier. I. 44^* 
Effautage. Mairain de rebut : v. L art da faire le mairain« 

UL i3. 
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EfiFeuiller la vigne. En 6ter toutea tea feuiUes superlliJ€# 
pour acc<51^rer la mataril^ du raisin : v* Vigneron. IV ^ 

Effil^. Barbe oil fran^e qu'oA fait k quelque chose : i/w 

Fabrique de chenille. I, 4Si* 
Effiler line chevelure. La r^utre au |)oint qu*il faut pquf 

n ^tre pas trop enfl^e ; v. Perruquier. Ill , 453. 
fiffiler une pierruqu^t En diniinut;r la quantite.de che- 
veux dans les endroks oil il« sonJL trop c^pais : voyet 
Perruquier. Ill , 44-o» 
Effilocher ie coton» Ne pas k couper Uniment : voyez 

Chandelier. 1 , 43^. 
£ffleurer une peau* En fenlever toute la superficie du 
c6t^ de la kinti ou du poil : v» .Q>amoI»^ur« 1 , 4ao# 
Eifleurer une peau k la main. La rendre par-loul d'^gale 

^paisseur : v» Gahtier. IL 3i6* 
£ffleur^s (Gante). Ganls suif poildontonnapas enlevi 

la fleur* Ibid. 3i3* 
Efflorescence; Pelits grains qui pUfoissent sOr le fromags 
. frais y et dont la couleur et la figure ressemblent kd^ 

petites perles : v. Lailierfe. II, 544» 
Bffondrer ( S* ). Se dit dc touUslcJs caviles qui s'^boulent t 

V. Mines de fer* II , 2S2. 
fiSbndrer unl; couverUirfei Faire vfenir la laine de dessoim 

par dessus : y. Couverturier. 1 , 873. 
Sgards. Maltres Gardes et Jiu*^ d0fi xDUsuiufactures d'A^ 

miens. II, loi. 
tigouttoir. Auge de bdi« qti*on met &<! has de Ti^tabli 
pour recevoir le . suif qui tolnbe dea chandeUes : v* 
Chandelier. I, 434. 
filgouttoir. Ais rassembl^s les uns centre les autres f 
BUr lesqueU on met led formes k Carton i v* Cartonnier. 
• 1 1 4oA* 

Egouts k cojraux. Bouts de chevrons del deux pieds et 
demi k trois pieds de longueur , qui excedent plu» 
ou moins le mur , selon qu ii ^n est besoin : v» 
Couvreur. I, 58 1. 
Egouts. Bakuettes creuses ou tujilux de cire pour donner 
de r^coulement aux cires quand on veut les fondre : 
V, Fonte des statues. IL 2»S, 
Egouls retrouss^. Tuiks qu'on pose tur Vcn^^U" 
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ttient avcc du morfier : voyez Couvrcur. I, 58 1, 
t^rapper la mine. En detacher le sable et les petile^ 

pierres : p. Mines dc fer. II, ^54. 
Egratimer la lerre. La labourer sufterficieUemenl : p« 

Agriculture. I, 35. 
Egratignoir. Outil (rancbant et denteU comme vne scic ^ 

dont on se sert pour d^couper la superficie d'une piece 

de satin : v, Egratigneur U, loi. ' 
Egris^e. Poudre faite avec des diamants noirs , et dont 

on se sert pour user les endroltsd^fectueuxdudiainant* 

Elaguer un arbre. En ^er les branches superflues : u^ 

L'art de cultiver les peupliers dltalie. Ill, 4^1 • 
Elancement : v, Qu^te a Tarticle G>nstructeur de i)avires« 

1,534. //^ 

Election. Choix des medicaments : p. Apothicaire. I ,. 82* 
Elect uaires. Conserves compos^es de difiidrents ingr^ 

dients. Ibid* io3« 
Elegance. Lorsqu'on donne aux figures quelque chose 

de d^licat et un certain agr^ment qui plait : voyet 

Dessinateur. 11, 29. 
Elixir. Infusion de quelque chose dans Tesprit de vin I 

V, Apothicaire. I , q6. 
Ellipse. Rond un peu aiong^ vers itn bout : p» SoufBetier* 

IV, n5. 
^mail. Norn qu'on donne & Tazur de HoUande : Vm 

Blanchisseur. I. 270. 
Emailleur : v. Faiseur de cadrans. 11, 4x9* 
Emaux. On nomme ainsi les m^taux et les couleurs des 

armoiries : v. Art h^raldique. II, 391. 
Ettiballage ( Fll d' ). Ficelle d une grossetir m<£diocre : 

if. Embailcur. II, no. 
Emboiture. Crapaudine de gr6s dans laquetle s'eniboite 

Tarbre de la roile des I^otiers de terre. Ill , SSg. 
Emboucher une botte. La monter sur TembOuchoir : }^ 

Bottier. 1, 286. 
Embouchoir. Espece de forme brisi^e sur laquelle on 

monte les bottes : y. Formier-Talonnier. II , 279. 
Embouchure. Ouverlure la plus grande ies pertuis par 

o^ Ton fait entrer les liiigots d'or ou dargtnt « r» 

Tireur d*or. IV , a49* 
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Embouti. Se <)it clu corps d\m diaudefon lorsqu*il 
est form^ comme 11 doit T^tre : v. Chaudcronniei^. 

Eniboutieji (Bfoderies). Celles qui ferment une e«pec6 

de relief : v, Brodeur. 1 , 346. 
EmboUtif. Cest ^ par le moyen d'une boulerole , creusef 

une plaque d or dans im dd 4 eniboutli' : t;. JoailUer. 

II,53i. 
Emboutir. Donner une fbrme creusft au cuir des se* 

meiles : v, Forrnier-Talonnier. II, 279. 
Emboulis. Ornements de relief cisel^s en coquille : Vm 

Tdle peinte IV , 272* 
Embrasures. Oiiverlures faitcs aulc deux c6t^s d'un vais-» 

seaii y par lesquelles les canons sortent en dehors : {^ 

Constructeur de navires. I, 575. 
Embryons : u, Mamelons h Tarticle Jardlnier. II, 466. 
Bmbues ( Couleurs ). Celles qui ne resswtenl point : i^ 

Peintre. IIl/4o7« 
Emeraude. Pierre fine de couleur verte. IV ,475. 
Emerillon. Crochet qui est attach^ au haut da rouet o& 

I'on file les cordes k boyaux : v. Bojaudier. 1 , 3i8» 
&meriUon. Petit morceaude bois fait en forme de siiflet^ 

k chaque bpqt diiquel est un crochet de fer : voyez 

• Cordier. I j 543. 

Emorfiler. Oter avec des pierres k polir le morfil ou les 

♦ Tives arStes d*un ouvrage en m^tal : v. Argenteur. 

I9 142* 
Emorfiler. Enlever les vives aretes qui reistent apri^ 

reparation du tour : v, Doreur. II, 5o. 
Emouchet ( Donner V) h une peau. La jetter dans une 

eau courante apr^s en avoir 6ti les comes , les 

oreilles et la queue : v, Tanneur. IV , 188. 
Etnpanon. Chevron qui ne va pas jusqu au haut du faite : 

V. Charpenlier. 1 , 464« 
Empeigne. Cuir qui couvre le dessus du pied : v. Cor* 

donnier. I, 55i. 
EnipUtrer Tor. L'^tendre aur des carreaux de cuir avee 

la paume de la main : v. Doreur. II , 56. 
EmpUtres. Medicaments composes qui sont fermes et 

aolides quand ils sont froids , et qui se ramolllssent 

par la chaleur : v. Apothicaire. I , io4* 
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'Einpli ( L' }. Granrle chaudlere dans laquelle le sirop so 

r^duit en petlts grains : v. Sucre. IV, 129. 
Emplures. Feuillets de v^lin ou de parchemin dam 

lesquels il n'y a plus d*or ou d'argent : v. Batteur 

dor. I, 2./^2f . . 
Enipocher. Mettre plusleurs livres de sole dans un sac 

ou una poche de grosse loile : v. Teinturier. IV , 228, 
Enipointeur. Celul qui fait une pbinle k chaque bout 

des tron^ons qu on destine pour ies ^pingles : voye^it 

Epinglier. II, 187 . 
Emporte-piece, Oulil d'acier qui sert k d^couper : voyex 

Bouquetier. I, 3q4* 
Einporle-pieces, Petils outils de fpr de diverses figures , 

cont on coupe ou ^gratlgne seulement Ies ^tofies : 

V. D^coupeur. II, 10. 
Empjreume. Ce qui a godt de feu: v. Sucre. IV,,i3gi 
Enjpjreunialique (Odeur). Celle que le feu donne or- 

dinairemeht : v. f'abrique de pbeles hydrauliques. III. 

5oi. 
Encastrer. Renfermer entre deux pieces de bois le bout 

de la verge de Tancre ; v. Ancre, I, yS. " 
Encastrer la fa'iance. La ranger dans des gazettes : voyeg 

Fa'xancier. H , X78. 
Encens de village : v. Encens maclr^, 
Encens madr^/ Grosses ' goultes de sue r^sineuz qui 

transsudent h travers Tecorce des vieux pins : voyex 

R^sinier. IV , 535. 
Encliquetage. Compost d*un crocliet , d*un cliquet et d# 

son ressort ; v. Graveur k Teau forte> II , 353, 
Eiicoller lancre, Souder la croisee k la verge : v. Ancre. 

EncoUer le bbis. Cesl lui imprimer du l)lanc k plusieurs 

reprises ; v, Doreur. II , 45. 
Encolure. Partie qui, en sortant dn garot, se cpntourne 

k joesure. qu elle . approche de la l^te du cheval : v» 

Marchand de chevaux. Ill , 76. 
Er^colure. Cest pe qui terniine u» habit diicdt^ du cpl^ 

V, le supplement , tome IV. 
Encricr. Planche d*un pied quarr^, ;ivec trois rebords, 

dont deux sur les.cdl^s et un derriere , siir laquelle or^ 

met Tencre d^imprlmeri* : v. Jmprimerie. U ; Soi.^ 
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EncL*oix. Pil de coton crois^ de cheville en cKeville 

afin de pouvoir ie teindre sans le m&Ler : v. Mousse* 

linler. Ill , 2^66. 
^ncuvage ( Un ). G)mpos^ de tfois cuirs et de six 

bandes, rnis ensemble dans un^ cuve pour y ^tre. 

pr^par^s : v. Hongfoyeur. 11 , 399. 
Endosser le carton. Y mettre du parchemin : v. Relieur*. 

IV, 10. 
Enfer.. Sooterrain dans Uquel s'^coutent les residus des 

cuviers ou Ton porta I'eau qui a servi k laver les raarcs. 

qui sont dans les scouffins : v. Huilier. II , 43B. 
Enlerrure ( Faire une ). Cest lorsque les ouvriers ont- 

perdu beaucoup de temps k creuser un rocher d'ar« 

doise qui ne leur a fourni que du feuilletis ; v. Ar- 

doisier. I , i34. 
Eafon^ures. Planches de mairain destin^e pdur les fonds 

des tonneaux : v. L'art de preparer le mairain. Ill ^ 

i3i. 
Enformer Ic marli. Border un plat d*une moulure int^* 

rieure : v. Orfevre, III, 3 1 3. 
Enformer les bas. Les mettre sur la forme : v. Bas aa 

metier. I, 219. 
Enfoumeur. Ouvrier qui range la brique dans le four- 

neau : v. Briquetier. I , SSS, 
Engaller le coton. Le tremper dans un bain oi Ton a 

iait bouillir de la galle ^pineuse et pulv^ris^ : voyea 

Teinlurier. IV,34*» 
Engin. Outil dpnt les Epingliers se servent pour diviser 

et dresser leurs brins de fil de laiton. U , 1 36. 
Engln. Petite planche garnie de pointes mises en zigzag, 

sur laqualle o<i dresse le fil de fee : y. Cloulier. I,. 

5'io. 
^ngjns. Ce -noip est coi:nmun k tons les. filets dont lea 

rijclieurs se servent. Ill , 397. 
Engorgcr une malle. IVlcltre de la toile sur son fdt : Vr 

CoSretier. I^ SirS. 
Enjoliver une culolte de peau. Marquer quelque orne- 

nient de mqde sur le bas des cdt^s extdrieurs des deuK 
^ cuisses : v. Culottier, 1 , 594* 
Enlevures. Retailles des peaux dont on fait les gants : 

ff. GsHiUer. H, 3i4, 
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Entutnmer. Pem^re dii papier et le rehausser de di- 

verses couleurs en d<^lrempe : v. Dominolier. II , 43. 
£nqiierre ( Arm^s k ). Ce sont des amies faiisses ou qui 

le paroissent : p. Art Wraldlaue. II , Sga. 
-Enrajoir. Cest la fourchette aune arbal^pe r v» Arba- 

I6trier. I, ii8. 
Enseignes des^ marcKands. Billets iiftprifn^ et om^s de 

cruelaue gravure oCi ils mettent leur demeure et le 

detail de leur^ ouvrages : v. Graveur. II , 363. 
Ensell^s ( Chevatnc ). Cenx qui ont le dbs enfcHice ; v^ 

Marchand de chevaux.HI, 79. 
Ensimer une iloSe. La d^graisser : p, Tendeur de drap, 

IV , 282. 
Ensoupleau. Rouleau sur lequcl on roule le dpap k me- 

sure qu'on le fait : y. Drapier. II , J'q, 
Ensables. Denx • cylindres sur lesqueb on roule la 

cliaine sur Tun et T^loffie sur Fautre : i^, Basse-Licier* 
. I J 227. 
Entaquer It Velottrs.' Lier et jc^Iridre tfois pieces 6n-» 

senible de maniere k ne point laisser ifinteifvalleentre 

elles , et k ne poini toucher a T^offe : v. Mami&cture 

de velours. IV, S20; 
Enterocele ( Hernie ). Lorsqu elle a son sl^g6 dans Vin^ 

testin : v, Herniaire. II , 394. 
Ent^leun Ouvrier qui met les t^tes sur les hausses: k, 

Epinglier. 11, i38. 
IBntetoir, Machine qiii sprt k assurer les t6t^s d*^ngle« 

sur les hausse$. Ibid, 
Entonnoir d'une mine. €e qui resCie Api^ l^il^^tn<iY( 

des terres : v. Mineur. Ill, di4- 
Eptre-iaiUes. ^i^aits courts et insures -chm les tongs traita 

des tailles : v. Graveur. II, 3&>. 
.Enture ( Faire une ). Nouer wn ^ qui' estf cass^ : p^ Bat 

aum^ier. I, 2i5. ' . . 

Enveloppe. Ce qui retient lo m^tal et kii denne h forme 

ext^rieure dece qui est mouli^ : (^.'Fente de fer. II, 

262; 
Enverjures. Petit s batons qui tiennene k» filt de soie 

croisi^s : v. Velours. IV , S18. ' " " *' '' 

Epaisseur de caracteres. DifFi^renee (^tt^il'j' ft entre les 

letlres minces , et celles qui le sont .moin» -^y^ Yon-- 

devir en canucteres. II , 4$7* ^ 
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Epalement ( Faire V ). Etalonner les Galons ou mesiirev 
matrices : v, Mesureur de sel. Ill, i38« 

£paleraent ( Fsdre V }. Etalonner l^s mesures de bois 
qu on destine tant pour ie sel que pour tous les fruits 

. sees : V. Amineur. 1 1 72. 

Epaule en dedans ( Faire aller un cheval V }. Le dis- 
poser de c6l^ le long de la muraiUe du man^e* 

Epaulette. Partie qui commence k Fencolure du bout de 
derrlere et va se joindre k Tentournure de la manche ; 
V. le supplement , tome IV. 

Eperons. rointes des piles dcs ponts qui avancent dans 
Teau et en coupent le HI : v, L art oe faire les ponts. 

. in , 892. 

Epervier. Filet garnls de balles de plomb qui a la figure 
dW ^ventail renverse et repli^ en rond lorsqu'il est 
^tendu : v, P^cheur. Ill , 392. 

Epi. Rebroussement de poll blanc qu*un cheval a sur le 
front : v, Marchandsde chevaux. Ill, 74. 

Epiceries : u, Epices. 

Epices. Substance v^^tale , ^trangere , qui a une saveur- 
ou une odeur propre h la rendre d'un usage utile pu 

• agr^ble: V. E|>ici]er. II, 129. 

Epierrer un champ. E)n enlever les pierres : v, Agrlcul- 

. ture. 1 , 34. 

Epigastrique ( Region } : v, Herniaire. II , 394* 

Epineite. Demi-Clavecin i une corde par chaque lou- 
che : V. Facteur de clavecins. II , i64« 

jEpingle ( Clous d' ). Petits clous de fer ou de laiton 
dont la pointe est aiguis^e et la t^te applatie : v. 

, Cloutier.I', 5 10. 

Epiplocele ( Hernie }, Lorsqu'elle a son si^ge dans 1 epi- 

Sloon : f/. Heiaoiaire. II, 394* 
ucher la laine. Oter les ordures qui sj trouvent : i/, 
*Chapelier, l^ 446* 
Epluqhoir, Attelier oii Ton vlsite les feuilles de carton 
Tune apr^ Tautre potir en 6ter les ordures : v. Car^ 
tonnier.' I , J^o'dn 
Epluchoir. Espece de grattoir dpnt les Tricuses se ser- 
vent pour «;^ever les ordures qui se trouvent sur le 
papier., ro, 3^ 

Eponges 
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l£pof)ges de fer h clieval. Ce sont les parties dii fer qui 

sont aux extr^mlt^s de chaque branche , et qui repon-* 

dent au talon du cheval : v. Mar^chal. Ill , i o5. 
ISpoulle. Petit tujrau ou morceau de roseau qu'on place 

dan3 la poche d'une havelle : v, Drapier. II, 67. 
Kpousselte. Morceau de toile ou de serge dont on se ser( 

pour 6ter la poussiere de dessug le poil des chevaux : 

V, Palefrenier. Ill y 332. 
Epoutler en maigre. Repasser les draps une seconde fois 

pour en 6ter l«s ordures qui y sont presque inipercep-* 

tibles : v. Drapier. II , 71. 
Eprouvelte. Instrument par le moyen duquel on connoit 

le degr^ de force de la poudre a canon : 1/. Poudrien 

111,569. 
Eprouvette. Petit valsseau quon remplit d'eau sal^e 

pour jitger combien elle contient de sel : p. Saunieri 

IV, 62. 
£pure. Figure et proportion de chaque piece de magon-^ 

nerie Irac^ sur un endroit commode : v. Appareilleur* 
' I, 109. 
E^uarrir les cartons. En enlever les bords : v. Carton-' 

nier. I, 4o3. 
Ekjuerre k dresser. Morceau de bois ou de cuivre qui 

forme un angle droit sur la ligne et avec lequel on 

dresse les tron§ons dont on fait les leltres : v. FondeuiJ 

en caracteres. II , ^i. 
Cquipement. On comprend sous ce nom les gens de K- 

quipage d\m navire et les victuailles : v. Agreeur* 

Ergot ( Bled ). Grain deginM et all^r^ : v, Boulangeri 

Ermaille. Chef di\ challet et celui qui fait le fromage de 

Gruyere : y. Lailiere. II , 546. 
Escarpin. Soulier dont la premiere semelle n'est que 

colUe : V. Cordonnier. 1 , 553. 
E^cots. Petits restes d*ardoises qui sont demeures sur lo 

banc dont on a detach^ le bloc : p. Ardoisier. I, i35« 
Escouanes. Limes avec lesquelles on r^pare les.Eans : if^ 

Monnoyeur. Ill, ^35. 
Esgaliver. C*est distribuer ^galement dans la soie le pelt 

aeau qui y restQ ; y^ X^inlurier. IV ; ja36. 
Tome K, ^ 
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Bspace* Piece de m^lal moins epalsse que les aemi-tiild' 

dratins , et qui sert a S(^parer lea mots : v. Imprinierie« 

II , 486. 
Espace. \Place que le m^lal occupe dans un moule : it* 

Fondeur. II , 262. 
Espade. Palelle de bois avec laquelle on bat la filasse i 

V, Espadeur. II, 142. 
Espader la filasse. ta mettre sur Fentaille du chevalefr 

apr^s Tavoir broy^e et battue avec la palette de boi»' 

qu'on nomrae espade. Ibldi 
Espadon. Ep^e large qu on tient k deux mains : v. Four^ 

Disseur. II, 200. 
Espalme* Vernis ou mastic qu'on pent ^tendre sur la 

pierre ousur du bois : v. Espalmeur< II, 142. 
Espart. Rouleau avec lequel on tord les matteaux de^ 

soie : V. Teinturier. IV, 286* 
Especes. Melange 'de diverses substances aromatiques i 
' V. Parfumeur. Ill, 564* 
Especes. Reunion de plusieurs substances couples menu 

et m61^es ensemble : v* Apothicaire. 1 , 96* 
Especes. Mixtion de poudres compos^es et propres k 

I'aire des ^l^ctuaires. Ibid, 
Espiote. Grain scniblable au seigle , mais plus court ef 

plus plat : V* Brasseur. I, 827* 
Espolins. Petites naveltes qu*un ouvrier en soie a devanC 

lui pour s*en servir salon que Texige le dessin d'uno 

^toffe broch<ie : v. Brocheur. 1 , 343- 
Espoullins. Navettes moins longues mais un peu plua. 

larges que les navettes ordinaires : v, Espoulleur. II • 

143. • 

Esquinancie. Inflammation des glandes maxillaires : r* 

Marechal. Ill, 97. 
Essai ^ la pierre. Lorsqu'on jette de retain dans un petit 

moule de pierre de Tonnerre : v. Potier d etain. Ill , 

555. 
Essanger. Mouiller le linge avant de le mettre couche 

par couche dans le cuvier: v. Blanchisseuse. I, 271. 
Essartefun champ. En enlever les roncea et les Opines :^ 

V. Agriculture. I, 3^. 
Esse. Outil de fer contourni en S , sur le^iel oh fail 

Jrendre au fil de fer une forme circfllaire ; v^ Cloutiei^ 
t 5i». 
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£gsehce fii^imale. La premiere hulle qn'on tire des abattia 

des animaux : v. Huiller. II , 44o- 
lilssence nacrde. Prdcipitd de la couleur que donnent lei 

dcailles d'ablette : v. Palen6tri€r. HI , 87 6^ 
Ssser le fil de fer. Lui faire prendre une figure demi-clr- 

culaire sur Tinstrument qa'on nomme esse : v* Clou-«, 

tier. 5 1 a. 
EsseSk Morceaux de fil de fer ou de laiton toumds en S t 

Vv Balancier. J , 107. 
£lssor^ ( Sui£)% Gelui qui est raffermi i lair : p. Chan-n 

delier. I, 434« 
Essorde ( Peau > Peau a demi seche : v* Gorroyeur. I , 

558. ' ' 

£ssul ( Mettre une peau k Y y. La suspendre en Fair k 

des chevilles par ie inoyen d'ua crochet : v, Corroyeurw 

I, 557. 
£ssuis. Greniers dans lesqueU oh expose i. Fair Tamidoii 

pour le faire essujer : v» Amidonnier. 1 , 68^ 
Estadou. Outil avec lequel le Tabletier sdpare les denti 

dWpeigne. IV, 160. 
Estaliers-Pierriers^ Nom que les Lapidaires portoient aiv>! 

ciennement. II, 562v 
£stame ( Fil d' ). Fil de laine retors dont on fait deli 

bas : V, Bas au metier. 1 , 2:20. 
Estase. Traverse d'cn haut du metier k velours. IV, 

317. 
Estibot. Billot de bois sur lequel on fait avec la lime urn 

pointe au fil de fer qu'on veut passer par un nouveau 

troude filiere : v. Trdfilerie. IV, 3o3, 
£stille. Metier de Tisserand : v. Fabrique de burail. I, 

353. 
Estille. Metier des Haule-Liceurs. ZI , 383. 
Estoc. Lame de' bois avec laquelle le Faiancier ^galise 

d^dpaisseur la terre qu'il toume : v. Porcelaine. IIIj 

5^6. 
Estoc et ligne. Cest-i-dire de pere en fils : v. Mon-; 

noyeur. Ill , 52& 
-Estomac de Tenclume. Espece de pilastre de fer dont on 

fortifie le devant d une enclume : v. L'art de la fabrLr 
. cation desenclumes. II, 11 4* 

istomac ( Hemig d'}. fffift Ij^gue l» r^§ion ^pigastri^ 
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que est pinc^e ou etrangl^ par une himcltf 1K«P* 

nlaire. It , 2.^^» 
fislriquer les formes. Les visller avec ttn couteau de boii - 

tres-mince et boucher les gergures que la s^cheresse 

auroit pu faire sur la couche de terre qui est sur les 

formes ^ Sucre. IV, i33. 
tlstriques. Fours dans lesquels on fait recuire les glaced : 

V. Glacerie. II , 334- 
Estriqueux. Outil de fer destin^ k empoiier les bavuresr 

des pipes. Ill , 4^6. 
Etabli. Grande cage de bois dans laquelle on met s^cher 

les chandelles : v. Chandelier. 1 , 434» 
Etablir le bois. Arranger les di verses parties qui doivent 

composer un ensemble : v, Menuisier. Ill , 127. 
Etager une perruque. Ranger les cheveux rang par rang 

avec des ciseaux : v. Perruquier. Ill , 44<^- 
Etain coramun. Celui qui qst alli^par chaque cent pesanfe 

de six livres de cuivre jaune et de quinze livres de 
- plomb : V. Polier d etain. Ill , S54. 
Etain: i/. Miroitier. Ill, 217. 
Etain ( Ceintures en }. Ceintures de cuir ornees de clousf 

d'^tain : v. Ceinturier. I , ^oq, 
Etain d'antimoine. Celui que les Potiers d'^tain m^lenf 

avec du r^gule d'antimoine et du bismuth : ^^ Potier 

d'etain. lU, 554* 
Elain de claire soudure. Celul qui est moiti6 plomb et 

moiti^ ^tain neuf. Ibid. 
Etain de glace. Celui qui est mM^ avec du bismuth et 

du cuivre rouge pour le rendre plus blanc , plus dui? 

et plus sonnant. Ibid, 
Etain en feuilles. Etain neuf tr^s-doux que les Miroitiers 

appliquent sur le derricre des glaces par le mojen dt| 

vif-argent. Ibid, 
Etain en grilles : p» Etain en treillis. Ibid. 
Etain en nature. Etain neuf sans alliage , et que lesPo-- 

tiers d'^lain mettent par petiles bandes. Ibid, 
Etain en trelUIs. Grands ronds k claires voies qus let 

Potiers d'^lain mettent pour montre au devant de leur 

boutique. Ibid. 
Etain plan^. Etain neuf d'Angleterre , alli^ de trois livret 

de cuivre rouge et de deux livres quatre once* d^ 
• bismuth. Uid, 
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Xcain sonnant. Melange de vieux ^tain algri par diversea 

refontes. Ibid. 
Etain : i/. Bas au metier. I ; 120. *^ 

Etal. Echoppe des Savetiers et des Ravaudeuses. IV, 8. 
Etalage. Partie ^vasee de Tentonnoir inf(drieur d'un four-< 

neau : v. Fourneaux A fer. II, 267. 
Etalier. Compagnon Boucher. I, 293. 
Etaion. Cheval entier dont on se sert dans les liaras 

pour couvrlr les juments : v. Marchand de chevauxt 

III , 68. 
£talon. Prototype ou mesure matrlce pourWgler les , 

nouveaux poids et les nouvelies mesures : v. Epicier. 

II, 162. 
£tamer. Elnduire le cuivre de deux tiers d'^tain et d'un 

tiers de plomb : v. Chanderonnier. I, 472. 
Etampe. Morceau d acier dans lequel on creuse ia forme 

de la moitl^ des vases qu on veut former : 1/. Serrurier. 

IV, 94. 

Etampeux ( L' ). Poin^on de fe;* quon fait entrer -dans 

le moule ^ pipe pour quelle en sorte parfaite. Ill , 

466. 
Etampure. Trous qui sont dans le fer a cheval : v, Mard-< 

chal. Ill, 100. 
Elau. Ce qui est au-dessous de la selle h. Tonnelier , et 

qui tient la douve .qu'il veut travailler. Tome IV > 

287. ' 

Etavillons. Grandes pieces d'un gant coi^ : Vn Gantier. 

U,3ii. 
Etaux. On nomme alnsl les boutiques des Bouchers. I y 

291. 
Etendoir. Grand grenier o^ les Cartonnicrs font s^cher 

leurs cartons. 1 , 4o3. 
Etendoir. Salle k plusieurs corridors dans laquelle on 

met s^cher sur les cordes les feuilles de papier : v* 

Papetier. Ill , 343. 
Etendoir. Longues perches scell^es dans le mur^ c6t^ 

des fen^tres o^ les Blanchisseuses font s^cher leuc 

linge. I, 271^ 
Ctire. Morceau de fer ou de cuivre plat de cinq & six 

lignes dfepalsseur , dont on ?e sert pour passer sur leo 
«ftttx; V. Corroyeur, I, 558. 

H.3 
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Etirer une peau. L*unir et lelendre avec tine iiire, Ih^^ 

554. 
EtoJBFe. Melange de fer et d*acier que font les Fourbls^ 

seurs. II ^ 287. 
Etoffe. Melange de divers polls ou iaines qu'on distribue 

aux Compagnons Chapeliers en sorlant des mains du 

Cardeur : v. Chapelicr. 1 , 449* 
£lo£Ee. Melange d'^lain et de plomb dont on fait les jeux 
' de HAte d'une orgue : v. Facteur d'orgue. II, 171. 
Etoffe ^conomique. Cest une ^toffe ncuve faite avec de 

la vleille soie efRl^e. IV, 556. 
Etoff^ ( Jkalon ). Celui qui est ^pais et qui a de la 

jambe : v. Mantee. Ill, 69. 
Etoiles. Morceaux de fer^ pUisieurs rayons : v, Tailleur 

de lime. IV, i83. 
Etoiles. Pastilles plates , rondes , percees pour recevoir 

r^taupille : v. Artificler. I, 173. 
Etonnerun diamant. Y faire des futures. IV, 476. 
Etoqueresses. Girdesde huit poucesjet demi de long : v» 

Cardier. 1 , 386. 
Etouffer la colle. La rendre en eau pour ne Tavoir paa 

assez remufe : v. Cartier. I, 395. 
Etoupe. Rebut du chanvre : v, Chanvrier. 1 , 44 '• 
Etouper le coton. Eln s^parer tous les filaments courts 

qui ne peuvent ^Ire pris en long dans le tors du fil : 

V, Mousselinier. Ill, a65. 
Etouper les feuilles d'or ou d'argenl. Leur donner plu-* 

sleurs pelits coups avec un'tanipon fait d'une queue do 

renard : 1;. Doreur. 11 , 54« 
Etouper un chapeau. Re^arnir d'^toffe les endroits oA il 

n y en a pas : v. ChapeTier. 1 , 45 1 . 
Etoupille. Coton fil^, imbibe dans de Tesprit-de-vin, con- 
vert de poussiere de poudre k canon : v. Artificler. I . 

i68. 
Etrangler une fus&. Cest serrer forlement rextremite de 

sa cartouche*: v, Artificler. I, 169. 
Etranguillon : v, Mar^chal. Ill , 97. 
Elr^sillons. Pieces de bois raises en travers pour soutenir 

les madriers: v. Mineur. Ill, 21 5. 
Etress^. Feuilles que les Cartiers collent de deuxeu 

deux, l^ SgS, 
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thrlet. Agraffe de fer propre k recevoir des tourlllons : 

V. Machiniste'. Ill, 4* 
£tu€les d'Acad^mie. Figures entieres et toutes nues : Vm 

Dessinateur. U , 26. 
£tuve. Grande armoire de huit pieds de hauteur sut 

autant de largeur et trois pieds de profondeur , dans 

laquelle les Tabletierg font s^clier leurs tabatleres. 

IV, i58. 

Etuve. Petit bdtinient oil Ton fait s^cher le bled : v« 

Fermier. II , 2o4- 
Etuve. Piancher garni de t61e , syr lequel on met s^cher 

les drag^es : v. Confiseur. I, 529. 
Evaser le chassis.. C'est faire toniber avec une regie le 

sable qui est exc^dent : v. Moulage de fer fondu. 11 , 

265. 
Event. Pouce au-del^ de Taune , qu on donnoit autrefois 

en mesurant : v. Auneur. I, io4* 
Event ( Donner T ). Cest decouvrir la cuve pendant 

quelque temps : v. Teinturier IV, a 17, 
Event ( Donner V ) auz peauz. Cest les ^tendre sur un 

pr^ : V, Charaoiseur. 1 , 1^2.2, 
Eventail. Petite platine de fer blanc ^ queue de bois ^ 

que les Elmailleurs mettent dans un trou qui est danjs 

leur table a travaiUer. II , 106. 
Eventail ( Monter un). Cest faire entrer les fleches entre 

les deux papiers qu'on a d^jii colics ensemble : v. Even- 

tailliste. II, i55. 
Eventer r<^toffe. Cest la retirer de la cuve de temps en 

temps : v. Teinturier. IV, aao. 
Events. Passages destines k laisser k Fair yne sortie libre: 

V. Fondeur de statues. II y 228. 

Evid^e ( T6le ). Celle qui est perc^e ou d^coup^e k 

jour : V. T61e peinte. IV, 272. 
Evider les aiguilles. Cest faire k la lime la petite ralniu-e 

qu'on apper^oit des deux c6l^s du trou de Taiguille et 

dans sa direction : v. Aiguillier. 1 , 49* 
Evidure d une ^loffe. Cesl-^-dlre son echancrure : v, le 

supplement, tome IV. 
Evolutions militaires. Les divers mouvemens qu'on fait 

faire aux troupes pour leur apprendre les difT^rentes 

inarches qu'eltes doivent faire ; v. L'art militaire d©3 

Qiinois. III^ i63. H 4 * 
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Excavation June mine* C est la terre que la mine enlevef 

V. Mineur. Ill, -214. 
Excipient. Cest ce qui donne la forme et la consistance 

aux m^dicametis ; v, Apothicaire*. I , qS. 
Exercice g^n^ral. Cest chez ks Chinois un cxercioe 

qu'onfait faire a quarante compagnies k lafois, com* 

poshes de divers corps : v. L'art miiitaire des Ghlnols* 

ni, 166. 
Exornphale ( Hernie ) ; v. Hemiaire. II , 3fl)4« 
Expression d*un objet. C est sa representation selon son 

caractere : v. Dessinateur* II, 29. 
Extrait ( L* ). Partie qui sert k porter le poin^on : v» 

Charpentier. I, 465. 
Extraits. Medicaments qui , sous un petit volume , con- 

tiennent les principes fixes et efficaces des substances 

dont on les a tir^s : v, Apothicaire. 1 , 98. 
Extraits gommeux. Sont ceux qui se r^duisent en gel^e. 

Ibid. 
Extraits gommeux r^sineux. Sont eeux qui fournlssent 

dans Teau de la gomme et de la r^sine. Ibid. 
Extraits mucilagineux : v. Extraits gommeux. Ibid. 
Extraits r^sineux purs. Ce sont les r^sines propremenf 

diles. Ibid. 
Extraits savonneux. Ce sont ceux qui , outre les principes 

des extraits gommeux r^sineux , contiennent des seJ» 

essentiels qui divisent et att^nuent la substance risi-* 

neuse. Ibid. 
Jlxtfane : v. Trane a Farticle Papetier. Ill, 346- 
Extraordinaires-fins. Couvertures de huit barres : v. Cou- 

verturier. 1 , 576. 
^traordinaires-marchands. Couvertures de six barir^s el 

demie. Ibid. 
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Jf ACE. Parlle de la coeffure qui avance sur les joues : 

V. Marchande de modes. Ill , 92. 
Face inf^iieure d*un fer k cheval. Cest la partle qui pose 

directement sur la lerre : v. Mar^chal. Ill , io5. 
Face sup^rieure d'un fer k cheval. Cest celie qui touche 

immeaiatement le dessous du sabot : v, Marechal. UI^ 

io5. 
Faces ( Brosse h trois ). EUe sert pour brosser les tapis- 
series et les housses de lit : v. Brossier. 1 , 348. 
Fagon d'un bas. £spece de fleur qui est au-dessus du coin : 

V. Basau metier. I, 2x6. 
Fa'iance. Poterie de terre emaill^ en blanc : v. F^'ian- 

cier. II, io5. 
Faire la forme d'un pav^. Cest former le lit de sable sur 

lequel on pave ; v. Paveur. Ill, 387. 
Faire le moras. Cest abattre un peu les quatre augles du 

carton d un livre en devant et vers le dos : v. Relieur. 

IV, 10. . 

Faire une couche de peaux. Cest en mettre un certain 

nombre sur la herse : v. Parcheminier. Ill , 356. 
Faisanderie. Petite enceinte mur^e dans laquelle on ren- 

ferme des faisands : v, Faisandier. IV , 482. 
Faitage. Partie de charpente qui est assemblee dans la 

t^te du poingon : v. Charpentier. 1 , 465. 
Faite. Comble dW b^timent : v. Tuilier. IV, 3 10. 
Faiteries. Moules de diverses sortes dont les Carrcleurs 

se servent. 1 , 338. 
Faitieres. Tables de plomb dont on couvre le faStc ou 

Far^te de deux loits qui se r^unissent : v. G)uvreur. 

h 579- . . . . , 

Faitieres. Grandes tuiles creuses qui servent a couvrir le 

faite des bdtimcnts : v. Tuilier. IV, 3 10. 
Falbala ( Pipes en ). Celles dont le tuyau est courbd ea 

demi-cercle : v. L'art de faire les pipes. Ill, 460. 
Falourdes. Fagots composes de six a sept pelites bilchcs : 

V, Marcband de boi^, III; 62. 
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Falum. Coquilled fosslles qu on troute Jafis les falumiereA 

ou mines dont on les ttre : v. Agriculture. I) 4i- 
Fanons. Barbes de la balelne : v. P^che de la baleine. 

ni,393- 
Faiitaisie. Soie de bourre de cocons qu on file au rouet 

pour faire de la tapisserie : v. L'art de pr<^parer la 

soie. IV, 107. 
Faon. Cerf tr^s-jeune : v. V^nerie. IV, SaS. 
Fardeau ( Le ). Eau et farine que contient une cuve i 

faire de la biere : v, Brasseur. 1 , 324* 
Fascine. Tissu de paille nat^e qui entoure la t^te d'un 

Porte-faix et qui lui sert k porter des fardeaux tr^a- 

lourds : v. Porte-faix. Ill , 64 1. 
Fascines. Petits fagots de bois dont on charge la pointe 

des piquets des gabions : v. Sapeur. IV , 48» 
Faucille, Instrument dentel^ , tranchant par sa partie 

concave, recourbe et emmanch^ dans un rouleau de 

bois : V, Moissonneur. Ill , aay. 
Fauconnier ( Gants de ). Ce sont ceux qui , etant faits 

€l*une peau tr^s-forte , couvrent les mains et la moil id 

du bras du Fauconnier pour le garantir de la serre de 

Toiseau. 11 , 3i3. 
Fauder une ^toffe. Cest la marquer avec un fil de cou- 

leur : v. G)rroyeur en laine. 1 , 56 1. 
Faudet. Espece de cage dans laquelle on met P^toffe 

qu'on veut frlser : v. L art de la frisure des eloffes de 

laine. II , 29^. 
Faufel. Noix de Tareca : v. Preparation du cachou. 1 , 367. 
Faulde. Fosse k charbon que font les Gharbonniers pour 

faire cuire leur bois. I , ^56. 
Faulx. Lame longue , recourb^ par la pointe , emmanr 

ch^ed'un long b^ton , et dont on se sert pour fau- 

cher : v. Faucheur. 11 , 191. 
Fausse chemin^e^ Tujau de fer blanc adapts k la cuisine 

^cbnomique 1 v. le supplement , tome IV. 
Fausse gourme. Cest lorsque les chevaux ne jettent leur 

gourme cru'imparfaitement : v. Marchand de chevaux. 

m , 96. 

fausse haute-lice. Toile , ou coutil , sur lequel on 
imite au pinceau toutes sortes de tapisseiies de haute-* 
Uce : V. Haute-Liceur. II , 384. 
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TamS^ ftarcassite. Perle faelice dont on a enduit I'mt^ 

rieur d'^tain fondu au lieu d*^caille de poisson : v. 

Paten6trier. in,38o. 
Fausse piece. Second chassis qii'on attache sur le pre- 
mier avec des crochets : v. Moulage de fer fondu. II, 

265. 
Faussure. Point au-dessous duquel une cloche com- 
mence k 8*^largir jusqu'^ son bord. II , a38. 
F^iux. Couteau trenchant dont on se sert dans les pape- 

teries pour couper le vieux linge : v. Papetier. Ill , 

335. 
Faux hois. Celui qui vient sur cette partie de U^corce ou 

la seve s'est fait jour : v. Jardinier. II , 45o, 
Faux charbon. Celui qui est presque toujours en pous« 

sier et qui se trouve en masse dans les houilleres foi«' 

bles : V. Houilleux. II , 4^^* 
Faux-fond. On nomme ainsi le fond de la cuve matiere 

par lequel la biere passe dans le reverdoir : v. Brasseur. 

I; 323. 
Faux-Saunier. Celui qui fait ou vend du sel en contre- 

bande : v. Saunier. IV, 55. • 
F^cule d*indigo. Terre tris-subtile qui donne une cou- 

leur bleue , et qui provient de la fermentation de la 

feuille et des tiges de Panil : v, Indigotier. II , 5 17. 
F^cules. MMicaments que fournissent les sues aqueux : 

V, Apothicaire. I ^ g i . 
Felle. Espece de sarbacane de fer avec laquelle on prend 

le verre qui est fondu dans le fourneau : v. L'art de 

faire les glaces. 11 ^ 333. 
Felle. Tube de fer qu'on plonge dans le creuset ^ pour 

qu'il s'y attache une certaine quantity de verre pour 1^ 

souffler : v, Verrier. IV , 370. 
Felouque. Petit bafeau dont on se seri pour la p^che da 

coraii : v, Corailleur. 1 , 539. 
Fenderie, Attelier oii Ton divise les barres de fer en di- 

verses ^paisseurs : v. Tr^filerie. IV , ^99. 
Fcndeurs. Ouvriers qui pr^parent et taillent Tardolse : v, 

Ardoisier. I, 137. 
Fendeurs de roues. Ce sont ceux qui font aux roueS la 

quantity de dents qu'on leur prescrit : v, Horloger. II j^ 

4x8, 
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JTendis. Seconde division d un bloc d's^dolse r^duit ci#^ 

repartons : v. Ardoisier. 1 , 1 38. 
Fenaoir. Outii avec iequei on fend Tosier : i/. Vannier* 

IV,3i3. 
Fendoir. OutU qui sert k d^mklet les crocs des cardes : v* 

Cardier. I, 385. 
Fendoir: v, Coutre. m, i4. 
Fenfires. Nom ancien des ouvroirs desR6tisseurs,parce 

qu autrefois leurs boutiques ^toient vitr^es : v. Aotis- 

seur. IV, 2.3. 
Fer aigre. Celui qui se casse aist^ment k froid : v. Mar- 

chand de fer. Ill, 87, 
Fer k crochet. Manivelle qui sert k tordre les lacets. 11 y 

534. 
Fer k demi k TAngloise. Celui qui ne couvre ni trop nl 

trop peu le pied dun chevai : voyez Mar^chal. Ill , 

106. 
Fer k d<^tlrer. Lante de fer large de cinq k six pouces :. u^ 

Doreur. II, S2. 
Fer k friser. Celui dont la pince est terminee par dieux 

mdchoires plates : v. Perruquier. Ill , 434* 
Fer a racier. Petite filiere particuliere dont se servent les 

TIreurs d*or. IV , aSa. 
Fer k raturer : v. Couteau k ^charner. Ill , 356. 
Fer a tircr. Nom de la troisieme filiere par oi les lingot« 

passent : v, Tireur d'or. IV, aSi. 
Fer barr^ par dedans. C'es lorsqu'on n a pas eu le soln 

d'applanir la bordure qu'on lui a faite sur la bigorne : 

V. Mar^chal. Ill, lob. 
Fer blanc. Fer pr^par^ dont on fait plusieurs ouvrages : 

II, 193. 

Fer de chevai broch^. C'est-i-dlre pos^ : v. Marechah 

III, 106. 

Fer doux. Celui qui est malleable k froid et qui est tendre 

k la lime : v, Marchand de fer. Ill , 87. 
Fer rouverain. Celui qui est pliant ^ malleable k froid > et 

cassant k chaud. Ibid, 83. 
F^ramine. Pjrite qu*on trouve dans Targille , et que les 

Potiers de terre s^parent des argiUcs qu ils emploient. 

Ill , 558. 
Furies. Especes de rainures d un pouce de largeur sur 
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^ous tes joints cle Tint^rieur du caisson : y. L'art d« 

faire les ponls. Ill, 5 1 3. 
JFermer. C'esl continiier d'^tendre Tor ou Targent soin 

le marleau I v. Batteur dW. 1 , 289. 
Fermoir. Ciseau de fer dont le Sculpteur se sert poun 
, ^baucher son ouvrage. IV , 74. 
Ferrandine. Etofi'e i^gere donl la chaine est toute dtt 

soie : v, Ferrandinier. II, 211, 
Ferrer sur Fangle. C'est faire Touverture d une mortals© 

aupr^s ou dedans Tangle m^nie : u, Serrurier. IV ^ 

98. 
Ferreur. Celui qui applique le plomb aux ^lofFes : 9^ 

Plombeur. Ill , 483. 
Ferrugineux. Se dit de tous les corps qui contiennenf 

des parties de fer : v. Aci^rie. 1 , 1 3. 
Fers. Poin^ons ou ciselets avec lesquels les Doreuri 

en cuir donnent des ornemenls en relief k leura 

carreaux. II, 67. 
Fers. A Amiens , on donne ce nom 1^ ce qu'on nommv 

ailleurs coins et poingons : y. Esgards, II, loi. 
Fers k toupet. Ceux donl une des branches ronde entro 

dans la branche qui «8l; creuse : y. Perruquier. Ill p 

434. . . , , 

fers d^coup^s. Petits fers de laltoYi falls en forme de 

coeur , et cannel^s par une petite fenle sur toute 

leur longueur : v. Velours. IV , 219. 
fers de fris^. Peliles broches de fer , it)ndes , dont on 

se sert dans les manufactures de velours. IV, 3ig« 
Fgts moyens. Especes de coins fourchus que les Ar- 

doisiers enfoncent dans le5 ralnures qu ils ont prali- 

qu^es dans le rocher pour en detacher des masses ; 

V. Ardoisier. I, i34. 
Fers. Virgules ou baguettes de laiton des metiers ^ 

velours. IV , 3i3. 
Feu brillant, Celui dont les ^tincelles ont beaucoup 

d'^clat : V. Artificier. I, 169- 
Feuillard. Latte dont on lait les cerceaux des futailles : 

V. Faiseur de cerceaux , II , 1 82. 
f eullle. Cest un compost de plusleurs pages d'im- 

pression , sulvant qj^helle est plus ou moins plice : 

f« Imprimerie. II, 5ii. 
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Feiuile. Couche detain quon applique 'demerc iiiMf 

glace pour qu elle r^flechisse Timage des objeU : v* 

Etameur.' II , i53. 
Fenille de sauge. E^pece de bistouri avec leqqel on 

coupe at enleve ies chairs superflues des gencives : 

V. Dentiste. II , ^3. 
Feuille en train. Cest lorsqu'on tire de suite apres la 

verification qu'on a faite de la premiere feuille : v^ 

Iniprimerie. II ^ Sog. 
Feuilleret. Rabot qui sert k faire Ies feuilleures : f/. 

Menuisier. Ill, 128. 
Feuilles en blanc. Gelles qui sortent de dessous le^ 

presses des Imprimeurs : u, Relieur. IV, 8. 
Feuilietis. Ardoise qui est trop tendre et parseni^ de 

veines : u. Ardoisier. I, i33. 
Feuiiiets. Morceaux de peau que Ies Cardiers coupent 

par quarr^s oblongs : u, Cardier. 1 , 384* 
Fevre. Ancien nom de tout Artisan qui se 8ei*voil du 

marteau , particuli^rement de ceux qui travaillorent 

sur Ies m^taux et sur-tout sur ie fer : u. Mar^chal* 

III ,107. 
Feutre ( Dresser le ). 6*est le mettfe sur une forme de 

bois pour lui donner la figure d'un ckapeau : v» 

Chapelier. I, 4^1. 
Feutrer le poil. Cest le rendre plus propre k s accro- 

cher et se Her ensemble. Jbld, 44^* 
Feutres. Pieces de drap de laine sans coutures , sur 

lesquelles on couche chaque feuille de papier : v» 

Papetier. 34o. 
Feutriere. Morceau de toile de manage sur lequel on 

pose la capade : v. Chapelier. I, 4^0. 
Ficelle k natte. Celle dont se servent Ies Natliers. in, 

ay 3. 
Fichet. C*est passer Ies pointes croch^s des cardei 

dans Ies trous de la peau : v, Cardier. 1 , 38S. 
Fiel de verre : f. Sel de verre. IV , 377. 
Figer ( Se ). Se dit dune liqueur qui durcit en se re* 

froidissant : v, Cirier. I, 4-99* 
Fii. Jet d'un m^tal en fusion : v. Fondeur. 11 , 277. 
Fil k gant. Fil tr^fort avec lequel on coud Ies gants : 

¥• Gantier. II ,, 3x2^* 
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* JSfil it iheche, Petit fil avec lequel on attache les meches ; 

V. CJiandelier. 1 , 4^& 
Fil k mouie. Celui qui est destine k faire le corps def 

^pingies : v. Epingiler. II , i35. 
fil a t^te. Celui dont on fait les t^tes des ^pingles« 

Ibid, 
Fil de cable. Le plus gros qu'on file dans les corderies j 

i/. G)rdier. I, 542. 
Fil de haubans. Fil moyen. lUd, 
Fil de lusin. Celui qui est le plus fin et qui sert k G0udr# 

les voiles. Ibid. 
Fil de merlin : v^ Fil de lusin* 
Fil de pennes. Celui qui reste attach^ aux ensubles def 

Tisserands apr^s qu'ils ont le\i la toile : u. Perruquier* 

HI, 437. 
Fil de plain. Celui qui provient du chanvre le plus fort s 

V. Fabrique de lacets, II, 533» 
Fil d'^toupes. Celui qui demeure apr^ qu'on a 6ii la 

meilleure filasse. Ibid, ' 

Fil retors (Camelots). On nomme alnsi ceux dont 1# 

grain est gros : >;, Camelotier. I , SyS. 
Fil trait. Celui qui est r^duit k la grosseur d'une ^pin« 

gle f et qui a pass4 par les vingt-cinq trous du 

pr^gaton ; r. Tireur d'or. IV , aSa. 
Filandres des glaces. Cest lorsque les matieres qu'on 

a mises en iusion , ne s'allient pas bien ensemblo 

et Torment des taclies sur les glaces : p. L'art de fair^ 

les glaces. II, SSg. 
Filasse brute. Ce sont les queues de chanvre qui sortent 

de ia braie : v. Brayeur. 1 , 352. 
Filee ( Bougie ). Celle qui est pass^e entre deux cjlindreii 

de bois : v. Cirier. I, 5o3. 
Fileries. Atteliers o^ les Cordiers travaillent. I, 54 1» 
Filet. Petite ^l^vation qui emp^che que les cordes d'ui* 

violon nappuient sur la touche : v. Luthier. IV ^ 

620. 
Filet. Soie mise en quatre , cinq ou six brins : uoyei^ 

Blondier. 1 , 280. 
Filet ( Mettre le ). dans le suif fondu. Cest y jeter u« 

peu d eau : u. Chandelier. 1 , 4^^* 
J|*ili«re» MaobiQ^ (k ier o4 il J » diff^rent^ trous par 
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lesqueU on fait passer les m^taux dont oil refit pro^ 

longer T^tendue : v. Aiguiliier. 1 , 4^. 
FUiere. Piece d'acier percee de plusieurs trous pai? 

iesquels on calibre exactement le fil de lailon : i^» 

Epinglier. II , i3S. 
Filons. Veines d« mines. Ill , 188. 
Filoselle : if. Fleuret. IV , 1 06. 
Finisseur. Celui qui adoucit avcc la lime les in^galit^« 

des dentures qu'a laiss^es la machine k refendre : v^ 

Horloger. II , 4^2. 
Flnisseurs. Ge sont ceux qui terniinent les^ dents des 

roues des horloges, finissent les pivots ^ font leurs^ 

trous ainsi que les engrenages et les ^chappemenls* 

Ibid. 41 8. 
Finnes. Veines d'ardoises dont la direction oblique fait 

angle nvec. le chemin : v. Ardoisier. I, i34* 
Flageolet organist. Celui qui revolt son vent par dc« 

soufflets : v. Oiseleur. Ill, 3o5. 
Flambart. Graisse qu'on ramasse dans la cbaudiere des 

Charcutiers et qu'ils font brdler dans leurs lampes : 

V, Savonnier , IV , 71. 
Flambeau ( Le }• Chaudiere dans laqoelle on fait bouiilir 

le Sucre au moyen d'un feu violent. IV, 124* 
Flamber un canon. Cest j mettre un peu de poudrd 

dans Tint^rieur pour en faire la premiere ^preuve i- 

V. Fonte des canons. 11, 2S6. 
Flans. Pieces d'argent couples pour en faire des especes, 

et dispos^es k ^tre frapp^es : v, Ajusteur. 1 , 56. 
Flajau. Verge ou branche de cuivre , de fer ou de bois ^ 

qui fait par tie de la romaine , et qui est marquee des 

deux cot^s par de petits points de division : iK>yez 

Balancier. I, 192. 
Fl^au. Levier der balance suspendu par le milieu pour 
y attacher les cordes qui soutiennent les bassins de la 

balance. Ibid, igS. 
Fl^au. Long morceau de bpis au bout duquel est attache 

un autre morceau de J)ois plus court, au mojen dune 

forte courroie qui lui conserve toute sa mobility : 

V. Batteur en grange. 1 , 253. . 
Fleche. Ficelle qui est au-dessus du bdton de crolsure : 

p. Haute-Licier. II, 387 • 

FlecliQ 
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Fleche (1^^* Bpis qui est de tolite la longueur de lar-*' 

baletrilhe : v. L'art du pllobge. Ill, 4^4* 
Fleches. Batons dW^ventail : v, Eventail lisle. II , i55. 
]^legme. £au l^g^rement acidule et la premiere qui sort 

de la comue : u, Distillateur. II , 33. 
Fiettes. Petits batelets qui sont sur la Seine et dans le^^ 

quels oil traverse la riviei^ k Paris ; v, Chableur. I ^ 

4io. 
Fleur. ( La ). C6ti^ de la peau dont on a erileve le poil 

ou la laine : v, Gantier. II , 399. 
Fleur (Ija), Cest le premier lot des cartes frlees': v, 

Cartitfer. I , I^oo. ^ 

Flcuret. Lame ^ouss^e du c6t^ de son Iranchant , et 

donl la pointe est munie d'un bouton gaiTii de peau t 

u. Maitres en fait d*armes. Ill , 20. 
Fleuret. Soic irr^giiliere et distribute autour des fiU 

jui forment les cocohs : v, L'art dc preparer la soie» 

IV, 106. 
Fleuries ( Pyrites ). Cest lorsqu'ellcs 3ont couverte* 

d'une infinite de petits crystaux : v, Fabrique d aUin* 

I, 61. 
Fleuristes ( Jardiniers ), Ge sont ceux qui ne cultivent 

que des fleurs. II , 44? • 
Flot. Flux de la mer : v, Fabrique des aricres. 1 , 74. 
Flotte. Nom des ^cheveaux de soie : v, Moulineur. Ill ) 

256. 
FlAte ( Jeu de ). Cest celui dont les tuyaux sont fer- 

m^s comme ceux du bourdon : v. Facteur dWgue, 

11 , 172. 
FMle. On nomme feinsi chez les Basse->-Liciers ce qu^ 

les Tisserands appellenl une navette : u, Basse-Iiicier? 

I, 228. 
Flux: V. Flot. 
Flux. Fondant capable de procurer la fusion des m^tawC 

qui fondent dimcilement : p, Fondeur. II , 254* 
Fluxion des yeux. Epanchement d'humeur sur cette par-- 

tie : V. Oculiste. Ill ,279. 
Foible ( Le ). Cest le tiers du tranchani qui fait Texlr^A 

mit^ de la lame : t;. Fourbisseur. II , 289. 
FoUe ( Farine ), Celle que les Boulangers et les Mef^nieri 

balaient dans leur blutoij: : k. Cartonnier. I ^' 404. 
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Folles. RocKers de plusieurs toiscs depaisseiir qt/09 

trouve parmi la.houille : t^. .Houilleux. II , 4^4- 
Fonc^e ( Faire une ). Cest percer un roclier d ardoise k 

neuf pieds de profondeur : v. Ardolsier. I, i33. 
Fond. Piece de la coe^Ture qui sert a envelopper le der^ 

rlere de la t^te : v, Marchande de modes. Ill , 92. 
Fond de cale, Endroit du navire dans lequel on met sa 

princtpale charge : v, Jaugeur de navires. II , 47^* 
Fond de vlolon. Cest la table de dessoos : v, Lulhier. 

ly, 619. ^ 

Fond ( Dormer le ) aux peaux. Cest les faire tremper k 

, froid et les fouler dans la m^me composition qui ^ 
servi k leur donner le lustre : v, Pelletier-Fourreur. 
riI,43o. 

Fond, Se dit d'une certaine profondeur de bonne terre t 
, V, Lart de conserver les bois. IV, 4^** 

Fondant. Maliere convenable a la fusion de quelque m^- 

. tal : V. Fondeiu". II , 2S2. 

Fopdant. On nonime ainsi chcz ceux qui font Falun , la 
lessive des Savonniers , ou celle qui est faite avec de 

^ la cendre gravel^e: u» Alun. I, 61. 

Fondant : j/. Flux. II , 284. 

Fonderie en caracttre. Cest Tassortiment complet deft 
ppingons et des matrices , le lieu oil Ton fabrique le» 
caracteres , Tendrolt ou Ton prepare le m^tal , et 
Fart de fondre les lettres : v, Fondeur en caracteres^ 

II , 24^* 

Fondls. Eboulements de terre : v. Ardoisier. 1 , 1 33. 

Fonds. Carles du quatrieme triage ; v. Cartier. I , /^oo> 

Fondues de . b^tardcs. Pains de sucre qu on porte ^ la 
cave dans des formes , o\!i au mojeh de la chaleur d'un 
po61e on fait ecouler le sirop qui n'esl pas cryslal- 
W : V. Sucre. IV , i36, . ., 

Fondues de vergeoises. Pains de sucre qui provieimeni: 
des t^tes des vergeoises , et qu on est oblig^ de refo»~ 
die. Ibid. 

Fongueuses ( Parties ). On nomme ainsi impropre- 
ment les parties glandulcuses el graisseuses qui sont 
contenues sous la peau du .perin^e , proche et an- 
lour de Furetre el du col de la vessie , quon trouve 
quelqviefois engagers dans les prises dc la tenvlle 
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tDlji vert ion clou : voyez Lithotomiste. IV, 5iS» 
^o«te. Fer ni^l^ avec <les parties ^trangeres qui occu* 

pent le fond d'lm ouvrage : v. Fonte du ier. II , 269* 
^onle blanche. Celte qui est si dure que la lime ni ie 

marteau ne peuvent mprdre dessus : v* Adoucissement 

du fer fondu. IT, 270. 
^onte crue. Argent de fnine qu on fond sans Ie calcinert 

V, Travaux €ur les mines d argent, in, igi. 
Fonte ( Faire une ) de cuirs* C'est les aluner et les tra- 

vaillor ensemble depuift cinq jusqu'^ quinze :• v. Honr 

groyeur.' n , 399. 
Fonte grise. Celle qui se lime facilement , dont les par- 
ties s ^grennent , et qui ne prend jamais la blanclieutf 

et le brillant d'un beau fer : v. Adoucissement du fetf 

fondu U J 270. 
Forces. Grands ciseaux avec lesquels on coupe les gla-* 

ces : V. Glacerie^ 11 , 334« 
Forces. Grands ciseaux dont se servent les Tondeurs dd 

drap, IV', 281. 
Forces. Pet its ciseaux dont se servent ks d^coapeuses dd^ 

gaze. IV, 474. 
Foret. Outil qui sert i ^vider les pieces de canon : n 

Fonte de canons. 11 , 236. 
Forger. Se dit d'un cheval lorsque les pieds de devant 

se rencontrent avec ceux d^ derriere : v. Mar^chaL. 

m , io5. 
Forger la verge de Tancre. C'est la souder : v, Fsfbriqu* 

des ancres. 1 ,76. 
Forgeur. C'est cliez les Potiers d'etain le m^me ouvTiee 

qu€ lePlihfieur chez lesOrfevres : v. Planenr. Ilf , 472* 
Forgis. Barre de fer passee par la fiiiere : v. Tr^tilerie, 

IV,3t>i. 
Forgia. ^ -rtom est commun aux ibarres de fer qd'on 

veut passer , ou qu'on a passc^es k la liliere-:' v^ L'ai't de 

r^dutre le Ier en til d'archali II , '217. • 
Forme, Chassis de 4a grandew d'une feuille depapier6i 
garni de petits fil de laiton tres- series, v* Papetier. 
• HI, 340. . ■ \- -^ ■ ■■'-■■ • ■ *'- 

Forme. Moule de bois applati , de la figwre d'une 
' jamb^L surlaqoelle ont met'un'4)as :^,v. ©a6 au m^tie*. 
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Forme. Bloule qui sert k iake le pawner : uz Pa^eikfj 

Forme. Treillis de laitoil de la grandeur dont on veut 
faire ie carton : v» Cartonnier. 1 , 4o2* 

Forme batarde. Cest une des plus grandes formes A Su- 
cre : V, Sucre. IV, i3o. 

fornie bris^e* Ceiie dont Jes Cordonniers qe-servent 
pour ^tendre Tenipeigne et ^larglr un Soulier : i\ For- 
niier-Talonnier. II ^ 278. 

Forme de fromage. Cuvette cjlindrique de bob y dont 
la base est perc6e de plusieurs trous de deux lignes de 
diametre : v, Laitiere. II ^ 542. 

Forme d'impri merle. Ccst un compost de plusieurs pa- 
ges : V, Impnmerie. II , 499* 

Forme ( Premiere ). C'est ce qui compose le recto d'une 

. feuille d'inipression. Ibid. 494* 

Forme ( Seconde ). C est ce qui compose 1^ verso ^ une 
feuille d'impression* Ibid. 

Former des pages. Cest s^parer le papier par paquets de 
sept k huit feuines : u. Papetier. Ill , 34i • 

Formes. Vases de terre dans lesquels le sucre prend la 
Hgure dun pain. IV, i25. 

Forniule. Maniere dc prescrire les medicaments qu'ua 

' Apolliicaire doU prepai-er : v. Apothicalire. ly 94* . 

JFpl-nite. Une des trois especes de figues sau^yagcs quQ les 
Grecs cueilient pendant I'hiver. IV, 468. 

Fort. Cest le tiers du tranchant d*une ^^e , et qui se 
trouve enlre le foible et le taion : v, Fourbisseur.il, 

Foi'te-piano. Clavecin h marteau : v. Facteur de clave- 
cin?. II,, 1 65. ., 

Fori iiicat ion ancienne. Celle donl on se s«rvv>it d^m 
.jes premiers temps : v. Lart de fortiderl^ piaceai 

• m,.47>. ,, 

Fortification artificiellci Celle qui doit toi;it k Tart. Ibid. 

Fortification d^enslve. Celle dont oi[i se ;Sert p^ur forti<- 
fier un endrojt.quelconque* Ibidf . , 5. 

Fortification durable. Celle qu'on emploie pour rafter 

>. loujours i Tenneiirii. Ibid. ii . . . ' 

JF-prtification irregulierc. Celle dont'tout^s.}/^^ P9il(^^.f ^^ 
reuceinte ne sont pas pai&ilement ^ales. ibid. ^ . 
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SWllfieation modeme. Celle dont on se sert actuelle* 
ment. Ibid, 

Fortification naturelle. Celie qui depend de la situation 
des lieux. Ibid. 

Fortification offensive. Celle qui cbnsiste dans les tran-^ 
ch^es ; les sapes et les mines. Ibid. 

Fortification passage re. Celle qui est en usage dans le« 
camps v.i armies. Ibid 

Forls, Ouvriers qui travaillent aux haHes , et qui char- 
gent el decbargent les bateaux : u, Chargeur. 1 , 46r« 

Fosse. Chaudiere sur laquelle porle la po^lc k fondre le 
plomb : V, Plombier. HI , 484» 

Fosse Lavoir oiji Ton d^poullle le sable du sel dont il est 
charger v, Saunier. IV, 6i. 

Fosse. Trou crcus^ dans un lieu sec pour y faite uno- 
grande fonle , et plus profond que ce qu'on vent 
iondre ne doit ^tre haut : i/. Fondeur de statues* II , 

225. 

Fosse ( Couclier en ). Cest mettre l«s cuirs dans les 

fosses k tan pour les rendre incorruptibles : v, Tan- 

neur. IV, 192. 
Fosse ( La }. Endroit o^ est essls celni qui met les flans 

et les quarr^s : v, Monnoyeur. Ill , 238. 
Fouasses : v. Fougasses. 
Fouet. Corde aveclaquelle on serre les livres : v, Relieur. 

IV, 12. 
Fouetter un livre. Cest le serrer fortement entre deux 

ais avcG une corde. Ibid. 
Fougasses ( Pains ). Galeltes , ou gateaux cuits sous la 

cendre : v. Fouassier. II , 280. 
Fouiller une mine. Cest tirer de la terre le mineral 

quelle renferme : v. Travaux des mines. Ill ,187. 
Foule ( Jeu de la ). Espeoe de ballet de chevaux : t^/ 

Mant^ge. Ill ,45. 
Foule ( Hentrer kla). 5e dit rlu poil qui se resserre aui 

point qu*il faut : v. Chapeller.1 , 44^- 
Foul^e de pcaux. Assemblage de douae. douzaines> "de 

peaux de mouton : v. Chamoiseor. I, 421; • . • ' 
Fouler en fort. C est baltrc fortement Tfitoffe : tf. Fou- 

r 

leur de drops. II , 286. 
f oploir k double courbure. Celul qui. sert ^our ploxnber 
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les dents g^t^s dans leurs interstices : v. Dehtt^iF 

n, 23. 
fouloir introducteur motissel Celui donton se sert pour 

Introduire du plomb dans les dents. Ibid. 
Fouloir introducteur pointu. Celui qui est propre k 

faire entrer ie plomb dans les plus petitM cavit^s. 
. Ibid. 
Fourbondr^e ( Laine }. Celle qui a ^t^ marin^ ott qu^ 

s est ^chauff^e en niagasin : v, Drapier. II , 64- 
Fourchette. Enrayoir de Tarbal^te : v. Arbal^trier. 1 ^ 

11 8. 
Fourchettes. Petits niorceaux de peau , quarr^s , et 

?[u on met entre les doigts des gants : sa. Gantier. 
I,3ii. 
Fourchettes. Ce sont les deux pieces du train de devant 

qui sont aupr^ des armons : u. Ciiarron. 1 , 4^3- 
Fourneau a charbon. Pile de bois bien arrang^e pour 

en faire du chaubon ; v. Charbonnier. 1 , 45o- 
Fourneau ( devant de ). Endroit par o^ sort la matiere 

apres qu'elle a ^t^ fondue : v» Fondeur. II , 25,6. 
Fourneau de liquation. Celui qui sert h faire les ope- 
rations de la coupelle : i^. TrJavaux sur les mines do 
plomb. Ill, 195. 
Fourneau de pipes. Petit vase oi!i Ton met le tabac qu on 
. veut fumer : v, Lart de faire les pipes. Ill , 269. 
Fournier. Dans les provinces on donne ce nom aux Boi»> 
lahgers et aux Ferniiers des fours banneaux. II , 295^ 
Fournii. Endroit qui contient plusieurs fours : v. Uart de* 
. conserver et faire i^clore les oeufs. Ill y 289. 
Fournis ( Gants ). Ce sont ceux dont I'int^rieur est 

f'arni de laine oa'du poil de lanimal : v. Gantier. II y 
i3. 
Fourniture dorgue. C'est un compost de plusieurs 

tuyaxix : v. Facteur dorgue. II , 172. 
Fourniture. : v, Forite des cloches. II , 2S8. 
Fourquet. Espece de pelle dont les Brasseurs se servent 

pour ^carter la farine. 1 , 324> 
Fouireau. Gaine d'une ^p^e : v, Fonrbisseur. 11 , 289. 
Fouitciiux. Ce sont deux morceaux de parchemin dan& 
les(]uels les Balteurs d'or metlent leur moule pour le 
. tenir en ^t9t« I., 24^ 
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FoiErrer la colle. Cest la falsifier : v. G)lle de poisson. 

I, 5i7. 
Foyer. Centre du verre dont ia courbure est une parti« 

de la circonference : v, Lunetier. II , S02. 
Fraisil. Poussiere de charbon qui a iii pil^ et tamis^ : v. 

Moulage de fer fondu. 11 , 265. 
Franc sal<^ ( Pays de ). Celui qui s'est r^dim^ de tous les 

droits de gabelle : v, Saunier. IV , 56. 
France ( Point de ). Cest celu\ qui se fait au boisseau : 

V, Denlelle. II , 19. 
Franges. Bouts de fil qui excedent d*environ huit pouces 

la lisiere dcs haniacs : v. Fabrique de hamacs. II , 

378. 
Franges. Ornement de soie fait en forme d*efEU : v. R-u- 

bannier. IV , ao. 
Fraque. Espece de justaucorps tr^s-Kger : v. Tailleur. 

IV, 174. 
Fraser la pMe. Cest la rendre plus seche en y meltant 

de nouvelle farine : v. Boulanger, 1 , 3oo. 
Frayer une lame. Cest faire une petite rainure au bord 
<3e son dos : v. G)utelier. I_, Sby. 
Frayoir. Petite peau velue dont le bois d'un cerf est 

reconvert : v. V^nerie. IV , '62.J. 
Frf^gat<5 ( Vaisseau ). Cest-i-dire fait en manlere dc 

fregate . r. Jaiigeur de navires. II , 479* 
Fret : v. Afl'r^tement k Tarlicle Afferteur ou Affr^leur, 

1 , 20. . 

Fret les de fer. Cerccaux de ce m^tal dont les Ardoisiers 

garnissenl leurs seaux : v. Ardoisier. I, i?>j. 
Friser une cbaine. Cest en detacher les fils les uns des 

aulres , et reniettre en leur place tous les fils rom- 

pus : V. Drapjer. II , 6^ 
Friser une ^loHc. Cest y former avec le poll plusieurs 

pctits boulons : v. Lart de la frisure des ^loffes de 

laine. II , 237. 
Trisoir. Tal3le incmsl^e d*im mastic , et dont le mou- 

vement , un peu circulaire , raiine les ^ipffes. Ibid» 
Frisons. Cercles que les Dominoliers fprment avcc le 
peigne sur le papier marbr^. JI , ^o* 
jFrisijuelle. Chassis de fer sur lequel on ^tend deux on 
troi^ feuilles de parchcmin « decouples k I'endroit 

. 14 
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Oik les pages doivent se rencontrer : v, Iniprimeriei 

II, 507. 
Fritte. Melange de diverses substances fondues enseorw 

ble : V. Emaill^ur. II , 102. 
Fritter le verre. Cest le faife calciner pendani vlngt- 

quatre hei^res : v. Verrier, IV , 87 5 ^ 
Fromagc h la cr^me. Cest celui ou il entre autant de 

lait que de qr^me , et daps lequel on delaie un pei| 

de pr^sure : v, Laitiere. II, 538- 
Fromage ^crc^m^^ Cest celui qui est fait ayec la parli^ 

caseuse qui rest^ apres que le lait a ^\6 ^<;r^me pouc 

en faire du beurre. Ibid* 538. 
.Fromagerie, Chambre oili Ton fait; s^cber les fromages* 

sur oes planches expos^es k lair et rangees par ditt6- 

rents Plages le long des ^ii^rs. Jbid, $4^^ 
Fronde. Machine i lancer les pierres, et bandaged 

quatre chefs dont on ae sert dans la laille : v. Lilhoto^ 

miste. IV, 5 1 5, 
Fronteau, Bande de cuir qui est sur le front d*un clie^ 

val : V, Bourrelier. 1 , 3oo. 
Frolon. Machine compos^ de plusieurs lisieres roul^ea 

les unes sur les autres ^ dont les Ca^tiers se servenl 

pour pres8,er 1^ papier sur le mople^ 1 , 397. 
Frotter les toiler C est y passer du sayon no]r pour coni- 

roen^jpr^ les d^graisser : v. Blanchisseur. I, :46^. 
Froltoire. Petit tonneau dans lequel on aglte les ^pinglea 

pour les faire si^cher : v^ Epinglier, 11 , i4q« 
Fruits frais. Ce sont ceux qu'oh vend d'abprd apr^s le*. 

avoir cueillis : V, Fruitier. II, 3o.i. 
f rivis sees, Gb son;t ceux quon fait s^ch,er a,u feu ou, ai| 

soleil. Ibid. 
f ulguration, Q'eat lorsqu il n'j a plus de crasse sur Fai;* 

gent fonda ; v, Monnoj^eur. Ill, igSv 
^uTminantes ( Exhalaisons ). Celles qui , t^ans les mines » 

preiRient feu des qu'o^ en approcbe u.n corps allum^-,,^ 

ot qui produisent une lumiere qomme yn Eclair : V% 

Travai;ix des mines. H , 4?2i, 
Fum^es. Fiente d'un cerf : v, V^nerie. IV , 826, 
f unierohs; Morceaux de bois qui ne sonl pas redui^s ef\ 

9l^a,rbon \ v, ai9rl)onriie^ I j ^5^^ 



iPumetreauz. PetUs tas de fumier repan<1us sur une terr^ 
pr^ie k ensemencer : v. Agriculture. I, Sg. 

Funin. G>rdage auquel on attache un harpon : v. P6che 
de la baleine. I, sSg. 

Funins. Gorde$ ordinaires dont on se sert dans un vai»« 
seau : v. Funeur. 11, 3o5. 

Fuseau. Chevilles de lanlernes : v. Horloger. II, 4^3. 

Fus^e. C6ne tronqu^ fait en forme de vis : v, Horloger,* 

II, ^12, 

Fasee k double vol. Ce sont deux fus^ attach^es en^ 

semble ; v, Artificier. I, 174. 
Fusses de caisse. Celles qu'on met dans nne caisse pour 

les faire partir ensemble. Ibid. 
Fusses de table. Celles qu'on tire sur unc table ou sur xu\ 

plan fort ur^i. Jbid, 
Fusil. Morceaq de fer rond sur lequel les Bouchers ai* 

guisent leurs copteau^ : v. Tablelier. IV , 162. 
Fustel. Biton k deux bouts : v. Arquebusier. I , i65* 
Fdt. Bois d'une carde : v, Cardier. I, 882. 
F4t. Buffet dWgue ; v, Facteur d'orgue. 11, 168. 
Fdl. Carcasse d'une malle : v, Coffretier. I, 5j5. 
Futaille mont^e* Cest lorsque le tonneau est enti^remeut 

lini : V. Tonnelier. IV, 291. 
jPdts. Bois dc poyer ou d'^rat>le qu'on emploie dans Tarr 

quebuscrie. I, 164. 
Fjr ( Avoir le ). Se dlt d'un cochon lorsqu on y apper^oil 

des marques de ladrefie : v, Boucher* 1 , 201, 
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VTABARIS. Modeles de vaisseaux : v, Jaugeur de na-- 

vires, II, 479, 
Gabion. Elspece de panier cjlindrique sans fond, donton 

forme le parapet dcs sapes : v. Sapeur. IV, 4? • 
Gabion farci. Cest celui qui est rempli de matieres pro- 

pres k r^sister a la balle de fusil. Ihid. 
Gacher le pl^lre. C est le reniuer dans un auget avec une 

eau proporlionn(^e k sa quantity , pour Temp^cher de 

se mettre en masse ; u. Ma§on. Ill , g. 
G^cbet serr^. Cest rendre le pl^tre 6pais de manlere 

qu'il ne paroisse point d eau au-dessus. J bid, 
Gacbette. Piece de platine de fusil qui entre dans le cran 

de la noix pour faire partir le chien , et qui enlre 

dans le banu^ et le demi-band^ : f . Arquebusier. I , 

1 63. 
Gagne - petit. Emouleur ambulant : v, Emouleur. II > 

no. 
Gaillarde ( La ). Corps de caractere particulier : v, Im- 

pritnerie. II, 487. 
Gale. Mousse d'une tres-petite espece , et qui est Sparse 

en forme de tache sur une brancbe d arbre : v. Jardi^ 

nier. II, 45o. 
Gal^e. Plancbe plus grande que la page qu on y depose : 

V. Imprimerie. II , 49^' 
Gal^ne. Mine de plomb qu'on trouve en cubes Irfcs-bril- 

iantSy entass^s sjmm^triquement les uns sur les autres : 

f. Mines de plomb. Ill, 178. 
Galer le sel. Cesl le porter dans un magasin pour le faire 

s^cher : v. Saunier. fV, 58. 
Galere. BAtiment de mer long et ^Iroit , bas de bord , et 

qui va k voiles et k raracs : v. Conslrucleur de navires. 

1 , 536. 
Galere. Fourneao long et ^troit dont les Distillatcurs se 

servent. II, 33. 
Galere. Rabot k queue et qui a une forte clieville qui le 

traverse sur le dcvaiil : \\ Facleiu' d't)rgue. II, 167. 
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0aleries. Ce $ont , clans les fournie0ux Aes Fondei}r« , des 

espaces separes par des murs pour recevoir le bois et 

le charbofk quon doit y faire ordler : v. Fondeur de 
. statues. II y 236. 
Qalerles. Ouvertijires que font les Mineurs pour arriver 

aux endroits qu'ils veuleiit faire sauter en Fair : v, 

Mineur, III, al5. 
Galet. Gravier sur leqnelon seche la.morue : v. P^che 

de la morue. Ill , 246. 
Gaieties. Biscuits de quatre onces de pate : v. Biscuit de 

mer. I , a55. 
Galipot. Nom qu'on donne k la poix quand elle est fine 

et claire : v, L'arl de faire la poix. Ill , 5o6. 
Galipot. Sue le plus pur qui d^coule du pin : v» L'art de 

preparer la r^sine de pin. IV f 535. 
Galop de chasse : v. Manege. Ill, 87. 
Galop ^tendu. Cest lorsque le derriere du cheval chasse 

le devant sans observer une cadeiji^e ^gale. Ibid, 
Galop raccourci. Cest lorsque le derriere du cheval 

chasse le devaftt d'une cadence ^gale sans trainer les 

hanches. Ibid, 
Galopade. Cest un galop raccourci. Ibid, 
Ganache. Partie de dessous la t^te d'un cheval qui touche 

k son |ncolure : v, Mar^chal. Ill , yS. 
Gangue. Matiere ^trangere au mineral et qui y est adh^- 

rente : v. Mines. Ill, i34* 
Ganse ronde. Celle avec laquelle On fail ies bootoimieres 

mobiles : v, Tordeur. IV ^ 29s. 
Garance grappe. Celle qui est sous la forme d'une poudre 

rouge^tre : v. Garanceur. tl^ 3i6« 
Garance robee. Celle dont on a 6t^ la peau. Ibid, 
Gararice ( Petite ). Garance sauVage. Ibid, 
Garance q%ii n'a pas. 4iii rob^e» Celle dont la raaine n*a 

M que pill^ sans en avoir 6U Ti^piderme. Ibid, 
Garde. Membrure plac^e k Textp^mite de la verge de la 

romaine du c6t^ gauche : v. Balancier. I, 192. 
Garde forte. Celle qui est plac6e du c6t^ droit de la f 0^ 

maine, et qui sert a peser des marchandises d-un poida 

considerable. Ibid, 
Garde ( La ). Cp^X cettet^spece de coquille qui est au« 
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dessus ie la lame d'une ^p^e et qui garantit la mafi4 
du coup de pointe : v. Maitre en fait d'armes. "tiJU 

12. # 

Garde-vue. Morceau de carton dont le» Graveurs se ser- 

vent pour garantlr les jeux d'un trop grand jour-. 

II, 363. 
Gardes. Ce sont deux morceaux de bois plac^ aux deus 

bouts des rots : v, Fabrique de burail. 1 , 353. 
Gardes. Ce sont des femmes qui , dans les n^aisons 

partlculleres , rempilssent aupr^s des malades les 

fonctions dont s'acquittent les Infirmters dans le^ 

H6pitaux : v, Garde-malade. 11, Szi, 
Gardes. Lisieres du camelot : v. Camelotier. 1 , 376. 
Gardes. Petit mofceaux de parchemin places de chaque 

c6t^ des tranchefiles : v. Relieur. FV. 12. 
Gargouche. Papier plus fort que le papier k dessiner : 

V. Papetier. Ill , 345. 
Gargouiile. Bas de, la branche d'un niords-: v. Cloutier^ 

1 , 5io. 
Garni* Ressort de cuivre qu*on met dessous Tarc-bou- 

tant d^un parasol , et qui fait que la couverture se 

plie precis^menl en deux : v. Faiseur de parasols* 

111,354. 
Garni pour ligature. Ressort de cuivre qui sVnchdsse 

dans la noix du parasol. Ibid, 
Garnitures. Pieces de bois qui formcnt les marges en 

tous sens : v, Imprimerie. II, 497* 
Garochoir : v. Main torse k larticle Cordier. I, 543. 
Garot. Arcade de bois plac^e dans la selle au-dessua 

du garot d'un cheval : v, Sellier. IV , 88. 
Garot, Endroit oA se terminent les ^paules d'un che- 
val ; V. Marchand de chevaux. Ill, 77. 
Garum. Sauce dont se servoient les Anciens et qui 

^toit faite avec de la saumure de niaquereau : v. 

P^che du roaquereau. Ill , 23. 
Gateau de cire. C^st ce qui , dans les ruches h miel , 

contient des deux c6l^s une quantity d'alv^oles : k 

Cirier. 1 , 495. 
Gateau ( Eplucher le ). C'est 6ler le sable qui s'y est 

attach^ : v, Fa.iancier. 11, 178. . 

O^leau, Masse fornitfe par I'^mail de la faiance qiii 
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. tst fondae y et qxil se trouve au fond du four. Ibidi, 
Oaude. Pianle dont les Teiiiturlers se servent poUr 
, teifidre ie«. jaitne. IV , a.22, 
Cavet. Latte de bols qu'on cloue sur les rainures pour 

^teiicher Teau : v. L'art de faire les ponts. Ill, SiS* 
Caufr^s ( Canjeiots }. Ce sont ceux qui , nhani que 

d'uae scale coulcur , sont la^onn^s avec un icr 

chaud : v. Canielpliei\ I, 375* 
Gazette. Espece de ci-euset de terre destin^ a garantir 

les pieces de porcelaine des gouttes de verre et de 

la Haniiiie du bois : 1/. Porcelaine. Ill, 628. 
Gazettes. Etuis dans lesquels on encastre la fa'iance : 

i\ Fa'iancier. Et , 178. 
Geindre. Noni qu'on donne au premier gar^on Bou* 

langer. I, 290. 
Gelde. Sue inucilaglneux des fruits , qui , en refroidis- 

£ant, piennent ,une consistance de coUe : v% Con- 
fit urier. I, 2 1 5. 
Gel^Sw Sirops charges de matieres mucllaglneuses : v» 

Apothlcaire. I, loa. 
Cenmie (Sel), Sel JTossile qui Fond dif&cilement dan^ 

leau : i;. Charcutier.. 1 , 4i6. 
Gendarmes. Taches plus grandes que les points et qui 

resseniblent ^. la. fdlui;e d'uuri.diamant : v. L'art de 

travail ler dans les mines de diamant. IV , 477' 
iGenouillepe de.^otte en bonnet. Celie qui est lout^ 

ronde : v. Boitier. 1 , 2S&. .. 
Cenouillere en chaudeiqn. CelU qyi tst demi-ronde. /ferf, 
Cenouillere par demi-rc)iasse. Celle qi;^i est ^chancr^e 

derriere ia cuisse. Ibid. 
Cenoux. , Pieces, de bois tr^s-courbees qu'on place enlre 

les varangues et les alonges des vaisseaux : v. Jaugeur 

de na vires. H. 479- 
G^o<l^sie. Mesurage oes terres : v, Arpenteur. I, i5i. 
,Gerbe. Fus^e charg^e en mscssif : y., Arlificier. I.^ 174. 
Gerjures, Elonnements faits • aux diamants par , des 
J. conlre-coups : li, L'art de travailler ' dans, les mines d^ 

v4l«^v%«n>n* TT7 I mm ^ 



diamant. XV, 477' 

^'nies de feve. Taches noires qui disparoissent sur lot 

dents des ch^vaux lorsqu'ils ne marquent plus ; voyef^ 



Gernies de feve. Taches noires qui disparoissent sur 1 

dents des ch^vaux lorsqu'ils ne n 
\^ JVlarchand de ch^vaux. II , 71}. . 
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Germoir. Endroit oi Ton fait germtr Forge ou le grai^ 

dont on veut faire de la biere : v. Brasseur. 1 , 32 1* 
Gestes. Dlfferenls niouvemenls du corps : v, Maitre do 

danse. Ill, i5. 
Glbeciere. Sac oii les Chasseurs mettent lour plomb et 

leur poudre : v. V^nerie , IV , 336. 
Gibeciere. Sac dans lequel les Llthotomistes mettent une 

par tie de leiirs outils pour les avoir plus sous leur 

main quand ils operent. IV, 5 14. 
Gillet. Camisole sans manches : v, Tailleur. IV, 174- 
Gipon. Paquet do grosse laine op de fil des pennes de» 

Tisserands , avec lequel on prehd le suif dont on 

frotle les cuira de Hongrie : v, Corroyeur. I , SSj. 
Girandole d artifice. Cest la mdnie chose qu'un sole it 

tournant , mais k qui on donne une position diff^rente : 

V, Artificier. L 174. 
Girasol ( Couleur de ). Se dit de la ^orcelaine demi- 

transparente et d'un blanc laiteux : v» L*arl de faire 

la porcelaine. IU,'52i. 
Girasol. Tube de verre tr^- fusible : v. Paten6trier. 

m. 37!. • 

Girelle. T^te de la roue da tour h Faiancler : v. Por- 
celaine. m. 5^5 . 
GIron. Triangle dont uhe pointe est plus longue que lea 
autres : v, Faiseur de parasols. Ill , 355 ► 
Glacer la soie. CeSt la laisser couvrir fle petits crystau* 

d'alun ; v. Xeinturier. IV, a33. 
Glacer une ^toffe. Ces^ y faire 'nn,b^li g^n^al h pomti 

longs : V, Couturrere. I, 57i.' ' 
Glaces de diamant. F^lures quon j fait' en les tirant de * 

la mine . v." L/art de Iravailler dans les mines d6 

diamanl. IV, 476. 
Glaces d'ofBce. Ce sont des coiPig^lsrtions artlficielles* 

n, 32«. 
Glaces fausses. Ce honl celles dont la surface in^gal6 

change la proportion des objets : v, Glacerle. II, 34<5^ 
Glacis (Gams ). Ce sonl ceux dont le c6t^ de la chair a 

^t^ frotti d'un jn^lange d'huile d^olive", de jau'nej 

d'oeufs , d'esprifde vin et deau, : v. Gahtler. 11, SiSf. 1 
Glaire. "HiHii^^ur qiii ressemble ^ un blanc d'oei^f j et 

qui «e durcit peu-ii-peu lors(Ju'elle 'deme&re loflj 
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temps dans une liqueur liede : w Apollilcaire. ^,;f)7. 
Glalse. Espece d'argille , que le soieil , les pluies el ies 

gel^es divisent et rendcnt propre a engraiastr let 
^ terres : u. Agriculture. 1,4^* 
Gland. Espece de niicholre de bois dont le5 ParcLe- 

niinlers se servent pour arrdter les peaux sur le haul 

de la horse. Ill , 356. 
Gland. TenaiUe de bois avec laquelle le Tablclier tieni 

un peigne assujetti. IV, i6i. 
Glaucome. Lorsque le crjstallin de Toell parott do 

couleur de mer : u. Oculisle. Ill, 281. 
Glettes* Impuret^s qui ont coul^ des casses qui servef^^ 

aux afBnages : v, AiHneur. I, 26, 
Oloire. Soieii d*artiiice a plusieurs rayons de jets : vqyez 

Artificjer. 1 , 174. 
Gluaux. Petits brins de bois endnl'is de glu el avec les- 

quels on prend lesoiseaux : v, Oiftleur. Ill, 3c)3, » 
Goberches. Perthes coup^ei de longueur , doat un 

bout louche au plancher el I'aulro presse forlcnqent 

les pieces de placage : v. Ebeniste. 11 ,87. 
Gobeurs. On nonune ainsi sur la Loire ceux qui re- 

montent un bateau en le tiraut avec utiQ corde :jmw 

Halcur.II ,877. , . 

Gor^pt. Fourneau d'une pipe : v. L'art de falre Its pipes, 

111, 465. ; 

Godets. Ouvertures du fond de T^cheno : v. Fondijui; de 

statues. II , .3iii. ) 

Codronn^es ( Asslelles ). Ce sont celles dont la circpn- 

fdrence ^st travaill^e en sallies et, eip dcmi- rends ; iv 

L'art do fcn? la porcelaine. .ilji^bu.&, 
Go^mon. Planle marine propre a engr*alsser les terres ; 

V. Agriculture. I, /^2, ' . : :. 
Gonichon. Capuchon de papier bl^vi qui couvre la.pojnte 

d*un pain <ie Sucre : v. Sucre. IV,, .i35. '; 

Gorge de ct^maigrissement. Eniaillenient £ait k stifle 

aigu ; V. Charpentler. I, 4^4r ) 

Gorge. CW la |)artle dune clothe qui s*^palsslt et 

Velarsrit ii^quii son bord ; v. Fondeur de cU>chcK 
II, 238. 
Gorgerel.' Espece de conductetrj c^ve qui se* rLV;%>cif 
par le boul ou 11 y a un bee : v. Lithotomislc. IV^ 
Si5. 
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(joitdron. Substance noire et liquide que les R^sIiiLefl 
tirent des copeaax de pins et autres m^lieres qui 
paroisserlt inutiies. IV , 536. 

Gouge. Ciseau cjlindrique creus^ en forme de derfii- 
canaly avec lequel on cave et arrondit un ouvrage : 

V. Sculpteur, IV , 74. 
Goulot de matras. Cest le col on le tube qui est siu* 

dessus de sa boule : v. Poeles hydrauliques^ III , 5o^. 
Goulotte : v. Kainure. Ill, 218. 
Goupilles. Morceaux de fil de fer qui ()assent danS les 

tenons potif terilr le cahoh aVec le bois d'un fusil i 

V. Arquebusler. I, 162. 
Gourme. Dc^puration d'hurneurs ^paisses ct visqueusei 

qu ont les chevaux vefs T^ge de trols ou quatre ans : 

V. Marchand de clievaux. Ill, q5. 
Goussets. Pieces rapportees sous fes hanches : v. Tail- 

leur. IV , 179. 
GoAt de terroir. Cest nn'goAt d^sagr^able que certalne* 

terres donnent aux fruits qn'elles produisent : voy^t 

Jardinier. II, 461 • 
Godt du fruit. Se dit do paih qui conserve le goili du 

bled : Boulanger. I, 299. 
Godt ( Le bon ). Id^e ou roaniere de dcssln qui vient 

de rinclination ou des Etudes qu'on a faites sous 

d'habiles Mattres : v. Dessinateur. II, 19. 
Goutte. Petit morceau d'argcnt qu'on tire d'un cr^euset 

pour en faire Fessai : v. Monnojenr , HI , 233. 
Gouttes de ni^tal. Cest ce qu'on fond apr^ coup sur un 

ouvrage : v. Fondeur de statues. II, 232. 
Gouttes froides. Defauts qui sont dans un ouvrage fondu 

pour n*avoir pas bien versd le ni^al en fusion : voyez.- 

Fondeur II , 277. 
Gradine (La). Outil plat et trancliant qui a deUx hoches 

oti deux dents i v. Sculpteur. IV , 76. 
Grain. Sel marin qui s'est pr^cipit^ dans le foiid de la 

chaudiere : v. Salpfitrler. IV , 42. 
Grain de la peau. Espece de ger^ure qu'on appergoit suff 

une peau : v. Corroyeur. 1 , 558. 
Grand aigle ( Le ). Papier de la grandc sorle : v. Pa- 

petier. Ill, 345. 
Grand beau. Ferie iEactice soofBde avec da crystal 

le'uftt;j 
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l«int y dont la couleur imite celle du girasDl : voyet 

Patendtrier. Ill , SyS. 
Grand bianc Morceaux d'amidon de quatre ou cinq 

pouces de longueur : v. Aniidonnier* 1 , 809. 
"Grand comptc. Papier de ia fabrique de rAngouitiois : 

V, Papetier. Ill , 346. 
Grand corneL Papier de ia nioyennc sorte. Ibid. 343. 
Grandes lines. Couverturea qui vont depuis qiiatorze 

barres jusqu'^ dix-sept : v. Couverturier. I , SyG. 
Grands iins. G)uverture8 marquees de quatre barres. 

Ibid, 
"Grand habit : v. Habit de Cftur. lU , 91. ' 
Grand haut. Troisieme ^tage , ou troisieme lit da 

iburneau k charbon : p. Charbonnier. I, 4^7* 
Grand Jesus. Papier de la grande sorte : v. Papetier. 

in , 345. 

Grand marcliand, blanc et roux. Couverture marquee 
de trois barres et demie : v, Couverturier. I. 577. 

Grand monde ( Le }. Papier de la grande sorte : v. 
Papetier. Ill , 345. 

Grand repasse extraordinaire fin. Couverture marquee 
de -dix barres : v, Couverturier. 1 , 677. 

Grand raisin. Papier de la moyenne sorte : v. Papetier. 

in. 345. 

Grand raisin double. Papier de la mo jenne sorte. Ibid^ 

G rangier : v. Metayer, in , 139. 

Grapin. Fer recourb^ dent se servcnt les Eamonneurs. 

IV. 533. 

Grippe. Nom de la liqueur du tafia quand on la fait : 

V. Tafia. IV, 167. 

Grapper la garance. C'est la rWuire en poudre x»v. 
Garanceur. II, 3 18. 

Grappes. Sable et petites pierres qui sont m^l^es avec 
la mine de fer. II , 254* 

Grappes de verdet. Baguettes qui , apr^s diverses im- 
mersions , sont couvertes de cry^ilaux de Venus : v, 
Verd-de-gris. IV, 342. 

Gras ( Castor ). C est celui qu'on a porti sur la peau : 
V. Chapeiier. I. 44^. 

Cratteau. Ferac^r^et qui a quatre barres tranchantes^ 
semblable k un fer de dard : c. Doreur. U. 48* 
Tome r. K 
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GraUeau. Instrument tranchant dont les G)uterief8 s# 
serve nt pour efiacer tous les t/aits que la lime a 
laisses sur une lame. 1 , 667. 

Gralte-bosse. Brosse faite avec des petits fils de lalton, 
dont les Doreurs s^ servent pour couvrir leurs ouvrages 
d'une ^paisscur d'or Ibonvenable. II , 4^. 

Gratte-bosse. Outil de laiton doint les Argenteurs se ser- 
vent pour enlever de dessus leurs pieces une espece dt 
poussiere noire qui sest formee par la trop grande 
p^n^tratiorf du feu. I, i44* 

Gratte-Iangue. Petit instrument dont le mancbe forme 
une pincette courbe , qui sert k porter une Sponge 
k la surface ext^rieure des dents les plus ^loignees^: 
v» Dentiste. II , 2,3. 

Grattoir. Petit outil a trois quarres , avec lequel on 
^barbe les lignes des portees : v. Graveur de musique. 

II, 364. ... 

Grattoir. Petit outil , fait en forme de langue de chat » 
et dont on se sert pour enlever le tartre qui est aux 
dents : v, Dentiste/ 11, 23. 

Grave. Grayier qui est sur le bord de la mer et sur lequet 
on met s^cher la morue : v, P^che de la moru«. 

III, 246. 

Gravelle. Lie de vin dess^ch^e : v. Cendre gravel^e. 

III. 55 1. 

' Gravelle. R^sidus des marcs des Vinaigriers, qui, ^tant 

bni^l^s, donneni une cendre tr^s- alkaline , quoi% 

nomme cendre gravelle : v. Vinaigrier. IV, 4i5. 

Graveurs. Ge sont ceux qui font les aiguilles , les orne- 

. ments et les rosetl^es des montres : voyez Horloger. 

Qravoir. Instrument de buis dont on se sert pour tracer 
des filets sur les cierges : v. Girier. I. 5o4« 

Qreffe k emporte- piece. Cest lorsqu'avec un ciseau de 
Menuisier ,'on fait une ehtaille un peu profonde dans 
r^corce et dans le bois : v, Jardinier. II , ^Sz. 

Qreffe a la pousse. Cest lorsqu*on fait la gre£Ee de Vi^ 
cusson pendant YM, Ibid, i53. 

Greffe a.oeil dormant. Ccsl une grefiEe k ^cusson quoa 
fait pendant rautomne. Ibid, 

Greffe ei\approqhe : i'. Greffe en &usson. Ibid. 
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M^Be en eourant. Cest celle qu'on Ail en s^arant 
r^corce du bois atec un petit coin. Ibid. 45 1. 

GrefiPe en croix. Cest lorscp'on met quatre grefies sur 
le m^ie sujet. Ibid, 

Greffe en ^cusson. Cest lorsqu'on d^tache l^g^rement 
des branches d'un bon arbre , ua petit mor ceau d'^- 
corce triangulaire , au milieu daquei est un oeil ou un 
commencement de branche. Ibid. 4^3. 

Grefie en fente. Cest lorsqu'on fend la tige d'un arbre 
avec un fortcouteau. Ibid, 45i. 

Greffe en Mte. Cest lorsqu'on fait entrer la gt*efFe , 
comme un anneau , dans la part re de la branche du 
eauvageon qu'on a d^pouill^. Ibid, /fiz, 

Grelfoir. Petit couteau k lame mince et bien trandiantei 
dont I'extr^mit^ est mince , plate et arroodic. Ibid, 

Grege ( Soie >, Cest-^-dire telle qu'elle se trouve sur 
les cocons des vers k soie : v, Ci^pe ( Fabrique de )• 
1,584. , 

Gr^geois ( Feu ). Cest celui qui brdle dans Teau : v, 
Lart de raffiner le camphre. I , SyG. 

Gr^le ( Faire tomber le sel en ). Cest le r^pandre sur 
tous les bords de la mesure : v, Amidonnier. 1 9 72* 

Gr^le. Scie dont les Tabletiers se servent pour finir ui| 

* peigne* IV, i6i. 

Grelin. G)rde compost de trois hansieres : v, Cordier. 

I , 547. 

Gr^loire. Auge longue et ^troite , perc^e par le fond de 

plusieurs petits trous rang(^s sur une m^me ligne. 1^. 

Cirier. 1 , 499* 
Orenaille. Argent mis en petits grains au moyen d'un 

balai dont on remue i'eau du baquet dans laquelle on 

a vers^ de Targent fondu : t/. Afi^neur. 1 , 26. 
Grenat. Pierre fine de couleur de pourpre : 1/. L'art de 

travailler dans les mines de diamant. IV, ^jS. 
Orenats. Pierres vitrifiables qu'on croit ^tr^color^es par 

retain : v. Mines d'etain. Ill, 180. 
Greneliers. OlEciers des greniers k sel : v. Saunier. IV, 

55. 
Grenetis. Petits points qui forment une espece de cercle' 

autour des monnoyes : d. Graveur sur m^tauz. II , 
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Grenoir. Aftelier o& Ton grene la poitde k canon : voyik 

Poudrier. Ill , 565. 
Grenouilleres ( Les). Pieces d*artifice qui font dans Tean 

ce que les serpenteaux font dans Fair : v, Artificicr. 

I, 175. 
Grenure ( Glacer la ). Cest la laisser appercevoir sur le 

noir : p, Graveur. II , 358. 
Gr^sil. Verre cass^ ou rebut de verre apr^s la talUe de$ 

carreaux de vitres : v, Verrler. IV , 590. 
Or^soir. Oulil de fer dont les Vitriers se servent pour 

ehlever les parties superfiues d'un carreau de vitre'; 

V, Vilrler. IV, 4^0. 
Greze ( Soie ). G'est celle qui se trouve sur les cocena 

de yer k soie : v, Fabrique de ci'^pon. 1 , 584* 
GrLffe de fer. Pince avec laquelle les Vitriers enlevoieni 

autrefois les parties superfiues du verre qu lis avoienf 

tallli : V, Vitrier. IV , 4^0. 
Griffes d'nne bague. Gs sont de petits rajons qui ser^ 

vent k afiemiir une pierre et k la contenir dans soa 

chaton : v. Joaillier. II , 532. 
Grignon. Marc des olives apres qu'on en a exprlmj 

toute I'huile : v. Huilier. II , 4^* 
Onl. Machine sur laquelle on met chauffer la :plaquc^ 

avant de la mettre sous presse : v. Imprimeur en 

talUe-douce. II , 5i4* 
Grillage. Ce point diflere du toil^ , en ce qu'il est moins 

5vri-^ , et qu il est fait par petits quarr^s un pen 

inclines : y. Blondier;. I, 180. 
Gi*iilage ( Grand ). Cest un plein dessin^ dlversement : 

V. Blondier. I, 12.79. 
Grillage ( Petit ). Cest un compose de quarr^s yn peu 

inclines. Ibid, 
Grille k dorer. Petit treillis de fil d'archal sur lequel on 

pose les ouvrages qu'on dore ; v. Doreur. II , 4^* 
Grille. Fond-d'un bard : v, Bardeur. f, 211. 
Grille. Ouverlure qui est sous un des toits dun jeu de 

paume ; v, Pauniier-Raquetlier. Ill , 385. 
Grille. Planche perc^e de trous , et mise en travers 

dans une caisse longue , lorsqu'on veut faire partir 

plusieura fusses k la fois : t^.'' ArtiHcier.. I. 1734 
Griller ia mine* Cest la figire rougir Qbfcui:^ent* 
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ictans un four pr^par^ ezpiis : r. Tr^vaus iea minea. 

ni. 191. 
Grillons. H^sidos de lard fon^^ : v* P^che de la baleine* 

1 , 261. 
GrcM bom Papier des fabriqucs de rAngoumois : voyez 

Papelier. III. 346. 
Gros bon de trace. Papier qu'on fait en* Auvergne et en 

Limousin. Ibid, 
Groa bon Bn : v, Gros bon. 
Gros bulle. Papier qu'on fait en HoUande. /^uf. 
Gros de Toivs cbangeant. Cest cttui qui est rendu plus 

transparent par une trame de couleur diff^rente : u. 

ifabrique de gros de Tours. IH , 226. 
Gros^oeil. Gtractere dont i'cetl a plus de grosseur que 

ntn a ordinairement celui du corps ^ qui il appar«- 
♦ tient : r. Iniprimerie. II , 491 . 
Gros romain. Corps de caractere particulier. Ibid, 4^7. 
Grossiers Horlogers. Serruriers Machinistes qui font les' 

horloges de^ ler : v. Horlogerl II , 4i5. 
Gros tan. Cest une ^corce de ch^ne hach^e gros comme 
. le doigt : v. Tanneur; IV, 191. 
Gros texte. Corps de caractere particuliei^ et peu usit^ : 

V, Imprimerie. 11, 437* 
Groupper. Cest joindre plusieurs' figures ensemble : 

V. Uessinateor. II, 2G. 
Gruger le marbre. Cest Tenlever par petits morceaux : 

v^ Sculpteur. IV, 76. 
Grume ( Bois en ). Cest celui qui est encore en tron^ons 

ou en billes , et qui n'a pas M d^bit^ : v. Charon* 

Guenies. Petits saumons qu'on p^che depuis Piques jus^ 
qn'^ la S. Jean : r. Pdche du saumon. IV^ 54* 

Guenilles : v. Chiffons. IH, 335. 

Gu^ret. Elevation de terre que les sillons forment : 9m 
Agriculture. I, 34.^ 

Guesde. Couleur bleue que donne le pastel. K, loi* 

Guesde : v, Indigotier. II , 620. 

Guesdes. Cuves oi!i l,*on fait le bleu : u. Teinturier. IV ^ 

2i4* 
Guesdrons. A Rouen on donne ce nom aux Teintorlera 

en bleu. II ^ 3iS. 

K 3 
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Gueulai'd. Outeiture deia chemin^e dW fofimeaa i Vi I 

Fondeur. II , 287 . 
Gueuies. Cest la coulenr {onge dont on se sert dans la ^ 

blason : 1/. L'art h^raldique. II , 891 . 1 

Oiieuse. Masse de fer de figure triangulaire , form^ pa/ 

r^coulement de la matiere qui a ^t^ fondue : voyez 

Fonte de fer. II, 261. 
Guide-bors ( Le ). Cest la magonnerie qui est au-dessuf 

d*un foumeau : v. Fourneaux k fer. II , 267 • 
Guidon. Morceaii de m^tal taill^ en forme de grain 

d orge pour dinger Foeil du Tireur : f/. Arquebusier. 

I, 162. 
Guiidive : v, Taffia. IV , i38. 
Guildive Cest le nom que les Francis donnent k . 

Teau-de-vie de sucre : v, Taffia. IV , 167. 
Guiilaume. Rabot avec lequei on forme les monlures : 
rv. Menuisier. Ill, 128. 
Guilioire ( Cuve ). Cest celle oi^ l*on met la Icvure 

pour faire fermienter la biere dans les ckaudieres : v. 

Brasseur. I, 326.. 
Guinguettes ( Pipes ). Ce sont celles dont le fourneau 

est tres-petit :' 'v» Art de faire les pipes. Ill , 460. 
Guipure (Broderie en ). Cest un vehn d^coupi confor- 

m^ment au dessih qu'on veut suivre ^t sur iequel 00' 
- coud de Tor ©u de Targeht : v. Brodeur. 1 , 346. 
Gypse. Pierre k pl^tre dispos^e en l^mes menues , trans- 

parentes , et appliques les unes sur les aiitres : r* 

PUtrier. III> 475.| 
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A BILL AG £. Preparation des peaux : v. Chamoiseur, 

I. 4^4' 

.Habiller une b^le. Cest r^corcher : voyez Boucher. I , 

288. 
HablUer. Cesl preparer les peaux : v, Pelletier-Fourreur* 

m , 4a6. 
Habiller la carde. C est aiguiser les pointes de ses crocs , 

V, Cardier. I. 385* • 

Habiller le saumon. Cest Touvrlr pour en 6ter les en- 

trailles et les ouies : v. P^che du saumon. IV , 54* 
Habilleur. Ouvrier qui passe les peaux. II , 377. 
Habit de Cour. Corps pleins de baleines, ferm^) et 

auquel est joint tin bas de robe : v, Marchande de 

modes. Ill, oi. 
Hache d'or ( M^tal ). Celui sur lequel on a fait de^ 

hachures pour y appliquer de Tor : v, Doreur. II , 49- 
Hache-pailie. Instrument avec lequel on hache la paille 

tr^menu pour en nourrir les chevaux : voyez le 

supplement , tome IV. 
Hacher une piece de m^tal. Cest y faire un nombre pro« 

digieux de traits en tous sens : v. Argenteur. I , i43« 
Hachette. Outil qui , d'un c6x^ « a la forme d'une petite 

hache , et de Tautre un marteau : v. Couvreur. 1 , 583. 
Hachoir. EnUroit o^ les Boucliers coupent le Aiif par 

petits morceaux : u. Chandelier. 1 , 4*^o. 
Hachoir. Morceau de bois dpais sur leqqel on hache la 

viande a p^te : v, Patissier. III^ 38 1. 
Hachures. Asp^rit^s , ou tail les qu'on fait en tous sens 

avec le couteau ^ hacher sur les m^taux qu'on veut 

dorer ou argenter^ v» Doreur. II , 49- 
Hagard (Oiseau). Cest celui qui a d^ja joui de b 

hberl^ : v. Fauconnier. IV, 4^4* 
Hagnca. P^le de vermicclle , applatie et tir^e par !• 

moule en forme de rubans de deux doigts de largeur : 

V. Vei"raicelier. IV, 353. 
Kaies. Especes de murailles de quatre briques d'epais^ 

K 4 
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<ei]r qae les Bnquetiers mettent les tineir snr. lei mrtrei 

pour les faire s^cher : v» Briquetier. 1 , 334* 
Haies ( Mettre en )« Cest ranger les briques les une0 sur 

les aud^s. Ibid^ 
Haire. Grande toile de crin qu'on ^rend Sjar les tringles 
, de la touraille : v. Brasseur. 1 , 322. 
Halle, aux poissons : v, Poissonnerie. Ill , 5o5. 
Halte. B^ltiment oCi Ton coule les glaces : i/. Glacerie. 
V II , 335. 
Hamac. Lit de coton que font les Indiens et qu*on 

attache entre deux arbres : v, Fabriqoe de hamacs. II , 

377- • ■ . 
Hanipe. Manche de pinceau : v» Vitrier. IV , ^zb, 

Hampe.' Manche oiji tient la lanterne des Canoniers. I , 

38i. 
Hanches ( Mettre un cheval sur les )• Cest I'accoutumer 

k baisser la hanche et k. plier le jarret : v. Manage* ' 

III , 35. . 
Hanouard. Vieux nom qu'on donnoit anciennexnent aux 

Jur^s-Porteurs de sel. II , Syg. 
Hansiores. Cables dont on se sert pour les ancres de Hot- 

et de jusanl : v, Fabrlque d ancres. I y yS. 
Hansleres. Ce sont des cordages simples : v. Gordler. I , 

542. 
Haquet. Charette sans ridelles , qui fait la bascule quand 

on veut, et qui , sur le devant , a un moulinet pour 

charger plus commod^ment les fardeaux : v. Haque- 

tier. II , 379. 
Haras. Endroit oi\ Ton tient des chevaux entiers avec des 

juments pour en avoir des poulains : i;. Marchand de 

chevaux. Ill ,67. 
Hardilliers. Morceaux de fer perc^s de plusieurs trous ^ 

dans lesquels on passe une cheville pour bander 611 

lecher les lisses au besoin : v. Haute-Licler. II , 387. 
Hareng de deux nuits. Cest celui <K>nt on remet la sa- 

laison au lendemain : v, P^che du hareng. II , 38o. 
Hareng d'une null. Cest celui qu'on sale le m^me joiir 

qu'on le p^che. Ibid. ' 
Hareng plein. Cest celui qui est renipli de laite oa 

d'neufs , et qui est dans son ^tat de perfection, Ibid. 

38i. 
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Harenglauret. Cest celui qu'on a fait s^cher h la fum^e. 

Ibid. '6S2. 

Hareng vierge. Cest celui qui est pr^t k frayer. Ibid. 38 1. 

Hareng vuide. Cest celui qui a fraye. Ibid^ 

Harmonie ( Table d' ). Cest celle sur laqueile sont ten- 
dues les cordes d un clavecin : v, Facteur de clavecins^ 
II,iGi. 

Harpoire. Fer auquel est attache uh tnancKe de bois 
de six pieds de longueur , et qvti se s^pare du harpon 
apr^s qu'on a perce la baleine : v. Pdche de la baleine. 
I , uSq. 

Harpon. Fer de trois pieds de longueur y de figure trian- 

fulaire , dont chacune des trois branches est sembla-* 
le k une flechcK Ibid, 
Harre ( La ). Cest la moitl^ d'un grand anneau de fer '• 

£ch6 dans la muraille , dont les Peaussiers se servent 

pour adoucir les peaux. lU , 38q. 
Haubannier. Nom ancien des Pelletiers^Fourreurs. II , 

383. 
Haubannier^ du Rot. C^toit celui qui avoit le droit d*a* ' 

cheter dans Paris et aux environs toutes sortes de 

bardes vielles et nouvelles. Ibid. 
Hauberts. Cotfes dei mailles : v. Haubannier. Ibid^ 
Hausse. Epingle sans t^te : v. Epinglier. 11 , 1 38. 
Hausse. Montantde bois destine ^porter la douvequ'on 

Teut dolcr : v. Tonnelier. IV, 2186. 
Hausses ( Mettre des ). Cest- mettre sur }sl feuille de la 

marge un morceau de papier de xn6nie grandeur que 

rendroit non foul^ : y. Imprimerie. II , 5oq. 
Hausset. Forte piece de bois qui soutient le chevalet des' 
* Gouteliers 1 , 568* 

Haut de casse. Cest le casseau sup^rieur : v> Imprimerie. 
'n,485. . 

Haut feuillet. Cest une des deux' feui'lles dft scie qui 

composent Testadou .des Tablet iers. IV , 160. 
Haute-iice. ^ Metier i tapisserie dresse perpendiculaire-, 
menl et tout debout : v. Basse- Licier. I , r&ay. 
Hauteur. Distance qu'il y a- du pied dWe lettre jusqu*ii 

son oeil : If. Imprimerie. II , 4^7. 
Hauteur. Elevation <^ pole : v. Uart du pilotage. Ill ,. 

454. 
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Hec. Trape de pressoir , sur laqaelle porte iiiie( ti$ cT# 
boi8 pour affaiflser Ic marc dcs pommes : v, L'arl clcr 
faire te cidre. I ^ 493. 

lUmorrhagie. Ecoulement de sang : u, Mar^cIiaL III , 

mraot d'armes. C'est celui qui compose les armoirlet : 

v» L'art h^raldique. II,3t)i. 
Herbier : v. Jardin sec. IV , 490* 
H^risson. Cylindre li^riss^ de pointes : p. L'art de la £ri« 

sure des etoflSes en laine* II , .298I 
H^risson. Roue du mllLeu qui est parmi celleS du lami* 

noir. n J 553. 
Rerse. Chassis de quatre pieces de bois y assemblees k 

tenons et k mortaises : v, Menuisier. Ill , 356. 
Herse. Machine de bois , triangulaire ou qnarn^e , arra^e ^ 

de dents de bois ou de fer « el qui sert k recouvrir la 

semence : v. Agriculture. I > 3a. 
Herses. Pieces de bois qui se vcroisent dans la cliarpeni • 

d un pavilion quarr^ : v, Charpentier. I y 464. 
Hi^fogljrphes. Ecriture mjst^rieuse des E^yptiens : 

L'art embaumer les corps. lY , 4^* 
Hist^robubonocele ( Heroic ). Cest lorsqu'elle est fof 

m6e par la matrice et qu'dle $ort par lanneau ingut^; 

nal : v, Herniaire. II , 394* 
Hbches. Grans aa moyen desquels on ouvre ou fena • 

ie cercle de bois qui sert de forme au fromage,d<^ 

Gruyere : v. Jjaitiere. II , 547* I 

Hoches. Dents dont la gradine est arm^e : v. Sculpteur. 

IV, 76. " • • . 

Hollande ( Dallas de )• Cest un damas de soie beaucoupr 

{>lus l^ger que les n6tres : y. Manufacture de damas/ 
1,-4. • 

Hollandses ( Batistes ). Toiles de lin , fines et blanches , 
qui approcheiit des toiles de Hollande : v. Fabrique de; 
batiste. I, 23a. 

Honguette. Ciseau quarrS qui se termine eii^ pointe : i^»- 
Sculpteur. IV, 76. 

Horlogers en petit. Ge sojfit ceux qui ne font que dea; 

montres ^ gousset. II , 4i4* 
Hors d'eau ( Etre ). Se dit des peaux.quand elles nc sozA, 

plus kumides : v» Chamoiseur. 1 , 4^» 



H U I 155 

Hotte.. Panier d'osier qu'on attache snr les ^paules avee 

des brctelles : v. Houilleux. II , 4^i. 
Hottes k quartier. Ce sont ceiles qui servent k enlever 

de la carriere lee fragmentft d'ardoises inutilefl : v* 

• Ardoiflier* I, i3B. 

Hottes k vuidanges. EUes apnt plus grandes que les hottes 
k quartier , les unes et les autres ont le dossier rem-* 
bourr^ de paille. Ibid» 

Houe. B6che qui a un fer large et plat , et quelquefois 

• fenda en deux parties , quand on sen sert dans les en- 
droits pierrenx : v, Vigneron. IV ^ 399. 

Houille. Gharbon de terre. Il , 43i> 
Houillere. Mine k charbon de terre* Ibid, 433. 
Houlette. Spatule avec iaquelle on d^tache les con*- 

felations de la: sarlx^iere : v* Glaces d'ofece. Ibid, 

Houpper la laine* Cest la peigner : v, Houppiers. II , 

Houppiert. illeors de laine des environs d'Abbevillc* 

Ibid. . . 
Houppiers. On donne aussi ce nom en Picardie k ceux 

qui filent les chanvres et les lins : v, Fileur. II , 220. 
Hourser une peau. Cest la coudre tout autour en 

mettant le poil en dedans : v. PeUelier-Fourreur» III , 

427. 
Houssage ( Salp^tre. de }. Cest celui qui s'attache en: 

forme de crjstaux le long des vielUes murailies : y, 

Salp^trier. IV, 4o. 
Hpu8settes« Serrures qui ferment par le polds du couver- ^ 

cle d'un coffire ou aune malle : i^» Serrurier. IV , 99. 
Huche. CofiEre de bois k p^trir et k mettre du pain : v» 

Menuisier. HI , i3o. « 

Huche. Vaisseau dans lequel on jette la HiiiQe pour ^rd 

nettoy^e : v. Travaux des mines* II , 253. 
Huchers-Menuisiers.Ce sont ceuxqui font le$ huclie^ ^ 

p^trir le pain. Ill j i3o. , 
Huches. G)ffi'es de bois servant k diff^rents usages : v. 

Hucher. 11 , 436. 
Huchiers: v. Huchers. 
Huile animale. Troisieme huile qu'on tire des abatlls des 

animauz« y. Huilier. n y 44^* 
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Haile comnrane* Celle qu'on retire du marc qui est dand- 
les scouf&nd y et 8ur lequei on verse de I'eau chande. 

Ibidt, 437. 
Baile d'enfer. Espece d'huile la plus basse. Ibid, 43B. 
Huile de poix. Liqueur fluide et noire qui surnage sur la 

poiz lorsqu'elle est repos^ : v. Lart de faire la pois. 

m,5o6. 
Httile essentielle. Celle qui sumage sur Teau distillik des 

plantes aromatiques : f>. Apothicaire. I, §9. 
Httile essentielle de lavande. Celle qui est la plus ^therfe 

et la plus limpide : u. Peinture sur porcelaine. Ill j 

533. 
'Httile sup^eure. Seconde huile qu on tire des abattis 

des animaux : v. Huilier. II , 44^* 
Httile vierge. Celle qui sort sansieu, et par la pression 

d^one vis : v, Huilier. II ^ 437* 
Huis. 'Nom ancien d*une porte de chambre ou de com^^ 

munication : v. Menuisier. Ill , i3o. 
Httis coup^ ( Vendre k ). - Cest vendre du vin en cabaret , 

et donner k manger sans nappe ni assiette : v. Taver* 

nier. IV, 210. 
Ruissiers : 9, Huchers-Menuisiers. 
Humeur ( Faire prendre r ) aux peaux. C'est les jetct. 

dans une cuve sans eau : #. M^gissier. Ill, ia4' 

Hure. T^te de saumon. IV, 54- 

Hyadinthe. Pierre fine de couleur orang^e : ir. le suppU* 

mentytomelV. 
Hjrdrauliaues (Machines). Cesont celles quel'eau fait 

raouvoir : v. L'art de lllydraulique. II , 434* 
Hjdrographie. Partie de la Geographic qui enseigne k 
. construire les cartes marines , et ^ connoftre les. diff^- 

rentes parties dela mer : v. L'art duPilotage; III, 4^4* 
Hjgrometre. Machine qui marque et qui annonce lea 

£gres de s^cheresse et d'humiditd de I'air : v. Poelet 

hydrauliques. Ill, So i* 
Hjrgroscope : k Hygrometre. 
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Jajble. Feuillure dans laqoeUe entrent \es traverslqp 
d'lin tonneau fonc^ : v. Tonnelier. IV, 284. 

Jable. Pariie des douves qui excede ies fonda d«$ deux 
c6t^s : V. Jaugeur de fulailles. II, 476* 

Jabloire. Outii dont la lame s'alonge et se raccourcit a«^ 
besoin , et qui sert k faire dans Ies tonneaux Ies rai* 
nil res o^ I'on doit placer ies fonds : v. Boisselier. I ^ 

Jachere ( Terres en ). Ce sont . celles qu'on laisse repo- 

ser : v. Agriculture. 1 , 33. 
Jade. Agate de couleur de verd d'olive : v. Lapidaire. 

11,368. 
Jalousiee ( Lunettes de ). Ce sont celles qui , par la 

moyen d'un miroir plac^ obliquement dans nne boite 

percee k jour ^ font voir direclement des objets lors- 

qu'on serable regarder du c6t^ qui leur est pppos^ : v. 

Liunettier. IV, 607. 
Jalousies. Petils bois crois^s en sautoirs qu*on met auK 

ouvertures des endroits 0(1 Ton ne veut pas ^tre vu ; v. 

Menuisier. Ill, 128. 
Jambe. Se dit des deux os d'un cerf qui font trace sur la 

terre avec le pied : v. V^nerie. IV, SaG. 
Jsne Futaille pleine d eau dont se servent Ies fabriquanti * 

de bleu de rrusse; I, 278. 
Janles. Morceaux de bois qui ferment la circonfi^rence 

d'une roue et qui serrent Ies rais centre le mo'ieu : v» 

Charron. I, 467* 
Jantes de double rond. Ce sont Ies six pieces de bois qui 

ferment le cercle qui est sous la coquiile d'un carxosse. 

Ibid,. 468. 
jTantes de rond. Ce sont quatre pieces de bois formant ua 

rond , qui sont assemblies dans Ies jantes de double 

rond. Ibid. 
Jaquemart. Ressort qui sert k releyer la vis du balancier 

des monnoies quand la piece est marquee : v. Mon- 

Yioyeur. III^ x38* 
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Jardin sec. Cest une collection de plantes eonaenr^es 

dans des feuilles de papier. IV , 49^* 
Jardinages : v, Dragonneaux. IV , 477» 
ZFai'dinages : v. Poinls. Ibid. 
Jardinier-Dessinateur. Cest celui qui cr^e et trace im 

jardin dans un endroit oil il n y en avbit pas : v. Jardi* 

nier. II, 4^8. 
Jarretiere. Grande bande k saigner dont on se sert dant 

['operation de la taiiie pour engager les cuisses et les 

approcher Tune de Tautre : v. Lithotomiste. IV, 524* 
Jas. Aissieu oo jouet de i'ancre. Cest un assemblage de 

deux pieces de bois , de tn^me proportion et figure , 

^ travers lesquelles passe le bout de la verge de Tan- 

ere : v. Fabnque des ancres. 1 , 7^. 
Jatte ( Suif en ). Cest du suif fondu et mis en pain ; r* 

Chandelier. 1 , 4^0. 
Jauge. Mesure dont les Cordiers se servent pour prendre 

la grosseur des cordages : v. G)rdier. 1 , 543. 
Jauge. Ringard volant y ou barre de fer qui sert k manier 

Tenclume : f. L art de la fabrication des enclumes. 11 , 

ii3. 
Jauge d'eau. Machine perc^e de plusieurs trous , depui* 

un pouce jnsqu A deux llgnes circulaires : v. Jaugeur 

d'eau. n, 474- 
Jaugeiu*. Ouvrier qui divlse le harreau de fer ^'on 

nomme Jauge : v. L'art de la fabrication des enclu- 
mes. II 9 I I 3. 
Jaune de Naples. Espeqe de terre ochreuse : v, Verrier* 

IV, 391. 
Jet de voiles. Appareil complet de toutes les voiles d'un 

vaisseau : v. VoiUer. IV, 43i« 
Jet. Exc^dent de la matiere n^cessaire k former un car* 

raclere : v. Fondeur de caracteres. II , 244- 
Jet. Fus^e chargee en massif: v Artlficier. I, 174. 
Jet. Godet de cuivre dont les Potiers d'ctain se serveni 

pour falre couler leur m(^tal lorsqu*il est fondu : f . 

Poliersd'^laln. ni, 556. 
Jet. Grand chauderon de cuivre emroanch^ d'un long 

morceau de bois, et dont les Brasseurs se servent pour 

vuider leurs chaudieres : ,v. Brasseur. I, 3i3. 
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JSft. Petit entonnoir de cuivre dont les Plombkrs se ser- 
vent pour verser leur plomb quand ii est fondu: 

. Piombier. UI, 487. 

Jets (Les }. Ge aont des canaits plus larges tpe le§ 
egouts , at qui servant ^ porter le is^tal fondu danf 
toutes les parties du mouie : v* Fondeur de statues. 

II, 2ZS, 
Jets. Petits canau% ovt entonnoirs, qui conimuniquent i 
la gouttiere qui est pratiqude le long des branches da 
iQoule k drag^es moul^es de plomb : p. Bknblotier. I, 

Jels. Ce sont les pbife inclines des parties du moule dant 
lequel on fond les lettres : v. Fondeur de caracteres. 

11,344. 

Jri^e ( Faire une ). Cest remplir les moules de suif : v. 
Chandelier. I, 43?. 
'. Jeter bas. Cest relirer de la chaudiere les poches oit 

i sont les soies : v. Teinturier, IV, 229. 

' t Jeter les meche^. Cest verser de la cire par-dessus : v* 

Cirier. 1 , 6o2, 
Jeter son sel. Se dit d*an verre tendre lorsqu'il se gerce 
I ou se fendiUe pour avoir ^t^ long-teraps k lair, oii 

(pour avoir quelques parties aqueuses : v. Verrier. IV , 
385. 
; Jeter, trempe. Cest vuider Teau de la chaudiere dar^ 

les bacs k jeter : v. Brasseur. 1 , 323. 
Jeu des fuseaux. Cest leurs dilF^rents nrouveralents : k« 
' Dentelle. II, 18. 

Jeu d'orgue. Cest une rang^e d'un certain nombre de 
tujaux de m^e espece pos^s sur un m^me registre ; 
^ y. Facleur d'orgue. II, 170. 

Jeune cerf. Cest celui qui va depuis trois ans jusqu*i 

cinq : v. V^nerie., IV , 3a6. 
' Imitant le fin ( Perle ) : v. Grand beau , k rarlicle Pate- 

n6trier. Ill, 376. 
Imposer. Cest piettre les pages coropost^es dans Tordre 
qui leur convient , et les entourer de pieces de bois 
pour former la marge des pages : v. Imprihierie. II , 
493. / 

Impression, Art de fixer sur le papier lempreinte des ca* 
tacteres : v, Imprimerie. II , 4^4* 
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Impression. Se dit aussi de chaque concfae de yernia^ 

qu on met Tune sur I'aulre : v. Vernisseur. IV , 87 1 • 
Imprimer ies carreaux. Cest les passer sous wie presse 

sur une piancke de bois grav^e en creux et en relief • 

y. Doreur. II, 55. 
Imprimerie ( Brosse d'). Cest celle qui sert j^ laver let 

formes dans la bassine : v. Brossler. 1 , 34^. 
Imprlmeur. Celui qui peint ou imprlme les indiennes : 

V. Toile peinle. IV , 263. 
Imprimeur-Rentreur. Cest celui qui n'imprime que let 

contre-planches. Ibid, 264* 
Imprimeurs(Compagnons). Ce sont ceux qui travaillent 

a rimprlmerie : v. Imprimerie. 11 y 4^4* 
Imprimure. Feuille de papier avec laquelle les Cartiert 

font leurs patrons : v. Cartier. I, 398. 
Impur ( Fer ). Cest celui que le feu de la forge n a pat 

encore ^pur^ de ses parties terreuses : v. Aci^rie. I, i3. 
Inciser les cuirs. Cest y faire des traits profonds avec un 

burin : i;. Graveur. II , 354. 
Inclinaison. Variation que subit Taiguille ajmant^e en 

s'inclinant vers les poles : v, Aimant. IV , 448* 
Inde ( L' ). F^cule qu on tire des feuilles de Tanil : v» 

Indigotier. II » 5 19. 
Index. Aiguille de rhygroraetre : v. M^t^orologie. HI^ 

i44- 
Indigo. Sue ^paissi qu'on tire de la tige et des feulllet 

de lanil : u. Indigotier. II. 5 1 6. 
Indigo brdl^. Cest lorsque par sa reaction sur Phuile 

et sur la terre , le sel de cette plante excite une se- 

conde fermentation ^ altere la teinture et noircit la 

couleur. Ibid. 5i8. 
Indigoterie, Endroit o^ Ton prepare Findigo. Ibid^ 

517. . . . / 

Ing^nieur. Cest celui qui sait construire des places det 
guerre , et les defendre des attaques des ennemis. II , 
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Ingenieur de campagne. Cest celui qui est charg^ des 
travaux qui se font a la suite dune armee. Ibid. 
526. 

Ingdnleur de la Marine. Cest celui qui , aux connoia- 
sances ordinaires que doivent avoir les Ing^nieurs , 

joinl 



lomt cielles A^ la construction et de la mancBuvre des 

vaisseaux. Ibid, SzS, 
ing^nieurs de place de gwerre, Cest celui qui est chargA 

de la conduile des diffidrents travaux qui s*y font. 

Ibid. 
Ingenieur-Geographe des camps et armies du Roi. Cest 

celui qui leve les plans des lignes , des retranche^ 

ments , des postes iniportants , et de lous les camps 

qu'une arm^e occupe successivement dans les diffi^renla 

quartiers. Ibid, S26. 
Ing^nieur-Machiniste. Cest celui dont Thabilete dans la 

m^canique fait inventer des machines propres k aug- 

menter les forces mouvanles. Ibid. Say. 
ing^nieurs-Provinciaux. Ce sont ceux qui sont chargdl 

des travaux des places qui sont dans leur d^pai'te-, 

ment. Ibid, SaB. 
Inguinale ( Hernie ) : v> Bubonocele , ii Farticle Her* 

niaire. II, 334. 
Inslach. Cest ainsi que les Flamands nomment I'assure 

ou la trame des Hautc-Liclers. II , 388. 
Intermede. Ceux qui Iravailient aux mines de mercurd 

nomment ainsi le cinabre , parce quil a la propri^ti 

de d^gager le raercure et de s'emparer du soufre qui 

est amierent k celte substance nietallique : v. Tra-^ 

Yaux sur les mines de mercure. Ill , 209. 
inventaires. Peliles plaques d*email dont les Peinlres se 

servent pour faire leurs essais : u. Peintre en ^maiU 

III, 412. 
Joseph k soie. Papier dont on enveloppe les soies en 

bottc : V. Papeliei' III , 345. 
Joseph coll^, rapier propre k kite peint en loute cou- 

leur. Ibid, 
Joseph fluant. Papier destin^ k I'impression des Iirres d« 

peu de valeur. Ibid, 
JoueU Ce sont les deux c6t^s du moule ou de Tabima 

des Chandeliers. 1 , 433. 
Jouet de Tancre. Cest son aissieu ou son jas : v, L'art 

de la fabrication des ancres. I, 73. 
Jours. Petits espaces qui se trouvent entre les gabions a 

V, Sapeur. IV, 48. 
Irr^gulieres ( Veines )• Ce sont celles qui sont inters 
Tome Y. L 
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rompues par des folles oa d'antres^obslacles qui leiii* 

sont particulters : w. Traveaiix des mines. II. 4^4* 
Isari. Nom de la garance qui vient de Smyrne : v. Ga— 

ranceur. II. 3i5. 
Issues. On nonime ainsi le haut des nianches : v. Tail-* 

leur au supplement, tome. .IV. 
Italiques ( Caracteres ). Ce sont ceux dont les Iettre» 

sont plus couch^es que les rondes : v. Imprimerie, II* 

Juan bianco : v. Plaline. III. 176. 

Jumelles. Membrures de bois de ch^ne qui composent 

un lour : v. Tourneur IV. SgS. 
JumeHes d*iniprimeric. G; sont deux pieces de bois de 

charpente , paralleles et perpendiculaires, assemblies 

haut et bas par deux traverses chevill^es a demeure : 

V, Imprimerie. II , 5o2. 
Jusant. Keflux de ia mer : v, L^art de la fabrication des 

ancres. 1 , 74. 
Jusee ( Cuirs a la ) : if* Cuirs de Liege , k Particle 

Tanneur. IV , 191. 
Juste. V^lement des femmes de campagne , tailld i- 

pcu^prfes comma une veste d'homme : v, Couturiere. 

1 , 572. 
Justification. Longueur qu'on donne aux lignes : v, 

Imprimerie. II y 490. 
Justifier la ligne. Cest I'espacer aussi ^galement qu'il 

est possible : v, Imprimerie. II , 49^* 
Justifier les matrices. Cest les liraer sur toutes lours 

faces y de maniere qu'elles soient par-tout de m6me 

niveau : v. Fondeur en caracteres. II , ^43. 
Justifieur. Regie de fer qui sert k verifier la hauteur de« 

lettres : v. Fondeur en caracteres. 11 , ^44* 
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.AND^SL, Nom que les Japonnois donnent 4 leuir 

papier : v, Papetiei\ III , 347- 
Kaolin. Espece aargille de la Chine , qui est tr^s>blan- 

che, tr^s-iianle y et qui a tous les caracteres des autres 

argilles : v. Lart de faire la porcelaine. Ill , S22, 
Karats. Division imaginaire d'une masse quelconque d'oc 

en viagt-quatre parties ^g:iles : v. Essai des matierea 

d'or et d'argent. II , i49» 
Kartek. QuarteauK ou futailles dans lesquels les Ham-. 

bourgeois mettent le lard de baleine : v. P^che de 

la baleine. I, 2G1. 
Kas. Plaque de bois an milieu de laquelle il y a trois 

•ouvertures pour fairis couler I'eau de chaque pile : 

y. L'art de faire lesponts. Ill, 338, 
Kermis du nord. On nomme ainsi la cocbenille de 

Pologne. 1 , 5i4* 
Kersey. Grosse serge k deux.env«C5 : u, Fabrique de 

Creseau. I, 586. 
KIste. Les Lithotofnistes nomment ainsi la circonfi^rence 

dune pierre qu'ils ont extraile de la vessie. lY; 5i4* 
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ABUSES. Flantes dont Ics d^coupures inegalesinii^ 

tent les levres da la bouche dun anlnial : v. L'art de 

preparer le camphre. I, 379. 

Labourer. Se dit d'une ancre qui court sur des fonds de 

mauva'ise tenue : v. Uart de la fabriqalion des ancres. 

Lacets (Grosse de). Ceat douze douzaines : v, Fabrique 

de iacets. II, 536. 
Ijacft^ Gros fil qui forme d'un aeul bout plusieurs bou« 

cles entrelac^es dans les cordes du sempie : v. Ma* 

nui'acture de brocard. 1 , 34i* ^ 

Laie. Femelle de sanglier : n. V^nerlc. IV, 33i. 
Laine prime. Cest ecile qui ^st ia plus Hne , qu'on 

prend siir le ventre et au-dess^s du cou des moutons : 

(/. Drapier. II , 64* 
Ijaine seconde. Cest celle qui vient apr^s I9 prime* 

m. .' 

Laine tierce. Cest celle qui vient apr^s les deux autres ^ 

et dont la beaut^ est relative aux deux premiered. 

Ihid. 
Laineurs Ouvrlers qui gamissent les draps en tirant le 

poil ou la laine avec des chardons : v. Tondeur de 
• draps. IV, 281. 
Lait de beurrc. Ce sont les parties s^feuses qui s'ecliap- 

pent d'entre les parties butyreuses. II , 537. 

Laitier : u. Litier. II , 260. 
Laiton. Cuivre jaune : v. Mines de laiton. Ill, 201. 
Lamaneur. Pilote pratique des ports el entrc^es des rivieres 

navigables. H , 55o. 
Lambeau. Papier qdi separe les capades : v, Chapelier. 

1 , 4^0- 
Lame dVp^e. Morceau d'acier qui a deux tranchants , 

deux plats , une pointe et une soie : v. Fourbisseur. 

n, 288. 

Lame (Fer quarr^ de ). C est un fer applati par le cj- 

lindre des applatisseries : v, Serrurier. IV, ^.. 
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Lame d'of. Cest une feuille de ce m^tal ddnt les E>en- 

t isles se servent pour raffermir les dents chanceiantes* 

II, 2b. 
Lames d*^tain. Ce sotit des feuilles de ce m^tal qu'on 

emploie dans la composition des orgues : 9. Facteur 

d'orgues. II, 167* 
Lames. Petits instruments qui servent k tous ceux qui 

travaillent sur un metier avec une navetle : v. Lamier. 

n , 55:2. 
Lames. Petites ficelles attach^es par les deux bouts k de 

longues tringles de bois : v» Basse- Licier. 1 , 225. 
Lames. Espece de peignes de iil k travers lesquels les 

Ferrandiniers font passer la clxaine de leurs ^toffesi* 

II ,211. 
Lames de Gaziers. Ce sont trois tringles de bois qui 

servent k tirerou baisser les llces. II, 552. 
Lames de Manufacturiers en soie. Ce sont des planches 

de nojer de cinq a six pouces de largeur sur \Xn 

pouce d*epaisseur. Ibid, 
Lames de ftubanni^rs. Petites barres de bois que les 

marches font baisser : v. Lamier. Ibid, 
Lames de Tisscrands. Ce sont diverses petites ficellesr' 

attach^es par les deux bouts k des liais ou longuea 

tringles de bois. Ibid. , 
Lamier. Cest celui qui prepare les lames d'or ou d'argcnt 

pour les Manufacturiers en etolFes riches. Ibid, 
Lamier. Cest ceiui qui fait les lames pour la fabrique 

de diverses ^lofFes. Ibid* 
Laminoir. Machine qui reduit led m^taux en planches 

ou en tables : v. Piombier III, 4^« 
I^rainoir des Gauffreurs. Ce sont deux cy lindres au 

moyei^desquels on grave les figures quon veut im- 

primer sur les rubans : v. Gauffreur. II , -322. 
Langes. Mollelons qu*on met sur chaque feuille d^ 

carton : v. Cartonnier. 1 , 4^3. 
Langes. Morceaux de molleton ou de serge qu on met 

sur la maculature : v. Imprimirie. II ^ Si^. 
Langes : v. Papetier. Ill , 34o. 
Langue. F^lure qu'on faisoit airirefols au verre par le 

nioyen d'un fer rougi au feu ; v. Vitrier. IV , 4^0. 
Languelle. Aiguille qui marque I'lnclinaison la mointe 
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sensible d'une balance : voyez Balancler. I, 197. 
Languette. Lame de cuivre qui couvre la partie con- 
cave de Tancbe d*une orgue : ?. Facleur d*orgaes» 

n, 173. 

Languette. Soupape par laquelle on inlroduit Tair dans 

- un ballon : v. Ballonnicr. 1 , 201. 

Laniere. Petite courroie de ciiir qu'on cloiie sur le 
quarlier d'un souiHet. v. Souffletier. IV, 116. 

Lanterne. Seconde roue du moulin des Mouliniers k 
soie. Ill, 287. 

Lanterne, Tribune dMgllse vitr^e , ou pel it cabinet de 
menulserie ferm^ de jalousies : v. Lanlernier. II, 558w 

Lianterne ^ gargousse. Etui de bois dans lequel on niet 
les gargQusses pour les porter k la Sainte-Barbe. 
Ibid, 

Lanterne de canon. Cest ce qui sert poiir prendre la 
poudre et en cbarger le canon. Ibid, 

Lanterne. Cest ce qui couvre les d6mes , ou le comble 
d'un corridor. Ibid, 

Lanterne. Se dit de la partie d'une crosse d*^v^que , ou 
d'un baton de chantre , percee k jour. Ibid, 

Lantefne. Se dit aussi d'une tourelle ^lev^e au->dessus 
d*une plate-forme , pour couvrir la cage d'un escalier. 
Ibid, 

Lanterne de chasse. Cest une esppce de lanterne sourde 
dont le devant est garni d*un gros veire , plat d'un 
c6t^ , et convexe de I'autre , mis dans un tuyau de 
far blanc qu'on approche et recule k volonl^ : voyez 
Lunettier. II , 6i4- 

Lanterne magique. Cest un compose d'un miroir eon- 
cave de m^tal , de deux verres convexes des deux 
c6t^s , de six k bult pouces de foyer ^ e| de sept 
pouces de diametre , ajust^s dans deux tuyaux de fer 
blanc. Ibid, 614. 

Lanterne de p^cbe : v. Lanterne de chasse. 

Lanternes. G; sont des especes de c6nes a jour faits 
avec de la tourbe : v. L'art de faire la tourbe. IV, 547- 

Lanternes. Ce sont deux plaques de fcr rondes et per- 
ches par autant de trous que les pigiions onl d'ailes : 
V. Horloger. II, /^02. 

f^aque artildcieUe. Cest celle qu'on extrait des fieura 
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kn les faisant cuire h un feu lent : /. L!art de prid-* 

parer la lague. II , 564. 
Laque colomoine. Pke faite avec des tontures d'^car- 

late bouillies dans une lessive faite expres. Ibid, 
Laque de Venise. Cesl une pMe faite avec de la coche- 

nille rustique. Ibid, 
Laque en grain, Cest celle qui a ^t^ pass^e l^g^re- 

ment entre deux nieules pour en exprimer la sub*- 

stance la plus pr^cieuse. Ibid, 
Laque. Espece de cire que font les fourmis volantes des 

Indes. Ibid, 563. 
Laque plate. Cest celle qui a lt6 fondue et applatie 

sur un marbre. Ibid, 564'. 
Laque. On donne aussi ce nom au vernis de la Chine* 

, ly . 499. 

Larlgot. Octave du nasard : v. Facteur d orgues, 11 , 172. 
Lateral ( Appareil ). Cest celui qui consisle dans une 

incision oblique un peu au>dessus de I'endroit oik 

finit celle du grand appareil : v. Litholomiste. IV , 

5i4. 
Latitude. Elevation du pole de Fendroit otli Ton est , et 

la distance du zenith k T^quateur : v, L'art du Pilo- 
tage. Ill ,456. 
Latte. Bois refendu qui porte la tuile et Tardoise qu'on 

met sur les charpentes : v. L'art de faire le mairain, 

III, i5. 
Lave. Matiere vitrifi^e que les vol'cans jeltent au dehors 

dans le temps de leur Eruption : voyez Couvreur. 

1, 583. 
Ijave. Pierre plate dont on sesert dans quelques provinces 

pounr couvrir les Edifices : v, Couvreur. 1 , 079. 
Laver la forme, C*est la lessiver dans une augede pierre 

avec de la potasse dissoute dans de Teau de riviere : 

V, Imprimerie. II, 5 id. 
Laver un plan. Cest le colorier de dlff^rentes couleors : 

V. Arpenteur. 1 , 1 56. 
Lavelle. Rouleau dVloffe de laine dont les Corroyeurs 

se servenl poiir imbiber les pcaux avec du suif : i^. 

Corroyeur. I, 557. 
Lavis noir. Couleur faite avec Tencre de la Chine : l^ 

Arpenteuf* Ibid. i5& 
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Laris. Les Peinfres sur verre se servent ie ce mol poni 
designer les ^maax colorants : v. Vitrier. IV , 442* 

fiavoir. Auge de pierre dans laquelle on remue lea 
chifiEbns a force de bras pour enlever les ordures : v». 
Papelier. Ill , 336. 

Lavures. On nomme ainsi les parties d'or ou d argeitf 
qui se d^tachent d*elles - memes lorsqu'on les bat 
ou qu'on les d^tache des cauchers : i.^. Batteur d'or« 

I , 243- 

Lazagne. PAte des Vermicellers form^ en ruban , doni 
les bords sont fa^onn^s , d^oup^ ou festonnds : Vk 
. Vermicelier. IV , 354^ 

Ligature : v. Ligature. 

Lentille. Poids qui est attach^ au bout d'un balancier , 
ou r^gulateur : v. Horloger. 11 y /^oj. 

Lentille soufR^e. Petit globule de verre fondu ^ la 
fiamme d'une lanipe ou d'une bougie : v. Lunettier, 

II , 6oQ. 

Lentille. Verre extr^mement concave fait en forme de 
lentille , et qui grossit beaucoup les objets. Ibid, 

Lent i lies ( Faiseurs de ). Ouvriers qui font aussi les ai- 
guilles d acier et les poids de cuivre ^qu on met aux 
pendules : v. Horloger. II, 4^9* 

Lcssive (La). Noro de la troisierae chaudiere k sucre ; 
V, Sucrier. IV , i z/^, 

Lester un vaisseau. C'est Faffermir par une pesantenr 
qui lui fasse prendre assez; d'eau : v. Constructeur de 
navires. 1 , 535. 

L'^toile. Papier de la grande sortc : v, Papetier. Ill , 345^ 

Letlres J; queue. On nomme ainsi les p, lesg^, etc. v* 

Imprlmerie. 11, 49^* . 
IiCttres de bas de casse : i\ Lettres du bas. Ibib, 4B€. 
Lettres de deux poinls. Ce sont les lettres initiales qui 

occupeiit tout le corps sur lequel elles sont fon* 

dues , et qui n ont aucun blanc dessus ni dessous^^ 

Ibid, 491* 
Jjcttres du bas. XjCttres minuscules qui sont plac^es dans 

le bas dc casse. Ibid, 486. 
Lettres grises : v, Lellres de deiix points. 
Lettres-Palenles. Mot synonyme de dipl6me : v. LVt 

de viriftej: le$ chartes et diplAmes* IV , 344' 
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XiCttres rompues. On nonime ainsi celles qu'on s^pare 

des jets : u, Fondeur en caracleres." II. ^44- 
Lievain. Fdte aigrie qui sert k falre fermenter la pAte 

dont ou veut iaire du pain : v. Manufacture de bUcuit 

de mer. I, i54. 
Lever la tige d'une botte. Cest la couper : v. Bottler* 

I > 286. 
Lever les blancs. Cest les sortir du tonneau pour les 

met t re dans des panlers d'osier : p. Amidonnier. 

1, 67. 

Lever un quart. Cest laisser couler cinq pintes d'eau 

seconde sur vingt pintes d*eau-de-vie forte : v. L'art 

de faire I'eau-de-vie. II , 86. 
Leveur, Ouvrier qui d^tache de dessiis les feutres les 

feuilles de papier que la presse y a collies :y. Pape- 

tier. in, 341. 
Levres. Ce sont deux trails de scie qu'on forme sur 

un tuyau d orgue , et qui fornient un quarr^ parfait : 

V. Facteur d*org€s. 11 , 1 60. 
liCvres d'une plaie. C est-a-dire $es bords exterieurs : 

V. Lithotomiste. IV, 5i3, 
Leurre. Morceau d'f^toffe ou dd bois garni dun bee , 

de pieds et d'aiies d*oiseau , qu'on jette en Fair pour 

faire revenir i'oiseau de proie : v. Fauconnier. IV , 4^4- 
Leurre. Morceau d'eftoffes ou de bois couvert de plunie« 

ou de poiis de quelque animal, et dans lequel on met 

de la viande hach^e pour encourager vm oiseau de 

proie ; v. Ven^rie. IV. SSy. 
licvure de biere. Ecume qui se forme pendant la fermen- 
tation de cette liqueur : v, Brasseur. 1 , 296. 
Levure de pain : v, Levaln. 
Lials. Longues tringles de bois auxquelles sont attach(!ea 

les £celles qui composent les lames, des TIsserands., 

IV , 258. 
Lials. Tringles de bois' auxquelles sont attaches lei 

lames des Drapiers et des Basse-Liciers : v. Drapier, 

II , 68. Basse-Licier. I , aao. 
Liaisons. *E)emi-cercles dont on accompagne les nolet 

de musiq«e : v. G raven r de musique. II , 365. 
Liasse, Reunion de deux bouls de corde d*^toupc qui 

sont d'une grosseur et loi^gueur proportionn^es k 
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celle du cordage qu'on veut rouer : v» Cordier. I y 544« 
Liibertin ( Etre ). Se dil d*un oiseau de proie qui s'en- 

fuit pour ne plus revenir : v, Fauconnier. IV, 485. 
Lichen. Mousse qui croit sur les rochers qui son( sur 

les bords de la mer : v. L'art de preparer Torseille. 

m, 324. 

liicorne ( La ). Papier qui sert h faire des envcloppes r 

V, Papetier. Jbid. 346- 
Ligature. Noni d'une ^loffe de fil de peu de valeun 

IV , 5o2. 
Ligatures. Les Imprimeurs nomment ainssi les caracteres 

qui ont des doubles lettres, comme Jfyjf: v. Liga- 
ture. IV , 5o3. 
Ligatures. Les Provengaux donnent ce nom aux ndeudf 

qui llent les masses de soie ou de fll de poii de che- 

vre. IV, 5o3. 
Ligatures : v. Pc^ruvienne ( Fabrique de ) IIL 44^- 
Licnolet ( Couvrir en ). C'esl mettre par-dessus des aiv 

doises plus grandesel plus plates: v, Couvreur. I, 582. 
Limhe. Bord exl^rieur el gradu^ d*un grand cercle ; y. 

Faiseur d*inslrunienl5 de niath^niatique. II , 187. 
Lime. Couperel des Emailleurs. II , 107. 
Lime. Lame bien ac^ree dont les Paten6lriers se servent 

pour couper. les tubes dont ils font les perles : v, Pa- 

ten6trier. Ill ,372. 
Lime a bras. C'est une lime tr^s-longue et oiJi il faul les 

deux mains pour ia faire agir : v. Tailleur de limes. 

IV, 182. 
Lime ^ main. Cest celle qui est moins longue que la 

pr^c^denle , et qu'on peut conduire avec une main. 

Jbid. 
Lime coud^e. C'est celle qui sert k s^parer et ouvrir les 

interstices qui sont enlre la derniere et la p^nultieme 

grosse dent molaire : u. Dent isle. II , 23. 
Lime droite. C'est celle dont les Dentistes se servent 

pour ouvrir I'interstlce des dents. Ibid, 
Limier. Chien plus fort et plus ramass^ qu*un chien 

courant : v. V^nerie. IV , 3^6. 
Limier ( Valet de ). C'est celui qui a soin des chiens 

de chasse de ce nom : v. Laquais. 11^ 562. 
Limonnade. Liqueur composde d'eau, de sucre et de 
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jus delimon ou de citron : v. Limonnadler. 11 , 5t)i. 
Hiimosinage. B<\timent fait avec du moeilon sans pare- 

ment : j>. Ma§on. Ill , 9. 
Limosins. On nonime ainsi les Magons qui emploient le 

mortier et la terre. Ibid 8. 
Lin crud. Cest celui oi!i il y a encore quelques morceaux 

de chenevotte : v. Linier. II, 600. 
Lin pr^par^. Cest celui qui a re§u toutes les ra9ons» 

Ibid. 
Linette. Graine de Iin. IV, 5 10. 
Linge. Se dit principalement des toiles destinies pour le 

service des tables : v. Lingere. II , 597. 
Lingot. Masse d*or ou d'argent qu on a fondu : v. Affineur. 

I, 26. 
Lingoliere. Machine dans laquelle on jette Tor apr^s 

Tavoir fondu : v. Batleur d*or. 1 , 24o* 
Lingoliere. Vase dans lequel on coule Fargent en barres: 

V. Travaux sur les mines d'argent. Ill , 193. 
Lingots : Barres d'argent coulees dans les^lingotieres : v, 

Travaux sur les mines d'argent. Ibid, 
Liquation. Cest lorsque par le moyen de la coupelle on 

s^pare Tor et Targent d'avec le plomb. Ibid, 
Lire un dessin. Cest marquer k I ouvrier le nombre de 

fils qu'il doit prendre ou laisser pour figiirer son ^toffe: 

V, Liseur. IV, 5 10. 
Lis^r^s ( Damas ). Ce sont ceux dont le contour des 

fleurs^t du dessin est sulvl avec un fil d*or , d'argent 

ou de soie d*une autre couleur : v. Manufacture de 

damas. 11, i. 
Liss^ ( Grand ). C*est lorsque la cuite du sucre est plus 

grasse : v. L'art de faire les glaces d ofHce. 11 , 828. 
Liss^ ( Petit ). Cest lorsque la cuite du sucre est suffi- 

sarament grasse. Ibid, 
Liss^es ( Drag(^es ). Ce sont celles qui sont unies sur 

toutes les faces : v. Confiseur. I , Bag. 
Lisser. Cest, en terme deFabricant de moire, d^lerml- 

ner sur le semple la corde qui fait le contour des fleurs 

et des feuilles : v. L art de faire la moire. Ill , 22S, 
Lisser la poudre k canon. Cest la tourner circulairement 

dans un tonneau pendant six heurcs de temps : v, Pou- 

drier. Ill, 566. _ 
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Lisser la soie. Cest lui donner une teinhire uniforme.: ti 

Teinlurler lV,23i. 
Lisser les draps. C est les tirer par la lisiere sur leur lar« 

geur : v. Drapier. II , 7a. 
Lisser ( Syrop cult k ). Cest un syrop froid qu'on jette sar 

les drag^es liss^es avant de les faire s^cher : if. Coni>- 

seur. I J 52Q. 
Lisserons. Fetites lisses dont on se aert dans la *fabriqu« 

des ^tofFesen soie: v. Fabrique de p^ruvienne. 111,433. 
Lisses. Petites cordelettes attach^es k chaque El de 

chaine avec une espece de nceud coulanl qui sert k 

tenir la chaine toujours ouverte : v. Haute-Ltcier. II , 

387. 
Lisses a jour. Ce sont celles qui xiont que ce quil faut de 

maiiles pour y passer les Bis de la bande qui doit ^tre 

moir^e, et qui n'ont point de maiiles pour les bandes 

de satin : p. Fabrique de moire. Ill, aaS. 
Lisses de liage. Ce sont- celles qui font baisser les fils qui 
. lienl la dorure et la soie : v. Manufacture de damas, 

II, I. 
Lisses de metier k velours. Cest ce que les Ferrandiniers 

nomment lames : v. ce mot k Tarticle Ferrandinier. 11, 

212. 
Lisses de rabaf. Ce sonl les lisses sur les maiiles desquelles 

sont passes les fils de chaine , et qui servent k les faire 

baisser : v. Manufacture de damas. II, i. 
Lisses de satin. Ce sont des fils disposes sur des tringles 

de bois qui embrassent les fils de chaine. Ibid. 
Lisseuse. Ouvriere qui passe fortement le lissoir sur les 

deux c6t^s de chaque feuille de papier : v. Papetier. 

111,343. 
Lissoir. Petit morceau de bois tris-dur , de quatre k cinq 

pouces de longueur , au bout duquel il y a une petite 

rainure pour serrer et ^galiser le haut du rebord d'une 

culotte de peau : v. Cuiottier. I, 534- 
Lissoir. Pierre k fusil dont la base est taill^e en forme do 

plan incline pour glisser plus facilement sur le papier ? 

V. Papetier. Ill , ^3. 
Lissoire. Salle pleine de tables couvertes de cuir , au mi- 
lieu desquelles il y a une planche pour separer les Lis-^ 

seusgs qui travaillent de cnaque ctiL ibid. 
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Lissoire. Caillou noir bien poli dont les Cailiers se 

servent pour iisser les caitiV : v, Caiiter. 1 , 899. 
Lissoire. Pierre a iisser le papier niarbr^ : v. Donii-* 

nolier II , 89. 
Liissoires. Pieces qui soutiennent (es brancards d'un« 

voilure : v. Charron. 1 y /^6S. 
Lissoirs. Batons sur lesquels on passe les niataux dtt 

soie : v, Teinturier. IV , aaS. 
Liit de dessus. Cest le cdt^ de la pterre qui ne porte 

pas dans la carriere : v. Tailleur de pierrti IV , i84> 
Lil de dessous. Cest celurqui porte dans la carriere* 

Ibid. 
Liter les harengs. Cest les arranger par lits dans des 

caques ou barils : p, P^che du hareng. II , 38i. 
Liite'r un drap. Cest Tattacher sur des liteaux avec de 

petites cordes pour lui fa ire conserver son fond quand 

on le met a la teinture : v, Drapier. II , 78. 
Litharge. Chaiix de plomb que la fusion n'a pas ti^. 

duite en verre : 1/. Flombier. Ill , 4^3. 
Litharge, Cendre de plomb calcin^ qui devient rou^ 

gedtre par la violence du feu : v. Travaux sur les 

mines d'argent. Ill , 192. 
Litharge d*argent. Cest celle qui -a beaucoup mpins de 

couleur que la litharge d'or : v^ Flombier, III, 4^^ 
Litharge d'or, Cest celle qui est d*une couleur rouge et 

un peu dor^e. Jbid* 
Litharg^ ( Vin ). Cest celni dans lequel en a mis de 

la litiiarge pour adoucir iOfi aigreur : v. Cabaretier* 

I , 36o. 
Lithotome. Instrument compost d'une Tame et d'une 

soie : p. Lithotomiste. IV , 5o6. 
Litier. Liquide plus l^ger que le fer fondu qui est form£ 

Ear la confusion de diverses matiepea fopdues ensem- 
le : p, Fonle de fer. II , a6o. 
Ltvarde. Corde d'^toupe dont on enveloppe le fil qu'on 

vient de filer : v, Cordier. 1 , 642. 
Lo. Instrument d^airain d'environ deux pieds de dia- 
metre dont les Chinois se servent dans leurs Evolutions 
militaires : v. L art militaire des Chinois. Ill , 1 64« 
XiOcher. Cest faire ,6ortir les pains de sucre de leur 
forme : v» Sucrier. IV , i3x 
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Locman : v. Lamaneur. II , 55o. 

Lo^. Eiidroit o^ s'assembient les banquiers de Mar*- 

seille : i/. Banquier. I , ao3. 
Loi ( Ville de ). Cest celle o^ il y a etabllssement de 

maitrise ^tablie par ie Prince : i/. Haute - Lisseur. 

n , 3S4. 
Lok. Morceau de bois de huit k neuf pouces de long- 

gueur , auquel on attache one petite corde oi\ il y a 

des noeuds pour estimer le chemin d'un vaisseau ; v^ 

L art du pilotage. Ill , 1176. 
Lombard ( Le ). Papier de la moyenne sorte : v» Pape- 

tier. Ill ,345. ^ 

Lonibardes ( Letlres ). C'^toient ceiles qu on expedioit 

autrefois k h Chancellerie en faveur des Lombards 

ou Italiens qui vouloient tenir banque en France : 

V. Banquier. 1 , 207. 
Lomens : v, Lamaneur. II , 55o. 
Long joints. Cheval dont le paturon est trop lone: 

V. Manege. Ill ,78. ^ 

Longue biere. Cest une biere aigrelette , d^bile el 

tournee : v, Brasseur, I, 328. 
Loquets. Petits paquets de poil de sanglier dont on 

remplit les Irouis des brosses : 1;. Brossier. 1 , 348. 
Loqueltes. Rouleaux de laine ou de coton que les 

Cardeurs preparent pour les mettre en ^tat d'etre 

files : u. Garde ur. 1 , 387. 
Loquettes de saumon. Tranches qu'on coupe entre la 

t^te et la queue de ce poisson : y. P^clie du saumon* 

IV, 54. 

Lorman : v, Lamaneur. II , 2S0. 

Lotir une mine. Cesl faire I'essai de divers morceaux 

de mineral qu'on a m^lang^s : u. Travaux sur les 

mines. II , 444- 
Lots. Parties ^gales d un produit divis^ entre plusieurs ; 

V. L'art de saler les harengs. II , a8o. 
Louchet. Instrument coupant et ressemblant k une petite 

b^che avec laquelle on travaille la terre k pipe : 

V. Uart de £aire les pipes. Ill , 4^'* 
Louchet A.aUe^ B^che dont les Tourbiers se servenl pour 
' enlever la toui'be et la ieter aux Brouetteurs. IV • 

547. 
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tiOtiipe. Per cle gueusie qui a <^i^ fonda &^ Taffinene , et 

baltu de quelques coups de niarteau : v, Fonte de 

fer. II, 181. t 
Lioupe. Verre ardent : v. Luneltier. II , , 606. 
Lioupe d'eau. LenliUe de verre tr^s-grande dont T^pais* 

seur esl reniplle deau distill^e : y. Miroitier. Ill, 221. 
Loupe de ihicfo&cope. Gros verre convexe des deux 

cdt^s , dont le foyer est extr^niement court : v. Lu-« 

hetlier. II, 609. 
LiOupe de perle. Excroissance ou nceud demi-sph^rique 

fjul se trouve quelquefois sur la surface Int^rieure de 
a nacre : v, L'art de la fabrique des perles faussea. 

Ill , 434. 
Louve ( La ). Morceau de fer fait en forme de croix , 

plus large par bas que. par haut , et auquel il y a 

un anneau : v, Louveur. IV, 5 18. 
Lojales ( Bures }. €e sont celles qui sont faites dd 

mere-laine : v, Fabrique de burale. 1 , 354* 
LiOyaument. Cest-^-dire sans que la faveur , Tamiti^ oa 

la halne y aient aucune part : v, £ssayeur. II, iSi. 
Lucet. Planche qui , par le mojen de deux tenons ^ est 

fix^ au bassicot des Ardoisiers. 1 , 176. 
Luisant. Compartiment qui donne du relief ^ un bou«> 

ton : V, Boutonnier. I , oi3. 
Lumiere. Ouverture qui est entre le fer et le bois d'une 

vai'lope : v, Menuisier. HI , 3So. 
Lumiere. Ouverture faite dans IVpaisseur du m^tal 

proche de la culasse , et au moyen de laquelle on 

met le feu ^ la poudre qui est dans le canon : v. Fonte 

de canons. II , 234* 
Lumiere. Trou qui communique au bassinet d'un fusil : 

I/, Arquebusier. I, 162. 
Lumiere. Trou quon. fait au tonnerre d'un canon* 

Ibid. 
Lumiere, Vuide qui se trouve entre la ievre inf^rieure 

et le biseau d un tuyau d'orgue : v. Facteur d'orgues* 

II, 169. 
Lune corn^. Cest ainsi que les Chymistes nomment 

Tespece de poudre qui r^sulte de la dissolution de 

Tor ou Targent, faite par le nioyen de ieau regale : 

y. Af&neur. I ^ 26. 
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Lunette. G>i]teau rond comme un disque^ perc^ clan# 

6on milieu , et tranchant sur toute sa circonfiirence i 
N v, Chamoiseur. 1 , 4^6- 
Lunette. £spece <]« troisieme poup^e moins ^paisse que 

les autres , et s^rxs pointe : i;. Tourneur. IV , 2944 
Lunettes. Ce sont de$ ouvertures qu on voit k la table 

de dessous des soufflets i#orgue : i/, Facteur d*or- 

gues. II 9 176. 
Lusti'e k console. Cest celui dont les tiges sont faiteS 

en forme de consoles : v. Lustrier. IV, £5i. 
Lustre k lac^. Cest celui qui est presque couvert d en- 
. trelacs fails avec de petits grains de verre. Ibid. 
Lustre k tige d^couverte. Cest celui dont les branches 

n'ont point <}*ornenien( par-de^us. Ibid. 
)Lusti'er ( BrossQ k ). Cest celle dont se servent les Gai'* 

niers et les Chapellers : v, Brossier. 1 , 348. 
jLiustrer les pe^u:(. Cest teindre leur poil k froid : v* 

Pelletier-Fourreur. Ill, 43o* 
Lustrer un chapeau. Cest passer par-dessus un pelotoQ 

de tripe blanclie : v, Chapelier. I, 4^3. 
^ustrer une glace. C^st passer par-dessus une plan* 

che garnie de feutre et trayers^e par un petit rou^ 

leau , avec de la^ pierre de tripoli et de F^meri par* 

faitement pulverise : v^ Lart de fondre les glaces. 

. H, 339. 

Luter. Cest induire les ricipient^ avec de la terre k 
four et de la fierite de cheval d^laj^^es dans Teau ; 
V. Distillateur, II ^ 3^. 
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JVIlacarokis. Pite de Vermicelier , moms ferin<p , 

et semb tabled un petit^lindre creux. IV, 354- 
Mac^cer la toile ( Faire }. C est la mettre tremper ^lani . 

cLe r«au tlecte : v. BlanchUseur. I, 264* 
Maichefer. Scoria da £er qnon trouva dans les SorgSB : Vm 

Chauderonuier. I, 47^* 
IMachines Hydrauliques. Nom comitiun jk tout ce qui aert 

.^ r^ptdsement Jes eaux : v, Uart de iaire les ponts. 

Ill, 5ia. • 
M^choire. Piece de fer qui prince la pierre & fiisil et qui 

rassujettit : y. Arquebu»ier. I, i63. 
lilachoire de T^tau. C*est un compost dee deux pieces 

svip^rieures de T^tau qui 8ont paralleled , et donl il ny. 

en a quunede mobile: v. L'art de la Marqueterie* 

III, ii3. 
M£^cboire:iiif<^i^Qi^ de la hroie. €e soni deux mortaise^' 

taill^es en couteau-: v. Broyeur.'-I , SSa. 
Jililehoire sup^rieure de la broie. Morceaude bois attache 

^ une des extr^mit^s da bane de la. broie par tine cbar- 

niere , et qui se termine par.une poign^e. J4«Vf. . . . 
lAacis. Membrane k r^eeau qui est sur la preiniere ^orce 

• de la kkiuscade* IV, 526. '^ ..'•' . • T 
Ma^oraierie en liaison. .Cest celle jqutlesi oomtruite'de 

carreauK , de boutisses de pierr^s pUs^ eri recouvre- 

• ment \h uhes sur.les autres : s . Matron* III ,, 9. 
Macouba.' Tabac de la Martinique <-qu'on prepare a¥ec 

dii sitore brut dissous dans de teai!!* IV , iS3.' . ' . 
Macukture* Papier blancqui a^t^ .t^cb^'par la Frakhc^ur 

de Tencre des feuilles imprimeesi} y. Lipraire. II, 577. 

M^culature. Papier gris dont oncou^rer^ le papier. qu*Qrt( 

. . veut jnettre enestampe : jir. Impriioleuriea taiUerdouoe. 

, 5i4. 
Maculature* Papier groset gcis^tre doftt on ie sertdailS 
. les papeteries pour envelopper les.rdmes de papier : i^* 

Papetier. Ill, 346. 
Maculer. Se i ^t des feuiUjisJ9ii<«» ta^hent p^ 1^ 
Tome r. M 
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moycn cla marteau ou ^e la presse : v. Reliear. IV, S. 
IVbg^aivx ( "SSSdHeameini^yt tj& so»t c#i» que te&Apo-'' 

thicaires pr^parent ^ mesure qu on les prcscrit : v, 

Apothicaire. I, g4'' 
Magn^sie. Terre-blanchft qui provient des eaux-meres 

cm nitre et du sel canmaoumf : ¥. Endiailleat: H, *xo2. 
Magn^$ie : v» Manganese, d Fartiefe Verric9r. lY, 3c^i» 
Male ( La ). Fort plaoncher ssur le^pust on met) ie&vatsins 

qii'on veut fouler , it dont le& herds, aont conttruits 

avec-d» forts niadmisi>.t>i. WigneecmL l¥, 4^5.. 
Mailie. Petit quarr^ de terre.rv. liart- de ookiver lea 
. peaplieD6:d*ilaiiei,i.iHi^4^jw 
]Vlarlle; Buanich^ de^difi : !v. Fafaoque.dei satin; iV, Br. 
Mailie de corps d'en has. Second Bl dotible donli 6a gar- 

ifio ksiiniiiilon&: vrlV^onr^dtureside veknirs. lY , di 7. 
Mailie de corps d'en.kauL Pcemiec. fil double dont on 

gahiit left maHl6i».iiftEd. 
Mailie mordoee Cest oelie dont- la moitie est^ ^m[m la 
. t^ dpl'digUDllBf^.iBtrbutreittoiCi&delioca:: n Basau 

metier. 1 , 216. . 
AllBiltt^ fortie. 'G'tot>ceDle.qiii , 'ssiisj'eoofcir de son aiiptlle , 

est port^e dan»la(^t6idetOelle quLtlasoitiiifr^. . 
Bbtil^> retodm^e; C'ca^ceUe ^uda!fait tombee «t qu'on 
- :rdet>e lur fe .mdmeiaigaiiley do nianiede cpvelbatiiasse 

relief k Ven^s-^i et>eren at Uendroit: du bast*: IM, 
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Mailler le terrain. Cest traceraa-dessus des-sitiodiatien 



longoetiret «r»lap|jeiir : v^ X»'^rt.de cuhiver.lcff.peu^ 
^-'- pliers d*Ital»©.'ll|,45fr;" ' • • * 

Mailler ttn.tiUirwC^<«ltfe battre avee linemaiiloekeisnr'un 

- billbtdeb^i^^tri^imi:^ i^.'l?adneuc.'IV:y ic)Sjr'< > 
Mailles. Noiuds tk especes detiociclettbsjqui'bneiilarelbce 

*?• I'tine dianb Vatitre:^,^ et ^ donfe om^ ftul les l^a^i aa/ tt'idot oil 

. an niftier' : vl Bas^aus m^tieif ^ L ^ u i^ d. 
iiaillets;0^ilonslde boi5>dont;<m » s^st dans.IifiSipapete- 

• ries(pdiir']^iil0r<irobffbr;^tUe'dr0peaui:^!W^ 'HI, 

337. ^ ; • ' 

BfoiUetS' aAeiiraiitiSi'Oe sont. <^euiQ dant lei Papetiers ^ 
' serr^nt'ponrAl^laty^la'B^e danstescaisswde. dep6l. 

ifcVf.34i. • 

l^ilfa^th»,'l!(l«fcetKi4(>boxiiiKuid dans n loi^gueor dod( 
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•n «e sert pour refetidre le niairain : v.. Faiteur de cer. 

ceaux. II 9 i8i. 
Maliloche. Piece de bois qui sert k frapper le coutie : v^ 

Tonneller. IV , a85. 
Mallions. Fils passes dans des boucles de verre : v. Dro* . 

guettier. II, 6i. 
MaiUoas. Petits afineaux de verre oblongs : v. Manufao ^ 

ture de velourjs. IV9 3i6. 
Maiii-brune. Papier de trace qui sert k faire le corps des 

carles k jouer : v, Papetier. Ill , 345. ^ 
JVIain douce. Cest celle qui sent un peu I'appui du mors : 

V. Manege. Ill, 3i. 
Main dure, G'est lorsqu'on passe brusquement de la main 

l^gere k k main ferme. Jbid, 
Main ferme. Cest celle qui/tient un cheval dans un appul 

k pleine mam. Ibid, 
Main Ugere. Cest celle qui soutient la bride de maniere 

k ne point sentir Tappui du mors sur les barres. Ibid,^ 
Main torse (Cordages ^ ). Ce sont des cordages dont les 

torons sont entortill^s dans un sens oppos^ au tortilie- 

mentdes fils s f/« Cordier. I, 543. 
Main ( Donner de la ) ii une ^toffe. Cest , aumoyen de 

la gomme qu'on y met^ la iaire .paroitre dune quality 

superieure a une aulre : v. Manufacture de Telours 

crois^. IV , 553. 
Main (Faire des cierges^la). Cost amollir de la eire 

dans de Feau cl»nide , et Fappliquer par degres sur 

une mecbe : v, Girier. I, Soi. 
Main ( Fair^ ormvrir les juments en ). Cest les attaclier 

entre deux pillers en presence d'tm dkalon : v. Mar- 

chand de chevaux. Ill, 70. 
Mairain. Bois refendu en petites planches pour la cons« 

tructioA destonneaux : v, L'art de preparer le mairain* 

III,i3. 
Mairain k panneaux. Cest celui qui a depuis un pied jus^ 

qu'^ quMre de longueur. Ibid. 
MaUre du mitkr. Cest celui qui , chez les Masons , 

veilLe sur la paHce de leur metier. Ill, 1 1. 
Makre des ponts. Pilotes' destines k monter et descendat 

les bateaux qui viennent sur la Sfimt : y Chableur. I 

M a 
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Maitresse piece. Cest ia piece da miliea Sfun toimeau i 
et qui en forme le fond : v. Tonnelier. IV, ago* 

Mai de cerf. Eapece de rhumalisme universel qui tient uii 
cheval dans un ^tat d'engQurdissement : v. Mar^chaL 

III, 98. 

Maliemoie. Mousseline d'une espece particuliere : v. 

Mousseliniefi III, 270. 
Manibu : v. Bambu , k I'article de la Dabrication du sucre«; 

IV, 144, 

Mamelons. Elmbrjons de cacines qui paroissent sur le 

bouTjrelet qui vient sur une brancne dont Textr^it^ 

est d^couverle : v. Jardinier. 11, 4^* 
Manche du bandoir^ Chevilie mobile qu'on met dandles 

trous du bandoir pour bander ou reUcher k propos : 

V, {lubannier. IV, ay. 
Mancbe du barreau. Morceau de bois tourn^ dont on gar- 
nit Textr^mit^ du barreau : v, Imprimerie. II , 5o3. 
Mande. Panier d'osier garni de toile^ dans iequel on 

porte la terre k pipe : v. L'art de faire les pipes. Ill , 

46a. 
Mandrerie. CeSt ce qui comprend tous les ouvrages k 

claire-voie: v.Vannier. Iv , 3i4» 
Mandrin. Moule sur iequel on .forme les gailies : v, Ga!- 

:nier. H", "Say. ^ • 

Mandrin. Chassis de fer sur lequel on raonte. les pieces 

qu'on veut chauffer: t;. Argenteur, I> i43* 
Mandrin. Tige de fer qui sert k manier commod^mcDt 

une piece malgr^ sa.chaleur : v. Doreur. II, 5i.. 
Mandrin. Piece ds hois cylindrique qui sert pour alonger 
. Les pieces qu'on veut tourner : v, Tourheur. IV, 294- 
Manege : c*li'art de dresser les chevaux et de leis monter 

avec grace, III, 28. / 

Manege. Endrott oil i*on dresse les chevaux , et o^ I'on 

apprend aux hommes k les monter avec grace. Ibid, 
Manege de carriere. CeslScelui oi\ Ton dresse les chevaux 

k toutes sortes dairs inventus par les maitres de cet 
. art. Ibid* 

Manege d*dcole : v» Manege de carriere. 
Manege de guerre. Cest celui oi!l Ton dresse les chevaux 

k n'avoir peur de rien. Ibid, 
Kbneque. Les Hollandois iiommenl ainsi une espece dft 
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MiKstacb plus along^e et moina aromatique que la 
muscade ordinaire : u. Uart de r^colter m muscade. 
IV, 5a3. 
Manette. Piece destin^ k guider la barre qui entre dana 
Ton «des crans d'une roue k rochet : v. Batteur d*or* I ^ 

Manettes. £spece de voleU de moulin : v. Mednier. Ill , 

Manganese. Substance fossile , m^tallique et friable : v. 

Apr^teur. I, 112. 
Manicordion. Ech^tillon le plus petit des fib qu'on tire 

dans ies tr^fileries, et avec lesquels on fait les cordes 

de clavecin : v. Tr^filerie. IV , agg. 
Bdaniement ( Donnerdu ) : v. Cri ^ Tarticle Teinturier. 

IV, a3a. 
Maniette ( La ). Morceau de bois qui a un manche eli 

deux morceaux de chapeaux , avec lequel le Tireur 

prend son mordant : 9, Manufacture de toile peinte. 

ly, a64. 
Manieur. Cest celui qui , sur Ies ports, remue avec une 

pelLe Ies bledsqui y ont s^journ^ quelque temps. Ill, 

4S« 

Manille, Bracelet des Indiens ; y. L'art de pr^arer ia 

iaque. II , 564* 
Manille. Cheviile de bois avec laquelle on perce la 

pointe des pains de sucre : v. L'art de fSure lie sucre. 

IV, i36. 
Manioc ( Farine de ). Amas de grameaux de manioc , 

dess^ch^s et dlvis^s : v, L'art de preparer la cassave. I , 

4o6. N*. 

Manivelle. Barre qui traverse ^galement des deux c6t^ 

le moulinet de la presse des Applanisseurs, 1 , 8o. 
Manne. Sue mielieux, concret, qui se dissout facilement 

dans i'eau : v, L'art de r^colter la manne. IV, 5a4> 
Manne par incision ( La ). Cest celle qui , ^tant s^ch^e 

au soleil , est couple par petits morceaux. Ibid^ 
Manne de Brian^on. Petits grains de manne along^s et 

qui viennent sur Ies m^leses du Dauphin^ : i'. Lart de 

r^colter la manne. IV , 5a5. ^ 

Mannequin ( Le }• Figure factice de bois ou de quelque 

autre matiere dont le« membres sont mobiles et prenr 

M 3 
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nent toils te^ itUimtmenis que les Peintrei vetilent letfT 
donner : v. L'act de la peinture. Ill, ^02. 
AlancBuvres. Ouvriers qui servent les Compagnons Ma- 

9Qns : V, Ma^n^ III^ 8. 

MangeuTces. Cordes qui font laiouvoir les vergues, le^ 

voiles, et qui tiennent les lu^ts : v* L'arl de la Ma^ 

noeuvre. lU, 46. 

Manoeuvres couiantes. Ce sont celles qui passent suf 

. des pbulies et dent on se sert k cnaque momenta 

Ibid. 
Manoeuvres dormantes. Ce sont des cordages fixes , qu» 
ne passent point dans des pouUes et qui se manoeu« 
vrentjrarement. Ibid, 
Manoques. Petits paquets de feuilles de tai)ac : v* L'arl 

de preparer le tabac. IV, 149. 
Manteau. V^tement qu'on passe par dessus Thabit en 

temps de pluie : v. Tailleur. IV, i74- 
Manteau court. C'est ce que les Eccl^siastiqoes portent 

sur la soutanelle. Ibid. 
Manteau long. GeLiii que les Eccl^iastiques portent sur 

la soutane. Uid. 
Manteau de lit. V^tement qui est ordlnairement fait en 
. chemise , doni les mancnes sont en pagode , et donC 
les plis sont plus etroits sous les bras : v. Gouturiere^ 
I, 672. 
Mantelet. Gabion fare! qiie le Sapeor roule^evant lui« 
, IV, 47. 
Mantelet. Parapet mobile , fait de planches ou de ma* 

driers de trois pouces d'^aisseur. Ibid. 48» 
Mantelets Petit manteau que les fetnmes mettent par 

dessus leur robe : if. Marchande de modes. Ill , 91 . 
Mantille. Manteau nloins large que le mantelet et plus 

.court par le dos. Ibid. 9JIL. 
Mantonnels : v. Games k I'article Tr^filerie. IV , 3ol . 
Maque. Banc di^i^rent de la broie , au moycn duquel oa 

brise le chanvre :v. Broyeiirr I, S52. 
Maque. Instrument de bois qui sert k concasser gro»«* 
si^ement les filaments des ptantes : if. Seranceur. IV^ 

91. 
Marager ( Jardinier > Cest celui qui ne s*occupe que d$ 
la 6ttUure des legumes* II, 447* 
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Marais. J«lrdifis qui sont dans les^lletdc ies plurba<<l6ii 

environs des villes : i/. Maragei*. III^ 49* 
JMbirais s»iants» Tertes fatis?e$ et mar^geiues sur les* 

quelies on retient Peau de la mer pour la rMvire en 

sell V. Saufiier. i V , 64. ' ' ■ ' ^^''* 

Marauide. Butin ilUcite d'«n«oUfft4 IV, iiS. -J**;! 
Marbre. Pierre de liais tres-unie sur laquelle on -pdae la 

fonne k impiinier : if, ln*pi'iiriC!4e* tl, 566./ - 
Marfore. Dalle de pierre ^ tiai9 U^siiihle y 6Uf laquelle 

celuLqui impose ^ ran^ lespag^fidalfs'roMlre^iMies 

doivent avoir. Ibid, 49^» 
' Marbre «^Auver^ne. Cesl \m tiRUthte de cQuletir de rose 

mel^e de verd , et de coukkir jaUlie 01^^ de violet : 

V. Marbrier. ill. 53. * 

Marbre Her. C'est celui qui est istlj^et ii s'^ater par son 

trap de durel^. lifid, 55^- 
Marbre filandreux. C'est celui ddnt • les partlies^ ri^ sont 

pas bien li^es k cause des p»Hles qu'elfes contienneht. 

Ibid;. . 
Sljlarbre figure* Mai«br^ dci Florehfce , sur lequel on voit 

des chateaux, des tours, desarbres, etc. f bid, 53. , 
Marbi% terrasseux. G*ert celt^ qui contiefnt des veihes pu 

des eavir^ remplies de terr*. lind. 
Marbrer une couverture. Cest y fiire des inches Vagues 

ou vdt\6e^ qvki tihkent les v^ihei du tHAtbre : ir. Relieur 

Mare des WiaigHerg. P^rtSe terre^s^^6 k lie qu-lb'ibin- 

ploient. IV, 4i5. ' 

Marche. Ti4n^le de bofs tfot ie Ti^tifii ft sous les 

pieds: V. Drap4^r. Ily Sgi " '" 

Marche (Lap. Table qui est sosis les pieds d'Ufl Tour- 

neur. IV, 2q4'. 
Marche-pied. rlanclie de bdis , pos^e ^w j^lacis , qui va 

.se pindre k la planche du derrierc; d\iii carrosse : i/p 

Charroh. !, 466. 
Marcher la capade avec la carte. G'^st !a courrii' d'un 

parciiemin fort foais et la presser av^c lesdeu* ittains: 

v. Clwpelief. I, 449. ' 

Marcher. On dit que les cpuleurt tie • mafrchcnl pas 

trop^ l!o#squeUes ne se presseht ^as : p, Domihotier* 

Uy 4l* *' ' 
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JOarcbeoi'. Oijbrrier <jtti p^uit Fargille avec le^ pidb i ffi 

Carrelear. I , S87. 
MarnhidQiir^ Laveur^ corpa morts che2 Its Persans. IV| 

Mar^^tte. Branche oa rejetton qu'un 9ihrt pousse atf 
pied : 1^4 X'art de cultiver ks peupliera dltatie^ lil, 

,■448. . ^ 

Marcotte 2 P. Jardinier fleariste. Q , 4%' 

Mai^. Auge Oi\ Ton brtse les pommes avanf de les portef 

d£i( pressoir : v. L'art. de Esi'tre le cidre. I, 437* 
Marge. Feuilie de papier collee sur le tympan , qui serf 
' -do modele pouif placer succesfrivement toutes les feuUle^ 

j^ Urer : v. Ixuprimerie. II ^ So& 
Marger les fours k verre. Cest en boucKer les onverturess 

t^. Margeur. HIj to8* 
Marii crois^. Cest celui qui est fa^on d'Ai^eterre i f/< 

.Fabrique de IVLarlL III , 109. 
]^((arli iigur^ : v. Marli CKois^. 

Marli d'Angleterre. Cest un marli double. Ihid, to8. 
]y(arU d'un plat. Partie qui borde la moolufe en dedans ^ 

V, Orfevre. Ill, 3i4* 
Marmelade. ConEture llquide : v. Confiturier. I , B^S. 
Marmelade. G>nserve de fruits w de racines r^centes : 

V. Apothiqaire. 1 9 loa. 
Marmotte. Espece de rat des Alpes : p. Ramonnear. IV^ 

'534. 
jy(arqueur. Ouyrier qui met le plomb au#^toffes : tr^ 

Plombeur, HI, 483* 
Marqueur. Gar^on paumier qui prononce k haute voix 

les coups qui sont pour et contre les joueurs : i;. Pau* ' 

mier^Raquettier. ill, 385. 
liiarquoir. Instrument propre k tracer sur les corps de« 
. . lignes ^galement disUintes : y. Taiileur de corps dd 

femme. IV, 176. 
Marrons. Grumeaux qui se trouvent dans le levaia i Uk. 

Boulaneer. I^ 3ao. 
Marrons* Piece d'artifice , faites avec de la poudre gre- 

n^e et renferm^e dans un carton de forme cubique : p* 

Airlificier. I,.i7A» 
JMarrons lubaqts. lis different des premiers en ce quilt 

sont couverts de p^le d'^K^iles, Ibid^ 
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Mtrtte sib^rine.' Cest celLe qui vient de Ik Sihirie : v* 

Pelletier-Fourreur. Ill, 4^i. 
Marteati. Bois qui traverse rarbaUtrille , et au milieu 

duquel ii y a un trou juste i^ la fleche 2 u. L'art du pi** 

lotagc. Ill , 4^4* 
Marteau berteU. Cest'celui^ont una exti'^mit^ est traiw 

chante et dentel^e coinme un peigne : v, Tailieur de 

pierre. IV, i85« 
Marteau (Clavecin^) : v. Forte- piano. II, i65. 
Marteau ( Jur^s du }. G)rdonniers qui sont nonmi^spour 

la marque des cuirs : v, Gordonnier. 1 , 56 1. 
Marteline. Petit marteau dent un bout est en pointe et 

dont I'autre a de fortes dents : vryez Sculpteur, IV ^ 

76. , 

Masle. Grain g^rme : v, Brasseur. 1, 329* 
Masse de h^ron. Aigrette faite avec les longues plumei 
que cet oiseau porie ^r sa ih\e : v. Plumassier. Ill , 

Masse. Fond du marbre que les Peintres veulent imiter : 

V, Peintre en bsltiments. Ill , 4^3. 
Masse de plume. Paiquet de cinquante livres i v, Plumaft'" 

sier. Ill , 492* 
Masse. Poire , ou contre-poids qui est attach^ par un6 

5 k Tanneau mobile d'liie balance : v»^ Balancier* I ^ 

193. 
Massicot jaune. Chaux de plomb de couleur citrine : p» 

Plombier. Ill , 4^^* , 
Massicot ordinaire. Chaux de plomb de couleur d'un 

jaune sale. Ibid. 
Massif. Espace int^rieurdu foumeau dans lequel la fusioii 

s'opere : p. Fondeur. II, a56. 
Mastic. Lut compost de craie et d*huile de iin ctiite | 

dont les Vi triers se servent pottr luter tout le tour d*ua 

carreau de vitre. IV , 4^i« 
M^t. Morceau de bois de donze k quinze pieds de hau*- 

teur, que les Giarbonniersmettentau milieu de leur 

foumeau. I, 4^7. 
Mdt. Baton de parasol destin^ ^ en porter les baleinest 

V, Faiseur de parasols. Ill , 353. 
Mat ( Flanc ). Cest celui dont les pores sont couTerts del 

petits points en relief : p» Ajusteur. I , ij. 
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Muteau. Plusiears ^hevoaux de aoief nonh etOemhle i 9t 

Teintiirier. IV, a8* 
Matelot k deniers. G'est cel«i qui pent faire augmenter 

son salaice , reiativemcnt k la longu«;ui* el au temps de 

son voyage. Ill, 121. 
Matelot k mar^ge. C'est ccjfiii qui est convena k tant pac 

voyage , quelque long qu'il soit. Ibid. 
Materiaiix de ia nature. C est le terrain , les bois , Ie« 

eaux et les rochers : v, L'an de former les jardins mo- 

dernes , ou jardins Anglois. II , ifjo. 
Matiere magnetique. Tourbillon que forme fajtmosphere 

avec les parties qui attirent et repoussent le fer : v, 
' Aimant. IV, 44^. 
l!|$atons. Pet its pelotons qui se trouvent dans la laine , ou 

le coton malcard^^ \f. Cardier. 1 , 383r 
Matras. Bouteilie de verre dont ie col est long et dont ia 

partia inf^rieure f st faite en |^rme de booie : p. Poeles 

hjdrauliques. Ill, 497* 
Matras. Gros traits wion tirott autrefois avec les arba* 

letes: v. Arbal^trier, I, iig. 
Matras. Vaisseau de v^re dont le col est ^troii et le fonJ 

plat : V. Art de raffiner le camphre. 1 , 377. 
fAaXnct, Endroit oi!i un enfant est renferm^ pendant qu'it 
V est dans le corps de sa mere : c. Accouebeor. 1 , 10. 
Malrice. Modele pareil aux pieces qu'on veut raccom^ 
• moder t u, Adoocissement da fer fondu. II, 274* 
Malrice. Morceau de cuivre qui a pris cxactement la 

forme du poin^n , qui de^ient un veritable moule dl 

corps de lettres : v. Fondeur de caracteres. II , a43» 
Matrice, Table garnie de deux cbevilles de bois , k Tai Js 

de laquelle on fait les r61es de tabac : v. R6leur. IV , 

21. 
Matrioe. Quarr^ sur lequel On a grav^ rempreinte d'une 

monnoie : v» Graveur. II , 372, 
Matte d'argent. Argent fondu avec wie certaine quantili 

de pyrites : v. Travaux sur les mines d'argent. Ill , 
191. 
Matte ( CouteOr ). C*es» celle que trop d*^paisseuF rend 

obscure: v. Peinture ^ludorique. Ill, 4^7 • 
Matte de cuivre. Alliage de ce m^lal avecbeaucoup dt 

soufre : m. Tr^vaux sur les mines de cuivre. HI ^ i^» 
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lfeU# ie {)tomb. Plomb qui n*a point et^ calcin^ avant 
la fusion et qui contient beaucoup de soufre : p. Tra^** 
vaux 5ur les mines de plomb. Ill , 194. 

Matte de plomb tenant argent. Cest lorsque ces deu:^ 
znetaux se mi^lent et 5e confondent pendant la fusion^ 
Ibid. lya. 

Matter Tor. Cest passer l^g^rement de la colle en di* 
trempe sur les endroits dor^s qui n ont pas ^t<^ brunis : 

1^. Doreur. 11,47 • 
Maurelte. Herbe dont on fait le tournesol en drapeaux 2 
. V. Lart de preparer le tournesol. IV , 54g* 
Maje« Pierre creus^e pour recevoir riiuile : v. Huilier* 

11,437. 

Meche. £toiipe de clianvre , iil^e au roiiet , dont on fait 
le milieu des cordages : u, Cordier. I, ^44* 

Meche. Longue allumette de grosse toile dont les Caba- 
retiers se servent pour soufrer le vin : v. AUumet^ier* 
1 , 60. 

Meche. Tringle de fer avec laquelle on calibre un ca- 
non : V, Arquebusler. 1 , 1 fia. 

Meche (Faire). Se dll de la pAte de vermicelle qui ne 
casse pas net : v. Vermicelier. IV , 354- 

Medicaments. Remedes qu'on applique int^rieurement 
ou exterieurement : v. Apothicaire. I, 82. 

M^juger ( Se ). (Jest lorsqu'un cerf met le pied de der- 
riere hors de la trace de celui de devant : c . V^nerie* 

IV, 327. 

Melasse. £au mere du sucre, qui re$te apres le raffinage^ 
«t qui n^ peut pas prendre une consistance solide : v^ 
Lartde faire leau-de-vie. II, 83* 

Meier. Cest hieKre du papier de main brune avec du 
papier pot et du papier earlier : v, Cartier. 1 , 395. 

Meier en olanc. Cest ni^ler le papier pot avec le papa^ 
cartier. Ibid, 396. ^ 

M^ler en ^tresse. Cest entrem^ler les ^trefses dgns le 
blanc. Ibid, 

Membret h S. Petit morCeau de fer d'environ viqgt 
lignes de longueur , contoum^ en S, el qui sert i le-' 
peron : v, Eperonnier. II, 127. 

Membrures. rieces de bois de quatre pieds de hau- 
teur^ et distantes de huit pieds > qui contienj^^ent 
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une corde <Je boU : ^oyez Marcharld de bots. HI , 65* 
Manage d'enf'ants. Cest toutes sortes de pelits ustensiles 

de plomb y ou d'un ^tain de. has atoi : v. Bimblotier* 
• I , iSoi 
Menagerie. £ndroit o& I'on lileve des dnimaux de toutes 

especes : m. le supplement , tome IV. 
Mener au petit ciseau. Cest r^duire les coupeanx en 

Gtrtes : r. Gartier. 1 , 399. 
Menstrue : v. Excipient ^ 1 article Apothi<^irer 1 , gS» 
Mentonniere. Toile plqu^e comme les bonnets de fem- 

me , que le Graveur en bois attache sur sa bouche 

pour empScher que son haleine ne mouille son ou« 

vrage : v. Graveur en bois. II , 869. 
Menu gibier. On entend par 1^ le lievre , le lapin , la 

perdrix, la b^casse, etc. v. V^nerici. IV, 3^5. 
Blenuiserie dormante. Cest celle qui comprend let 

ouvrages qui demeurent en plaee : v. Menuisier. Ill , 

126. 
Menuiserle mobile. . Cest celle qui conceme les ferme- 

tures. Ibid. 
Menuisiers. Ouvriers qui , chez les Orfevres et les Potiers 

d'etain , ne fabriquent et ne vend^nt que de petits ou- 
vrages. /W. i32. * ; 
Mere de perles : v. Nacre de perles. HI , 4«^2' 
Mere, Souche qui foumit du plant en abondance : 1^. Jar- 

• dinier. II , 465. 
Mere lessive. Premiere lessive qu on donne aux toiles : 

V. Blanchisseur de toiles. 1 , 266. 
Merlin. Corde composee de trois fils : v. Cordier. 1 , 543. 
Merrain. Bois dont on forme les douves pour \^^ toA- 

neaux : t^. Tonnelier. IV, 284. 
Mital : V. Potier d'^tain. IH , 554.^ 
M^talliser ( Se ). 5e dit des parties qui se r^duisest en 

m^tal par le contact imm^diat du phlogislique : 1;. 

Aci^ric. I, i3. 
M^tallurgie. Art de s^paFer et de purifier les m^taux. 

Ill, i85. 
Metiers ( Les }. Nom de la liqueur qui surnage au-dessus 

de la cuve raatiere : v. Brasseur. 1 , 324* 
Mettre la peau sur le large. Cest I'^tendre en tirant la 

t^te bvec les deux mains : r. Gantier. II ^ 3i 1. 
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nfettre en oouleur. Cesi argenter Tint^rieur des periee 

fausses ^t les endulre d'essence d'Orient : v. Pat€n6« 

trier. Ill ,378. 

Mettre hors. Oeat tirer de louvrage tout ce qui y es( 

conlenu , apr^s qu'on a ^teint le feu du fourneau : v. 

Fonte de fer. II , 262. : 

Metere lamidon ^ T^tuv^. Cest Eraser les moceaux 

raliss^s et les porter dans une ^tuve : v. Amidonnier« 

1 , 68. 

Mettre les peaux en retraite. Cest les sortir d*un plain 

/ mort pour les mettre en piUes pendant huit jours : 

V. Tanneur. IV , 1 89. 
Meublc ( Terre ). Cest ceile dont les molecules soni 
extr^menient divisees au moyGH de divers labours : v* 
Agriculture. 1 , 35« 
MeuTardes. Meules des Taillandiers de la seconde gian- 

deur : v. MeuUer. Ill, 149. 
Meulards. Meules de^ Taillandiers de la premiere jgran-» 

deur. I&id. . 
Meule, Grand fromage rond et pbt qui vlenl de Suisse , 

dltalie et d'Angleterre. Ibid. 
Meule de bled. Gerbes de bled mises en pjraniide lep 

lines sur les autres : v. Moissoiineur. Ill , 229. 
Heule infi^rieure. C^st ceile qui est immobile : v. Mef)r- 
nier. Ill , iBa. . * 

Meule sup^rieure, Cest ceile qui tourne. Jbid, 
MeyLe« Piece de fromage de Gruy^re: y, Laitiere. II , 54& 
Meuleauic. Meules moyennes dont les Taillandiers ae 

servent : u. Meulier. Ill , 149^ 
Meulon« Tas de chaume bon k couvrir les maisons : r# 

Couvreur en paille. I, 579. 
Mezeline: v. Ligature. IV , 5o^. 
Mica. Espece. de pierre brillanle , feuilletee ^ dcailleuse , 
et tr^r^fractaire au leu : v. L'art de faire la jpprce* 
laine, ^I , 5:22. 
Mica des Peinlres. Cest le crayon de plomb : v. L'art d« 

la Toilette. IV , 644. 
Micrometre. Instrument qui sert i maeurer les dimen* 
sions des diverses parties qui passent sous un mi- 
cKMoepe : 1;. Faiscur d'inslrumexits de.WUtlj^ma*iqL^* 
D, 188. 
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Microscope. Instrument de verre propre h grossir^IeS 
objets. Ibid, 

Microscope. MIroir qui sert k faire voir les objets que 
notre' vue ne peut ^ppercevoir : i^. Lunettter. II , 
808. 

Microscope k boite. C'est celui qui est compose d^una 
seule lentiile ^leVc'e svtr un tujau doni la longueur 
peut porter des lentiikjs de diff^rentes grandeurs^ Ibid, 
609. 

I^icroscope k genou. Cest celui doht la parlie sup^<- 

'^ rieure roule sur une charniere faite en forme de ge- 
nou. Ibid, 610. . . 

Microscope k refraction. C'est celui qui , au mojen 
d'une bougie allum^ derriere la loupe qui est montde 
k vis sur la partie superleure » occasionne de grandes 
refractions de lamiei*e , et ^ciaire vivcment. Ibid* 
611. 

Microscope de lunette d*approche. Cest un compost 
de deux tuyaux garnis de deux glaces dont Tune est 
spherique et Tautre est plate des deux cdt^s. Ibid. 

.610. 
Microscope sim|)Ie. Cest celui qui n est compost que 

d'une leritiile. Jbid, 609. . . 

Mie. Grain que la porceiaine fait paroftre lorsqu elle 

est cass^e en deux : m. L art de faire la porceiaine. 

m,bi7. 
Miel de Fair. Nom qu on dwine k la manne. IV , 524. 
Mignone. Corns de caraciere particulier : p', Fondeuren 

caracteres. Il y 487* 
Mrlien. Partie du parasol qui est entre !a j^ign^e et lo 

mAt : V. Faiseur de parasols. Ill , 553. 

Minaret. Puits ou Irou qu'on a creus^ pout tirer de la 

" mine de fer : v. TravaiiX sttv ks mines def Per. II, 26 a. 

Mine. Gaierie sdiiterrarrte- ijiii est conduite jusques sOus 

. les endroits qu'on veut faire sauter paY le mo^en de 

la pthidre ; v, Mirie^if. UI , 2i3. 
Mine. Matiere meiallique . qu'on trouve dams les en- 

trailles de la terre : v, L'art de la fohte des mines. Ill , 

174. 
Mine ^bocarder. Cest celle qui n'a ps enddre M ^cra* 

Ue pour ^tre Uv^^ ensuite : v. Mine* de fer. II , a54« 
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Sline accuimil^e. Cest cellc qui a peu ou point de veU 
nes , et oii Von trouVe des tas de mineral ; v, Recher* 
che et expioitation de& Mines. Ill ,' i86v 

Min« cassante ; v* Mine seche yk Farticle Mines de £er, 
II , zSsL 

Mine chaude : vj Mine vive. /^nf. 

Mine d argent corn^e., Cest celle qui resserable un peu 
^ de la come> qui se laisse cotiper comme elle , et qui- 
a'^texid Sofia le BUHleau comme da pl[oml> : f. Tra* 
vaux sur les niinds^ d'argent. Ill ^ 1 78^ 

Mine d'angenl r«uge. C'est ceile qui est la- plus riche , 
dont le mineral paroit noir avec des taohes rouges , 
ou qui quelqmefois: «€t' aussi rouge que du cinabre,^ 

Mine de cuivre tenant argent. Cest celle oi\ la mad^ro 

cuivreuse excede i'argent r v. Travauic siu- tels mines de 

cuivre. HI , 178. 
Mine de plomb tenant argent. Cesl eelle od il' j a pluf^ 

de ^lomb qued'aitgeait* iArd. 
Mine de Carrier. Trou cylindriquc qu'oii' rcfrnplit de 

poudre poiir iiaird plater ta pierre : vi CarriieF; 1,^ 

Mine dllat^e : u. Mine horizontal©. HI j 1.98 v 
Mine ilexie^ Ceit. cel'te iom la* diractiion.va de I»a% 
en haut : p. Recherche et exploiiadon' des minc«. 

Mine iroids : p. MuAb seche. 

Mine horizontale.. Cest 4ie\ki <^nt les. Teinest soil tparal- 
. leles. h rboiiizon : (/i. Recherche et explpi^ition- da^ 

mines. Ill I 188. • ' 

M)nb;piiante : v.. Mine ¥ire;> 
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BAinb.sechew GW oelie qui ae met dvffioilmnient' en 'fu- 
sion : V. Forgie5et founneaux ^ far. ILy 'a^-sr^v'" 

Mine vive.. C^st ceile qui ifondiikcilement.I6eVf.. 

Minium. Massicot qua la calcination a rendu rouge : p» 
iBlombielr. Ill, 4^^^ ' '•'■ : • 

Minot Mbsuredont okl sesert pour :1b >blesd,0t dontplu- 

< #ieurs font le septier ; r. Batteur en*gpange« I f23^ 
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Mire ( Coin de ). Cest celui qui sert pour diriger oik 

Von veut la vol^e du canon : v. Ginonnier. I.^ 382. 
tHite ( Fronteau de ). Piece de bois qui est acheval^e 

sur le bout du canon. Ibid. . . 

Miroir cylindrique. Cest celui qui rassemble les rajront 

^cait^s , et qui dearie oeux qui sont i^unis : p. Lunel-* 

tier. II, 61a. 
Miroir concave. Glace courb^e de toute ghindeur, et 

qu on fait concave ou convexe suivant ies divers be* 

soins qu'on en a : v. Miroitier. Ill y 220. 
Miroif. Endroit uiil d une peau qu'on a chagrin^e : p. 

Ghagrinier. 1 , 4^ i* 
Miroir de poche. Miroir qu*on renferaie dans une pe- 
tite boite qu'on porte sur soi : p. Miroitier. Ill , 

220. 
Miroir de toilette. Miroir de moyenne grandeur , et qui 

est plus haut que large. Ibid, 
Mise. Trou circulaire i'ait en forme d^entonnolir , et qui 

porte ce qu'on veut broyer dans .le moulin des M<>i^ 
. tardiers. Ill , 272. 
Mise. Piece de fer qu*on forge ^ part pour lui donner la 

forme qu'elle doit avoir : v, L art de la fabrication dea 

enclumes. 1,112.. 
Mitraille. Morceau de cuivre jaune : v, Uart de converlir 

le cuivre rouge en iaiton. II , 549. > 

Mitrons. Gardens Boulangers : v. Boulanger. 1 , 802. 
Mixle (Charbon). Cest celui qui tient du charbon et 

de lai^roule : v. Houilleux. 11, 435. 
Moche. Paquet de soie composd^e quinze Scales :.p« 

Blondier. I, 279. 
Modele. Petite planche de bois'de nbyer de la grandeur, 
et largeur dont on veut faire les feulllea dei parches. 

min : v. Parcheminier. Ill ,.3S8; > 

Modeler. Cest faire avec de la terre oii de la cire' >Ie 
- modele d'ua oavrage qu'on veiit exdcuier en grand sur 

un corps soUde : v. Sculpteur. IV, 74. 
Moelloa brut. Moellon sans parement : v. Magon. * 
.111,9. 

Moffettes. Vapeurs dangereuses qui s*eijialent des sou* 
terrains mdtilliques : f . Recherche et exploitation dea. 

mines. Ill I i8o, 

)Moieg« 
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JXLoiqs. Monceaux de sable que les Sauniers forment 

en espepes de meules v. Saunier* IV, 61, 
K^oine^ VJerre dont les Blanchisaettseis de bas de soie.se 

seryent) qui a une poigii^e et qui est plat par-desspus, 

I , a33i. 
JMoirage, Fagon ond^ qu'on dorme h une ^toffe par ie 

moyea de la calaodre : v. Fabrique de la moire, III, 

226. 
^loire k bandes, Cest cello, dont une partie de la cbain^ 

est k fil double , et Tantre k fit simple. Ibid, a^S. 
}\Soire double. Cest celle dont les fils spnt d^gag^s et 

2ui a plus de lisses que la siinple moire salinee : voyez 
/art oe faire la' moire. Ill , 224* 
^oire double unie. C'est celle dont les fleura fbrment un 

satin parfait , et de la coulepr de la chaine. Ihid^ 
Moirer une ^toffe. Cest faire paroltne des ondes sur sa 

surface en la lu^rant : v^ Lustreur.JVi Sao. 
Moirer une ^Xofipe, Cest lui donner des sillons de lustre 

qui sembient se succi^der <;omme des ondes : poyei^ 

Calandreur. I , Syi, 
IMoitir le papier. Qest lliuraecler : v. Gurtler« 1 , 397- 
Molette. Morqeau de bois un peu concave sur lequel 

on clmente les yerres de lunettes pour les d^grossir ^ 

les fa^onner 9 les arroodir J^t les adoiicir : voyei 

Liunettier^ U, 60^, 
lAoliette. petite roue k plusieurs dents pointiies ., am est 

engag^e dans Ie collet de )l*^peron^ r^fendu en cnape : 

>/. Cpero^nier^ II , 126, 
IMoLette^ Pierre avec laquell^ on broie les couleurs, v^ 

Peintre. lily ^11, 
^MoietteSf Turaeurs tendres et iDolles qui sont situ^es auK 

parties lat^rales du boulet : v. IVlar^chal. 111, 10 tr 
Y'lolles^ Paquets d'osier d^ quatre pieds de longueur : y». 

Vanijier. IV, 3i3# 
- ^olybdene^ Crayon de plomb : v^ Uart de la toilette ,» 

IV, 544. . . . . ■ 

jyionocprde. Clavecin qui , dans la partle posjt^rieure dii 
clavier, a une petite lame de laiton k la place d'uno. 
plume : v. Faiseur de clavecins,. II , i64* 

J^onomejtre. 3oule de verre qui sert k m^urer les alt^. 
rations qui arrivent k U de^sitii ou i la raret^ de Fair : 
Tomfi V, N 
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difi'<^rent«s umf^erBtuiiies de* iWr ill, i&5. 
Mont^ Nom qtM les Pi^Lti^erb donnent ^ tfn iritiid de 

ptdl»e> III y. 478. 
Monlant. Corde qui occupe toute la hauM«f d^une 

raqueittei : v. Paumief-RMKqtieitfef. Jbid. 384* 
Montaikt du ta&be* Odeuf de tdlwe «gr^vbte M Qn peu 

forte : v. L art de la preparation du tabac. IV y 149* 
jMbiitre. Petite korloge pditative : v. ttodoger. II, 

404. • 

MoHtre d'orgHe. Cest de qui eet elx lace d'tine ofgue , 

et qui est cemSjposi ^ fiijaAi^ if^tain tn : u. Faicteur 

dorgues. 11, lyo* 
Mctaitre^ Petit vane S^ la^D«^ dofit la ^uisson iiidique 

ceiie des plus grands ta^es qtii soni dflfia le four : v» 

Fa'iander. 11^ i^. . 
Monti-e. Piece d'«s8Sff qe^on itiet Smi les fb<irs h porce- 
^ laine pour juger w la ^uisson d^s aiitres pieces : 
V v.. L*wt de i'aira ki pcwcekift^. Ill , 53i. 
Monlre k deux cadrans. Cesl ceile qui niontte stir un 

de& dadrairts llie^i^ ^tt'U eel e^ ItaHe ^ el ^ui irrdrqae 

eur Taiitre le midi k i6iite hebi^es i r. Horloge^« ll , 
/4i5. 
Mpntre ^ f^p^itien. Ge^ ceHeqdf^pete I*heni*e qu'il 

est, au nioyen d'an repoussoir adapts k son soihniet, 

litti^. .414. 
Mentre 4 r^v«ii< Gee% c^lle qui , ^tant mcmt^ pour 

I'heure qu^on veut 6tre ^VteiU^, feii retetiHr un 

tinvfore d'nit sovt fevt mgf^ pei^ant defni ou tfdis 

minutes. /6id. /^i5, 
Moni^ A sifeoiides. Oe^ i^He qui les itodfqtte, Kid, 

4*4* ■ 

MonHB ^ ti«6is parties. <7^^ cb^t qui ^ cbaque quart 
d'heure r«^pete d'elle-m^me I'lietale et le qualt. Ibi4 

4i5-. ' ■ ■ '•/ ■ 

'Moraillon. Fer qui entre dans une serrure qtoair^ , el 
■ qui sert ^ la faire ferinei" : v. Serrtiricr. IV , 99. 
Mordetit. Cptiipt)Skidn qui fait ^dii^i^r mt chose ii une 

autre : v. Pl^ihtr^. DI , ^o^* 
Motdani. Etaa ^iit ieqUdi on &it les dims ffipingle : 
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JHkH'^ant. Betite tringle de bois- .adaptie-^iji" visprmni ^ 

pour fenir la copie qu'oQ <Jciit iqompoflier : v. Impif- 

raerie. IJ , 49^' . ' * • " 

]Mordant : v. Gland^ i Tarticla EWcheminier. Ill , 356)! 
Mordre^ C'«^t'^<andia Irisquelte coufyre ^uelques ^Urea 

du bord des pages : v. Imprlmerle. II , S09. 
Moresques. Oiwages de o^armietifcrie o^ i^jn^entre que 

de d^ui^ especie^ oe bois : if, JJskvt de la mar (jUiBjteri^f 

III., xik, 
Morfil ( Oter ie )> Ciest enlevec* ayeo une pieri« , pr4<- 

par^e expr^ y ies^ parties d'ajcier qui <e trouvent ai^ 

tranchai]it d'ui^e lame aprib qu'on ra aiguit^ ;' yo3^ex 

Coutelier. J , 567. 
JVIof 61. Jvoli!!e .: y. Yvoire ( Maiicf^ 4^ blan^hir T ), 
. IV, 438. . - 

}VIorfiL Vive arete qui reste apr^^ I'op^ration de |a inieu(e 

oudu tour: u. Derenr. II, 5o, 
Mors aux dents ( Prendre le }. Cest lorsque les chevmuf. 

fercent la tnaiii du cochev : p. Manege; III, 4^- 
Mors de T^tau^ Extr^mit^ d^en kaut par ou lea mA- 

choires jse joignent : Vf I^'arjt de la marqujelerie.. Ill , 

ir3. ' 

jBflorsulisr^ Eteetoaires soHdea : 4». J^ipoiivmln, X> xo3, 
]\Iortaise. Creu;c fait dans un bols aBn de recevoir un 

teaoh : v. Menui$ier. Hi; tzfy ; 
Jihrieiiie. Ken^ que les Anciens^nnoient ^ }a g#a»nje 

die moutarde : v. MortelUei^ I|I , 24^ 
Mprt-plaip. Plain qui a d^j> servi : v. €haxQi>isttur* I^ 

419* 
Mof ue ( Brosse k- >. Ce|l eella dont on se sert pou]r 

/rotter jia morue qu'on veut faire dessaler : y. iBpossiep* 

l,348i \ 

li^rue seche^ Cest celle qijrVpfi ^it seeker au sokil 

apr^ }'ayoi^ sal^e : v. P^che de la morue. IH,^ 2/^S% 
Morue Merte. Cest celle qu'on sale k bord dW v^is^eajA 

et qu'on ne veut pas faire s^ker.r Ibid: 244- ' 
Monre ( La ), Maladie cont^gieose pcndimt l»^elle tes 

chevaux jcttcnt une humewr yisqueuse,^ rousse 011 

blanche : v, Mai^chal. IH , g6i . 

JJIorvolant. Soie m^l^e qui tp^fibe daHS h difcke^: yo^ytjt 

Plondier. 1. sSof 
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Mosaiqua (Divisions en ). €e sont des interfl^cttons qui. 
se coupent k angles xkoita : if. Faiseur:d'in9trument$ 
de matk^maliques. 11, i8q. 
, Moscouade : v., Sucre bifur. I!^y 125. 

Moteur de montre. Heasort pii^ en spirale : v^ Horlogeriu 

II , 4^^* . . ^ 

Moteur de pendule. Poids attache k une corde. Ibid. 
Motte k brdler. Vieiile poudre de tan qu'on.p^trit dans 

un moule de cuivre : v. Tanneur. IV, 196., 
Motteur. Faiseurde mottes k brdler. Jbid^ 
Mouchacbe. Araidon fait avec ia f^cule de la JParine de 
Manioc : v. L'art deiprdparer la cassave. I, 4^7 • 
Mouclies. Petits morceaux de tafEetas gomm^, coupes 

avec. des en^>orte - pieces d^ diffireates figures : v.. 

Parfumeur. Ill, 363. 
Mouffeltes: v/Moffettes. Ill, 188. 
Mouffle. Vaisseau de .terre oblong , plat dans vsa base , 

couvert d*une espece de voille , et dans lequel on 

renferme les pieces qu'on ne veut pas exposer iuw 

mediatement k un grand feu : v. Peiriture en ^mail* 

Moufle» Assemblage de plusieurs poulies qui se meuvent 
. dans une raitoe pieoe.de bois : v; Scieur de long. 

lY, 72. .. . ;' 

Moufle. Plusieurs poulies plac^es parallelement^ entre 
, elles dans une m^me chape , et mises |es unes sur les 

autreS : p. Poulieur. . HI > Sy.i. • •' ^ 
Mbuiiladoir : v. Mbuiiloir. ^ 

Mouilloh*. Grande chaudiere de cuivre dans laquelle 
( on £aitia GoQe k- coUer le «p9(pier :;v, Papetier. lU, 

34a- 
Moulage ( Carton de }. Cest celui qui est compost de 
. plusieurs feuilles de papier gris : v. Cartpnnier. If 

4o4. 

Moulie. Assemblage :de plu,sieur3 feuilles d'or oud argent ; 

V. Batteur d'or. I , •244« 
Moule. Auge Oji!i est le suif fondu : v. Chandelier. I, 4^3. 
Moule : V. Forme k T^rtiple Papetier. Ill , 34o. 
Moule. Petite planche qui re^le la longueur des ^pirv- 
' gl^Sy'^ an. bout de laquelle il y a une lame dc fer 
verticale : v. EpingUer. 11, i36. .. > 
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Moule^ Table sur laqueile on jelle le plimb fondai n 
PiOnibtei?. m , 4B4. i ;/ : .; . 

Mouie« Pierre plate 4ur laquelle^oa verse: la colle fon-^ 
due : V.' Fabi>ique d^ com icate/l ^ bi%» 1 . *" 

Moule de tabatierie;Morceduider bob. travail!^ abtiMir 
et dan6 lefcretfx duqireVon imel .iai:p^e duitest isnte 
avet def r^gnui^s de' papier r'V*/.Uact de feire* *le3 
tabatWresde carton; IV,>j58;> i- f . '• '• 

Moule de Fondeur deiclocbe^.'&ta8nfdema9on]ieri^vatt 
milieo duquei esttin piqiiet debois^assc^etti^ sur 
If quel tourne , comme sur iu» plvot;^ line de&branebes 
du compas 'de eof^tructian j^ let qui 8ert!^ loOnstruirQ 

le mbute 4]'Ane dbche : v« JVknli&Ck III, i49* 
Moule pergoir. Outii compost d'une boite h loret et 

d\ih m pour jper cer uhe' trance de Bo^ : vw- Bouloft-'' 
' nier^^Iy* ^t't*' ''■.rt'.\.'i ». . •• • 

Moul^e ( Chandelle ). Cest celle qui se forme dWa^l 

jel dans le' moule' 01k Foh a* jet^ du* suif ibndu : v. 

Qiandelien 1 , 436. 
Mouler ia p^te. Cesi en formeciune bspeee de boule et 
: I'applatirdeT^piUSseur qu'op veut ^ par k moyen d'un 

rouleau M^i iPatissier. Ill y i3ft2t. * 
Mouler le papier. C'est y imprimer des figures' : voyes 
-Cartieri Ij 4*i» ^ .,.•'>> ...... 

Mouler les.glaces. Cest lour faire. prendre la.figuGe qu'on 
'veut j danis des vases de plomb ou de.'jfer fondu : v. 

L'art de: faire ies glaoes aolEee. 11, 33b.' 
Moulin k battre ; v. Moulin h ecacher. 
Moulin^ ^cachef. Machine qui .sert ^liendre en lames 

Tor ou lar^ent £1^: v, Tireur d'or. lY ^ :^S^i':.:.^ > 
Moulin cylindvSque. G*est iceipi iqui* tMm& enfusie"pd(<f^ 

£ne. Ies Tieux morceauiC de cki£Coiis qu'ik cojOlitonent : 

V. Papetier. 111,336. 
Moatineti :Pidce de bois debout , '^ign^e deirois.ou 

quatcel pids de la :pr8sse des Applaffiisseurs : voyex 

Appljanisseur. I, 8b. 
lV|ofiIinel:: v.'Moussoir^ .1^ , > 

Moulu ( Or }. Cest de Tor amalgam^ avec du mercure : 

. v«'D!0oeiiic;>H<y 47- ' '• '■'-' 

Modiiire. .Oi^ement de menaiserie.^.t^» Me^nuisier* III| 

N3 
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AC ARAT. Liaine de t^ortugal. G'e^ da totdn cbi6ti 

. "aveo de la cochenille : v. L'art de la toilette. IV , 54S j 

Nacre. Beau luisant qui tapisse riht^rleur des ^cailieU 

d'huitfies k peHea : i^. L'art ^def la'<^bri<}u6 des periei 

fausses. ffl, 434* ^»^^'- 

Nacre -de^perlest HulM dans laquelle on trouve la perle« 

Kageoirdj Morceau de bpid rohd qu6 le t^Orteur d*eait 

met dans son seau^ pour que i'eau ne failli^se point i 

V. Pbrteur d'eau. Ill ^ 542. 

Narbonne (Le) Marbre qui adestsicbes jauries e( blalK 

J cKes 5ur un fond violet : u: Marbrier. HI, Ba. 

Narbbniie ( Miel de }. Cest eelui quon r^colte dan^ t& 

^"pays et qui a une saveur arbmatique : i^. Cirier. 1 , 49^* 

Nasard.' Quinte du prestant 3 iH>y&x JFkcteur d'6rgue« 

II j 172. ' ^ 4 • 

NaisemiXi'Niritied d-tfn' ahevai i Vi Manege. Uly 78; 
Natif(M^tal) : v. M^tal ▼i^r§e. II , 671. ^ 
Nalrum. Se\ aliali terreux ^ Sont les EgJ^pti^its se set^ 

ToientpoUr rendre les corps moiis incorruptibles.f w 

EnibaUraeur de corps. IV f 4^9^' ' <• 

Nahirel ( Accoucbement ). Cert deltfi qtii S6 fait sart^ 

le besoin d'aucune operation cbirurgicale : c . Accou* 

cbeUr. I, 5. • 

JKavette. Petite thachine' de bois dans laqWlfe le Tisse-* 

rand passe son £1 de trame : v, Tisserand. IV ^ 256* 
^erf. Corps de laine : vt Drapier. II j 64* 
Nerfs. Bouts de corde , places de distance en distance 

sur le dos d*un livre et auxquels les feuilles sont atta^' 

ch^s : 1;. Relieur. IV, lo, 
Nervure. Distance qui se Irouve entre les nerfs. Ibid* 
^ervuresi Lignes trac^es eri forme de rayons divergent^ 

et qui paroissent sur la pellicule de Tamande du cacao i 

V, Limonn-idier. IV, 607 . 
KiaiH (Oiseail ); Cest celui qui a^t^ fm datis son nidi 

i>i Fauconnien IV p 4^' 



J 



N O U 201 

Nife, Siif faige feupWeure d un banc d'aJrdoIse J U, Ardoi< 

«ier. 1 , 134. 
Nllre : v. Salp^tre a l*article Salp^lrieri IV , 3t>* 
Noeud de i'ATtii]ciei*« G'est trdis bouclesde ficelle pass^ei 

dans la gorge de la cartouche en serrant k cheque 
. boucle : 1;. Arlificiep. I, 170. 
Noeudi Nom qu'on donne h un des c6t^s d*une raquelte ! 

V. Paumier-Raquettier. Ill , 384. 
i^oir d'AUemagne^ Noir de fuml^e <jui vient de ct 

pays I t^« Encre d'Imprimeur en taiil^ -^ douce. II ^ 

Noir de fuRi^e> {'"uiti^e de la polx r^slne i u, Maniere 

. de faiire le noir de fum^e. II , 118. 
Noir de fum^e. Suie noire et l^gere qu'oh tire ded^ 
, substances r^sineuses : );. Lart de faiire la poix^ 
in , 607. 
Noircisseur. Teiiiturifer en noir de la province de Nor- 

.mandie : v. Garanceui'. JI , 3i5. 

Noix ( La ) de la roue des Potiers de terre« Arbre posi 

perpendiculairement sur une crapaudine de gris t 

V. Potier de terre. Ill , BSg. 

NolelSk Enfoficements formes par la rencontre de deuK 

combles de pavilion ou d'escalier r t^^ Charpentier» 

, 1 . 464. , 

Nolissementk Cest sUr la Wditerran^e, ce que le contrat 

daffr^tement est sur TOc^an : v, Affr^leun 1 , 21. 
Nonimer le dessln. Cest dieter a Touvrier le nonibre 

des divers points qui sont sur un dessin : f • Ruba^ 

nier. IV ^ 28. 
.Kompareille. Corps de caractere particulier i );» Fondeuff 

en cara<iteres. II, 4^7 • 
Nopes. Morceaux de laine que les Tondeurs levent de 

dessus les draps : v. L'art de la frisure des ^toffes de 

laine. II , 298. -> 

Noue. Angle form^ par k rencontre de deux toits qui se 

jettent Tun sur Tautre : v. Couvreur. 1 , 678. 
Nouci Endroit oii deux combles se joign^nl k angle ren- 

Irani •: v, Charpentier. 1 , 4^4* 
Noues. Entrailles de la morue : P^che de la morue. Ill ^ 

J245. 
Nourrir le ve«]-de-gri8« Cest meltre du vin oV de la 
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tinassd sur fes tauies dp cuivre : v. Verf-cle-gril, ftT ^ 

339. 
l^ourriture fourrageuae^ Cest celle qui esC m^\^ dtf 
, pluaieurs' boiuie« plantes : v. le sfipplj^cQient, tcMne IV« 
KourriturQ ( Donaer k ) aux peasCx. Cest ks imbiber 

d'une pzkte liquide et faite etx|)r^ : ^. M^gia^r. ttl f 

ia3. . . . 

Noyau. Motile irtl^riettr BxAOar AxM^l le wykai ^Dnda 

dok eVraMger 'i v^ Fondeuir dei$tatue«. II 9 sCb. 
Kojau. Longue piece de hut ^non fiwt dansViot^rieiiir 

du moule du canon : v. Fonte de canons. II) sS^* 
Nojau. iM a^if toS^gonie auqttel oit donne ^tos^^v^s^nesA 

Tattitude et les cOstours que doit mwxh. fignire ^aton 

veut fondre : v, ipQiidewr de . statues^ I£^> usS. * v 
Num^ CF^igne •de )^ Ndm eOfiaaor^ for jes TablefTierii 

pour distinguer ta grandeur des peignes : v. Taibie£ier« 

-IV , i6a. . 
iNymphea. CEuf^ de fournds dontoanotti^cit lea&iaandai 

yi Ptiitodief. IV> 463* 
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yjklictw ( V ). Verre oonveB6e:cPuiie limette d'apprd* 

che : V. LuneUier. II , €07. 
bculsdre. Verre corivexe d-une lunette d'&pprocKe /Iftuf. 
OdoDiettre. Chaiine dont led Arpenteurt se serpent : v. 

Arpenleur, I , iSy. 
t^il et bat ( Mesuter entce } Cett voir eombien tm 

poisson a de pouces de longueur entre son «eil el U 

nageuire de sa gueue : v. Marcliaiid de poiaeon d'eaii' 

douce. Ill , q3* 
t£il de boeiif.'findroit le pius ^bc dfun plat de ¥em^ 

et .oil la felle fenoit : v; Verrier. IV , 388. 
(£il de raieuille. Tnou qu'on j fait avec un pompon t 

if^ .Aiguil&er. 1^4^* 
CEU de la meuk. Trou qu'on iaisse dans sonceliM: v* 

Meulier. .111^ a^fi* ' , 

tEil de la perle. Trou qo'elle .pnkcnle d^ cliA^nie cM 
- iloASfiii'elleiefit.^ercee rv. Patendduer. III,. 87 dt 
(£il 'de jpeudKut. Pelit aiuieaa de ier dana lequel on paaM 

les cordes du tnjoaei.Mi Manufacture de veIoQra> IV ^ 
.^3i8i: "• • ' :'.. ;... V . •■ > 

t£iPd!unexi4ttie;.Pe^iroiidiquoB laittdMis le milieu d'ufla 

carte , el qui sert de but aux Archers. IV , 456. 
tEil d'lane Ifetlre: Contoiir qu'pn Ini jAotme : V/Fohdeuf! 

..detcaraoieres^ Ix>^ 49^* 

l£iUaxd5 .: T.. Meuieaian. I • - 

CEiUeioniier. Ceik s^rdr led pl^i» «ni^n^s qut ' 
croisseiii.BU pied des iai9vageohs ':'V. Jardinier. n* 

QBiilets. PetitBtfODi qu!on (ait fimn eorpe de fcmm^ potic 
{f plflcev 'uu.lacct:; ;Vk Tailor d^ teorpi^ de femmb. 

,-IV> 179. 

t£uvrej» iil^ild%cS4 iGdos outib de lllei^,^r»irU<HM^a <sn eouh^ ' 
fbaHUc5v.:TaiU:iT)dier..IV:, 168. . '»'* 

Ofticinaux ( Medicamonls). Ge sont fcetwit ^tie ks Ap\4-. 
ihiCbiiles lisnneift tou^ pr^s poor y stvoiir retcoUA ktt^ 
ihema: nv Apoubkatsei I>.94^ 
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Oiseau. £spece Ae pelUe hotle de bois stir laqtiplle li^ , 
vGoujat porle le niortief aux Masons rv. Goujat. II f 

342. 
Olives. Perles quUeur ressembteht : v. Patendlrier* HI 9 

378. 
Ollaire (, Pierre ). G'est celle qai est* assez tendfe pour 

en faire des vases : y. Porcelaine fossile. niy54o. 
Onde,(Outil k )*InStruiilent qui sert ik Faire des mtuvH 

lures: v. Eb^niste. H. 84* ^ 

Ond^s ( Camelols }. Etooe qui a deS ondes qo'on lui fatt 
. pr^ndi^' k la' calandi^ i v. Manufaclure de eameloU' 

; I ,• 375. . * . ■. ' 

Ondulations. tVemissiemeiit des corps somnres* IV y 

490. 
Ongl^U Mordeau d'acier tremp^ ^ dont une des laces est 

traitchante el Tautre ronde v v. Joaillier. II ^ 53t. 
Onglets* Petites saillies fornixes au bout d*une brandhe * 

couple y et que la seve ne recouvre Jamais : v. Jar- 

dinier^ II, 45o»' 
Cnguent. Drogue pr^par^e et amaleain^ei avec de la 
\.|;i^if6e : V. Apodsucatre. I*, 97» ^ 

()ngueqt d0 piea. Ge^i avec leqael on humecle la con*- 
, roone.du piod.d'un cheval pour entretenir sa corntil* 

en bon ^tat : 1^. Mar^chal. Ill ,. loi, 
Opale. CroAle crystalline qui se fait au-dessus des for- 
J mes k sUcre lorsqueltes sonl pleines de airop: v» 'Su-*- 

crier. IV, i3o» • ' ' 

Qpale, On }dit que , I'&rgent £aiit Topale ; lorsqo'ilant 

fondu , il va sans cesse de bas en haut , de naut en 

bas , et qu'il forme des globules : v. Affineur; I y 24* 
Opajen Ge4(brjsQr*la<cro4te de dessus les.lormes k sucro ' 

avec pn coateau :de bois : v» Sucrien IV, iSb^ 
Operation c^sarienne. Ouverture qu'on fait k un des c6-* 
. t^ d'une fenime enceinte, lorsque Faccouchement nio • 

rmt se fiiire; paf ies voies ifiaturelles : t • Acconcheor* 
,8. 
Qphi^ : y. SerpeiHin,^ I'aiticle Marbrier. Ill y 54. 
Ophtalmique. Remede.bon pour Ies jeilx : v..L*airt- de 

. pr^arei' la lu^* IV > 55d. * ' 

Gjptique. Science, qui .considere la vision oui se fait* par 
des radons de lumlece qui viennent ^ireGteineBt ei 
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in^n^di^tement depyis Tobjet jusqu'i Foeil ; v. Lu*« 

n'euier. n ^ 60:$. 
Or blanc : v. Platine h rarticle Mine de platme. Ill ^ 

176. 
Or de depart. Or tr^s-pur qu'on obtient par ie moyen 

de Teau-forte , apr^s ^elle en a dissous lout Targent : 

if, Tcavaux sur les mines d argent. Ill , 198. 
Or d'Ulm. Noin que les Batteurs d'or donnent k Top 

baltu. 1 , 245. 
Or en co(|U4lIe« Rognures de feuilles d'or r^duites en 

poudre impalpabLe et broyees avec du mlel : v. Bat-* 

teur d'or. 1 , 24^. 
Qr faux. Caivre battu en feuilles et mis en €Buvra 

comme de Tor fin : v, Peintre en batimenls. Ill , 4^^« 
Or frlsi^. Or tr^-fin qu on eniploie pour enrichir les 

^toffes : V. Brodeur. 1, 34 1 • 
Or lis. Or moins fin que Tor fris^ qu'on emploie au m^nio 

usage. Ibid. 
Or vierge. Cast celui qu'on trouve naturellement dans 

les mines d'or oa dans les sables des rivieras , et qui 

na point pass^ par le feu : v. Arpailleur. I , i5o. 
Or trait. Cest celui qui a iii tir^ k la Gliere : v. Tireur 

d*or. IV , a49« 
Orchites, Ce sont les mellleures olives de la Provence , 

et en mdoie temps celles qui rendent moins d'huile ; 

V, L'artde confire les olives. Ill, 5iq. 
Ordre. Se dit en Architecture de$ colonnes et pilastrea 

qui soutiennent les grands i^difices : v. Archilecte. I , 

125. 

Ordre Composite. Cest celui qui participe de Tordre 

lonique et du G)nnthien.. Ihid, 
Ordre- Corinthien. Cest le plus d^licat et te plus riche 

de tous Iqs ordres d* Architecture, Ibid^ 
Ordre Dorique. Cest lordre le plus solide. Ibid. 
Ordre lonique. Cest celui 4jm tient le milieu entre la 

maniere solide et la d^lkate. Jbid, 
Ordre Toscan. Cest celui de tous les brdres d^ArchitfSc-r 

turequi est le plus massif. Ibid, . ' 
Oreille. IVJorceau de cuir long et^troitqui sert. ^ at-^ 

tacher l^ boucle d*uD spulier : v. Cprdonnier, I p 

$5:», .. : ;. ,'. 
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Oreillei Pfartie du soc de la charrueh, qui sert 1^ retour<» 

ner la terre : v. Agriculture, I ; 34» 
Oreilles- Grosses dents qui sont k Texli^^mit^ d'un pel* 

gae : i'. Tabletier. IV, 1&2. 
Oreilles. Morceaux de toile ^ui sorteht k chaque encoi* 

gnore dune balie : v. CmbMlleur. U ^ 109. 
Oreilles. Petites lames de pl^mb qu'on soiide am? deui^ 
• c6t<^s de la toucke des tujaux k cheiuin^ ; v, Facleur 

d orgues, IJ , i Gij. 
Organsin. Saie la plus belle* et la plus l<fgere qu'on tire 

des cocons It^s plus &ni : y, L*art de preparer la sole, 

IV, 107, 

Prgatisin. Cest nn compost de deui^ , trois ou quatrer 

brlns de sole dont cbacun est tordu s^par^ment : v* 

Moulinier. Ill , :i5S. 
Orlentales. Les JoalUiers donnent ce nom k toutes les 

pierres fines qui pnt Id perfection quW en ei^ige, 

II, 629, 
Orifice. Endroit par o^ un enfant sort du corps de sa 
- mere : v. Accoucheur. I, 7» 
Orillons. Hognures de peaux de bgeof : Vp Fabrique di} 

colle forte, I, 5 18, 
Orni, Figue sauyage printanniere qui yient dans la Grece ; 

V, Capri figuier. IV, 468. 

Orpin. Substance conipoa^e d arsenic et de soufre ; v, 

Blrublotier. I, sSir 
©rseille. Pjile molle d*un rouge fence : v, Tem^urier. 

IV, ^24. 

Qrtie ^ Toile d* ). Batiste erne falle avec un Un grisAtre { 

V. Fabrique de batiste. 1 , 233» 

Osier rond. Cest celui qui na point iti fendii ; v» Van* 

nicr. IV, 3i^ 
Ouatte de chanvre. Btottpe de cbanrre bieh cardie : V9 

Chanvrier. 1 , 44^'* 
Ottblajer. Piilis^ier faiseur d'oublies. Ill, 38i. 
Cues. Vieu3f mot qui signifie des oies : Vp Rdtisseur. IV, 

■ aSfc 

Qurdir k la tringle, Cest travailter les cordons de pailte 
k nn pouce de distance ley uns des aMtres : v. JSattier, 

. IK-, 274'. «--•■•■ 
Qurdir le coton* Cest lui douner les longueurs n^cesr* 



O U V • 207 

« §9nte$ ^poist en fake une chaltieoa qne tmne : voyez 

ilousselinier. Ill, ^66. 
Ourdir les jambages d*tiAe cheminc^. Cast la garnir de' 

pUtre , de pUtras ou de briques : v, Ma^on/III, io» 
Owdistoir. Mddlin haiit de tftx pieds , dont Taxe a six 

grandes ailes sur lesquelies on ourdit les chained d^ 

«oie : 1^. Oaz?6r. 11 , 3a4. 
Ouverture (Fairte r>. Premiere mise dc latne ou d'(^toffe 

dans une cuve neiive : v. Teinturier. IV , 218. 
Ouvrage. Bdssin oik Ton fond la uiine : v. Travaux sxit 

les mines^ III , 261. 
Olivrag6 (17 ) Partie^tfoite cfe Teiitonnair inft^rieur d'un 

fourneau : v. Fourneaux h Jer. II, 267. ^ 

Ouvrage de br(ques. Briques poshes en liaison et pro* 

prement jotntes avec de U chaux on du pldtre : v, 

Ma^on* III, 9. 
Ouvr^^ de mo^ildi). Cest celul oA Ton emploie dei 

nioiSlons d'appareil j bien i^qiiarris , posds de niveau 

et piqti^ en paremeilt. Ibid, 
Oiivrager une ^tofEe. C est la relever paf des figures et 

de# empreinles de quetqiies moules : t. Ferrandinier; 

II, 211. 
divra^ei' /une niine, Cest ia d^crasser toutcs les heurea 

pena6nt qu*elle fond : v, Fourncaux k fer. II , a58, 
Ouvraux, Fenetres des fours i verre' par Lesquelles on 

introduit les creuseis : v, Vcrrier, IV • 87 1 . 
OuTfier. Cest celui qui , dans les papeteries , est cfaarg^ 

de faire le papier : v. Papctier. Ill , 34o. 
Ouvrier. Celui qui pollt les pieties d^aner , Ie$ mar** 

teAux, etc. p. Horloger. fj, /^2t>, 
Ouvrier de la grande navette. Cest celni qpi fait les draps 

dor , d'argent et de soie : v. Rubanier. IV, 20, 
Ouvrier de la peti^ navette : v, Ti^atier - Hubanier, 

Ibid, 
Ouvrir le talon. C^esit lolrsqu'en pansant le pied d*an che- 

val , on coupe le talon pi^^s de la fottrchette , et qu'on 

en s^pare les quartifers : p. Mar^chal. Ill, io4» 
Ouvrir les peaUx. Cest ie$ passer siw le palisson : v. M^^, 

gissier. Ill, 124* ' 
OwYfoir. Attelier d'urt Artisan : v. Haute-Licciir. H, 3B3, 
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Jr ADOU. Ruban fait avec de la bourre de sole ; v.Ru* 

banier. IV, aS, , 
P9gaie, Espece d'avlron avec lequel on remue le Sucre 

dans la cnaudlere )usqu*ii ce qa il se crystallise : v, Su^ 

crier. IWj 12^, 
JPa^a^e, Rame dont se servant les Indians pour falre aller 

leurs pirogues. Ibid, 
Paill^e ( Une ). Blad qui couvre la surface d une aire : p. 

Batteur en grange. 1 , 237. 
^aillier. Meule de paille battue , longue et terminde en 

faite cornme le toit d*une charpente k deux dgouls : 1;, 

Moissonneur. Ill, 229. 
pain, Saumon de plomb , de deux ou trois cents livret 

pesant : v. Piombier. Ill, 19^^ 
Pain de brasse. Cest cfilui qui pese douze livres ; v, Bou« 

langer. I, 3oi. 
pain de preton. Marc du suif fondu ; v» Chandelier. 1 1 

43o. 

Pain d'^pice. Pain de seigle., assaisonnd d*dpice , et p^tri 

avec de I'dcume de sucre ou du miel jaune ; v. rain-* 

d'epicier. Ill, 3^8, 
Pain de vendange : v, Tas k Tarlicle Vigneron. IV, 4o5, 
Painde fromage : v. Meule h rarticie Laitiere. II, 548, 
Paitre la meule. Cest ramener les olives sur son passage • 

V, Huilier. II, 437* 
Pale. Partie inf^rieure d*un aviron , et celle qui entrQ 

d^ns I'eau i v. Avironnier. I, 182. 
Palestine. G)rpsde caractere parti^ulier , et peu usitd ; 

y» Imprimerie. II, 487* 
Palette. Morceau de bois de figure elliptique, avec lequel 

le Couvreur remet du chaunie dans les endroits qui en 

manquent : v, Couvreur en paille, I, S80, 
Palette. Morceau de carton sur lequel les Doreurs posent 

leurs feuilles d*argent : v, Doreur, 11 , 54. 
Palette. Planche de figure ovale , qui a sur son bord un 

trouassez grand pour j parser le^pouce : v, Peintre», 
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JPalette: y. Louchet. III,462» 

Faiettes. P^tites planches attacli^es k la clrconF^rence 
d'tme roue de moulin 4 eau ; v, Batteur en grange. J ^ 
236. 

Palier dVin esealier. Ehdroit 011 Ton pent se reposer et oik 
les marches -paroissent interrooipues : v. le supple- 
ment , tome 1 V. f 

Palier. Piece de bois d'un moulin k eau sur laquelle 
parte I'axe de for qui traverae la lartterne : P, Mednier, 

III, l53U 

Palisser un arbre^ C'est idtendre ses branches en fornix 
d'^ventail 9 le long d'une palissade : v. Jardinier. Ill , 

454. 
jPalisson. Fer piat , large et presque rond par un bout^ 
eramanch^ par Tautre dans un gros billot : v. IVI^giSi- 
sier. HI , 124. 
Falisson. Machine fbrm^e de deux planches , et sur la- 

queUe on ouvre les peaux : v, Chamoiseur. 1 , 4^^* 
Pallier une cuve. Cest remuer avec un rable la matiere 

qui y est cohtenue : v. Teintiiiier, IV , 21 5. 
Palnaa ChristI : y. Carapat k Tart de la fabrication du 

rocou. IV,;io. 
Patlo^niers. Pieces de bois auxquelles sont attach^es leg 

traits des harnois : v. Charronft , ^6S. 
Palplanche. Madrier debout qu'on met h chaque rang de 

pieux: v. L'artdefaire les ponts. JII,5i2. 
Panache. Bouquet de plumes que les Guerriers portoienj 
.autrefois sur leurs casques, les court isans sur leurs 
bonnets , et les femmes sur leurs coeffures { v. Plu-^ 
massier. Ill , 492* 
Panacher une fleur. Cest y passer par dessus un pinceau 
tremp^ dans de Teaa forte : j/. Lart de eonserver les 
Heurs. IV,487. 
Panachers^Bouquetiers. Ancien nom q«te les Plnmassier^ 

porh^ient : ff. Plumassier. Ill , 492* 
Panier. Grande cage de bois , plus large par le haut que 
par le bas , dans laquelle on transporte les plats de 
verre k vitres : f . Vitricr. IV , 4^5. 
Panier k dorer. II differe de la grille k dorer en ce quM 
est concave et enfonp^ de i^uelque^ pouces : v, Do« 
^ur. 11 , 4** 

Tome V, Q 
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Panne. E&pece de triple de lainc , dq^it. \p poit est ivh^rudm 
et tr^s-raSy et d9nt on ^ .ser,l pojur Irjser un drap h 
reavers : v, Frisu^ des ^tofies de laine. II , 299. 

Panne. Partie de la ci^rpente qui porte les chevrons : i/« 
Charpentier. I, 465, 

Panneau. Planche de bols fixce h une des extr^mitifs d(i 
la perche des Ar^orineurs, I, i3,o,^, 

Panneaux. G^us^nets ,<^e tpile^ Tenipli de.bojprre, et 
qu*on altache au-dessous d'une selle : v^ Sellier. I V , 

iPanncaux. Grands Gleis y fort$ e^t h larges maiiles j poujr 

pendre les b^tes fauves : v. V^nerie. IV , 33 1, 
Pannefin. Papier qo'on fabrique en Hollande : v. Pape*- 

tier. III , 345. ... 

Panneton. Partie quarr^e d'linift clef , o^ font' Jes fenLe3 

et les dents qui passe.nt dans les garnitures d*une ser^ 

rure : v, Serrurier. JV , 96, .... 
Pannctop. Petit panier dans Lequeji les Bb^langeys enve- 

loppeot leur pdte avec de la toile : v. Bouianger , I ^ 

Panse. Partie sur laquelle frappe la ipasse du battaiU: 
d'une.clQche(:;:V..Fond^ur de cloches. JI >. a38^ 

Pantalon ( Le ). Pjipiei^ I9 xnoyenne sorte : v, Papetier^ 
Ift,345/. ... . . 

Panteur. IVI^tier sur lequel les Cardiers tendent leurs 

feuillets : v* Gardier- I > 664* 
jPantiraer les soies. C est, passer un fil autour de chaquft 

njiateau : k* Teinturier. IV , :2a8* 
Panliner : v, Pantimer. , 

Pantijxesr .Asseo^folages plus ou moins considerables d'^- 

clieyeaux.de.soie : v. D^videprj II^.2^9, .... 
Papier a Demoiselle. Cest celui dont les. Chandeliers s« 

servent pour ei;iveIopper, l^urs chandelles,. Ill , 346.* 
Papier k Procureur : v. Petit i la main k lartlcle Paper- 
. tier. JIl y 346. 
fapiler .ai^^arnies de QoUande : v. Papier de la petitft 

sorte k Tarticle Pap^tier. III^ 345. 
f apier do compte simple : v* Papier de la mojrenmt 

.sorte. IHd,, 
f^apier de sole. Cest celui que les JaponoU foAt^avAC^il 

Mtbn. ibA 34a. 
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if}9f^ iexm feinlles. Cest cel^i dojot on se'^rt poiu 

envelopper de la iaine. Jbid, 346. 
jPapier fin. G^Iui qui est fabri<]u^ dans r*Ajagoumois. 

Uid. • 

jPapier bon^ Celui dont les feuilles sont entieres et point 

tach^es. Ibid, 344* 
Papier cass^. Celui dont ]fi$ feuijil^ ne fen^Jtni servir 

entieres. Ibid. 
Papier chantoiin^« Celui (^ont les feuilles soxil ridges. 

Ibid. 
Papier courl. Celui dont les feuilles sont dentel^ et plus 

courtes que les autres. Ibid. 
Fapier iluaht. Celui qui e^tde cpuleurjrris^blanc : v. 

dculpteur. JV ^ 70. 
JPapier fort. Celui qu'on fabrique en Auyergne et dans le 

Limousin : v* Papetier. Ill ^ 346. 
papier refoqdu. Celui qujDn met dans de Feau bouiilanlQ 

pour Lui faire.jperdre^sa qoile. Ibid, 344* 
'papier retrie. .Cehii qui est tach^.d'eau. Ibid. 
'papier rquge^tre. Cel^ui 9^e.c leque] (es fipiciers foj^tdes 

sacs po.ur y mettre leurs drogues. Ibid. 346. 
t papier souffi^: V. Papier velout^. 
Papier velout^. Celui sur lediiel.on a applLqu^ divert 

de^ins avec ie la Iaine bacni^. Ibid. 348. 
•■JParade. Mojen ,de.parer les bottes qu'on,porte a.u qorps 

avec un fleuc^ ou u^e ^p^ : v. Maitre en fait.d'annes. 

Xn,Vi. 

Parangon. Marbi^e quejies Scnipteurs noaunjent pierre 

de touche : v. Marbrier. Ill , 34. 
'Parangon ( Qros ). Coips de caraqtere p^rtic.ulier : i^. 

Iinprimerie. II,'487» 
'Parangoxi (Petit }. Corps de ciuraiptere particulier : v. 

Imprimerie. II , 4^7 • 
^arceau. Poign& de ixiate;au^ de .^oie : v. Teinturier. 

IV,:j28. 
Parchem^n en co^se. G'est ccjiui qui ja'est pa^ encode rsr 

tur^ : V. jParcheminier. Ill , 355- 
^archemin en crodte. C'est un parchemin brut. Ibid, 
Parchemin rectoris^. Cest celui qui , en preuve de-^ ssi 
•bo^ne qu^lit^, est maraud du sc^u du Rectjeur de 

f Uniyejrsil^. Ibid. 36o. - 

• ■•••■■•■"'• r\ 
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Parchemin vierge* Parcfaemln tr^mince et tr^cKIicat , 

fait avec la peau d'lin. chevreau oii d'un agneaa morC 

n^ y avec lequel on /ait des ^ventails. Ibid, SSo. 
JPai-ement. Dessus d'une manche d'habit : v, TaiUeur aa 

^ppl^ment , tome IV. 
Pareoient. Les quatre faces d'une pierre : v, TaiUeur de 

pieR'e.iy, io5. 
Parer. Cest ^viter un coup de fleuret ou d'^p^e , en 

d^toaraant k drolte ou k gauche la lame de son ad^ 
'versaire par le fort de la sienne : v. Maitre en fait 

d'armes. Ill , ai. 
Parer la couverCure d'un livre. Cest Tamincir par let 

bords du c6t^ qu'elle doit s appliquer 3ur le carton : 

V. Relieur. IV, ii. 
Parer le pied d'un.chevaL G*est en retrancher la corne 

avec le brochoir : v, Mar^chal. Ill , io5. 
Parer les feuilles des cardes. Cesl coUer du papier ou du 

parchemin sur les cndroits les plus foibles des cardes: 

V. Cardier. 1 , 364* 
Parer les matrices. C'est j faire en dessous Tentaille qvii 

fist visrA-vis roeii de la lettre ^ et deux p^tits crans 

pour les tenir ensemble avec une attache : v, Fondeor 

de caracteres. II , 283* 
Parer les peaux. Cest en dter toute la chair et h 

galle qui j ^toient attaches : voyez M^gissier. Ill , 

Fareur* Ouvrier qui dispose les couvertures de laine k 

faire un meilleur service : p. Couverturier. I , SyS. 
^areur C ^ }• Cest celui qui enleve avec un couteau les 

plus fortes in^galit^ d*un« peau : v. Parcheminier. 

111,357, 
Parfondre les couleurs. Cest les m^ler easemble : i/. 

Peintre en bitiment, III,4io* 
^rfumds ( Gants^. Ce sont oeux qui , ^tant renfenn^ 

dans des boites , ont contract^ I'odeur des parfuma 

qu'on a voulu leur donner: v. Gantier. II , 3i3. 
Parfums liquides. Eaux, espritsou huiles oui r^pandent 

une odeur aromalique : v. Parfumeur. Ill , 3o5. 
4Parfums sees. Poudres compos^es de substances mfr- 

l^es ensemble t et qui exhaUnt une odeur aginiaUe^ 

ibid. 364^ 
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^Faris]eilii0« Corpft de caractere particulier et peu en 

usage : v. Imprimerie, II , 4^7. 
Parlahtes ( Armes )• Ce sont celles qui sont relatires au 

nom de la per«onne k qui 0|i lea donne : p. Uart h6- 

raldique. II , 892. * ' - 

Paroir. roDtrelie k laqueLle on HtUche la peau qu'on yeut 

lustrer : v. Chamoiseur. t,'426* ' ' 
Parquer les moiitons, Cest les renfermer pendant h nnit 

sur une piece de terre , dans un clos de claiea porta- 

livea : v. ]E*^erniier. II , aoo. ^ ' 

Parqu^s (Vaisseaux). Ge sont ceux qui^^ont renforcea 

de courbatons : u. Jaiigeur de navires. U, 479* 
Parquet. Grande planche travcrs^e de diff^rentes bandes 
' die bois^ gamies de flanelle skir laquelie ou pose une 
. glace : v, Miroitier. lUy ztiio, 
Partage ( Faire le).Cest donhep I Untonnean une forme 

circulaire : V. Tonnelier. IVy^Sg. 
Parterre. Endroit o^ Ton ne met que des fieurs d ome- 

ment : v. Jardinier fleuriste. II , 44^* 
Parties d^assemblage. Feuitle imprim^es, assemblies huit 

.par hijiit ou dix par dix : v. Libraire. II, 677. 
Parties. Omements d'^tain oa de cuivre qu'on met sue 

lea Ouvrages de marqueterie : v. Eb^iste. U , 89. 
Petition (Faire la ). Cest accorder nn clavecin de quinte 

i quinte : v, Facteuv de olaTecina. il , i64- 
Parure. Rati^sure de peauit d'ajaieauaf blanchies et paa^ 

s^es ckez les Megissiers : v, Cartonnier. 1 , 4o4- 
Pas. Allure de eheval la pliis iente t v. Manage* lit , 3ft* 
Pas de campagne. Cest lorsque. le ^centre de gravity du 
' Gorpad'un'cheval ne fait t^'un fr^-petit mouvement* 

Uid. 
Pas d'^ole. Petit pas raccowroiet rassembl^ pour for-' 

' meriiahoQche iSxa\ thersA. Ibid, 
Passage. Endroit par oik un enfont sort du corps de aa 

mere : V. Accoucheur. 1 , 8. ■ 
Passage^ 'Trtit raocoarci qu'on execute en faisant avan-* 

cer un cbeval de Tespaoe d'un pied k chaquc mouve- 

ment } v. Manage. Ill, 87. 
Paksanlsi Btoonhieres de cuir , consuesle.long d'une 

tige de bottine , et qui passent Tune dena rauUe : v« 

Botli^r, Jv^aS.- .... 

03 
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Psisse, Roaleiib^ar lequel on passe tes itiat^aox de jotci' r. 

. V. Telnlurier. IV,a35. 

t^aiflse-carceau. Bois deux foia pins loi^ que le billot , et 

sur leqdel on appiajtit les couturea idroites ^t longoes i 

v.tkiUeur. IV, 178. 
Passe-^ext^aordmairerfirf/ .Cotiverture inarqude de neol'. 
. barres : y. Couverturier. 1 , 576. 
Passe^raftd-fin> Gouvertiire inarqu^ de cinq barres: 

Passe-grarid-Marchand. Cou^erture . miarqute dd quatrfe' 
.: bari'es et deinip* i^H^. 

Passe-grand-repasse-«xtraordinaire-£h. Couverture mar- 
: qu^tt de onze barres* Ibid. 
Pass^e ( Broderie ). Cest celle qiii paro!t dejs 6tiix cdt^^ 

de r^toffe : v. Brbdeur: 1 , 346; 
Passed ( Donner h. )• Cest plonger les peaiix cbns bl 

nourr»ture : v. M^i^sier. III;^ 122. 
Pass^e ( Une ). Cest i'alieir et le iehir de la fldt6 eh(r^ 

les fils de la chitSh^ : v^ Ba^-Iiicier. I j 229. 
Fassenieht au CQn£t. Preparation des peaujt d'i^eafi 

^uon destine k fourrer .le^ manbhons,^ ^^ >q«'on bit 
'-lireniper pendant deux jours dkns un <gmdd cutleif 
. pleiri d'eaii i: vi, Messier* III f 4^^ 
^^ssement.Plaiil dont se servent ceux qui tahiieilt lei 

cuirs k l!orge : .1^. Tanneon IV ^ i-^; 
Passpment blanc. Cest. passer k^ cuu:« dah^ de la £wihe 

d'orge. Ibid. igi. 
Passeiiient couraiit. Passemetit foibte , inais gradUii dri 
i plus fort en plus fort. Ibid, 192. 
Bastement de jsepos. .Cest Je dernier qu'bn d<^iuie aui 

cuirs. Ibid. 
Passement rouge. Cest passer. les buirs k I^rge danJ dd 

leau cfaire , avec deux Qi!i tirois poign^ei oe'tali eiitre 
ixfaaqde cuirt /^^> igi* / 

Passer en carton. Cest faii^.|)ass.er chaque |»o.ut de herF 
- idans des trous perc.6i en ^triangle sur ki>bord du car*: 
» ton : V. Relieut. IV ^ lo- ' 

Passer en parcherain. Cest fortifier le barton at^c dii 
parchemin coll^ ipar dessous avec d« la iooUd ds farlnd 
^. et par dessus avec de..la c<^1g. jTortef Ibidi, 
Passer les blanch. C^t tirer Tamidoki d>ui tonneikii 
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f 5Ur le psii^t dans nn aulre : "v. Amidohnier. 1,6*- 
Passer les damasqueites. Cest y metlre de For fen lame : 

;-^<«^\Pal^riqu* d6 dahiafequeltes. II, 5. ' 
Fasser uhe peau. Cesl , apres dlverses operations , la 

ren6re plropre auk' uiagei qu*on en veot feire : t^. M6* 

glssier. III^ 4^71 . 
Passe-talon. Pcau ^ui couvre les talons des souliers pour 
' femriife':>i CorddVinier'. I'i B5ir '» ' ' ' 
Passette. FIL de lailbn ^' dbnt tin bout est recourb^ comme 

un Kame^oii pour attirer le fil de sole qu on veut don* 

ner : ^.' Mahufh'rtut^ de velouraf; IV', 317.' 
JPasse-vi'olet ( Donne* k Facifef le ), Oest lui donner une 

cou!eu'r deau pAr" le moyen du fed : M. Dama^uineur. 

Passoire. Chduderon h deuic anses , perc^ comme la peau 
d*itn erible', d(<rl$ ldt|uei le^ Laveurs des cendres des 
Orffev'res {>ass^nt lehi*^ cendres. II*; ' Sb^':'- 

Passoire. Criblfe k itvivets le^uel on fait passer la cire 

fondue *: wCirier. I ', 4'39- 
t^astesV Petits liids fails afec du foin , de la mousse 

ou de la bourre dfe ' coed • IrcfS-firie , qd^ les Ihdiens 

mettenl' deux par deuit du trois par trois sur cbdque 

fenille de ' iiguier - d-Inde ', el dans les'queis lis font 

^clore la cochenille : v, Lart dc preparer la coche- 

nillg. I,'5l'r.. '" " • *• 

iPaAiche. Tabl<!au peliit dans la maniere d'un grand 
artiste , et qu'on expose ^ous son HOkit. HI,' 867^ 

Patach^.'P^tit bAtiiherit %indn* dans une*. riviere, dan« 
leqilel sc tiennent Iw coirhn^is dt la d6uane' pour visiter 
les bat(^ux qi<i desv^tenderA ^u qui renrointent le fleuve« 

n>'3o7.'* • '- ' •'- ■ ■ " '■' •■ • 

Wte d am:mde grasse. Cest celle quon fait avec des 
amahilgs" douces ^ 'et ^il^es ju^a'^ ce qti'elles aient 
r^pandu leurbulle \ t;- Pat'ftimetir. ill^ 364- ' 

P^le d'^iniarkle siech^. Plains d'^mande qui restent h la 
. presse apr^s qu'on en a 61^ 4*huite. //Aftrf.'- • 

P^t^hSfre. Nom -a^h'^dien des clvapelets : f>. Paien6trier. 
111,368. '--'■'•■■ 

jPaienAlres. Morceaux delic^ge qui nagent. sur I'eau , ct 
qui suspendent les filets des P^heorS :• V, Bouchonr 

>::'t'- - - 0..41- 
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t'atifi. Pieccf de bois couch^e h plat ^tir (e flfdf ^ 4aM 

laquelle on emmortake des jui^ellefr : v. Impriaierier/ 

II i 5o2. 

Patira ( Le ). Quarr^ compost de Iisiei^es def drap ^ qut 

. aert h unlr les galons lorsqu'ils sont eoasitt : p. TaiUeur^^ 

Patouittet. Attelier dans lequel cfn nettoie les mlne» qui 

sont m^l^es aveo de la terre : p. Travaux sur les ntf«- 
• nes. n , 253. 
t'alres, Pdte de veitnicelle dont on forme des grains de 

chapelets : f^ Vermicelier* IV , 354. 
Patron. Dessin quelconque qu'un ouvrier doit exi^cuier f 

V, L'art de faire la dentelle. II , 17. 
Patron* Nom qu*on donne au maitre Emailleur. I, 54o. 
Patrouiller un pinceau. G est le tourner d'an c6t^ e£ 

d'autre sur le oqrd de la palette : p. Peintre. Ill, 4^7 * 
Palte. Morceau d'^tofie qui recouvre les ourertures de* 

poches : V. Tailleur au supplement , tome FV. 
Patte ( La }. Cerele inf^rieur qui termine une cloehe^ 

V, Fondeur de cloches. II , 208. 
t*attes. Dans les papeteries d'Auvergne ^ on donne cer 

npm auf chiffons ou guenilles dont on fait le papier i 

f. Papetier. Ill , 835* 
t^attes. Espece^ de croehets , 6xi cte polntes recourb^es^ 

qui soht a r^xtr^mit^ d'une ancre : p« L'art de la far- 

brlcation des ancres. I < 7o< 
Paturon. Partie du pied d'un chetal ^ qui est situ^e ei>- 

tre son boulet et sa cOnronne : v, Mar^chal. Ill , 784 
Pav^, Pierre de gr^ y taill^e en quarr^ , et qu'on place 

k c6t^ des contre-jumelles : v, Faveur. Ill , 387^ 
Pav^ de grand ^chantiUon : p< Gros pav^. Ibid», 386« 
Pav^ de petit ^chantillon^ G'esI oelui qui n'a que quatlV 

on cinq pouces en quarr^. Ibid^ 387^ 
Pav^ ( Grvos ). Cest celui qu'on emploie pour les lieox et 

passages pubiios. Ibid. 386k 
Pav^ menu. C'est celui qu'on destine pour Piisej^ dear 

particuliers. Ibid. 
Pavilion. Grand entonnoir d'un cor de chasse 1 if. ChatH 

deronnier. J, 474* 
t'avillon d'une trompette. G^est celle die ses (BXtr^mitiii 

^ €st la pins ^vaste : ¥. Trompette. IV ^ 3i7. 



PaVitloh '( Petit ). Gobelet de bbls , qu*on tncl k fextrfe- 

miii d'un basson pour le rendre plus sonore : U4 Fai-* 

seur d^ihstrument k vent. It , 184. 
t^aumelie. Lisiere de drap que le Cordiei' tient ddns une 

de 863 maind quand il iile le chaiivre ; i^. Cordier* I » 

54k 
rayens ( Led ). Deux pieces de bois qui sont di^pos^es eil 

pente et sur lesquelles le potier de terre tien( sea 

5ied3 k la hauteur qui lui est n^cessaire pour la gran** 
eur du vase qu il veut tourner : v, Potier de ternS. 

ni,55q; 

t'^dale ( Clavier de ). Cest celui qU*on fait moUvdir avec 
les pieds et qui est plac^ k rase terre : u» Facteur d'or- 

fues. II, 170. 
icule. Queue de feiiille : v, Uart de pr^parei* !• 

taback rV, 149. 
jPedone. Petit boutotl de bois , qui est au botit de chaqu6 

fer de fris^ : v. Mandfatture de valours. IV , Sig. 
Peigne. Macbine de buis ou d'ivoire , qui a des dents dei 

deux cdt^s et qui sert k serrer les fils de trame les una . 

contre les autres : v, Basse-Licier. 1 , 228, 
Peigne» Rateau de bois dont les Couvreurs en chaume 

se servent :^. Couvreur en paille. 1 , 58o. 
Pelgne, Petit cadre de jonc de deux pouces et demi d^ 

hauteur sur la lopgueur de r^toffej v. Manufacture 

de damds. II , 5. 
Peigne ( Brosse k ). C e§t celle qtii est ronde , k queue ^ 

et dont on se sert pour neltoyer les peignes : v, Bros^ 

sier. 1 , 349. 
Peigne k frisons. Cest cetui dont les dents sont plac^ea . 

alternativement : v. Dominolier. II , 4o. 
Peigne en fa^On. Co'peau pr^par<^ : p. Tabletier. IV.:, 

160. 
Peigne pour le monfaucon, le lyop et le grand mon- 

faucon. Cest celui qui n'a qii'une branche a neuf 

dents : v. Dominotier. II , Sg. ^ 

Peigne pour le persill^. Cest celui qui . a vingt-qtiatrie 

oents. tbid. 
Peigne pour le papier d'Allehiagne. Cest celui qui a cent 

quatre ou cent cinq dents. Ibid. 
Peignon de clianvre* (juanlU^ auCBsaute de cette'tnatiere 
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pour fournir un fil de la longueur de la dorderi^ -' iff 

Cordier. I, 54i. ' 

Peille^. Chiifans qu'on raoiasse dans les rues : v* Papeller/ 
. III,3q8. 
teindre la tranche. Cest la mellre eh coiileur ou la 

dorer : i/. Relieur. IV, ii. 
Peintre ( Brosse kt ). C est cellle dont ori se sert pour leaf 

grants oiivrages a Fhuile oii en delrempe ,et qui res- 

semble k un gros pinceau : v. Brbssler. 1 , 349» 
Pelnture ^ fresque. test celle qu'on fait sur urie nlu^ 

i'aille fraicnement.enduitle de raortier a chaiix et a sa- 
. lile.m, 416. .. 

Peintiire k i-hulle sur glace. Cest une pelnture ren- 

vcrsee par le d^rarigenieiit de l-ordie general,' et 'qui 

cpmmence par o^ les autres peintures 'finissent. IIJ^ 
. 4i6, 
Pelican. lostrumeni dont on se sert pour 6ter les denLi 

et leurs racmes : v. Dentiste. II , 2,5; 
Pelican nouyeau. Instrument qui sert a rainener h sa plac6 
'^ une dent Irop enforicl^e. laid, 
Felicaii ( Branchp de ). Instntrperit dont ori se sert pour 

enlever'ies dents molaires de la m^clioire sUp^rieure. 

Ibid, 
Pelleteri^s cioramunejS. Ce sont celles qui vlehnent cle^ 

pajs cliauds : v. Pellet ler-Fourreur. Ill, 43 1. 
Pelleteries recherch^es. Ce sont celles qui yienqent de« 

pays du Nord. Ibid, 
Pelisse. IVIanteau plus amjple et plus long que 1^ mari- 

lelet : v, Marcharide de modes. Ill, gi. ' 
J^elote : y, lyiaf chand d^ chevaux. Ill ,74. 
teloton. Balfe de jpaunie qui n'^t pas encore couverle i 

J/. ^awnier-Raquetier. Ul , 383; . ^ 

Teloton. Qiiarr^ oblong , rembourrc? de poil de castor ^ 

couyer.t de drap d'un cdt^ et de panne de Tautre : Vi 

Chapelier. I,4^2« 
Pendant. Ciarniture d'un ^eiipturon et dajtis laquell^ oil 

passe r^p^^ : v, Ceinturler. 1 , 4^8. 
Pendeloques. Plerres taill^es eri poire , dori on orne 1^^ 

lustres : v. Lustricr. IV, Bai. -. 

Pendule. Ilorioge k poids 911 a ressort ; v, Horlogera If j 

op- •• 



PeHdiile (Le }. Verge de m^tal dont le« vibrations font 

. le moti^ement d'iine pendule. Ibid. 

JPendule k ^c|uation; Cest celle qui marque k tempi 

qu'une |)endule par&itement bien ex^ut^e doit mar* 

qiier. Ibid'^ l^ioi 
Pendulie i r^tiftion; Ce«t celle qui , an majren d'unj 

cbrdon qu'on tire , soraie led heured quand en veut; 

Ibid, 4^7 • 
Rhdule k r^veil. Cest celle <jai , iiwoi mont^ pour 

rheure qii'on veut se r^veilier, fait ua bruit asaea 

grand pour se faire entendre' de celui qni dort. Ibid. 
Pendule a secondes et k Equation. Ce«t celle qui ren<t 

les heures du temps vrai ^gales k celles du lenips 

ttioyen* Ibid, i^ix, 
Fendole simple. Cest celle qui , sans sonner les hevrps^ 

eh iQarque les minutes et les secondes. Ilnd. ^i^ 
JPenduliers ( Horlogers ). Ce sont ceqx qui ne font que 
. des pendules. Ibid. 4o5. 
tennage (Raccommoder le ). Cest niettre nn tn^Ut'de 

plume siir celui qui reSte , au moyen d'un^ aiguili^ 

qu pn introduit dans Les deux bout^ : v, Fi|uconnier4 

IV, 485. ...... 

Penne Grosse plume d'Un oi§0au de proie. Ibid* I 

Cannes ( Fj) de }. ]^Q$ie de la chaina des toiles y lipiB^ 
que le3 Tisserands ont lev^ leur ouyrage de dessus le 
. metier : v. Ailumettier. 1 , 5q. 
IPenie ( Mettre en ). Cest coucner quekjua chose hori- 
, . z^ontalement : y. Mousselinier. Ill ^ 269. 
P^pie. Pellicule blanche qui couvre ^ langue des pou- 
. les : V. Faisafidiep. IV , 483. . 
Pepiniere. Endroit otii Ton ^ieve tojutes sortes d'arboe^ : 
. . v., Jardinier marqhand d'arbres. II , 454- 
Percemure. MalieiiB cg^e les Cprroycura enlev^nl^ de 
^ dessus les cuirs de bonifs : v. C^vtpniiier. 1 , 4<^4» ' ' 
l^erces; Trous ^uon. f^it dans .uif>e jBilte ir^ei^i^rQ'S-.iT*! 
, Faiseur d'instrumenls ^ vent. II, 40;^ • • ». 

Percys ( Gocpns ),.()e sont QettX;q^H tj^ sont bonf <^% 
. , falre du fleuret : v. L'art dep^^jpla^r la spie. IV , ia7* 
Perche. iBi^ton cjlindrique de sepl k huit pip4s (^itoi- 
• gueur ^ ionih^ Avqonnew^'i^fi^fi^ ; y. Afi^mmtiL 

. E ) I OCpk ......,,;;.■... i ■ : ' i: . i 
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Perche. 0$ pdrtfitt , dont les corties des afiimatfic sm»? 

remplies : v. Ferblanlier. II , lay* 
Ferche de lice, Cest celle quienHle le^ lices qui font 
^ croiser les fils de chaine : v. Haiile-Licier. II , 387* 
Perched, Essui des Carreleurs. 1 , 38^ 
Perdrt. Se dif dune chaudiere ii eau-de-vie, qui neif 

donne plu» que d'une quality trfes-inf^rieure : i^. L'mt 

de fairc de Teau-de-vie. II , 85* 
PArine viefge. Nom que lea Provengaux domefnt au sue 

r^sineux qu'une indision fait d^couler au pied de^ 

pins ; V. R^sinier. IV , 535. 
P^rin^ale( Hemic). Cest lorsqu'elle a son si^ge dans le 

p^rin^ : v. Hcrniaire. II ,94^ 
Perin^e- Partie qui se trouve entre le scrotum et Fanus; 

Perk baroque. Perfe iiaturelle dont la superfieie est 
m^ale et raboteuse. On donne atissi cc noni au*^ 
perles factices qui ont les mSmes detauts r v. Patend- 
ti'iei'* in , 374, 

Perle fausse* Petit corps de verre > creux , along^ , <m 

de forme plate , enduit int^rieuremeni d'unc couietir 

argentic et rempli de cire* Ibid. 371* 
Perle ( La)< Corps de caractere partieulier pcu en usage ^ 
• «t leplus petit <Jue la fonderie puisse ex^cuter : voyez 

Imprimene. 11^ 487. 
PerW (Sucre). Cest celui qui est cuit k la petite plume : 

p* Confiseur. 1 , 527. 
Perthes (Drag^es)* Ce sont celles qui sonlhiriss&$ de 

petites pointes. ibid. Szq. 
Perles. Petits grains da chapelet qui tiemtent k la lice 

des Gaziers. II , 324. 
Permission du grand sceaq. Lettres exp^di^es en la 

Srande Chancellerie , qui d^fendent rintroduction 
es Editions ^tranpres : v. Libraire. It, 584. 
PBrimssion tacite. Cest celle qui n'est consignee dan» 

aucun registre. lUd. 583. 
Pcirelle. Espece <ie crodte v^^tale ou de mousse qu'on 
ramasse sur les rochers : v. Pr^aration de rorseiile* 

m,3i4. 
Pwner ( Le > Longue barre de fer. qui sert k d^bouch«r 

U canal da foumeiitt : v. Fonte de statues. Q • a3i. 
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^rsil. Blonde compos^e d'uae infinite de petits toiUs 
qui ressemblent k une feuille dc persil : v. Blondier* 
I, a8i. 

9ersiM (Frojna^e). Cest lorsque son int^rieur e^t 
paraeni^ de vemes bleu^lres : v« Lailiere. U, 544* 

Perspective. Cest la representation des parties d'un 
objet f selon la disposition oh. elles sont entre elle^ 
par .japport au point de^ vue ; v. Dessinateur. II , 

Perspective amusante : v* Botte d'oplique a FarticU 

Lunettier. II , 6ij2- 
Fertuis. Quverture qu*on a laissee ji une digue et qu'on 

ferme quand on veut : v. Eclusier. IV , 47S* 
Pertuis. Passages des rivieres difBciles et dangereuz : y* 

Chableur. 1 , 409. 
Pertuis. Petits trous par lesquels on fait passer le fil d^, 

fer : y, L'artdex^duir^ le fer en £1 d'archal. II , sli^. 
Pertuis. Trous des iilieres : j/. Tireur d'or* IV , 249r 
Pese- liqueur. Instrument compost de deui: cjrlindr^ 

creux^ dont Fun entre dans Fautre, et dont le plus 

petit , qui est gradu^ , d^signe par son phis on nioins 

ii'^Usration au-dessus de i'e.au^ la quantity de sfil 

qu'elle contient : v. Saunier. IV , 56^ 
Peson k contre-poids. Cest la romaine : v^ Balancier* 

Peson k ressort. Machine longue avec laquelle onpesc 

au moyen d'un ressort de bl d'acier fait en forme dp 

tirebourre. Ikid. 

Peson k romaine. Xievier on JB&u mobile .sur un centne 

et SHspendu vers ame de ses extr^mit^. Ibid, i^^. 

Fesson (Le). Morceau de fer fait en forme de kv k 
cbeval^ mont^ sur un morceau de bois de deux pied# 
«.t demi de hauteur , dont les Peaussiers sp servent 
pour preparer leurs peaux et les ouvrir : v. Peaussier, 
ill, 389. 

Person : V. Palisson j^ Farticle Chamoiseur. { , L2.6, 

Peslors. Nam qu'on xlonnoit anciennement auxiioulan* 
jgers. 1 , 3o2. 

Pet-en-Vair. Haut de robe dont la longueur ne descend 
qu'A un pied plus ou moins au-d^§soMS de la t^lli^ ; 
jK» Couturiere. I> Sj^u. 
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Pelit argent de Pfnto : v. Platine. HI, 176. 

iPelil ^ ia main. 'PapLer de4a petite sorte : y. Papetleir; 

111,345. 
Petite la m^in. Papier qu'or^ 'fabrique ^i^ Norniandie. 

Ibid. 346. 
|Petit blai^c. JWdrceau de blanc de Troyes , fagonn^ k I^ 

main r v, Fabrique du blanc de Troyea.. IV , Sog. 
Petit con^t. Papier qu'oi^ fait «n Angoumois : v»*Pape- 

tier, lU , 346. 
-petit-gris« Peauz dea ^cureuils ies p^J$ bdXj^ : voyep 

Pelletier-Fourreur. JII , 432. 
Petit-gris. Plumes grises que Fautnich/e a sous le ventre : 

V. Plumassier. Ill ^ 49^* 
•Petit baut. Dernier ^ta^e du bois qu'pn niet sur Ip 

fourneau : v. Charbonnier. I, 457- " 
Petit lait. JPartie s^ffeuse dii lait : v. Apolhicaire, 1 , 931. 
Petit-metier. Petites oublie^i rouL^s e|i cprpet : yoyes^ 

Oubiieur, III , 326. 
Petit nom de je^u^. Papier <^. la petite sorfe : v. Pape^ 

tier, ni, 545. 
petit raisin. Piapier de la petite sorte. Ibuf, 
Petit romain.. Corps dp caractere particulier : y.Jijaprir 

merie. II, 487' 
Petit texte.* Corps dp caractierp*particuHpr. Ibid. 
JPetite et grande fleur de lis. Papier de la grande s,orle : 

V. Papetier. Ill , 345* ^ 
Petite roniaine(La). Papferde b. petite sorte, Ibid^ , 
Petites cardes. Ce sont celles dont on se sert poiw 

carder siir Ies genoux : p.Cardier., 1 , 386. 
Petit fers. Outils graves en relief pour fairedes orncr 

ments sur 1^ cpuyerture des tivres : f • B.e|lieu^. IV ^ 

13. 
P£tHn. '.Vaisseau dans lequ^l ooboulaiige le paixji : Vf 

^Manufacture x3e bitc<iit8r*de Iner. 1 , 254. 
P^tun-ts^ desChinois. Spath fusible et.pierre vitrifiable 
' dont la France fpumit une quantity abondante : voyez 

L'art de faire la porcelaine. HI , 5^3. 
Peuilles. Especes dphl on fait differents essais^ 011 

qu* on a essaj^es pour constater le titre d*une fonte z 

V, Essajeur. 11, i5of 
Peupler une itofife dte bottton^ Q'cst y former s^yec j^ 



wAl }>eaacoup ie petits boutons : voyez L'art db I4 
Trisure des ^toffes de laine. II, 2,^j, 
jPhUosophie. Corps de cairactere particulier : y, Inipri-' 

nuerie. II , 487- 
f^U6gi$tique« C'est tout ce qqi contieht beaucoup d» 

parlies igrvjes i v. Acl^rie. I, i3« 
j^iaffer. Cest fali:e prendre k un cheval tous le« ^nou* 

vcnients du trot, sans le faire sortir de la m^me 

place : u. Manage. Ill , 87. 
J^Icholines. Olives les plus grosses qu'on r^colte en 

Provence : v. Lart de conbre les olives. Ill, 3 10. 
JPicot& Points de raccord , pour que les planclies s'ajus* 

tent blen au dessin : v, Toile pdinte. IV, 3 10. 
•piece. Partie du Soulier qui couvre le corps djii pied. : 

I/. Cordonnier. 1 , 553, 
jPiece d'allachement. Cest celle qi^ passe au devant da 

corps f jfet k lagiielle on attaclifi r^paulctte ; yoycK 

Couturiere, 1 ,072. 
^iece de detente. Cedi ceUe qui re^oit la vis de la c^uiasie 

d'iin canon de fusil : y. .Arquebusler, I , i63. 
piece de liquation. Masse de "melange melallique , oi!l il 

y a argent el plomb : v. Trava:ux sur les mines de 

plomb* III 3 195. 
piece ( La ). Outil de .cmvit; qui sert kt unir les ))ords 

^'un chape^u : y, Cbapelier. 1 , 4^^* ./ 

pied.' Fond J bu largeur d^une i^toffe : ^.' Drapier. p, 73. 
pied de ^iclie. Support de commode , travail!^ en fornje 

de pied de JbiChe : v. le supplement, tome ly, 
pied cornier. Arbre ^rarqu^ pour clore I'enceinte d*unA 

coupe de bois : v. Arpenteur. 1 , 159. 
pled de l^vain ( Avoir un ). Cest lorsque le levain est 

en proportion avec Id quanlile de biere qu on Veut 

faire : V. Brasseur. 1 , 826* 
^ied de mouche> Matiere crystallis^e , qui paroit ^tre un 

ael marii^ au cjMnmeificement de $a crystalllsatiojoi : v. 
, ^Saimier. IVj 67. 
|Piea de i^stine. Endrbit du foumeau par lequel on fait 

enHrer la mine : v. BVurneaux k fer, II , a56. 
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^'arinc mr une semence terrestre volatilis^e : v. Lilho^ 

t6iniste. IV , 5i5. 
Pierre k dorer. Brunissoir fait avec de la sanguine : y, 

Doreur. II , 49* 
Pierre k chaux. C'est celle qu'on peut calciner par lo 

moyen du feu : v. Carrier. 1 , 38q. 
Pierre k frotter. Pierre de gres sur laquelle on frolle 

les lettres quand elles sont rompues : v. Fondeur de 

caracteres. II ^ ^44* 
Pierre k fusil. Cast celle qu'on ne peut tailler uniment : 

V. Carrier. I, 889 . 
Pierre k pUtre. Cest celle qu'on ne peut employer sans 

^tre calcin^e. Ibid, I , SaS. 
Pierre bien ouverte. Cest celle qui a beaucoup de trous. 

Ibid, Sqi. 
Pierre calaminaire. Cest de la mine du zinc i v. Tra-* 

vaux sur les mini. Ill, 2oi» 
Pierre de foudre. Cest celle avec laquelle on brunit ^e^ 

lingots : v, TIreur d*or. IV 9 aSo. 
Pierre de grand appareil* Cest celle qui est fort ^paisse ; 

V, Appareilleur. I, log. 
Pierre de liais. Cest celle dont se servent les Parche- 

miniers pour d^graisser leur pierre - ponce y et en 

^^tacher les^particules de parchemin qui y sont en» 

gag^es. Ill y 357,. 
Pierre d'essai, Moule de pierre de Tonnerre dans lequel 

on essaie de retain : v» Potier d'^tain. Ill , 555, 
Pierre de petit appareil. Cest celle qui a peu d'^ais* 

seur : p. Appareilleur. I, 109. 
Pierre de torrent. Caillou dans lequel' on a creus^ des 

calibres de la grosseur d un Juyau ou d une t6te de 

pipe : V, L'art de faire les pipes. Ill , 4^6*' 
Pierre de touche. Cest celle dont on se sert pour recon- 
noitre Tor : V. Essayeur. II, 146. 
Pierre meuliere. Moellon plein de trous^ et fort dur , 

dont on se sert pour batir : v» Mortellier. Ill , s43. 
Pierre pourrie. Cest celle dont les Polisseuses se servenlT^' 

pour aviver les pieces d'argenture : v, Orfevre. Ill, 3i4»^ 
Pierre sableuse. Cest du gr^ : v. Carrier.' I, SSq. 
Pignons. Petites roues d acier peu nombr^es : v* )^orlo» 

|;er. H ^ J^ojk, 

y Pignons 
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l^ignons ( Laines,). Ce sont celles qui tombent de la hUM 
fine quahd on la peigne avec des cardes : U Sergiei^ 
IV, 92. 

Pile. Auge circulaire.de bdi5 dans laquelle on ecrase les 
pommesavec une.jneuie : v, L*art de faire le cidre. I, 

.492- 
Pile. Espece de mortier taill^ dans T^paisseur d'una 

grosse piece de cli^ne , et garni dans le fond d'une pia-^ 

tine de fer * de deiuc pouceS d*6paisseur : m. Papetier.; 

m , 337. 

Pile. Cest ce qui potle les arches d'un pont : v. Uart dd 

construire les ponts. Ill , 5 1 3. 
Pile a affiner. Cest la quatrieme et cinquieme pile dif 

moulin k pilon des papeteries : v. Papetier. Ill, 337* 
Pile k affleurer. Cest la sixieme pile du moulin k pilod' 

qui sert k delayer la p^te qu'on veut ' employer dam 

une papeterie. Ibid, 
Pile k effilocher. Ce nom est commun auic trofs piles let 

plus voieines de la roue du moulin k pi^ons : v. Pape^ 

tier. HI , 337* 
Pile de Touvrier : v. Pile k affleurer. 
Pile.drap : v. Pile ^'efElocher. 
Pile fioran : i>. Pile k afEner» 
Pllette^. Pyramides quarries ^ compos^es de diverses touvr 

bes : V. Lart de faire la tourbc. IV , 547. 
Piliers. Bois debout auxquels on attache les chevau< 

Sotkr divelopper leurs mouvements : u. Manege. III^ 
6« 

Pille. "Terme dont on se sert pour faire avancer un chiea 
couchant : v, V^nerie. IV , 336. 

Pifons. Maillets qui tombent dans les piles ou mortiers i 

' et dont on se sert dans quelques pap^teries pour re-^ 
duire en p4te les vieux morceaux de linge : v. Pape- 
tier. Ill , 336. 

Pilotage ( Bois de )^ Cest cdui qu'on emploie k faire dei 
pilotis : V* L*art de conserver les bois. IV, 4^3. 

Pilpte. Cest celui qui conduit un vaisseau en pleine 
mer : v» L'art du pilotage. Ill , 4^4* 

Pilote cAlier. tCest celui qui ientre ou sort un vaisseau 
dans un port ou une rade. Ibid, 

Pilote hauturier. Cest i^ttti gui^ daiis ks voyages da 
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long cours , est cliargi de prendre hauteur au 5oIeiI 
. ou aux iloUes. Ibid, 
Pilules. Electuaires pkis om molns cqmpos^ : P. Apothi-^ 

= cahe. Ijj loS. 
Rlullers ( rots). Ce sont ceux 3ans lesqiiels on renferme 
, les pilules eties trochlsques.J^'f/*, 88. 
pin bon 4 ^tre.genune. C^st celui qui est propre k pro« 
. duire.^e |a resine : j^. R-isJnier.; Iy , j^S. ' • 

Pmce. Insirumcnt propre k emporter lea corps dii» Cft 
picrreux qui se forment quelq<ue£pi& aux genciv^s : y« 
" Dentisie. II , 24. 
Pince. lievier de fer dont se servent ies Vuidangeurs* 

IV, 43i. • _ . ^^^./ 

f ince devant. CW lorsque la pincedes picfiU de devant 
. est bonne et lorte dians les cbevaux v y« ty^ar^fbai, Ip f 

Pince de feri-f^y^J. P^rtiedfi/er qui riponi. pridsi* 
niefitiiJa,pince du pied. Ibid,Ui^ ig^. • ^ 

jrlnce droile. Instrument propre k enlevercertaioes d/Qi^ts: 
l^. Dentisie. II, a3. ' . . • ; 

PInceau : i/. Balai k larlicle yitrierH,lV, 4^5. . . ^ 

Pincelier. Vase dans lequel les Peintres nettpi^zil:letir9 

^.pinc«iU5't. V. Doreur* J[]^, >46r.. I •» ■ i "■ -^ 
Pincer Aes Aeux^ C^sH ^Qiul^f <^s ^erons «* /. L'ar^ du 

manege. In , 32. . . .. . - 

Pinces. Dents qui naissent aux chevaux an ^naute^ det 

autres dents : v, Marchand de ckevaux. Ill, 80. ; 
Pinces. Petites in^Htei qu'on fait $ur uqe meule 6n b 

rebattant : u. Meulier. fli • i54. 
PindibecL CoEnposilion m^talliquequi ceAaemble k Fof 

par sa couiew , et qui n est poi^it suji^te, ^ i^if^v : 

VvFabriquedesimilor. Ill, 4:^8. ,,., , 

PIi\90n: V. Pallsson^ Tarticle Megissler. III,>i.:24r. , 
Pinspt^se. Ouvrierequi ex^pu^e sqr (a toile-^A^esfiiif 

qu'on lie pevt iaiiie A la plancbe ; m... jyiamifaclur^ de 

toile peiate. IV, ^^3* , 

Pinules. Pieces de metal tppliqui^j^^ux.exti'^mitist^un 

raarte^ dWbalelrille ; v* Lart du piLotag^. Ill i 

Piocbe. Marteau de Tailleur de pieire doat les deux 
extr^mitfs sont pointues : v. Tailleur de pieirt. IV ^ 
i85. 
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Rpe. l?Ulailte Osit^e en plusieurs provii^c^s : j>, Jawgeui* 

de futailles. II, 47^* 
iPipe. Futeille pleine d'eau dans laquelle esl le sei'pen* 

tin : i\ La;pt de fftire de i'eau-de-vie. II , 84. 
t*ipe ^ la c(ipicine : v. Cajotte k i ait de fa ire les pipes* 

III V 460. 
I^ipe du nouveau mari^. Cest ceHe dont le tuyau et la 

t^ sont charges d'omements en relief. Ibid, 468. 
Pique. Wgocier k la longueur de la pique, c'est mouiller 

£(m vaisseau k quelque distance de la c6te et k couvert 

du canon des forleresses enneraies ; p. Interlope. H , 

528. 
Piqu^. t'oints qli'on fait Tun devant 1 autre sans Tnesttrcc 

,m compter les "fils : v. Brodeur. I, 34'*>. 
Piquer. Cest tracer un de^in sur le v^lm pai* des troui 

faits avec une ^pingle : f . L'art de faire l£i denteile. 

II, 17. 
Piquer la peau. C est la percer de petits Irous places sut 

Hne mhmt ligne *. v. Cfirdier. 1 , 384. 
Piqueron. Boiit dfe cherron arrondi , dont on sff sert pout 

battre la terre k pipe : 1/. Uart de faire les pipes. Ill ^ 

462. 
Piquet. Outil de fer k troi^ potntes dont on se sert pout 

piquer de cinq ^'si^ tioups la ps^e des biscuits : v. L'art 

de faire le biscuit de mer. I , a55. 
Plqueurf Ouvrier qui piqlie les Stresses : r. Cartief . I j 

396. 
Piqueur de cataletle. C«t celui qui dresse fes chevaux i 

V, Piqueur. Ill , 468. 
Piqueiir de chasse. Cest celiii qui donne du cor et qui 

fait ebasser les chtens. Ihid, 469* 
Piqueur de conges. Cest celui qui veille k la cdnduite 

des payferts. thid. 
Piqueur d't^pingliefs. C'e* celm qui pique le paffier pdur 

les ^pingles. Ihid, 
Piqueur de raffirieric. Gross bAton ferr^ , traverfi^ d*un 

plus petit qui forme une poign^e de qhaque cAt^. Ibid» 

469. 
Pirogue. Bateau faft du trbnc d\m arbre creus^ par le 

moyendu feu : v. Constnicteur de navires. 1 , 53^. .* 
Pirouette ( Fairc faire la ). Cest faire toumcr un ch6vsi 

Pa 
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sur la Thime circonf^rence : v. Art da manege. Iff j 

Pistolets ^ rouets. Petites arquebuses dont le canon i^a 

qu'im pied de longueur : v. Arquebusier. I, i6o. 
Pile ( Fil de ). C'est celui qu'on fait avijc le chanvre on 

le iin qu*on recueille sur les bords de la riviere d'Ore- 

noque : v. Fabrique de haniacs. II , 87 8. 
Pivot. Arbre ou noix de la roue des Potiers de terre« III^ 

559. 
Pivot de la vis. Bout de vis qui est termini en pointe : v. 

Imprimerie. II , So3. 
Place ^ charbon. C'est Tendroit oii Ton assied les four- 

neaux pour le faire cuire : v. Cbarbonnier. I, ^56* 
Place de change. G est L'endroit o<!l les Banquiers s'assem- 

blent : v, Banquier. I j 2o3. 
Placenta. G*est ce qu'on npmme ordinairement arriere- 

faix , et qui tient au cordon umbilical de Tenfant nou*- 

veau n^ : v. Accoucheur. I, 6. 
Plain. &rande cnve mise en terre ^ dans laquelle. on fait 

^teindre de la chaux vive : v. Tanneur. IV y 1 8g. 
Plain. G,rande cuve de bois ou ^ pierre , enfoncee dans 

la terre ^ ,dans laquelle on met les peaux qu on veut 

planer : v. Marroquinier. Ill , 1 15.. \ 

Plain foible. G est celai qui a encore une cerlaine forc6 : 

V. Tanneur. IV, 189. 
Plain mort« G*est celui qui est rempli d'une vieille eau dir 

chaux qui a jet^ tout son feu. Ibid, 
Plain neuf. G est celui qui n a pas encore servi. Ibid* 
Plainage. Travail du plain. Ibid. 190. 
Plamer une peau. G'est Tattendrir et la d^raisser pour la 

rendre propre k ^tre pass^e en huile : v. Ghamoiseur. 

Plamoter les pains de sucre. Cest les retirer des forme* 

et.en«nlever la terre : v. Sucricr. JV , i33. 
Plan. Prendre son plan , c est tracer tout un habit 5iir 

IVtoSe avant de la; couper : v, Tailleur au supplements 

tome IV. 
Planche. Moule de bois ou de m^tal sur lequel est grav<& 

• en relief le dessin qu'oi;i veut ex^cuter : v. Art de Im' 
'' fabrication des toiles peintes. IV , 264. 
Planche de derriere^ G'est celle sur laquelle les laquai# 
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se placent dernere une voiture : voyez Charron. I , 

Planche en ados. Cest-^-dire en plan incline : p. Mara- 

ger. ni, 5o. 
Planche : v. Forrne k Tarticle Imprimerie. II , 499* 
Piancher ( Brosse k ). Cest celle qui est garnie d*une 

courroie pour passeret arr^ter le pied du Frotteur : v. 

Brossier. I, 349. 
Planchette. Instrument de bois tr^-uni, quarr^, plus 

large que lojng , et sur iequel on tire toutes I§s iignes 

dont on a besoin : v, Arpenteur. I, iSa. 
Planchette. Morceau dfe bois tr^s-mince y qui sert ^ sou- 
ten ir la chalne k la hauteur qu'il faut pour passer la 

navette : v. Rubanier. IV ,27. 
Plane. Couteau k main dont les AUuniettiers se servant 

pour couper le bois. 1 , 5g. 
Plane. Morceau de boisquarr^, long d'environ dix-huit 

pouceSy dont les Carreleurs se servent. 1 , 388. 
Plane. Gutil dont le Briquet ier se sert pour enlever Tar- 

gille qui d^borde son moule. 1 , 333. 
Plane a d^border. Oiitil de fer fort tranchant , courb^ en 

demi-cercle , avec une poign^e k chaque bout r v. 

Plombier. Ill , 485. 
Plane ( Rouler la ). Cest la pousser en avant ^ en incli- 

nant sa lame vers le bout du chevalet : v. Chapelier. 

1,445. , 
Planer le cuivre. Cest le battre en dedaiw et en deh6r9 

pour le rendre ixioins cassant > v. Chauderonnier. I ^ 

473. 
Planer une peau-. Cest k d^pouiller de son poil par 1# 

BK>yen de la chaux d^lay^e dans I'eau : v. M^gissier. 

Ill, ii5. 
Pianette. Couteau k deux mains dont on se sert pour 

anrondir la partie sup^rieure d*un aviron : v. Aviron- 

nier. I, 182. 
Planim^trie. Mesure des surfaces : voyez Arpenteur. I , 

l52. 

Planisphere^ Horloge qui marque le mouvement des 
astres"7 comme les spheres mouvantes^ : v. Hbrloger. 

II, 4*7' 
Plantard. Grande bouture qui a sept k huit pouces de 

P 3 
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clrconfijt^ncc , et dont V^covce ««l iinte et vlve : t^ 

Uart de cultlver les peupliers d^ltaiie. Ill , 449>' 
Planter les pains de sucre. Cest les n^eltre par la poinM^ 

dans des pots ranges eri Hie tout le long des greniers : 

V. Sucrler* IV, i3i. 
Planteur ( Jardinler ). C est celul qni s^occupe uniquet 

ment de T agriculture des forto. II, 447* 
Plaque. Perle plate : v* Patendtrier. Ill, 378. • 
Plaque. Verre souffi^ comine une bouteiUe ovale , et 

qu'on applatit pendant qu elle est encore chaude.. Ibid^ 

073. 
Plaque. Cest chez les Paten6triers ce que les Joaillieri 

nomnient coque de perle. Ibid, 
Plaque ( La }. Piece attach^e par deux vis sous la partie 

inlerieure de la crosse de fusil : tr. Arquebusier. I ^ 

i63. 
Piaque-sein. Petit bassih de mdtal iin peu ovale ^ dan^ 

lequel on depose la couleur apr^ qu elle a ^t^ broy^e : 

V. Vitrier. IV, 4^5. 
Plaques. Demi-cercles propres k faire rentrer dans la 

nicichoire infi^rieure les dents dont k saillie d^Bgui« : 

u, Denliste. II , 24. 
Plat fiosse de verre , ouverte et. tourn^e en I'ond par 

rOuvreur : v. Ouvreur. Ill , 327. 
Plat. Partie de la balance sur laquelle on met les choscft 

qu'on veut peser : v. Balancier. I , igS. 
Plat. Partie d'une lame d'^p^e qui «e trouve entre les 

deux tranchants : v, Fouroisseur. II , 289. 
Plat k vanner. Vase dans lequel on met les ^pingles au 

sortir de la frottolre : v. £pinglier. II, i4o. 
Plat de verre. Grand rond de verre blanc ou commun , 

dont on se sert pour les vitres des b^timents : v. Vilrien 

IV., 419. 

Plate. Plaque de cuivre sur laquelle on coupe le £1 de 

laiton : 1;. Lart de convertir le cuivre rouge en laiton. 

II , 55o. 
Plate ( Broderie ). Cest celle dont les figures sont platea 

et quelquefois garnies de frisures^ de pulleites: v^ 

Btodeur. I, 346. 
Plate face. Partie qui , dans un bufiet d'orgue , se trouve 

«otre fos tourelles : v« Facteur dorgues.. li, 16& 
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Vlateaux. Les jeunes cerfs jclent leur f^entq eh plateaus 

et les vietrx en bouzars : v. V^nerie. IV, 827. 
Piateaux. Viiisseaux de hens plus grands et plus plats que , 

les s^biles : v. Boulanger. 1 , 294. 
Plate-bande* Lislere de terre contre iin mur ^ on enceinte 

d'un quarr^ de jardin , sur laquelle on met des arbres 

et des fleurs : v. Jardinier. 11 , ^8. 
Plate-forme. Longue piece de bois qu'on met sur un 

mur pour porter les chevrons ; v. Charpentier. 1\ 

465. 
Plate-forme. Madrier qu'on met sur le grillage des pieux 

et sur lequel on pose la premiere. assise de ma^onncr 

rle : V. Lart de conslruire les ponts. Ill , Sis. 
Platerfprme. Plaque de cuivre , ronde et pleine de cerr- 

cles, sur lesquels sont divis^s les nombrcs dont certains 

Artistes ont un besoin journaiier : v. Faiscur d*instru- 

ments de math^matique. 11/ 188. 
Flatine. Machine de plomb , plate et quarr& , qui fait 

retoraber les hautes-lices et les marches : v. Aubanier. 

Platine. Massif qui est au fond de la cuve et qui est fait 
de deux plans inclines : v, Papetier. Ill, 339, 

Platine. Plaque de fer ou de cuivre qu'on attache avec 
quatre crochets aux quatre coins ini^rieurs de Id boite : 

{;• Imprimerle. li, 5o4* 
Pl^tras. Debris de pldtredont on tire du salp^tre : v. Sal- 

p^lrier. IV, 41. 
Fl^tras. Demolitions des murs qui ont ^li bStis avec da 

pUtre , el dbnt on se sert comme de mo^llon : v. Ma- 

^on. III^ 10. 
P14lre blanc. C'est celui dont on a 6t6 le charbon dans 

la pMtricre i v. PMtrier. Ill , 476. 
Pl^tre cru. C'est la pierre k pl^tre qui n'est pas encoilP 

calcin^e. Jbld. 
PlAtre cuit. Cest celui qui a eld cuit et calcind au four. 

Ibid* 
PUtre gras. C est celui qui , dlant cult i propos , prend 

mieux et durcit plus aisdment. Jbid, 
PUtre gris. Cest celui dont on n'a rien 6t^. tbldi 
Plein ( Un trait ). Cest tout ce qui n*est pas produit par le 

seal tranchant de la plume : p. Ecrlvaiti. il , ^6. 

» 4 ^ 
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iPlethore. Abondlance de sang : v. Chirurfien. I , Ifij: 
J?leureu;r. Ge nom est comniua k celui qui mene \m 
deuil ^ et ^ un Jur^-Crleur de corps : v. Pleureuse* 

HI, 479- . . ,. 

Pleureuses. Petites bandes de linge uni^ dont le& Nobler 
couvrent le haut dn parement de leur habit pfendiant 
les quinze premiers jours de deuil. Ibid, 480. 

Fle^n, Cest un compost de deux branches de coudrier 
ou de tout autre bois verd , que le Faucheur jplie en 
demi^cercle sur le raanche de sa faux : v. Moisson* 
neur. Ill, 5128. 

Pliage. G'est lorsqu'on pile les feuilles d^impression sui- 
vant le fornaat : v. Keiieur. IV , <). 

Plier les ^loffes. Cest, dans les manuEactures de lainage^ 
J faire un pli dans toute leur longueur , et plusieurs 
dans leur lai^ur ^ en les rangeant altemativement en 
. dedans et en dehors : v. Plieur. Ill, 480. 

Plinjure. Seconde trerape qnon donne aux meches ik 
chandelle : v. Chandelier. 1 , 434* 

Plioir. Lame de bois ordinaire , dont on se sert pour 
plier les feuilles d'impression : v. Relieur. IV, 9. 

Plioir. Instrument qui sert^.ourdlr et monter Jes soies 
dont on fait la gaze : v. Gazier. II , 324- 

Plioir. Petites tenallles dont les Layetiers se servenl pour 

• couper et plier le fil de fer ; v, La;y^etier. II , 672. 

Plls ( Laines ). Ce sont celles qu'on lire de dessus la peaa 
des b^tes qui ont ^t^ tuees : v. Sergier. IV, 92. 

Ploc. Poil de divers animaux : v* Chapelter. 1 , 574- 

Plomb. Plaque de ce m^tal , de vingl-six pouces de lon- 
gueur sur vingt-deux de largeur, par le moyen de 
laquelle on cormoit la quantity de sel quon a extrait : 
V. Saunier. IV, 72. 

Plomb k charger. Cest celui quW met sur les glaces : r. 
^iroitier. n, 218. 

Plomb k la main. Plomb fondu que les Graveurs verscnt 
sur un morceau de papier et avec lequel its prenneot 
le relief dun quarr6 : v. Graveur. 11 , 373. 

Plomb jet^ en toile. Table de plomb dont on se sert dant 
les grands Edifices pour remplir les joints des pierre^ : 
V. Plombler. m , 485. 

1Plomb(I^}^ Vapeur empoisonnde qui regne ~sur U 
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surface Ses matieres f^cales : v. Viiidangeur. IV , 433. 
l^Iomb d^couvert en napp^. Cest lorsque la litharge qui 

se forme sur le plomo fondu, vient ^sefondre : y. 

Aifineur. I, 24. 
Plomb natif. Cest celui qu'on trouve dans les mines de 

ce m^tal^ en rameaux ou en grains ronds et gro's 

^;ee^e des pois : v. Travaux sur les mines de plomb. 

^111,^78. 

Flombateu^. Cest celui qui scelle eri^omb les builes 

qu'ondreS^e ^ Rome, ill, 480*^' 
Plom^es ( Faii^.des ). CesMailler jusquau roill^lepa- 

rement d'une pierrr: 'v» Taillcur de pierre. IV, i85. 
Plongeons. Fusses qui , die temps en temps, plongent 

dans I'eau pour reparoitre avec le mime ^clat : v, Arti- 

ficier. I, 176. 
Ploques. Feuillets de laine ou de coton card^ : v. Car* 

deur. 1 , 385. ' 

Plumbago. Mine de plomb dont on fait les crayons : P» 

Adoucissement du fer fondu. II , 272. 
Plume de bois. Petit biton large de deux ou trois lignes 

et long de six pouces , dont un bout est coupe en 

chanfrein, et dont les Emballeur* se servent pour 

^crire sur les ballots : i^. Emballeur. II, 109. 
Plume fictice. Petit manche d'ivoire de six pouces de 

longueur , avec lequel on fait f&ire aux plumes dn po- 

Jjgraphe tous les traits qu'on juge k prOpos : v. Poly- 

gi-aphe. in, 5ii. 
Plume ( Grande } : v. Souffle k Tart de faire les glaces 

d'office. II, 328. 
Plume ( Sucre cuit k la ), Cest celui qui , apr^s avoir ^t^ 

cuit, est semblable ^ une toilc d*araign^e qui volt ige 
. en Fair , lorsqu il s'^chappe de la cuiller : v. Confiseur. 

I, 627. 
Plume ( Sucre cuit k la petite ). Cest celui qui prodult 

dilBcilement Teffet de Tarticle pr^c^dent. Ibid. 
Plume ( Sucre cuit k la grande ) Cest celui qui produit 

facilement reflet ci-dessus. Ibid. 
Plumaux. Brins de plumes dont on forme les petits pis- 
tils des fleurs : v, Bouquetir. 1 , 3o4' 
Plumes brutes. Ce sont celles qui n'ont encore reju aucon 
" dppr^t : V. Plumassier. lU^ 49^* 
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plumes en fagot. Faquets de plunges. JbU^ 

Piiunet. Plumes d'Autrucbe dont on couvre le hod 

d'un chapeau : v. Plumassler. lU , 1 92. 
Plumet. Gagne-denier , aide des Jur^s Portcurs de char- 

bon : V. Charbonnier. 1 , 4^1. 
Poche. Piis que ies cuirs font dans leurs extr^mit^s : v* 

Tamieur. IV , iqS. 
Poche. Vaisseau de fonte dans lequel on verse une 

suffisante quantile de fer fondu pour faire ies pieces 

dont on a besoin : y. Moulage de fer fondu. 11^ 

262. 
Poche de busc. Bande de toile dans laquelle on place 

le busc : v. Tailleur de corps pour femme. IV, 177. 
Poche de navette. Ouverture qui se trouve au miliei^ 

de cet outil : v, Drapier II , 67. 
Foele. Cuiller de cuivre qui a le bee tr^s-allon^ , et dans 

lequel on coule le caramel : v. Confiscur. 1 , 53o. 
Poele. Grand fourneau de terre ou de fer qui a un con*^ 

duit par ou la fum^e s ^cliappe : v, Poelier. Ill , 494* 
Poele. Grande chaudiere de t61e dans laquelle on met 

bouillir I'eau sal^e : v» Saunier. IV, 57. 
Poele. Marmite de fonte dont Ies Plombiers se servent 

pour recevoir le culot de plomb: i^. Plombier. Ill , 434* 
Poele k chandelle. Grande chaudiere de cuivre jaune 

dans laquelle on fait fondre le suif : v. Chandelier. 

I ; 43^' 
Pogn^e fagon d*Angleterre. Couverture marquee de 

deux croix : V. Couverturier. 1,577. 
Poids ^talonn^. Cest celui ^i a ^t^ marqu^ par Ies 

Oificiersde la CourdesMonnoies: v. Balancier. 1, 1^3. 
poids matrice. Cest celui sur lequel on v^rifie Ies autres 

poids. Ibid, 
Poign^e. G>urroie de cuir oude toile ^uienveloppe le 

dcssus la main gauche de TArgonneur. I, i3. 
Poign^e. Double traverse percee de vingt - quatre 

trous , et qui regoit* d*une maniere ^^ale Ies fers k 

crochet du metier, k lacets : v, Fabrique de lacets. 

II , 3a4. 
Poign^e. Hauteur vertlcale du poing ferm^ , surmontd 
du pouce , ce qui fait environ qualre pouces i^ 
hauteur : v. Houilleux. II , 4^ 
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Poign^e. Parlie de lepi^e avec laquelle on la iltni ^ la 

main : v. Fourbisaeur. II, 289. 
Polgn^e. Parlie du parasol quon tient dans la main : v» 

raiseur de parasols. Ill , 3S3. 
Poign^e^ Quantity de feuiiles que le Saleran colle^i^ tk 

fois ; V. Papetier, HI , 34^. 
•Poil. Brin de sole tordu folblement sur lui-m^me : v» 

Moulineur. Ill, aSS. 
Poll. Ce qui sert k faire le figur^ du marli : 11. Fabrique 

de marli. lU, 109. 
Poll. Chaine qu'on emploie pour le figur^ des ^toffes : 

V. Brodeur. I, 34 *• 
Poil grqs noir. Ai'doiae dont k quality approche de 

celle du poil roux : p, Ardoisier. I, iSS. 
Poll noir. Ardoise de la meilieure qualiu^ , et qui est d'un 

bleu fonc^ noiraire* Ibid» 
Poll roux. Ardoise de couleur rouss^tre , tr^s-pesante 

et d'une qualitf^ mediocre. Jbid, 
Poil ( Gants sur ). Ce sont ceus qui ont le 4^t4. du poil 

en dehor$ et le c6t^ de la chair en dedans : 9, Gantier. 

II , 3l2. 
Poingon. Morcean de fer bien ac^r^ avec lequel on ci- 

sele en relief la figure qu'on veut graver : v, Gra- 

veur sur m^taux. il^ 3.72. . 
Poiogon. Figure ext^rieure d'une Icttre ct qui lui sert 

de niatrice ; v. Fondeur de caracteres. II , 241. 
Poin^on. Parlie qui porte sur Tentrait : v. Charpentier. 

I, 465. 
Poingon. Petitoutil dont on sesert pourporter ^ne maille 

de Tune sur Tautre : v. Has au metier. 1 , 21 5. 
Poingon ^ Stamper. Piece d'iacier qui sert ^ frapper les 

t^es des clous depingte : i^. Clout ier. 1 , 5 10.' 
Foingon de d^cbarge. C'est celui dont se sert le Fer^ 

roier de la marque d'or et dWgcnt : y, Orfevre. Ill ^ 

328. 
Poingons. Petits fers ^11 seryent pour imprimer sur I^ 

dos d'un livre les liettres, les points, les roses et les. 

fleorons : v. Reiieur. IV. i3. 
Point. Petit grain blanc , noir on rouge , qui tache lea 

diamanta : v. X^'art de travailler dans MS mines d# 

diamant. IV, 477* - 
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, Point. Dentelle cx^cut^e k feiguille : v. L'art de trsH 

yaiiler la dentelle. 11, 19. . 
Foint k TAngloise. C'est celui qu on fait sur le pas^- 

talon : v, Cordonnier. I, 55i. 
Pointy la Reine. Blonde faite de plusieurs quadrilles 
. plains , mel^s de quadrilles vuides : v. Blondier. I, 

Point d appui. Centre du mouvement qu'on donne A un 

cheval : v. Manege. II, 3. 
Point commun : v. Point de coutunre k Tart de faire 
. la dentelle. II, 18. 
Point de coutiime. Cest celui qui s'ex^cute en allant 

de gauche k droit et de droit k gauche. Ibid. 
Point d'esprit. Cest celui qu'on forme en faisant ua 

point complttt. Ibid. 
Point de fantaisie CJ est celui qui est sujet aux revolu- 
tions de la mode. Ibid. 
Point jett^. Cest lorsqu on prend les fuseaux de quatre 

en quatre et qu'on les tord de deux en deux. Ibid. 
Point ordinaire. Cest lorsqu'on noue ensemble les fils 

Ues quatre premiers fuseaux. Ibid. 
Poinle. Bout de fer qui est h Tarbal^tre el qui differe d© 

celui de la fleche , en ce qu'il n'est pas iix^ k de- 

rneure : v. Arctier. IV , 455. 
Fointe. Fer quarre par un bout et aigu par Paulre , dent 

les. Ardoisiers se servent pour creuser dans le rocher : 
. V. Ardoisier. I, i34. 
Pointe. Fer qu'on met au bout des poup^es : v. Toumeur. 

IV, ^94. '^ "^ . 

Poinle. Outil dont le Sculpteur se. sert pour avancer son 

ouvrage : v. Sculpteur. IV , 76. 
Pointe. Gratloir dont les Cartiers se servent pour enle- 

yer les in^galiles des Stresses : v. Cartier. 1 , 396. 
Pointe. Partie dune Tame d'^p^ avec laquelle on perce 

son ennenii : v. Fourbisseur. II , 289. 
Pointe. Petit-poingon dacier qui sert k enlever les lettres 

fautives : v. Imprimeric. II , 4^8. 
Pointe. Poin^on d acier avec lequel TAccodtreur arron- 

dit les trous des filieres : v. Tireur d*or, IV , aoa. 
Pointe. Petite inegalit^ qu'on fait sur une meule en la 

rebattant ; v. Meulicr. Ill, i54. 
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IPointe.'Tron^on cle fil dWchal qui n'est pa8 encore pHA 

et quon destine k garnir une carde : i;» Cardier. I, 
•384. 
Pointe : f . Echopes au mot Graveur.. II , 352, 
Pointe de cheveux. Endroit ovi commence la boucle ie 

la frUure. Ill , 437. 
Poini-e de queue de chanvrc. Endroit qui n*est compost 

que des hr'ins les plus d^ii^s : v. Cnanvrier. 1 , 443* 
Pointe ( Falre la ). C'est un cheval qui ae ieve tout droit : 

V. Manege. Ill, 35. 
Pointer. Cest faire entrer les ardillons dans les m^mea 

trous dont la feuilie est perc^e : v» Imprinierle. II ^ 

5o8, 
Pointer laiguille. Cest former sa pointe avec une lime : 

p. AigulUer. 1 , 49* 
Poinlil. Lougueet forte verge de fer dont un des bouts est 

ibrm^ en T : v. Uart de labriquer les glaces. II , 334* 
Pointing. Cest un assemblage de Iraitr form<^s sur les 
. planches de bois par des traits s^pares les uns des 

autres : v. Graveur en bois. II , 36o. 
Pointiller unie glace. C^est prendre avec le bout du pointil 

du verre liquide pour Tattacher^ Textr^^mit^ d'une 

^lace qui a ^t^ coup^ : p, Uart de fabriquer les 

glaces. II, 334* 
Points. Ce sont toutes les cartes o^ il«y a point de figu- 
res : V, Cartier. I , 897. < 
points k la Chine. Rajures de satin faites. en forme de 

TOchers : v. Manufacture de satin. IV, 62. 
Points d'appui. Ce sont ceux qui. iViarquent les tfous 

qu'on-doit laisser k la dentella : v..h*avi de faire id 

dentelle. II, 17. 
Points ibndanaeAlaux.- Objets d^¥ermin<^8 pour servir de 

stations : v. Arpenleur, I, i56. 
Points ( Les ) d'un dessin. Ce sont les piquures qa^oil 

fait sur un dessin : v, Lart de faire la dent«lle. II , 17. 
Pointure. Petite lame de fer dont le .bo^t. fourchu pass^ 

sous la t^te ^ boulon qui est d^ns le milieu du ^yxn^ 

pan : u. Imprimeri^. 11, 5o6. /> 

]Px)ire. Contre-poidsqui e^t attach^ par une S^ l^n^aitf 

d'une romaine : v. * Balanoier. 1 , 1 93. > * 

P4;>ire. Perle qui en a la figure.: v. Patejfvdlirier..niy 37.8. 
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t*oire* Vawseau dans lequel on fait le vsBfhis ^i eiffn^ 

dans Tencre d^unprinierie : p. Art de faire de i'encre^ 

II , 1 1 6* 
Poire. Liqueur faite avec du jus de polres : v, L art de 

faire le cidre. I, 491* 
Poisson marin^. C'esi celui qui a Me r6ti sor un grU , fril 

dans rhuile et miBdans dea bariis avec une sauce d'huile 

nonvelle , de vinaigre , de sel , de poivrfe , de clous 
, de girofle.y des feuiilofi de lanrier -ei de fines herbes ? 

V, Marchande de saline. Ill ,97. 
Poisson sec. C'est celui qui , apres avoir ^t^ sal^ , a ii6 
. dess^ch^ par Tardeur du soleil om du feu. Ibid, 
Poisson verd. Cest celui qui vient d*^tr«^ saii et qui est 
' encore tout humide. Iidd» 

Poissonnerie. Endroit o\!i l*on vend publiquement le pois-^ 
• soil : V. Poissohmnier. Ill , 5o5. 
Poissonnure Ratissure des peaux de mouton : p. Carton-* 
. nier. I, 4f^4* 
PoitraiL Deux bandes de cuir qui se Irouvent sur le poi- 

trail d'lin cheval : p, Bourrelier. I, 807. 
f oitrine d'enclutne : u. Estomac k Tart de k fabricatiofl 

des ancres. 11^ ii4* , 

Pbairiniere. Traverse du chassis qui est sur le devant da 

metier des Rubaniers et qui est ^plus ^lev^e qtie le« 

autres : v* Rubanier. IV, aS. 
Poix. Sue ou gomrae tres-tenace : t*. L'art de faife lat 

^poixi III, 5o6. 
Poix ( Charbon de ) : if. Charbon de forge k I'arlifcle 

Houilleuic. II, 4<^2. ' 

Pdixd'Espaghe j v. Poin Orecque h Tart de faire la poix. 

in, 507. 

iPdix Grecqtte, Cest celiequ*on fait cuire et bouillir dan# 

Teau jusqu i ce quelle ait p6i*du sort ddeur. Ibid, 
Pbix iiavale* C*«st celle qu on tire des vieux pins et qul^ 

n'est propre qu'a ehduire les vaissfeaux. Ibid, 5o6. 
Pbfe ( Bois k ), 'Mortem de bols dans le trtiu duquel on- 
- enfofiee la qtleae d«i piton de larchct des Epert>nniers : 

V, Eperonnier. II, 128. 
Potif les aiguilles. Ce^l les rouler dans nn morceaii de 

treillis neuf app^$ y avoir mis de la poUdre d'iraeri ct 

db rhiiiU r K. Aiguillier. I >J^9. 
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f^ptiH^tir. duvricf qui polit les fietet ie moovement : v» 

Horloger. II, 4 ^* 
Ppiisseuse. Ourrieiv qui met la ilemiere main aux <ou-* 

vrages des Joailiiers* il y 532. 
Polissoir. Archet de fer an milieu duqti^l est une petite 

piece d'acter qui le traverse : v, £peronnier. 11 , ia8« 
Polissoir : v. Brunissoir k Tartiele Ooreur. II , 4^- 
Poiissoire. Brosse qui sert k ^tendre la cire sur les sou- 

liers : p.Brossier. I, 34q. 
Poiissoire. Meule de bois de nojer airec laquelle on poill 
• la lame d*on couteau : v. Gnitelier. 1 , 667.. 
Poiissoire. Planche bien lisse avec laquelle on forme le# 

batons de cire dlSspagne : v, Fabriq«ie de la cire k ca^ 

cheter. I, 5o€. 
Polygraphe. MtiUiplicaleor-dikriture*. HI, Sof. 
Pommade. Infusion faite dans de la graisse : v. Apothi-^ 

caire/ I, 97. 
Pommade; In^lange de graisse de pore fondae et m^lM 

avec un peu de cire blanche : p, Parfumeur. Ill y 362# 
Pomiiiade forte. 'Poudre k poudrer^ m^l^ avec la pom- 
made ordinaire : v^ Perruquier. Ill , 4^^* 
Pbmmeau. Endroit xi^une ^p!^ , k t'extr^mit^ duquel on 

rive la soie : v. Fenrbisseur. Il , ±89- 
Ponmielle. Machine de bois Vemplte de deHtetunts et cour 

vertei d*une manicle de cuir : r. "Corf oyeur. I, 557. 
Pompe. Machine longue et creuse , dont on se sert pour 

elevpr les eaux : j/. Pompier. 111, 5i f . ■ 
Pompe ( Mettre les peaux en ). Ciest en faire fin paque^ 

rond apn&s lea avoir roaWea et i^pong^ea tfeati :* v* 
' Gantier, H, Sti. 
Pompe k cabaret. Cest. une pompe k chapelet : i^. B)i*as« 

seur. I, 323. ' ' 

Pompholhc ; i', Mines. HI, 200. 
Poncer. Cest ^laircir une piece ^Argehl ert la frettant 

• avec tinepierre ponce: p, Argeiite*ii»;I, i4S. 
Poncer. Cest frotter les Stresses des deux c6\^s avecane 

pierre ponoe : ▼. Carrier. I., dcf^," '- 
Poncer le patron sur le carton ^w^.^CesleB marquer lea 

pohr^rs et les tra\ta : V. Girtonnittr. 1 , 4o€. 
Poncer une c\]fl[otte. Gest la lisser ivcc «ne pierte ponee : 

V, CwloUier. 1 , 374- 
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Ppnt. Piece 6e peau qui couvre rottvertufe cpoti est «ir,tt 

devant de la cuiotte : v» Culottier. I , S94* 
Porcelaine foseile. Pierre argilleuse qui durcit au feu, et 

k iaquelle on donne la forn^e qu*on veut : v» L'art oe 

faire la porcelaine. m, S^o. 
Porcelaine truitee. C'est celle dans Tint^rieur de Iaquelle 

on a ins^i*^ certaines couleurs en fendlllant lacouverle* 

Porcelaine voil^e. CeSl lorsqu*elle est couvcrte de cou- 
Jeurs d^sdgr^bles a la vue , ou que sa blancheur est 
ternie par la flamme ou des gouttes de verre. Ibid^ 

Porphyrisation. Pulverisation pluscomplette, ou brojage 

des matieres terreuses et metalliques sur des tables m 

porphyre ou sur des pierres d'un gr^ fin et dur : v, 

Apothicaire. 1, 88. . 
Porse ( La ). C est un compost de plusieurs quels oa 

assemblages de vingt-six feuilles de papier : v. Paper 

tier. Illy 34 1 • 
Porte arras^e. Celle qui n a pas de recouvrement : p. Ser- 

rurier. IV, 98. . 
Porte-baguette. Petit cylindre de m^tal creux et plac^ der 

distance en distance pour recevoir la baguette d'un 
. fusil : V. Arauebusier, I , i64« 
Porte de mouille. Porte inf^rieure d*une ^cluse : v. Eclur 

filer. IV, 478. 
Porte de tete. Porte sup^rieure d'une ^cluse. Ibid. 
Porte ( L^ ). Petir anneau qui est au bout d*une bobine 

«t -dans lequel on entortille le bout de £1 de fer qu on 

a ^tir^ : v. LarC de r^duire le fer en fil d'archal. II ^ 

Porte-objet. Morceau de fil'de laiton adapts ^ la boule 
d'un microscope, et sur' la pointe duquel on met 
l-objet qu'on veut examiner : v. Lart de connoitre pat 
divers instruments les diff^rentes temperatures de Tair, 

-.W, i47- ;..•■•. ... 

Port^e. C'est un certain nombre de fils qui font partie 

d'une chaine : p.-Drapier. II, 38. 
Port^e. On nomme ainsi les cinq.lignes ou barges sur 
: . lesquelles on ^crit les notes de musique : .v* Graveut 

de musique. II , 364* 

Porl^e, 
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l^ort^e. Petit paquet de quarante fils de coton qii'uno 
fileuse fait sur I'ourdissoir : v. Moussellnier. Ill, zS6. 

Porlee. Petit tuyau de cuivre qui ticnt le boulon que le 
Piombier met au milieu du moule : v. Plombier. Ill ^ 

4B7. 

Porte-page. Feuille de papier pli^e en trois ou quatrd 

doubles , et sur laquelle on met une page de caracr 

tere : v, Imprinierie. II , /^S» 
Porte-rame. Planche un peu ^chancr^e pat lea deux 

bouts : V. Rubanier. IV, a6. 
Porle-vis, Cest ce qui re^oit les t^les des deux grandet 

VIS qui rctiennent la platine : u. Arquebusier. 1, i63«» 
Porleur. Ouvrier qui regoit les briques des mains dii 

Mouleur : v. Briquetier. 1 , 334- 
Porlor. Marbre de la Provence, nuanc^ d*un jaune et 

d'un noir tres-vifs : v. Marbrier, III , Sa. 
Positif. Petit buffet d'orgue : i^. Factcur d'orgues. II, 17^1. 
Pot : i/. Chanibre du four k Tart de faire les pipes. Ill * 

Pot k canon. Cest celui qui sert k conserver les ^lec- 
tuaires , les confections et les opiates : v. Apothicaire* 
1,88. 

tot k cueiUir. Cest celui qui conlient le verrc en fusion 
et qui est tout pr^t k ^tre employ^ : v. L'art de fabri- 
quer les glaces. II , 334. 

Pot ( Le). Papier de la petite sorle : ¥. Papetier. HI, 345. 

Pot pourri. Cest un compost de divers ingredients aro- 
niatiques qu*on a mis fermenter ensemble , et dont il 
est difficile de reconnoitre en particulier Todcur de 
chaque chose : v. Parfumeur. Ill , 365. 

Pot renvers^ : v. Huis coup^ k I'article Tavernier. IV , 
i :iio. 

Potager. Endrolt consacr^ aux plant es Ugumineuses : v» 
Jardinier. 44^- 
I Potasse. Sel alkali fixe tM de la cendre de plusieurs vd-, 

gdtaux : V. L*art de fabriquer la potassq. Ill , 549 • 

Potasse noire. Cest celle dont Ic set est roux. J bid, 

Poteau : v. Montaht de la croIx a I'article Aplaigneur. I, 

9Poteau. Petit morceau de bois plac^ dans une mortals^- 
faite au t ravers du moQiaat oe 1^ crois. Ibid. 
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Pot^e. Composition de ten-e ^e milie avec celle <Ie« 

rieiix creusets , de La fiente de cheval et de Turlne : 

V. Fon ieur de statues. II , 229. 
Fot^e d'^tain. Etain calcine et reduit en poudre gri^^fre : 

v. Marbrler. Ill , 56. 
Potojer les moules. Cest y appliquer avec un pinceau 

de crln de la ponce en poudre , d^A-ayie dans du bianc 

d'oeuf : v. Polier'd'^tain. Ill, 556. 
Pots. Piles de moulin k foulons , et qui ressemblent i 

des augets : v. Fouleur de draps. II , 282. 
Pouce de Roi. Blonde dont le grand toil^ repr^sente un 

^ventaii ouverl : v, Biondier. 1 , 281. 
Poucier. Bout de gant dont la Repasseuse de chapeaux 

couvre son pouce pour ne pas se couper avec son cour 

teau : v. Chapelier. 1 , 44^* 
]ggudre blanche. On donnoit autrefois ce nom k TefiEet 

des arquebuses k vent : v. Arquebusier. I^ 161. 
Poudre purg^e k lesprit de vin. Aniidon humecte d*espri€ 

de vin, et ensuite pulv^ris<^ : r. Parfumeur. Ill, 36 1. 
Poudrette. Excrc^ment humain r^dnit en poudre : v. Agri- 
culture. 1 , 4^* 
Poulie moufl^e : r. Moufle k larticle PouLieur. Ill, 571. 
Pouliner. Se dit des juments lorsqu elles mette'nt bas : i^.. 

Marchand de chevaux. Ill , Ji. 
Poup^e. Greffe qu'on enveloppe de quelques morceaux 

d^corce, crois^s ensemble : v. Jardinier. II, 45 1. 
Poup^e. Par tie d'un tour qu'on place entre deux jumclie» 

pour lenir les pieces qu'on veut tourner : v. Tourneur. 

IV, 293- 

Pourpie. Coquillagfs dont la liqueur donnoit une teinture 
rouge et tr6s-estim^e des anciens : v. Paten6trier. Ill ^ 

373. 
Pourrissoir.. Cuve de pierre dans laquelle on met trem^ 
per les chiffons lorsqu ils sont propres et bien divis^s : 

V. Papelier. Ill ^ 335. 

Pousse ( La J. Difficult^ de respirer occasionn^e par 
quelque embarras qui se trouve dans le poumon dun. 
cheval : v> Mar^chal, III , 98, 

Pousser ies moulures. Cest les former avec le guillaume : 
V. Menuisier. Ill, 127. 

Poussler. PouMiere de charbon ; i'^ Briquetier. I^ 336» 
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l^aubt. Pieces de bois sur laoueU^ les arbal6trlers por- 
tent : V, Charpentier. 1 , 4^5. 

Poutrelles. Pieces du milieu du train y desquelles le ber« 
ceau est compost : v. Imprinierie. II y 5o4* 

Pralines. Drag^es faites avec du Sucre cuit k la grande 
plume : v, Confiseur. I y 53o. 

Pr^caton. 5econde iiliei'e dans laqaelle on passe les lin** 

fots : V. Tireur d'or. IV, :25i. 
gaton : if. Pr^caton. 
Prater un manche de couteau. C'eft Tunir et le polir avea 

la plante nomm^e pr^le : v. Coutelier, I , Sby. ^ 
Premier bleu ( Passer les toiles au }. Cest les mettre dam 
une eau dans laquelle on a fait delayer quelque peu 
d'amidon avec de Tazur de HoUande : v. Blancbisseuc 
de toiles. X , 270^ 
Premier en bouge, Cercle de futaiUe qui est le plus pr^ 

du bondon : v. Tonnelier. IV , 291. 
Premiere. Carte du second triage : v» Carlier. 1 , 4oo. 
Prendre hauteur par devant. Cest avoir Paslre devant 

soi : u, L'art du pilotage. Ill , ^SS, 
Prendre hauteur par derriere. Cest avoir I'aslre derriere 

soi. Ibid, 
Prendre le maigre d'une pierre. Cest y tracer une raie 
qui dirige Touvrier dans sa taille : v. Tailleur de pierre« 
IV, i65. 
Prenestines ( Feuilles). On donnoit ce nom k ces feuillea 
parce qu*on s en etoit servi pour dorer la statue de la 
Fortune plac^ A Preneste : u. Satteur d'or. 1 , 289. 
Preparer Teau. Cest y mettre infuser pendant trois joura 
une demi-livre ^ gomme adragant : v. Dominotier* 
II, 39. 
Pr^s ( Mettre ). Cest dpnner une troisieme plor^^e aux 

meches de chandelle : v. Chandelier. 1 , 435. 
Press^e { Une ). Pile de cartons mis sous la presse : tf^ 

Cartonnier. I, 4^3. 
Presser k chaud. Cest donner du lustre aux draps ave^ 

des plaques de fonle : v. Aplaigneur. 1 , 81. 
'^ressette. Seconde presse dont on se sert pour rendre le 
^ pn'ainde papier plus ^gal : p. Papctier. Ill , 34 1* 
^ir. Macnine qui sert k e^primer le jus des raisins ; 
'^neron, IV > 4^5. 
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Pressoir. Outil dont on se sert pour enfoncer les baleine* 

entre deux rangs de piquage : v, Tailleur de corps 

pour femme. IV, 176. 
Pressoir. PeloUe de I'm fin , remplle de coton , avec 

laquelle on appuie iegerenient sur les feuilles d'ar- 

gerit qu on met sur un Evenlail : v, Eventailliste. II ^ 

i55. 
Preslant ( Jeu de ). Jeu d'orgue fait avec de I'etain , at 

qui a une octave de plus que le bourdon : v. Facteur 

aorgues. II, 172. 
Pr^sure. Lait caille qu'on trouve dans Testomac d*uH 

veau : v. Laitiere. II , 538. 
Pr^v6t de salle. Cest celui qui , en Tabsence du Maitre., 

est en ^tat de donner des legons : v. Maitre en fait 

d'arnies. Ill , 20. 
Preiive. Petite bouteillede crystal qui sert k ^prouver 

Teau de-vie. II , 8S. 
Preuve du sirop. C'esl lorsqu il file entre les doigts : v. 

Sucrier. IV, 129. 
preuve ( Fa ire la ). Cest lorsqu*ort voit que le sirop a 

acquis dans la batterie le degr^ de consistance quon 

desire. Ibid, 124. 
Priapisme. Irritation dans la verge d'un cbeval : v. Ma- 

rechal. Ill , 101. 
Prieure. Blonde dont le toil^ continue serpente entre deux 

rangs de pleins : v, Blondier. I , 281. 
Prime d'amethyste. Gangue crystalllsee et color^e par la 

matiere m^tallique : v. L'art de la fonte des mines. 

Ill, 175. 
Prime d'^meraude. Crystal de roche colori par la ma- 
tiere mt^tallique. Ibid. 
Prisrae triangulaire. Crystal solide et oblong qui a Irois 

faces : v. Lunettier. II, 611. 
Privilege du grand sceau. Cest celui qui porte un droit 

exclusif: i/. Libraire. II, 584* 
Privilege gi^n^ral : v. Privilege du grand sceau. Ibid, 
Profil. Espace qu'occupe un dessin trac^ : v. L'art de 

la marqueterie. III, 11 3. 
Progression chromalique. Suite de plusieurs demi-tor' 

I'. Facteur d'orgues. II, 170. 1^ 

Projet. Ouvrier principal des Corailleurs qui cat* 
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thieiix i Jeter dans la mer la machine qui sert a art 

liier le corail : v. Corailleur. 1 , 54o. 
Propre ( La ). Chaudiere dans laquelle on verse le vesou 

apr^s son premier epurement : v, Sucrier. IV, isS. 
Prostate. Corps glanduleiix et ferme , qui couvre la partle 

ext^rieure de la vessle : v. Lithotomisle. IV, 5i5. 
Prote. C*est celul qui, sous Tprdre du maitre Imprinieur, 

diri^e les travaux d'une Irnpriraerie : v, Impriraerle. 

II ,'484. 
Prototype. Instrument qui regie !a ferce du corps de 

chaque caractere , et lui donne une precision juste : Vm 

Fondeur de caracteres. II , 2/^^» 
Provigner la vigne. Cest coucher une de ses branches 

dans la terre : v. Jardinier: II , 4^6. 
Pucheux. Grande cuiller de cuivre avec laquelle on tire 

le sirop de la chaudiere : u» Sucrier. IV, 129. 
Puisettes. Grandes cuillers dont les Bouchers se servent 

pour verser leur sulf : v. Cliandelier. I , /^^o, 
Pulseur. Ouvrler qui vuide I'eau des endroils d'oili Ton 

tire la-tourbe : v. Lart de faire latourbe. IV, 647. 
Puisoir. Cuiller de cuivre qui sert h attlrer la liqueur de 

la chaudiere lorsque le salp^tre est cult ; v, Salpetrier. 

IV, 42. 

Puits. Trous qu'on fait pour fouiller les mines : v. Forges 

et fourneaux de fer. II, 2S2. 
Pulpe. Chair des fruits : v, L'art de preparer les datlcs. 

II, 8. 
Pulpe. Substance tendre et charnue qu'on tire des fruits; 

V, Apothlcaire. I, 92. 
Pulverisation par contusion. Action de pUer dans un 

morlier les substances qu on veut r^duire en poudre. 

Ibid, 98. 
Pureau. Parlle apparente de la tulle de dessus Tentabte- 

ment : v. Couvreur. 1 , 58o» 
Purer le baquet. C*est en retlrer la biere qui y est prove- 

nue de la fonle des niousses : v. Brasseur. I, 327. 
Purg^r ( Lalsser ). Cest mettre des pains de sncre dnns 

lf»s formes pour en laisser ^goutter le sirop : v, Sucrier. 

IV, 1.%. 
Pustules. Marques blanches qui viennent k la langue ded 

pores ladres : v. Langueyeur de cochons. II , BSj. 
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Fyramide. Estr^mM d'une pointe faite en ^quarissolr rf^ 

Tlreur d*or. IV , aSa. 
Pyraiiiide. Grand vase de verFe de diverses figures dont 

on orne les lustres : v. Lustrier. JV , 56 1. 
Pyrlte. Substance mWrale , compost de beaueoup de 

soufre , de peu de matiere m^tallique , et d*uiie cer- 

taine quantity de terre calcaire et argilleuse : p. L art 

de faire Talun. 1 , 60.^ 
Pyrogue. Pelit bateau fait d\m tronc darbre et creus^ 

par le feu , donl le* Indicns se servent : v. Sucrier. IV^ 

124* 

Pyrometre. Instrument qui sert h. mesurer Taction du feu 
sur les m^taux et les autres corps solides : v. Manufac- 
ture de poeles hydrauliques. Ill , 5o2. 

Pyrometre. Instrument au moyen duquel on voit de comr 
bien une vA*ge de laiton s*alonge ou se raccourcit :. vw 
Horloger. II , 4^5. 
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\^UADRAT. Piece de differente ^paisseur qui sert i 

reinplir le vuide des lignes qu'on veut lalsseren blanc : 

V. Iniprlmerie. II, 4^6. 
Quadratln. Quadrat plus petit. Ibid, 
Quadraturier. Ouvrier qui fait la partie de la r^p^tition , 

ou sonnerie.qui est renferm^e entre les deux platines 

sous le cadran : v. Horloger. II , 4^^« 
Quarr^. Assemblage de bandes de papier dont les angles 

se croisent en forme d*^toile : voyez Tabletier. IV ^ 

i58. 

• 

Quarr^. Baquet dont les Dominotlers se servent : v, Do- 

minotier. II, 38. 
Quarr^. Traineau pesant qu'on charge plus ou moins sui- 

vant le besoin : v. Cordier. 1 , 644* 
Quarr^. On donne ce nom au jeu de paume qui a deux 

toils y dont Tun occupe toute la longueur du mur de 

la galerie , et Tautre a une ouverture qui prend dessus 

le toit jusqu'.^ la moiti^ du petit mur : t/, Paumler-Ra- 

qvietier. Ill, 384. 
Quarte. Botte qu*on tire sous les- armes, et qui se fait 

lorsque les ongles des doigts se pr^sentent au-dessu9 

du fleuret : v, Mailre en fait d amies. Ill, 21. 
Quarteau. Futaille usit^e dans TOrleanois : v. Jaugeur de 

futailles. II , 475. 
Quarteron. Livret de vingt-cinq feuillets d'or et d argent: 

V, Batteur d*or. 1 , 244» 
Quartier. Partie du Soulier qui couvre le talon quand on 

est chauss^ : v Cordonnier. 1 , 552. 
Quartier. Peau de mouton qui s'ajuste k la figure et h 1st 

grandeur des ais d'un soufflet : voyez Soufnetier. IV , 

116. 
Quartiers. Morceaux de.m^tal d'un pouce et demi de long 

sur un pouce de large : v» Batteur dVr. I, 241* 
Quartiers. Pieces de cuir poshes k chaque c6t^ de la sella 

pour emp^cher que la genouillere de la botte porte sue 

le flanc d'un cheval ; v. Selller. IV , S3. 
Quartz. Caillou transparent, tr^-dur , et dont on tire de» 

Q4 
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etincelles ie feu avec un briquet : u. L'art ie faire Tat 
porcelaine. III. 5^3. 
Quatre quinze. Cest-^-dire qualre coups de raquetlc ^ 
pour chacim desquels on compte quinze quand on 
joue une par lie de paume : v, Paumier-Raquettier, 

III, 384. 

Quenikas. Satin plus soyeux que le cancanlas : v. Bouilles-- 

cotonis. I, 294* 
Quenouliles. Gardes dont on se sert pour le coton : Vm 

Mousselinier. Ill , 268. ^ ^ : 

Quenouillettes. Longs nianches de bois termines par un. 

manche de fer donl on se scrt pour remptir exacte— 

ment la rondeur inl^rieure du godet o^ le m^tal ddit 

6tre regu : v. Fondeur de statues. II , 2.3i . 
Questoriales. Feullles d'or baltu, de nioindre ^paisseur 

que les prenestines : v. Batteur d*or. 1 , 239. 
Quet. Assemblage de vingt-six feuilles de papier avec 

leurs leutres : v. Papelier. Ill, 34 1. 
Qu^te d'un valsseau. Salllie que IVtrave et I etambot font 

aux extr^mit^s de la quiile : v. Constructeur de navires. 

I, 534. 

Qu^ter. Se dit d un chien quand 11 chasse : u. V^neric. 

IV , 335. 

Qu^ter. Se dit d*un chien qui reniue sa queue horlzonta- 

lemenl : v, Tondeur de chiens. IV, 281. 
Queue. Fulaille d'Orldans : v. Jaugeur de futailles. II ^ 

475. 
Queue. Tringle plus longue que les deux montans d'un 

chevalet ^ Peinlre , et qui lui sert d appui au derriere* 

111,401. 
Queue h TAngloise. Queue de cheVal relev^e en haut-: v-. 

Mar^chal. Ill, 107. 
Queue de nioulin k vent. Longue piece de bois , a c6t^ 

de laquelle est place^e I'^cbelle qui sert k monter jau 

moulln : v, Mednier. Ill, i55. 
Queue de rat. Endroit d'une ^toffe qui n'a pas ^t^ fris^ 

^galement : v. L'art de la frisure des Atones de laine. 

II , 299. 

Queue de violon. Partle du violon k laquelle les cordes 
sont attach^es * par des chevilles : v, Luthler. IV ^ 
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Queuser les peaux de fleur. Cest les ratUser avec une 

espece d ardoise emmancli^e dans un bols : v. Marro- 

quinier. Ill, 11 5. 
Quille. Coin plus grand que les coins moyens ; v, Ar- 

doisier. I, i34. 
Qiiille. Outil de cuivre ou de fer blanc de figure pyra- 

midale , et dont la base est de douze lignes : v. Jau- 

geur d eau. II , 474* 
Quille. Longue piece de bois qui traverse et soutienf le 

bas d'un >j^isseau d'un bout k Tautre : v. G)nstruc- 

teur de navires. 1 , 534. 
Quinconce. Alignement d'arbres , au moyen duquel on 

a des alines sur toutes les faces : v, Marager. Ifl , 5o. 
Quinetes. (Camelots) Ce sont ceux qui out la trame 

faite de fils tres-torts : v. Manucfacture' de camelot. 

1 , 375. 
Quintessence. Infusion d*une drogue dans de Fesprit 

de vin : v. Apothicaire. I^, 96. 
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ABAlSSERle carton. C\s\ le couper tout autour 
a une certaine distance de la tranche : v. Reiieur. IV , 

ID. 

Rabat d'une bourse a cheveux. Echancrures qui forment 

la diminution du sac dans la partie sup^rieuse : u, 

Boiirsier. 1 , 3ot). 
RabAt-reau. Piece de vieux chapeau clouee sur une 
.. planohe mobile , et au moyen de laquelle Teau nc 

rejalllit point sur I Emouleur : v. Couteiier. 1 , 56o. 
Rabattre le bord d'un chauderon. Cest le former avec 
' un raarleau : p, Chauderonnler. I, 472* 
RabaUre les marbres. Cest les frotteravec de la terre 

des vases dont la cuissop a et^ manqu^e : v. Mar- 
brier. Ill , 56. 
Rabattre les peaux. Cesl les meltre dans un plain mort 

de huitaine en huilaine : v. Tanneur. IV , 189. 
Rabette. Huile de navelte : v. Huillier. II , 43S. 
Rable. Bord du chassis de la table qui porte les eponges 

etsur laquelle on jette le plomb : v* Plombier. Ill , 4o4* 
Rable.- Raleau de bois qui sert a brouiller le marc avec 

le liquide : v. Teinlurier. IV , 2i5. 
Rabler le pl^tre. Cest lui 6ter le charbon dont.il s'est 

charg^ dans le four ^ pUtre : v. Platrier. Ill , 476. 
Rabot. 0util dont les Genois se servent pour couper sur 

drap : v. Manufacture de velours. IV , 3^0. 
Rabot. Pierre dure semblable ^-peu-pres k la pierre de 

liais, et dont on se sert pour paver le has des maisons 

des particuliers : v, Paveur. Ill , 386. 
Rabougri* Arbre qui vient mal ; v. Lart de conserver 

les bois. IV , ^62. 
Raccodlrer le bas. Cest r^parer les dc^fauls qu ils ont 

contractus dans les fabriques ou dans la foule : v, Fai- 

seur de bas au mdtier. 1 , 219. 
Racloir. Lame tranchante emmanch^e dans un morceau 

de bois et dont on se sert pour replanir les parc- 
• xnents : u, Menuisier. Ill, 128. 
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Racloir. RaBot qui sert h eniporler le raics que le rabot 

debout et c^lui k dents ont lalsses sur les pieces de 

placage : v. Eb^nlste, II, 88. 
Radeau. Train qui vient des Fyren6es et qui descend k 

Bourdeaux par la Garonne : v. Meulier. Ill, i48. 
Radoire. Morceau de bois plat dont les Radeurs se ser- 
vant pourraserles niesures de sel : v. Amineur. I, 72. 
Radoire. Morceau de bois dont on sc sert pour raser une 

mesure quand elle est pleine : v. Radeuf . IV , 6. 
Rafle. Grappe de raisin dont on a 6l^ les grains : v. Vi- 

naigner. IV, 4' o- 
Ra£Bnage ( Donner le ) au salp^tre. Cest le purifier : v. 

Salp^trier. IV, 43. 
Raffinerie. £ndroil oik i'on rafline le sucre : v. Sucrier- 

IV, 125. 
Rafiler les doigts d'un gant. Cest les rogner de longueur 

avcc les ciseaux : v. Gantier. II,3i2. 
Rafraichir la soie. C'est la porter k la riviere* pour la 

ia^er : v. Teinlurier. IV, 233. 
Rafraicliir une feuille de parcliemin. Cest la diminuer 

d\irie demi-ligne avec une regie el un couleau bien 

fin : V. Parcheminier. Ill , 358. 
Rainceaux. Branches d'arbre : v. FabrlqUfe de velours. 

IV, 3i6. 
Rainoire. Feuilleret des Layeliers. II, Bya. 
Rainure. Creux fait avec le bouvet : i'.^Menuisier. Ill , 

127. 

Rainure. Goulotte qui regne dans Tepaisseur du chassla 

qui est ^Iev(^ de deux pouces de plus que la glace : v. 

Miroitier. Ill, 218. 
Rais. Morceau de bois de droit fil qui entre daris la jante 

et dans le moyen : v. Cbarron. I, 467. 
Rais de la roue des Poliers de terre. Cest un compost 

de quatre barres de fer qui sorlent des quatre Coins 

de Tarbrc : v. Potier de terre. Ill , ."S^. 
Raisin coll^ ( Le ). Papier propre h empdquelfer de» 

marchandises : v. Papelier. Ill, 345. 
Raisin fleurant ( Le ) : v. Raisin coll^.* 
Ramander Tor. Cest rt^parer les cassures oU les gergu- 

res qui se sont faHes aux feuiliei dor : v, t)orear« 

11,45. ^ 



Raniasser J*^maiyfjpi^t ^e prendre tout llquide dans t^ 

culller avec deuk'^iiiGrceaux d'une ,pipe cass^e : r. 

EmaUleur^ II, i*p6. , ' 

Ram^sSgy-e. Tringie, de bols fort nilnce , taill^e en 

tranchant s«r un de ses grands c6t^s , et qui sert a 

neUoyer les eaux : v. Dominotier. II, 89. 
Ranie. Chassis de bois aussl long et aussi large que les 

plus grandes pieces de drap : i'. Drapier. II , 78. 
Rame. Faisceau de cordc's qui sert au metier des Tisse- 

raruls : v. Droguetlier. II, 81. 
Rame. Faissceau de oordes ou sont altachc^es les cordes 

des semples : v. Manufacture de danias. ll , 2. 
Rame. Vlngt mains de papier : v. Papetier III , 344' 
Ranieau. Branche de corail : v. Corailleur. I, 34o. 
Raines. Ficelles ou les fuseaux sont attaches : "v. Ruba- 

nier. IV , 26. 
Rametle. Chassis pour les placards ou peur les afHches, 

el qui n'est poinf divise dans son milieu par une barre 

de fer : v. Impriinerie. II , 497* 
RamoUir les cuirs. C'est les mettre tremper dans ua 

tonneau d eau pendant quelqucs heures : v. Doreur. 

II, 52. 
Ranee ( Uhuile ). C est celle . qui a contracte une 

mauvaise odeur et un mauvais gout : v. Huillier. 

II , 440. 
Rang de deux ou trois casses. C est le nombre de ces 

casses , rang^.es a col^ Tune de laulre et mont6es 

sur des treteaux : v. ,Iniprimerie. II , /^8o, 
Rap^ ( Vin^. Cest celui dans lequel on a mis des cou- 

peaux de hetre , de chene ou des grappes de raisin ; 

V. Cabaret ier. 1 , 359. 
Rappreter. Cest repasser It^geremcnt les has au char- 
don : V. Fabrique de bas au 'metier. I , 219. 
Raquctte. Bois pli(^ en ovale, garni^de cordes h boyau , 

et dont le manche est entour^ d'une pcau blanche : v. 

Paum.ier. Ill , 38!^. 
Raqiielte. Chaussure dont on se sert dans le Canada pour 

marcher sur la neige : 1;. Raquellicr. IV, 7. 
Ras. Premiere filicre par laquelle leTireurd'orfaitpassec 

Aon lingot : p. Tireur d'or. IV , 2^1. 
Rase. Nom que les Provengaux donnent a leur perino 
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• • ^erge lof^jju eue est culie et r^duilc en brai ordi- 

nafi'e, :,v.'I\<Jsinier. FV , 536. 
IVaser. Cost^ldrque Ics chevaux ne marquent plus': i;. 

Marchand de chevauX. Ill, St, 
Raser une boite. Cest en unir tous'les angles : v. Laye- 

Uer. II, 572. 
Rasette. Fil de fer qui presse plus ou moins la languette 

d*une anche , et qui fait rendre aux tuyaux d'orgue 

des sons plus graves et plus aigus : v, Facteur d*or<« 

gues. II, 174. 
Rasette. Ratissoire de fer qui sert h enlever la terre h 

pipe qui demeure collie sur I'^labli apres qu'elle a ^td 

battue : v. Uart de faire l«s pipes. Ill, 46i. 
Rass^es : v. Rasses. 
Rasses. Grands paniers dans lesquels on mesure le char- 

bon qu'on jette dans le foumeau : v, Fourneaux k fer* 

II , 258. 
.Rateau. Instrument de fer garni de dents longues et 

creuses , dent on se sert pour prendre les moules : v. 

P^cheur. Ill , SgS. 
Rateau : v. Browse a Tapissier a Tarticle Drossier. 1 , 349. 
Ratiner une t^loire. Cest y former avcc le poil plusieurs 

f)etits boutons : v. L'art de la frisure des ^toflcs d€ 
aine. II , zc^j. 
Ratissoire. Outll avec lequcl on dctache la p^te qui est 

collie aux parois du petrin : v. Boulanger. 1 , 298. 
Ralure (Faire Tessai k la). Cest oleravec une ^clioppe 

quclques grains d une masse d'or ou d argent : u, Es- 

sayeur. II ,-*'i 4^. 
Rature d'^tain : u, Elain en rature. Ill , 554. 
Ratureur. Cest celui qui racle sur une berse une peaa 

k faire du parchemin : v, Parcheminier. Ill , 356. 
Ralurier : v. Pareur. Ill , 35c). 
Ra'^aler les vignes. Cest courher tout le vieux boi^ 

dans nn foss^ et le couvrir de terre : v, Vigneron. 

IV , 4o3: 

Ravaler I'or en feuille. Cest le presser entre la piece et 

le brunissoir : v, Doreur. II , 49* 
Ravaler les peaux. Cest les passer sur le chevalet avec 

un couteau rond : v. Chamoiseur. I , ^iz. 
Raucourt. Plante qui donne un jaune rouge^tre , dont. 
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* les Indlens se servent pour peindre kurs iiamacd i tf§ 

Fabrigue de hamacs. II , 878. 
Haves. (Eufs de niaquereau : v^ Lart de p^cher et d« 

$aler le maquereaiu III , 4^- 
Raunir. Veriiisser : v. Potier de terre. Ill , 553. 
Ray grass. Nom que les Anglois donnent aux faux seigle i 

V. Lart de faire les prairies arlificielles. IV , 53o. 
Rayons. Planches qui forment les Plages dans les attelier» 
'OiYFon met s^eher les pieces de polerie : v. Lart d& 

faire la porcelaine. Ill , 5^7 . 
tVeagal : v, R^algal. 
R^algal. Arsenic sublimit pendant la calcination : v. Tra-* 

vaux sur les mines de cobalt. Ill , ao3. 
Rebattre la meule. Cest j faire des pelits creux avec un 

outil bienatf^rd: v. Metlnier. Ill , i54. 
Rebras. Parlie du gant qui couvre le i)ras : v. Gantier* 

II, 3l2. 
Rebrousser une peau. Cest parser la pooimelle sur le 

c6l^ de la fleur : v. G)rroyeur. I. 558. 
Rebroussette. Peigne avec lequel on r^pare les endroits 

d'un drap qui n ont pas ^t^ bien frises : v. L'art de la 

frisure des ^toffesde laine. II, 299. 
Rdeep^ ( Pieux). Cest-^-dire enfonc^ dans la terre et 

mis de niveau avec une scie : v, L'art de faire les 

ponts. Ill, 5 12. 
Receper, Couper au pied un jeune arbre : v. Jardinier* 

u , 473. 

Recette. Petit baqiiet quon met au-dessous des cuvierJ 

des Salp^triers. IV, 4i' ^ 

Recipient. Vaisseau court et h ouverture large qu'o« 

adapte.^ qliaque 9loqge : v. Distillateur. {I, 33. 
Reclame. Premier inot de la feuille suivante , et qui est 

imprim^ au bas de la derniere p^ge de la feuUle pr^c^- 

dente : i/.,Imprimerie. 11 , 5i i. 
Recorder une c^rde. Cest mettre.toi:^ ses crocs en boii 

itat : if, Cardier 1 , 385. 
^coaler. fCest enlever avec un couteau rond toute la 

chaux qui est restee sur V'n cuir : v, Tanneur. IV , 190. 
Recouvrir lecacao.'C^st mettrede noiivellesgraines dana 

les endroits ovi les. premieres oitl |USU(^qu^ : v« Fr^para* 

tion du cacao. I^ 364- 
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Recrater le bain d'aliin. Cest y en ajouter de nouveau : 

y.Telnturier. IV, 233. 
Recto. Endroit d'une page : v, Imprlmerie. II , 4.95. 
Keclum. Boyau par oii ies excrements sortent : v, Accoci* 

cheur. 1 , 8. 
Recueilllr le hareng. Cest le p^cher : v. L'art de p^cher 

et de saler ies harengs. II, 38 1. 
Kecuire Touvrage. Cest le reniettre au feu feu : v. Do- 

reur. II, 49» 
Recuire. Cest metlre rougir au feu une piece qu*on 

veut argenler : j^. Argenteur. I, 142. 
Recuire une lame. Cest la laisser sur des charbons allu-^ 
m^s jusqu^ ce qu'eUe soil de couleur de lie de vin : 
V. Coulelier. 1 , 066. 
Recuit ( Mur de ). Mur de brique qu'on ^leve h. un pled 
de distance autour du moule et qui est aussi haut que 
lui : V. Fondeur de statues. II , aSo. 
Reculen^ents ( Les ). Deux bandes de cuir qui font le 

tour dun cliev^l : v. Bourrelier. I , Soy. 
Redingote. V^tement propre k monter ^ cheval : v. Tall- 

leur. IV , 174. 
Redresser les peaux. Cest les ^lendre de nianiere qu'ellcA 

ne fassent aucun pU : v. Mtfgissier. Ill, laS. 
Redresser un talon. Cest , avec un tranchet , le rendre 
de la grandeur de celui de la forme : v, Cordonnier. 
1 , 552. 
Redresser une boite. Cest la mettre 4 la hauteur dont 

'on veut la falre : v. Layetier. II, 671. 
Redresser une planche. Cest la mettre a la hauteur dont 

on veut falre une boite. Ibid, 
Refaire une langue. Cest en rendre la chair ferme eA 

la faisant bouiuir dans I'eau : sf. Charcutier. 1 , 4^^' 
Refaisage des peaux. Cest les mettre dans une cuve oi\ 

il y a le double de tan^-*. Tanneur. IV , 196. 
R^forme ^n> Couverlure marquee de six barres : Vn 

Couverturler. 1 , 576. 
R^forme marchand. Convert ore marquee de cinq barren 

et demie. Ibidm 
Refouler une peau. Cest la frapper forlement avec le 

talon : v. Corroyeur. I , SSy. 
Refouioir. Instrument qui sert ^ pressor \» bouchoa 
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\ qu'on met sur la poudre k canon : v. Canonnier* I| 

f 38i. 

Hefroid ( Meltre les culrs en ). Cesl les placer sur def 

perches au grand air : v, Hongroyeur. II , 4^0. 
Regale ( Eau ). Liqueur compos^e d'acide nilreux et 

a acide marin : v. Distillateur- II , 36. 
Regale ( Jeu de ). Cest celui dont les tuyeau^ sont fer- 

m^s par le haul et qui iniitent la voix humaine : v, 

Facteur d'orges. II, 174. 
R^galer les cendres. Cest les jeter sur la lerre avant 

le premier labour : v. Agriculture. I , Sy. 
Registre. Barreau que I'Organiste fait mouvoir pour 

fermer ou ouvrir un passage au vent : v. Facie ur d'or- 

gues. H , 175. 
Registre. Ce qui ferme h volont^ Tenlree 'd'un four- 

neau : voyez Manufacture de poeles hjdrauliques. Ill y 

Boo. 
Registre. Piece d'un clavecin qui est garnle de peaux 

pour lerap^clier le cliquetisdes sautereaux : v. Facteur 

de clavecins. II, i6:i. 
Registre. Regie de bois qui gouverne le vent qui entre 

dans les tuyaux d'une orgue : v, Facteur d'orgucst 

II, 170. 
Registre k la retiration. Cest la rencontre des page* 

1 une sur Tautre , lorsqu*on reniet sur le tjnipan les 

feuillejs qu'on veut imprinier des deux c6iis : v. Im- 

primerie. II, 5o8. 
Registre ( Eire en ). Cest lorsque les pages d*impressIon 

se renconJrent Tune sur laulre de maniere qu'une 

ligne r^ponde k Tautre : v. Imprimerie. II , 607. 
R^gKe. Quantity de cartons qu on equarrit k chaque fois', 

V. Girtonnier. I, 4o3. 
Reglette. Regie de bois qu'on place sur la ligne pour 

erap^cher quelle ne se rornpe entre les doits : v. Im- 
primerie. II, 49^' 
R^glets, Tringles de fer de I'epaisseur qu'on veut don- 

ner a une glace : v. L'art de fabriquer les glaces. 11^ 

00. 
R^gleur. Cest celui qui regie des feuillets qui ont di]k 

et^ lav^s et qu'on eniploie pour les breviaires et les 

missels : v. R^gleur. IV , 8^ 

Regrelagc^ 
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Regrelage. Seconde exposition de la cire 8ur des toiiet , 

k la ros^ et au 5oleil : v, Cimr. I, 5oo. 
Regros : y. Gros k Farticle Tanneur. I , ic^i. 
K^gulateiir. Le pendole d'uiie horloge : y» Horloger, 

11, 4o6. 
R^guiateur. Biessort spiral d'une moiitre. Ibid, 406. 
R^ulatQur. Piece d*un- laminoir qui sert k approcher et 

reci:der les cylindres : v. Liaminage. II , 5o4. 
Resule d'antimoine. Cest rantimoine regard^ comm» 

demi-m^lal : v. Mine« d'antimoine. Ill , 182. 
R^gule d'arsenie. Cest de Tarsenic xn^tallis^ par I'addi* 

tion d*iine matiere phLogistique : y* Mine d'arsenic, 

111,189. 
R^guliere ( Yeine ). O'est celle dont lea ra^neaux con* 

servent toujours la nii^me direction : v. Houilleux. II , 

434. 
Rejet. Plant enracin^ qui sort d'un tronc d'arbre , oq 

qui nait sur ses racines : v. L'art de cultiver leis peu- . 

pliers 4i1taiie. DI , 448« 
Rejeton. Jeune plant qui vient au pied dW arbre : v. 

Jardinier. U, 465* 
Rein double* Cest lorsqu'un cKeval trop gras a un' 

canal qui regne au milieu de T^pine du dos i v, IVIar* 

chand de chevaux. Ill , 78* 
Relais ( Mettre au }. Cest mettre k la Give pendant trdis 

ou quatre jours les lames de euivre dont oq tire le 

verd^de-gris. IV , SSq. * 
Relever les soufflets. Cest les raccommoderiorsqu'ib 

perdent le vent : v. Foumeaux k Fer, 11 , 255. 
Relieur ( Brosse k }. Cest celle dont on se sert pour 

6ter la cendre qui est entr^ dans les fers k dorer : k» 

Brossier. I, 849. 
fVemaillaffe. Enlevement de r^pidferme : v, Ch^moiseur. 

1 , 425. ^ • 

Remaniement k bout Cest faire enti^rement une ' ecu-* 

verture k neuf , en changer le lattis ou en r^parer lef 

chevrons 1 v» Couvreur. 1 , 582* 
Remaniement du papier tremp^. Cest mettre les faces 

mouill^s contre celles qui ne Tont pas et^ : v. Impri« 

merie. II , 5oo. 
R^manier. Cest retii«r qoelques mots d^une lime powf « 
Tome K * R 
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les faire «ntrer dans la suivante , et amsi de suite 

jusqua Talin^a : v. Impi'inierie. II, 493* 
B.enibi\chement ( ^au|L ). Cest iorsqu'un cerf ea^re quel* 

ques pas dans le ibrt d'un hois et qu il en sort tout de 

suite : v. V^nerie. IV , SaS. 
RembAclier. ( Se ) dans 1& fprt. Cest s'j caber. Ihiid. 
Remede de deux grains. C'est Lorsque dans la vaisseile 

d argent*il n j a que deux grains de fin de moins par 

cliaque marc : v. Orfevre. JII, 3i3* 
Remede de feii. Escarres l^geres qu'on. fait avec vm 

couteau de feu sur les parties des chevaux dont on 

veut ^vacuer les Kuijaeurs : v. Mn-^chalr III , io3. 
Remede de loi. Cest celui qui est permis sur le titre 

de Tor et de Targent : v. Orfevre. Ill ,. 3i6* . 
Remede de poids. C'est celui qui est accord^ dans les 

Monnoies sar le poids des especes. Ibld» 
Remede d*un quart de karat, Cest lorsqu'il nt se trouve 
. de mpi ns par chaque ^lafC: d or qu un quart de karat 

tin. Ibid, 3 1 5. 
Remeltage ( Le). Ce.st m^lqr deux cKaine» ensemble y 

V. Fabrique de pt^ruvienne. Ill , 444- 
Remonler le$ chiffons. Cp^ le» mettre dans les piles 

floifan ou piles k af&ne^ : y* Papetier. Ill , 338. 
Remottleur k petite planchette. G9gne-petit qui se sert 
., d unc planche qui ^st .sous son pied et qui sert k 

faire iourner sa meule : v^ Emouteur. U f 3o7. 
Rendre la main k un chevaL Cest baisser un peu la 

bride ^t approcher j^gakni^ent les deiix jambes : v, 

I/art du manage. Ill , 3a, 
Vxtae^ XiOnge de, o^ir attachee au nrords et qui va s'at* 

lacli^r ^u couasinet : i'* Bo^rreliejr, I ^ 3o& 
Reniqucur. Celui qui foule les petijtes ^toffes avec Bes^ 
, pieds, ififi FonUur de draps. .II 5 a66. 
Renoueur. Celui qui remet les osdisloqu^s : i;..£atlleiiL 

I,>i9P. • •'. *: . > 

Rentrores. Endroitu ot!^ les parties d'un dessin doivent 

se rencontrer : v, Manufacture de toile peinte. XV | 

a66* 
Repamer l^s toileis. Cest les battre dans une eau cou-*- 

rante : u,- Blanchisseur de toiles. 1 , 2&S. 
fteparage. Fa§pn ^u'oa donne k une ^toQb lors^u'oA 
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U telftt d^une autre couleur t i'. Biseurs. I , aSy, 
fl^parations ( Menues ). Ce>st lorsqu'on ne fait que res-r 

tituer des ardoises A la place de celles qui m^nquent t 

y. Couweur, 1 , 58a. 
fypartons { Paire les ), Cest partagcr ujn bloc d'ardoi^e 

par de petites rainures : v, Ardoisier. I, i38, 
iElepas3e-e3Ctraordinaire-fin^ Cojiverture qui est marquee 

de neuf barres : v, Couverturier. I , by 6. 
^epasseres8es. Canies ^-peu>pr^s aemhlai)\fis aux ^l<Vr 

queres^tes : v, Cardier. J , 386, 
Repasses ( Cqirs ). Ce sont ceux qui or^t ii^ alun^s une 

seconde fol3 : v. Bongfoyeur. II , 4oo* 
Jlepasseur. Ouvrier qui rend les pointes des trongons 

plus fines J ph^ poUes etplu3 obuces : y. Spingliery 

n, i37- 
^.eperes. Petits ayancements bors di| moule h pipe qui 

sont perc^s pour y mettre des cb/evilles et pour em- 

p^her que les deux pieces du q^ioule ne se derangenl c 
^v. L'art de faire les pipes. 1)1, 4^5^ 
fieplanir le bois. Cest lui donner spn derpier uni f y, 

Menuisier. Ill, 128. 
Ilepos^e d'un cerf. ]£ndroit oji il te retire ; p. V^nene.; 

IV, 328. 

fVeposoir^ La plus i^F^rieure des trois icuves oii Von fai|: 
passer I'eau qui est charg^e d'une fi^ule jco)orante : 

V. Indigotier^ ll , 5 18. 

^^osoir^ Grand timbre de pierre oii Teau coule de 

superficie et passe de Tun k Tautre rieposoir , afin que 

les immondices des cbiffons se d^posent peu i pei| 

dans chacun : v. Papeti^e^. Ill , 336. 
SV^seau^ Tissu k JQur , k claire yoie et k ipaiUe ouverte ; 

V. Blondier. 1 , 280. 
jR.^sigal : V. JEV^agaL m , 206^ 
{lesses : v. Basses. 
Aessort (Grand }. ]Lame d'acier qui est'pU^e en spirals 

dans le barillet d'une n:iontre : v. Horloger. Q , ^izp 
JElessorts ( Faiseur de ). Ouvrier qui ne s'occupe unique- 

ment qu'^ faire des lames d acier ^lastiques et bieQ 

tremp^es. Ibid, 4 18. 
JBLessuer ( Faire ) le cacao. Cest lui faii>B ^prouyer ums 

/jernie^tatiop li^gere : v, Preparation du cacao. J , 365. 
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Retaler une pe^n. Cest la r^parer ct Tassouplir avec un 
couteau. concave qui ne, coupe point : v. Chamoiseur. 

Retaler une peau. Cest en frolter forteinent la lalne 
avec le dos du couteau h ^charner, pour en 6ter la 
mal-propret^ : v. Pellelier-Fourreur. Ill , 4^9- 

Hetenlr une peau. Cest la tendre sur une table et j 
passer fortement Telire du c6t^ de la fieur : i;. Cor- 
rojeur. 1 , 558* 

Retention d'uvine. Cest lorsqu'un cheval ne peut pas 
pisser : v. Mar^chal. Ill , 99. 

R^licule. Cest un compost de treize fils de sole fort 
fins, paralleles et ^g:ilemenl eloign^s les uns des' 
autres : v, Falseur oinstrumenls de math^niatiques. 
II y 5o6. / 

Reliration ( Mettre une feuiUe en ). Cest rimpruner de 
laulre c6t^ : u. Imprlmerie. II , 506. 

Retlr^ ( Pains ). Pains de sucre dont les taclies de sirop 
qui ^toient fornixes k leur pointe , sont totalement 
effac^es: i/. Sucrier. IV, i33. ' • 

Retors : u. Second appr^t. Ill, 255. 

R.etournure, Seconde plong^e des meches dans le soif : - 
v» Chandelier. 1 , 4^4' 

{letours. Ficelles qui )iaussent les maiUes k travers Ie»- - 

?uelles les fils de la chatne passent : v, Rubannier. 
V, ay. 

Retours. Petits biitons quarr^s , applatis et attaches 
au derriere du metier : v, Manu^cture de damas. 
II, :i. 

]P.etrousses ( Gants }. Ce sont ceux dont le haut ^tant 
retroussii , Tenvers devient Fendroit : 9, Gantier, II, 

2l3. 

fVev^che. Etoffe de laine grossiere , non crois^e , et 

dont le poil est fort long : v, Foiirrelier. II , 295, 
{lev^he (rarine). Cest celle qui exige un four tr^s- 

chaud pour en cuire la pzite : p. Boulanger. I, 3oi. 
Rev^che. Flanelle de laine tr^s-grossiere et tir^ i poil^ 

d un c&td i V. Fabrique de b^jette. 1 , 24B. 
Rev^che : v. Boies k Tarticle Saietteur. IV , 39. 
Reventier. Commis qui revend du sel k la petite mesure ; 

y,. Saunier; IV , 64* 
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Hevenue (Ciive). Cest lorsqiie Top^ratidnde lateinturc 

• a bicn r^ussi : i?k Teinturier. Iv , 235. 
R^verbere. Plaque de fer blanc {>olie et qui nifl^chit 

viveJfnent la luwiere : v. lianlerniqr. II y bSy. 
Reverdoirj Cuve plus petite que la cuve matiere : p. 

Brasseur. I j ^23. 
Reviquer une ^lofFe. Cest la faire d^gorger : v, Revi- 

queur. IV, 17* 
Revolution ( Une ). Cest ebaque tour quon donne { 

une corde en la rouant : v. G)rdier. 1 , 544* 
Rhubarbe. Raclure des fromages de Roquefort avec 

laquelle on fait un fromage en forme de boule : Vm 

Laitiere. II , 544»* 
Riant. Cest ainsi qu on nomme le El d*or ou d'argent 

qui est coU^ , peu couvert et d'une lame tr^s-mince ; 

9. Damasquineiir. II, 5. 
Ricochet ( Battre k ). Cest lorsqu'en glissant le ni^me 

boulet frappe diffi^rente^ parties d'un mur : v. L'art 

de ibflifier l^s places. Ill , J^jz. 
Riflard. Outil de fer arainci par le bout y presqiie quarri 

et de deux pouces de largeur : v, Passe-Talonnier. 

• 111,472. 

Rifloir. Lime un peu recourb^e par le boat : u. Cise- 

- leur. li , 807* 

Rigole. Endroil par o^ s^^coule Texc^dent de la colle 

qui est dans le papier quand on ie presse : v, Pape* 

tier. Ill, 342. 
Ringard. Barreau de fer qu'on soude k une grande 

piece de fer pour la manier plus commod^ment : v. 

Uart de la fabrication des enclumes. II, 1 1 1. 
Rive. G6i^ dumorceau de bois dont on se sert pour 

rader ou raser les mesures pleines de sel : v, Amineur. 
.1, 72. 
River les clous d'un fer k cheval. Cest en couper les 

pointes et rabattre sur le fer ce qui en est exc^dent : 

V. Mar^chal. Ill ^ 1 06. 
Riviere (Meltre lespeauxen). Cest les faire tremper : 

V, Oiemoiseur. I, 4i2* 
Riziere. Terre ensemenc^e de riz : v. R^colte du riz. 

IV, 17. 
Robe. F^uille de tabac dont on couvre les r61«s : v* 

R 3 
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. L'art Se la preparation du labac. IV^ iSo* 
Robe-de chamore. Robe longue qu'on met eH se lei^atiit : 

V. Tailleur. IV, 174. 
Kobe de Palais. V^tement des Officiers de Jastice. Ibid^ 
Rober ia garance. (test enlever repiderme ^oi en coavrd 
^ les racine^ : v: Garanceur. UyOiG. 
{Vobef uii chapeau. Cest y passer one peau de cfaieni 

marin pofur fe rendr^ plus hn : v. Chapelier. IjJfin 
Roches. Driques mises en fusion et collies les ones ant 

autres : v. Briquetier. I , SSy. 
Rochet. Roue dont toutes les dents ressembleht k 

celles dWe cr^maillere de chefnin^e : P. Horloger^ 

ll,352i 
Rogne-cui; Platine de coivre qui sert k rogner le cul 

des chandelles : vi Chandelier. I. 435. 
tVogne-pied; Outil d acier avec iequel on coupe b comtf 

aun chfeval l6rsqu-elle passe au-del^ du fer qoand it 

est broche : vi Mar^chal. HIj 106. 
Rogner la feuille d'une carte. Cest •nlever avec les 

ciseaux ct qui elcede le trait da moule : p. Cartien 

1 , 39Q. 
Roeiier la tigne. Cest eh toiiper le bois superflu : i^4 
, Vigneron. IV , 402. 
Rogner les douves. Cest les rMuire k la mtoe longneuj^ i 

V. Tbnttelier. IV , aSg; 
Rognoir : v. Rogne-cul. 

Rogues. CEufsde morue : p. P^che de la Sardine. IV, 4sf' 
Rogues : v. Rates k Tart de p6cher et de saler le m»s 

quereau. Ill, 4^« 
Roines. Fortes pieces d<ei bois qui forment les deuift 

€6tes du chassis et qui portent les ^nsubles : voyei^ 

Basse-Licier. I,, aay. 
R6Ies. Feuilles de tabac fil^es et r^unies to un ro)H 

ioau : v» Uart de la preparation du tabat. II , i5d* 
R61es. Pelotons o^ le boUdin du tabac <3St roul^ plilsieurtt 

fois sur liii-ml&me : v. R6ieur. IV, 21* 
Romaine. Levier ou fl^aa mobile sur un centre , sus-& 

pendu vers une de ses etXrimitis : Vi Balancier. I ^ 

Romains ( Garacteres ). Ce sont ceux dont lea kttrea 
toat rondes ; y. Imprimeriie. II ^ i^k 
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Kom^^i'e l^aiiii<)on. Cest diviser thaqae bloc en seize 

parlies : v, Ainidonnien I> 67. 
IVonipre le coupeau. G'est le plier pour lui rendre Ic flos 

uft peu*convexe : v. Cartier, 1 , 899. 
Rompre le grain gerai^« G est le remuer avec une pelle i 

V. SrasseunI, 82 1. ' 

Rompre ks matleres h fsiire du eahon. Cest lesrLMtre 

avec despelies de bois r^. Cirlbnnier. I, 4<^2. . 
Romjpa (CailU). CW lorsqu'il est enti^rement 4^faili 

^ force de le tourher de sitesh i'yoyez Lailiere. II , 

546. i •'••'• 

Rojmpure. Cest un jet qui est s^par^ de la lettre : v» 

Fondeur de caracteres. 11,244. 
Ronde* Note de musique qtii Wk point de queue : v» 

Graveur de aitisi(|Qe. II , ,,363. 
Rondeile. Espec^'de c&eatt alii-oticlf t p: Sdulpleur ; IV , ^ 6^ 
Rondelle. Fort anneau de cuirre qpi souiicnt le boulon. 

d«i moute dfes PlQihbi€i?«; in, 48^.' 
Rondir iine drdoilse. Cest la ctoopei^tet h, taillier jparfai* 

tement : v. Ardoisier. I, i38. 
Roqoelaur6» MaMeavi pour la pluie : v. Tailletir. IV , 

^ '174- . .. . •• • '' . 

RoquetinJ Fetile bobiile qtiPbh 'phtce sur lee trous de la 

traverse de la cantre : v. Fabrique de velours. IV p 

3i6. * • ■ •■■* ' ■• "' ' ^ ^ f . 

Rose des nimbs des vents,. Cercle qtd les dlvise eii, 

tr«]ite-dete pdrtied ^gales^: i^. L'dH du pilotlage. Ill,* 

457. , ' • . 

Ros^ c^festie. Marine. IV, 5«i5.. 
Rosette. Ertcire rou^e dotlt bri'^' sQrt powe lt$ livres 

d'^glise': u, hniprimene. IT, 5oo; 
Rosette. £toile h plusieurs rayons, qu'on met aux lustree 

i tige d^'citJ^erte : v. LiistrJeVii^rV , But. 
Rosette. Pfetif morceau de caif;taillS* en lozange , qu'on 

met sur le quartier dW souifl^trau' des^ous de cbaque . 

clou :ir. Souffletiefr. iV , xi-6,* . .. . ! 

Rosette ( Amasde ). Cuivre totiie coupi par morceaiix.. 

d'un.poucC'ou deux en quarre : v. L'art de eionverlir 

le cuivre rOuge en lailon. II , 649. 
Rossignol. Clef corrompue dont on se sert pour duvfij;. r 

to semves : 1^, Senruri^r. IV* 96. 

R4 
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iVot. Feigne ie T isseratid : v. Fabnque de borafil. t, S5S/ 

tVot : V. Peigne k 1 article Drapier. II , 70. 

tlot. 'Cha3sis de Tisserand , par les ouvertures 'doquel 

passent (es fila de k ckaiae d*iine ^loSe ri^. Bafise-* 
. Licler. I, 225. 

dota^ ( Crois^ en ). Garniture de points de M>ie ^ dor 
. Qu tTargenty qui embrass^ un bouton dans toule sa 

nautdtq* : Vi Boutonnier. I , Soy. 
tlotu^es. Electuaires solides : v. Apothicaire. I, io3i 
Rouages ( Faiseur de ). Ouvrier qui ne Itavaille qu au 

i-oiiage des niontrea k t^petition : v. Horloger. 11^ 

Roue k aubcis, ou palettes. Cest celle qui a des planches 
fix^es k sa circenf^rence : v* Battefir en grange. I f 

i36. ; . 

Roue k cooronne. Cest ce\\e Aont les dents sent pos^ 

verticalement. J6uf. 
noue & gourgolles. Cest cdle .qui a des creux en forme 

de petits seaux pour irec^oir Teau dans s^ chdte* 

Roue ( Maitre de )* J^reipier fileur d'ufie cpnle^ie : voye£ 

Cordier. I, 6^2. 
Rouer ie cordage. Cest le.mettre en paquet formant una 

roue. Ibid. 6/^3. . , .. ; 

Rouge. Talc de Moscovie miU atec ^u carrnin : r* 
. Parfumeur.' HI , 36a. > . ; 
Rouge ( Laine )< , Cest celte qui est de la premjere 

quality : v. Cnapelier. t ^ 444* 
Rougtr les peaux. Cest les frotter du c6t^ du poil ^vec 
, une brosse rude qu'oq .9 tremp^ dans Teati forte | 

toup^ par tnbitil ayeo . de leau ordinaire* IhitL 

^.445fc . ;. .-, ;. 

Roiiilte de glace. ^uage,^4'ai>ord grisdtre , qui, avec Ie 

tenjpSy devient de couleur d'nrc-en-ciel : v. LVtde 

fabriquer les places. ^ tly o^q, 
Rouiir (Faire) Ie chanvre. Cestle mettre tremper danA 

i'eau : v. Chanvrier. 1 , 4^0. 
Rpulage (Fer de\ fer propre k 6tre rouli en ^che<^ 

veau : v. L'art de r^duire Ie fer en fil dWchaL II f 

Rbulage ( Pii ie }• Cest cel^i qui , ^tant passi par 
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aiversfes filieres , pcut se rouler facilemenl : u, Tr^fi- 
lerie.lV,3oi. 
nouleau. Cjlindre <ie bois autour duquel passe une corde 
Qui fait 4glis5er le train sur les bandes du berceaa : v, 
fniprimerie. II , 5o5» 
Rouleau. Cylindre qui porte dans les jumelles de la 
presse et qui a trois pieds deux pouces de longueur : 
V, Imprimeur en t^ilte-douce. it, 5ia» 
nouleaui Morceau - de fer ou de cuivre , d'un niveau 
parfait , avec lequel on fa^onne les c6t^s plans des 
verres concaves ou convexes : v* Lunettiers. 11 , 6o3* 
Rouleau. Ruban de fil : v. Rubanier. IV, 28. 
Rouler. Cest , en terme dlmprimeur , r^p^ter les niA- 
>nes operations pour chaque feuille de papier jusqu ik 
ce qu on en ait tir^ le nombre determine : v. Impri* 
merie. II , 609. 
Roulet. Morceau de bois rond , poinlu par les deux 
bouts et eiev^ par le milieu en forme de gros fuseau : 
V. Chapelier. I, 45k 
Rouloir. Outil de buis plat et uni par-dessous , avec 
lequel on roule la bougie sur une table : v, Cirier. 
I , S02. 
tloussables ( Lieux ). Ge sont les endroits oili Ton fume 

les harengs : v, Sorisseur. IV , 1 14. 
Roux. Foil qui vient aux flancs d'un lievre : u* Chape^ 

lier. 1 , 446. , ^ 

Kojal ( Le ). Papier qu'on fabrique en Angoumois : y* 

Papetier. lU , 346. 
Rubaner une malle. Cest gamir le dedans de son cou- 
vercle avec des rubans rouges : v. G>fifretier. 1 , 5i6» 
Rubis. Pierre pr^cieuse de couleur rouge : v* L'art de 

travailler dans les mines de diamant. IV , 47^' 
Ruche. Panier d osier ou de paille dans lequel on met 

travailler les abeilles : v, Grier. 1 , 494* 
tluelUe ( Former une )• Cest couvrir le tranchis d'un 

filet de mortier ou de pli(re : u, G)uvreur. 1 , 58o* 
tVugine aigue. Instrument propre k nettojer les dents et 

^ en en lever le tartre : v; Dentiste. II , a3. 
Rugine plate. Outil qui sert i^-peu-pres aux m6mes op^* 

rations ci-dessus. Ibid* 
Kum% Eau-de-vie de sucre : v. Taffia. IV | 167. 
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Rumb cle rent Ligne qui repr^sente sfur la himSSdle 
un des trente-deux vents : v. L'art du pilotage. Ill f 

w 457. 

Rustine : v. FouHneanx k fefi II , i56. • 
Ruslique ( Bois). Celni qui est dur et plein de noeuds i. 

V, £b^niste. II , 87. 
Aje grass. Fausse ofge des Anglois : f^. L'art dt fainr 

des prairies artificieues. IV ^ 53o« 
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OABLE. Gouleor nbire : i^oyez L'art h^raldloM. II) 

. 391. 

Sabiier. Horloge pdur mesut^r le temps , oh le sabte 

coule d un vase dq verre daiis Tautre au nioyen d'uil 

petit trou qui est au milieu de la plaque qui lea si* 

jpare t v. Horloger. II , 402. 
6aolort. Sable blanc qu'on trouve k Etabjpes et dent on 

se Sert dans,les manufactures deporcelaine : p. L'art 

de travailler la porcelaine* III , 539. 
6abot. Gome qui regne autour du pied d un chetal : v* 

Mar^chah III , 78, 
Sabot* Petit outil k plusieurs coches, avet lequel on tor* 

tille plusieurs c6rdons ou fils pour faire un plus gro4 

lacet : v. Fabrique de lacets* II y 535. 
Sac k noir. Petite chambre bien ferni^e dans laqoelle oil 

ramasse la fum^e de la poiz r^sine : v* Maniere dd 

faire le noir de funti^e. II , i iq» 
JSac k r^seauk Pa{^|^dans lequel les Plon^eurs mettent 

les huAtres qupRbnent des perles : v, P^cbeur. Ill ^ 

396. 
(Sac ( Le ). Amas de raisins qu'oh met an milieu de la 

mai , et sue lequel an assied une trappe que la vis du 

pressoir fait baisser k mesure que le jus s*^coule ; u* 

Vigneron. iV , 4o5« 
Sachet de senleur. Petit sac qu'on porte dans sa poche t 

V, Parfunieur. Ill , 364> 
Safran de mars. Poudre (ouge qu'on Irouve sur la sarfaca 

des plaques de fer fondu : v. Adoueissement du £et 

fcudu. II , aya. 
Safraniere. Terre oitli Ton cultive. le safnan : i»» l/ant da 

travailler et de r^coher le aaiiran. IV, 32. 
Safre. Cobalt converti en vecre bleu par la fusion et b 

vitrification : v. Travaux sur les mines de eoball. HI , 

ao4. 
Safre. Substance demi-m^tallique qui est contenue dfOSf 

le cobalt : v^ EmaiUeur^ 11^ io3» 
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Sagesse ( Dents de )» Dents molaires de la m^eKoire si»» 

- p^rieure : i;. Denlisle. II , aS* 
Sa'ietteur. Ouvrier qui ne travaille qu'auK ^toffea cn lalne^ 

ou meMes d*un hi de soie. IV , 38. 
Sa'ietteur drapant. Ouvrier qui He fail que des serges* 

Ibid, 3gt 
SaiUir. Acte d'un Animal qui couvre s£i femelle : r. Ber* 

ger. 1 , 248* 
Saint- Augustin ( Lfe ). Corps de caractere particulier. i'. 

Iniprimerie* Ily 4^7. 
Sainte-Barbe. Endroit d'un vaisseau o^ i*on renferme U 

poudre : v. Lanternier. II , 558. 
Safegre. P^te qu on fait pour donner de lapp^tit aus 

serins : v. Oiseleur. Ill ^ 3o6. 
Saferan. Maitre de salle qui met le papier sous b presse 

avant de Tenvelopper ; v. Papetier. Ill , 344» 
Saleran. Ouvrier qui cote le papier dahs ies papeterie^* 

Ibid. 342* 
Saleranes comptcuses. Ouvrieres qui s^parent Ies diCU- 

rentes £speces de papier et qui ies mettent en maint 

de vingt-cinq feuilies. Ibid. 344* 
Saleur. Gelui qui sale la morue et la met en pties dans 

le fond de cale : v. P^che de la ^iifg^' I^ 9 ^43^ 
Salieres. Creux profonds que Ies chSKx. ont au-dessus 

des yeux : v. Marchand de chevaux. Ill , 74* 
Salle. Kcole oi\ Ton apprend k danser ou k tirer des ar- 

mes : v> Malt re en fait d'armes< III , 19. 
Salpetre. Sel neutre compost d'alkali Gjnd v^g^tal et d'uii 

acide nitreux : v. SalpStrier. IV , 39* 
Salpetre brut. Saip^lre de la premiere cuitc. Ibid. 43. 
Salpetre brut. Cest eel ui qui na pas ^t^ raffing : v. L'art 

oe £iire Ies glaces d'office. II ^ 327. 
Salptoe. de deux, cuites. Cest lorsqu'il a ^te ^goutt^ , 

battu et serr^ dans Ies magasins : v. Saip^trier. iV, 44- 
Salpi^tre de trois coites. Cest celui dont on se sert pour 

la fabrication de la poudre. Ibid. 4S. 
Sanguine. G*ayon rou^e : v. Dessinateur. II ^ 28. 
S^pe. £spece de trancn^e qui met le soldat k covvert da 

feu des assi^g^s : v. Sapeur. FV, 47> 
Saphir. Pierre pr<^cieuse de couleur bleue : v. L'art de 

Inivailler dans Ies mines de diamant. IV > 4?^- 
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Sarbotiere. Vase cT^tain dans lequel on fait geler i«s 

liqueurs : v» L'art de faire ies glaces d'office. II , 328. 
Saiyiines anclioit^es. Ge sont ceiles qu'on prepare dhn% 

le goiltdef ^nchois : v. P^che de la sardine. IV, 5i. 
6ardoine. A^ ute de couleur oi'ang^e : t^. le supplement , 

lonie IV. 
S'armer. Se dit des clievaux dont la t^te est trop rap- 

proch^ du corps : v. Marchand de chevaux. Ill, 

Sai'quebute. Tiyiiipette harmonieuse , plus longue et qui 
a plus de branches que la tronipetle ordinaire : y. 
Trompelte. IV, 807. 
Sarrasinois. Ouvriers qui travaillent k la haute-lice : l^ 

Haute-Licier. II , 3o>5. 
Sas. Gros tamis garni de (oile de crin , et dans lequel 

on passe le suil : i/. Chandelier. 1 , 4^^ 
Satin de la Chine. C'est celui qui est intii de.fleuret e£ 

de fil : V. Manufacture de satin. IV, 52. 
Satift furie. Cest celui qui est imprini^ ou peint de di-^ 

verses couleurs. IBid. 
Satin lin^. Cest celui qui est pli^ en forme de livre et 

d'une maniere singufiere. Ibid. 
Satin reduit. Cest celui qui a le double de mailles el 

qui est tram^ de moiti^ plus fin. Ibid. Si. 
Satinee (Soie }• Cest celle qui est sur Ies cocons d une 
qualit^ infi^ri«ure : v. L'art de preparer la soie. IV , 
107. 
Satteau. Barque destin^e k la p^che du corail : v. Co- 

raiileur.I, 54o. 
Savane. Terrein r^serv^ poqr la nourrituns des bestlauz : 

Vs Cabrouettier. I, 363. 
Sauc^es ( Feuilles ). Ce sont ceiles qui. ont ^t^ l^g^re- 
ment aspergdes d'cau de sner : v. Uart de la preparation 
du tabac. iV^ iSo. 
Saucisson. Long sac de cuir qui va depuis rint^rieur de 
la chambre jusquWdelJi de Touverture d'une mine : 
V, Uineor. Ill, a 1 3. 
Saucisson d artifice. Espece de matFomdont le cartouche 

est npnd : v. ArtiCcier. I, 173. 
<SUucissoD vobnt, II diiiere du saucisson d'artific^ en ce 
guil monte en sfitBl&f'Ibid. 
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^umiitre (Eau ). CeUe qui a contract^ un godt de «el ; 

V. Saunier. IV , 6i. 
^von inadre. Cest un savon jasp^ t v, Savoniiier.TV • 

68. 
Savon marbrd : v. Sayon madr^. 
Savonner la carte. Cest passer le savonneur des deux 

c4t^ d'une carte : p, Cartier. 1 , 399, 
gavonette. Masse de savon arrondie en forme de boule i 

V. Parfumeur. UI , 363. 
Savonneur. Assemblage de morceaui^ de ^hapeau cousus 

ies uns sur les autres de F^paissedr de deux pouce$ 

et de la largeur d'une feuille : v. Cartier. 1 , 399. 
Saur ( Hareng ) : v, Hareng rouge k Tart de saler Ies 

harengs. II , 382. 
Saurer les harengsw Cest Ies faire s^cher k la fiim^. Ibid, 
Sauret ( Harer\g ) : v, Hareng rouge. Ilfii, 
iSautereau. Lame de bois qu une touche de clavecin fait 

lever : v. Facteur de clavecins. II ^ 161 • 
^utriau3$:. Petits morceaux de bois en forme d*un fl^aii 

de balance oik Ton attache les cordes qui portent les 

lames : v. Basse-Licier. I y 228. 
jSauvageop : v, Sujet k Tarticle Jardinier. II) 4^r, 
Scalpel. Instrument propre k diss^qileh : v. L'art v^t^ 

rinaire. IV ^ 394* 
Sceller un tube herm^tiquement. Cest amollir au feu do 

lampe la partie ouverte |usqu'^ ce qfte la matiere se 

joigne et s'unisse de toules parts : v. Emailleur, 

11,7. 

Schlot. Matiere pr^cipit^ qu'on retire du fond de la| 

chaudiere : v. Saunier. IV , Sj. 

Sciage ( Bois de ). Cest celui qui est d^bit^ k la scie :. 
w. Cfaarron. 1 , 467.' \ 

Scie k contourner. Cest celle dont les Tabletiers se ser^ 
vent bour contourner les feuilles de bois qu'ib scient : 
V. Tabletier. IV , 1 1 2* 

Scie k pieux. Chassis de fer qqi porte une scie horizon- 
tale , qu'on ^leve ou qu'on baisse par le mojen dhin 
eric : v. L'art de faire les ponts.* UI, 5i4* 

Scie des Marbriers. Cest celle qui n'a point de dent< , 
dont laCei?ilie est fort large et assez ferme poyrscieif 
le marbr^ ; v^ Marbrier* III ; 55, 
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Scie ( La ). Fil de fei* dont le PotSer de terre se aeiX 

poiu* d^Ucker son ouvrage de des&uA la girelle : v. 

rotier de terre. Ill , 56o. 
ScilUtique ( Oxymel )• Vinaigre dam lequel on fait 

infiuef du miel et de la scilLe ; voyez Dentiate. U y 

22. 
Scordasses : p. Droussettes k Tarticle Cardier. I ^ 386^ 
iScorie : v, Litier k i article Fonte du fer. U , 260. 
'Scorl^catlon. D^pouillement d'unzn^tal dont Its parties 

int^taliiques ^trangeres et destructibles s'en vont au £eii 

ou au martoau : v. AlHneur, 1 , 2/^, 
fcoufEn* Petjt sac ii deux ouvertures qu'on remplk d'oli- 

ves pil^es pour les mettre sous le pressoir ; v. Huilier, 

11,437. 

Sdbiie. £cuelLe de bois JonC les (javeurs de mines s^ 

servent : v. hav^nv de mines. IJ , 670. 
S^bile, Vaisseau de bo Is rond dans- lequel on touriui 

la p^te a¥ant de la niette au fouf : K Boidanger. I , 

1 , 298, 
&c ( Castor )« Cest celui dont les Coffretiers rev^teat 

leurs coffees , et qui ne vaut jrlen fow les Chapeliers : 

V. CiiapeHer. 1 , 44€* 
fecheresse (TravaiUer avec). Cest lorsque le bois ou 

la pierre n'est pas coupd ayec jgrac^ : v. Sculpteur^ 

IV, 75. 

jSechair. EndroU ou Ton fait s^cber la poudre k canon t 

V. Poudrier. DI , SG6. 
Stkhoir. Orenier des Hi^ngroyeurs. II , 4oo« 
Echoic. Perches isol^es sur lesquelles les JBoucfaers met^ 

tent s^cher.leursuif : v. Chandelier. Iy43p.* 
Second appr^. Cest iorsqu'on donne le retors k dens 

fils de sole en les deubtanC ensemble : v, Moulineur^ 

111,255. 
jSecond fin^ Papier qn'on fabriqiKf^ en Auveigne et en. 

Lin^onsin : v, Papetier. III! , 346* 
jSeconde. Botte tir^e ayant la main pos^e de fa^ on que 

les doigis soient aurdessoiis de la pQijgn^e : v. Maitjre 

ep fait d!armes. Ill, 21* 
fieconde. Carte du troisieme triage : i«* Carlier. 1 , 4oo. 
i^'conde ( Eau }. Eau-de-vie inf^rienre.qui vient apr^s 

h bonD^p ; Vm Lari de jauoe 4e le^tf-d^-yie. U » ii. 
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Secousse. Explosion que lair fait en entrant dans um 

tuyau d'orgue : v. Facteur d'orgues. U, i6g. 
Secrete ( Botte ). Cest ceiie dont il est difficile de 8*ap* 

percevoir : v. Maitre en fait d'armes. III , 21. 
Secreler le poil. Cest le frotter avec une^certaine com* 

position : v. Chapelier. I , J^/fi, 
S^danoise ( La }. Corps de caractere particulier : p. Im- 

primerie. II y 4^7* 
Seine ( Une }• Grand filet termini par une espece de sac , 

et dont on se sert dans les rivieres : v< Picheur^ III ^ 

39s. 
Sel de duohus. Melange d*argiUe et de ce qui reste aa 

fond des cornues : u, DistiTiateifr. II , 34- 
Sei de Satume. Blanc de ptorab r^duit en poudre fine 

et bouilii avec du vinaigre : v. Plombier. Ill ^ 4^^« 
Sel de soude. Cest celui qu'on tire par lixiviation de ia 

cendre des plantes marines : v. Uart de fabriquer la 

rotasse. Ill , 552* 
de verre. Sei qui ne s'est pas vitrifi^ ^ qui naee k la 

surface des creusets y et qui sert k la fusionf des m^ 

taux : V. Verricr. IV , 377. 
Sel gemme. Sel fossile qu'on trouve dans la terre en 

masses considerables : y. Saunier. IV y 66. 
Sel de Glauber. Acide vitriolique m61d avec Talkali ma* 

rin : v. Distillateur. II , 35. 
Sel marin. Cest celui dont on se sert ordinairement : 

V. L'art de faire les glaces d'office. II , 327. 
Sei^nite. Sel vitriolique k base de terre calcaire : v. Sau* 

nier. IV , 56. 
SeUnite. Marbre transparent : v. Marbrier. m , 54- 
Sei^niteuse ( Eau ), Cest celle qui est charg^ de 

beaucoup de tartre et de craie rv. Porteur d'eau. Ill, 

543. 
^Ue. Endroit sur leqael on met Targille qu*on tra* 

vaille y pour en faire un modeile : v. Scuipteur. IV j^ 

77. 
Selie. Mbrceau de boii sur lequel on bat I'argille qui 

est dans les faitieres : v. Carreleur« 1 , 388. 
3elle k TAngloise. Cest celle qui n'a point de battes : 

V. Sellier. IV , go. 
Selle k poncer. Bancs de trois pieds de longueur sur nn 
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de lar^enr » couvcrt d'un parchemm rembourr^ , afin 

que la piene-ponce porte dans toule sa surface ; v^ 
. rarcheniinier III, SSy. 
Selle k tailler. Machine qui retient la douve qu'on veut 

tailler : v, Tonnelier. IV , 2SS. 
Sellelte; Petit ^tabli qui sert A un Vannier. IV, 814. 
S'emboirf.-Sedit dupoilqui se raccourcit : v, L'art de' , 

chiner les ^toffes. 1, 486. 
Semelle. Portion pes^ au poids d'essai , que TEssayeur 

prend pour faire ses operations : v. £ssayeur. I, 1 5o. 
Semelles. Pieces de bois piac^es de champ et qui portent 

le tour : v. Toumeur. IV, 298. 
Semence des arbres. Leurs grames : v. L'art de cultiver 

les peupliers dltalie. Ill , 444* 
Semences des perles. Perles tr^s-menues et d'un prix tres- 

modique : v, L'art de la fabrique des perles fausses* 

III , 433. 
Semence mdre. Cest lorsque les capsules des ^raincs 

s'ouvrent : v. L'art de cultiver les peupHers orltalie, 

in, 447- 

Semences ^mulsives, Ce sont celles qui contiennent 
un sac huileux et mueilagtneux : v. Apothicaire. I ^ 
86. 
Semences farineuses. Ce sont celles qui se r^uisent facl- 

lement en poudre ou en farine. Ibid, 
Semences huileuses : v. Semences emulsives. 
Semences ligneuses. Ce sont celles dont Tint^rieur esl 

aussi dur que I'ext^rieur. Ibid. 
Semences seches : v. Semences ligneuses* 
Semoir k cylindre. Machine avec laquelle on laboure , on 

seme , et on couvre la semence tout k la fois : v» Agri« 

culture. I, 32. 
Semoneur. Celui qui assemble les convois funebres et 

qui va porter I** billets d'enterrement. HI , 4B0. 
S^mOule. Farine tr^s-fine : v, Vermicelier. IV , SSa. 
Semple. B^ton auquel on attache plusieurs ficelles pro- 

portionn^s au genre et ^ la reduction de Tetpfid 

qu'on veut fabriquer : v. Manufacture de brocard. I ^ 

•341. 
S'encapuclionner : v, S'armer. 

Septier. Mesure de bled : v. Batteur en grange. I^ 238. 
Tome r. " S ' 



$eptier. Mescire qui contient huit pinles de Paris : i^ 

Jaugeur de futaUled^II , 47^* 
S^raaber la lerre k pipe» C est ia battre dans la troisieme^ 

cuve r v^ Lail de faire les pipes. Ill, 4^^» 
Si^raabes* Pipes mo lies cass^es. IlfitL 
S^raabes. Rognures de pipes encore inoUes. Ibid» 
S^rancolin. Ma^bre de couledr isabelie , )aune et agate ^ 

V, Marbrler, III ,52. 
§irans. Gardes (jropres;^ preparer Jes filaments des 

plantes : v. Seranceur. IV , 91* 
Sergent. Barre de fer , quarr^e , iongue k volonte , re- 

courbde en crochet et un . peu applatie par un de« 

boats : p. Menuisier. Ill , ia8» 
Serie. File de pots k sucre : y, Sucrier. IV , i3i. 
Serin plein. Cest pelui qui est de ia plus belle espece 9 

V. Oiseleur. Ill, 3o3. 
j^erineite. JEspece de petite orffue portative poar appren- 

dre les serins k sifBer. Ibid,6Qb. 
Serpente ( Lii ), Papier de la petite espece. Ill , 345, 
Serpenteau. Petite ius6e de cinq k six lignes de diametre: 

p. Artificier. I, i6q^ • « 

Serpenlin. Marbre qvi a les nuances dc la peau d*un sei^ 

pent : v. Marbrier. Ill , 54' 
Serpentin. Tuyau de cuivre recottrb«5 auquel on adapt* 

lanche d'un basson ; u. Faiseur d'inatruments k vent. 

Serpenrin. Tuyau de cuivre fait en spjrale , et qui re«- 

semble k un serpent repli^ : ^' Vaxt de faii^q reau-de- 

vie. II, 84* 
Serpentine : v» Serpentin. ^ * i 

Sci-peite. Fer ayec lequel left Carreleurs coupenl kur 

terre glaise pour en faire autant de carreauit qu ils veu- 

lent 2 V, Carreleur. I', 388» 
$erre chaude, Endroit oi\ Ton conserve ks plantes qm n^ 

viennent que dans les climals chauds : v, Jandini^r. II , 

463. ' , , * 1. 

Serre ordinaire. Cest ceUe o^ Ton met les plantes ^ 

I'abridusoleil. /W4. \ji » 

Serre pour les Wgumes. Caveau ou sellier vo<U^ dont on 
ferine les ouvertures pendant la gel^ ; v. Maragw, 



S I L 475 

jkrres. Coins dont se servent les Fondears. It, 24? ^ 
Socres. Fort chassis de Lois qu'on met aux deux bouts de 

chaque moule. Ibid. 
SerrvLve k bosse. Ceat celle dont le dessus est reieve ea 

forme de bosse : 1^. Serrurier, IV , 90. 
Sernire h p^ne en bord. Cest celle ou il y a plusleurs 

p^nes pli^s en ^querre. Ibid. 
Serrure bernade, Celle dont la clef n'est pas perci-e. 

Ibid. 
Serrure for^e. Celle dont la clef est perc^e. Ibid, iod* 
Serrure pouss^e. Celle qui est seulement blanchie a U 
• lime. Ibid. 
Serrure quarr^e. Celle dont le dessus est plat et de form* 

quarree. Ibid. 0^9. 
Serlir une baguel Cest Tentourer d'un fil d or : p. Joail- 

lier. II, 53 1. 
Sertissure. Fil d'or arec lequej on entoure une pierre^ 

fine. Ibid. 
.Sertissure. Trssu trop scrr^ des ^'ncives : v. Uart d« 

pr^venir et de guerir les maladies des gencives el des 

dents. Ill, 286. 
Sickiou. Liqueur qui sort du coton quand on le lord : v^ 

Teinturier. IV,*a4r. 
Si^ge ( Le ) des pollers de terre. Simple plancKe sur 

laquelle Touvrier est assis en travaillant : y. Potier do 

terre. Ill , SSg. 
Signature. Lettre de Talphabet qu'on met au bas de la 

premiere page de cliaque feuilie pour indiquer Ford(Q( 

qu'elle doit avoir dans le volume ; i/. Imprimerie. II ^ 

on. 
Signatures. Lettres de I'alphab^t qui se trouvent au ba# 

des premiers feuillets de chaque cahier : v. Relieur. 

IV, 9. 
Signet. Petit ruban qu*on attache sur la tranchefilo d'un 

livre. Ibid. 10. 
Silence ( Meltre une raontre au ). C'esl'la'faire rep^ter k 

volont^ : V. Horloger. U, 4i3* 
Slllage d'un navire. Chemin qu il fait en mer : v. Uari 

du pilotage. Ill , 4^4* 
^111^ ( Cheval ). Lorsqu'il a des poils blancs sur les sour-* 

ails : V, Marchand de chevaux. Ill ^ 82^ 

S a, 
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tSiilon. Fente ou otnrerture qu'on fait dans la terre en ti 

labourant : v. Agriculture^ 1 , 34* 
SiinbioL Assemblage de licelles qui font £aire la figure 

de ietoffe : v. Tireur d'or. IV , a55» 
Slmilor : v. Pinchbeck. Ill , 4^8. 
Simples ( Gants }, Ce sont ceux dont les coutures ne 

sont pas brod^es : j/. Gantler. II , 3i3. 
'Simultan^e ( Fermentation ). Cest lorsque toutes les 

parties d'une liqueur fermentent k la fois : v. Vigne- 

ron. IV , 396, 
dinople. Couleur verte : v. L'arl h^raldique. II , 391. 
Siphon. Tujau recourb^ dont une branche est plus* 

courte que Tautre » et avec Lequei , en aspirant lair ^ 

on fait sorlir la liqueur de queique vase : v. Vigneron* 

IV, 408. 
ftrop ( Le ). Cinquieme chaudiere dans laquelle le sucre 

prend de la consistance. IV , 124* 
Sirop alterant. Cest^celui qui, agissant doucement , 

n'opere aucune Evacuation sensible : v. Apolhicaire. 

If lOI. 

Sirop compost. Cest celui dans lequei il entre plusieurs 

drogues* Jbld, 
SIrop purgatif. Celui qui fait Evaouer 1^ humeurs. 

Ibid. . 
Sirop simple* Celui dans leqoel il n'entre que la parlie 

extractive d'une seule-drogue. Ibid^ 
Site. Position dW objet : r. Dessinateur. 11 , a8. 
Soc. Fer qui pr^c^e Taraire et qui forme le sillon : r. 

Agriculture. I, 32. 
6oie. Partie d\ine lame de coutcau k ^aine qui doit en- 

trer dans le manche : v. Coutelijer; 1 , 566> 
6oie. Outil dont Tei^r^mil^ a la forme d*une t^te de clou 

tranchante : v, Graveur sur pierres fines. II , 3G7. 
Soie. Partie de la lame d*une Ep^e qui enfile la garde , la 

poign^e et le pommeau : v. Fouroisseur. U , 289* 
Soie. Poil long qui se. trouve sur le dos des pores et det 

sangliers : v. uart de preparer la soie. IV, no. 
Soie. Queue du lithotome : v. Lithotomist«. IV , 5i6. 
Soie crue. Celle qu'on tire de dessus les cocons sans les 

avoir mis dans Teau bouillante ; v. L'art de preparer la 

soie. IV; io6« 
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Soie crue^ En Europe on donne ce nom k la sole qu'on 
tire des cocons de rebut qu on est oblig^ de passer 
par les cardes et de filer au rouet ou k la quenouille. 
Ibid. 

Soie cuite. Cest celle qu'on tire des cocons qu'on a 
plong^ dans de Teau chaude. Ibid. 

Soie cuite. Cest celle qai a M assouplie entre deux 
linges dans de Teau bouillante : v. Motilineur. Ill y 

Soie de bourres. Cest celle dont on fait la filoselle : ir, 

L art de preparer la soie. IV, 109. 
"Soie d^creus(^e : i^. Soie cuite. 
Soie en bottes. Cest celle qui a ^t^ pli^e en paquels 

quarr^s et longs. Ibid. 
Soie en matane : v. Soie grege. 
Soie grege. Cest celle qui sort du cocon et qui n'a encore 

souffert aacun appr^t. Ibid. io8< 
Soie grese : v. Soie grege. 
Soie mont^e. Cest un ou deux brins de soie entortilUs aa 

rouet sur une autre soie : v. Blondier. I» 279. 
Soie en moches. Cest-ji-dire naturelle et sans appr^t. 

Ibid. 
Soie ( Noir de ). Second noir qu'on donne aux peaux : 

V. Corroyeur. 1 , 558. 
Soie plate. Cest celle qui n'a pas ^t^ tordue : v. L'art do 

preparer la soie. IV , 109. 
Soie sina. Celle qui vient de la Chine et qu'on emploie 

dans les gazes. Ibid. 
Soie torse. Celle qui a iii Blie , d^id^ et moulinde. 
• Ibid. 
Sol. Plancher d'une ^aisse ou d'une plate-forme : v.Bal* 

teur en grange. 1 , 236. 
Soldat de marine. Cest celui qui fait le service de mer. 

IV, III. 
Soldat gardicn. Celui qu on destine k la garde des ports 

de mer. Ibid. 
Solde. Retribution joumaliere d\m soldat. Ibid* 
Soleil fixe. Assemblage de jets d artifice charges en fes 

briUant : v. Artificier. I, 174> 
Soleil ( Le ). Papier de la grande torte : v. Papetiec 

m, 345, 
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Soieil toumant. Roue que font toumerplusieors fus^ef 

qiaiy 8ont attach^es : v. Artificier. I^ 174* 
SoUde de la terre. C W ce qoi a form^ I'eYcavation el 

Tentonnoir d'une mine : v^ Mineur. 111, 21 3b 
Sommier. Banquette de ma^onnerie qui s'^tend depuia 

le devant du four josqu'au fond : voyez Tuilier. IV , 

3x1. 
Sommier* Giir de veau qui est tendu forttment avec des 
' clous ou de la ficelle sur le cliassis des Parcheininiers. 

m,356. 
Somuiier. Endroft oi sont adapt^s les cheTilIes d'on cla« 

vecin : v, Faiseur de clavecins. 11^ i6i. 
Sommier. Partie d une orgue sur laquelle les tujaux soni 

ranges: v. Facteor d Wgues^ II , 167. 
Sommier. R^rvoir du vent qui vient des soufflets dV)r^ 

gue» Jbid, 175. 
Sommier. Second des quatre cerceaux les plus pris da 

jable d'une futaille : y.Tonnelier. IV, agi. 
Sommiers. Deux cercles doubles qu*on met aux f utailles. 

Ibid, 2t84* 
Somniiiers. Pieces de cfaaipente dont la longueur fait lar 

distance qui se trouve entre les jumelles d une presse : 

V. Imprimerie* 11 , 5o2. 
Sonde. Longue aiguille de laiton qu'on passe dans chaque 

pit de papier d un ^ventail pour y insurer les flechea : 

V. Eventa ill isle. 11, i54« 
Sonde. Instrument d'acier dont les eictr^miti^s., l^g^re- 

mcnt recourb^es en contre-sens , servent k d^courrlr 

la carie des dents : v, Dentiste. n , 23. 
Sonder la forme. Cest la soulever un peu k diverses re^ 

? rises pour voir s'il n y a rien qui puisse torober : v. 
mprinerie. II , 497* 
Sonnette. Outil dont on se sert pour faire une empreinte 
en creux sur un quarr^ : v. Gravure sur m^taux. II , 

Sonnette. Machine propre k enfoncer des pilotia : Vm 

Sonneur. IV, ii4* 
Sonneur. Celui qui sonne une cloche. Ihid, 
Sonore. Tout ce qui rend un son : voyez Hprloger. II , 

407. 
Sons de trompette pleins et unis. Cest*jL-dir« m hauta m 
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bas : voyez L'art tnilitaire des'Chmois. HI , 167. 
Sopliistiqiicr. Cest m^ler arec quelque cKose une niatiero 

qal lui est ^trangere : v, Cirier. 1 , 498- 
Sor ( Harenj^ ) : v, Hareng rouge k Tart de saler les ba- 

rengs. II ] 382. 
Sorer Yes harengs. Cest les faire s^cher k la fiimde : p, 

Sorisseur. IV, 11 /^l 
Soi'et ( Hareng ) : v. Hareng rouge k Tart de saler les 

harengs. JI, 382. 
Sorins. ISom des Sorisaeurs de Dieppe : v. Sorisseur. IV^ 

ii4» 
Sorissage. Fa^on qu*on donne aux harengs pour les sorer. 

Ibid. 
Sorisseur. Oiivrler qui fait sorer les hareng?. Ibid, 
Sorte ( Mettre les cartes par )► Cest ranger en \m tas 

toutes celles qui sont de ia mdme espece , comme 

tous les rois , toutes les dames , etc. voyez Cartier* I y 
^339. 
pbuciiet. Mauvaise pierre y terre ou graveis qui se trou- 

vent entre les bancs de pierre : uoyez Soucheveur. IV, 

xi5. 
Soucis dliannetons. Espece d'agr^ment qu*on fait pour 

les Danies : v. Agriministe. 1 , 44- 
Soucrillon. Espece d^orge bonne h faire de la biere : v. 

Brasseur. I, 327. 
Soude. Cendre qui provient de plusieurs plantes marines : 

y. Li'art de faire de la potasse. 111 ^ 552. 
Soudc en pierre. R^sidu d'une pbnte qui croit sur la mer 

et qu 01) trouve apr^. qu'on Ta fait brdler : vi L art de 

fabriquer les glaces. 11 , 332. 
Souder ( Fer ^). Morcqau de curvreajust^. dans. une queue 

de Fer avec un pianche de bois : v. Fourbisseur. II , 

iq6. 
Soudure. Melange de cuivre et d*argent ^ v» Orfevrc. 

Ill, 3i3. 
Soudure k huit. Cest celle qui a -nn huitieme de cuivre 

rouge sur sept parties d*argent. Ibid, 
Soudure h six. Cest celle am a un sixieme de cuirre. 

Ibid. 
Soudure au quarts Cest celle o4 il entre une qualriemr 

partle de cuivre* Ibid^ 
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Soud^re au tiers. Cest celie ou il 7 a les deux tiers <IW^ 

gent. Ibid» ^ 

Souffle ( Sucre ). . Cest lorsqu'apr&s sa cuite il fait die 

grosses bulles quand on souffle au t ravers des trous 

de r^cumoii'e : v. L'art de falre les glaces d'olfice. II ^ 

3a8. 
Soufre en masse. Cest da soufro fondu dans des vases de 

fer et dont on a fait des masses : v» L'art de faire le 

soufre. IV, 118. 
Soufre vif. Cest le soufre nature!* Ibid, 1 17. 
Soupape : v» Ame k Tarticle Souffleti^i:^ IV , 1 17. 
Sous-collet. Le dernier des quatre cerceaux qui sont sur 

le jable d'une futaille : », Tonnelier. IV, 291. 
Sous-double. Rang de demi-tuiles qui d^borde la char* 

pente de quatre pouces : v, Couvreur. 1 , 58o* 
Sous-garde. Piece qui couvre la detente d'une platine, 

et qui est attachee par deip( vis et une goupiUe : v« 

Arquebusier. I, l64• 
Soa$-gorge. Partie de la bride qui va boucler au«- 

dessus de la t^te d*un cheval : poyez Bourrelier. I ^ 

3o8. 
Sous-pied. Petite courroie attach^ k leperon et qm 

pas&e sous le pied : v. Eperonnier. II , 127. 
Soutane. Robe ionfirue des Eccl^siastiques : v. Tailleur* 

IV, 174. 

Soutaneile. Justaucorps des Eccl^iastiques. Ibid, 
Soute. Magasin au-dessus du four et dans lequel on ren-* 

ferme le biscuit : v. L'art de faire le biscuit de mer« 

1 , 266. 
Soute. Endroit d*un vaisseau 01!^ Ton renferme le biscuit* 

Ibid. 
Soutrait. Endroit de la presse sur lequel les poigndes de 

papier portent : v, Papetier. Ill , 342. 
Spath. Gangue ou pierre crystallisi^ : v, L'art de la fonte 

des mines. Ill, 174. 
Spathes. Branches de palmier qui se trouvent au soinmei 

de ec t arbre : v. L art de preparer les dattes. II , 9. 
Speis. Matiere noir^tre qui se s^pare pendant la fusion 

du safre m^li^ avec des cendres graveUes : v. Travaux 

sur les mines de cobalt* III , 200. 
Sphere mouvante. Machine dispose de maniere k ior: 
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diquer et k imlter la marche du ciel : y, Horloger. 

opWrometre. Instrument propre k mesurer les cour* 

bures des verres lenticulaires et des instruments : v. 

Faiseur d'inslrumenls de math^matique. II, igo. 
Spiral ( Ressort ). Fil d acier presque imperceptible , 

aui donne une ^galit^ de mouvement au baltuicier 

aune montre : v. Horloger. Il , 4*6. 
Station. Point o^ Ton s'arrlte : v. Arpentcur. 1 , i56. 
Store. Tujau de fer blanc dans lequel il y a un ressort 

k boudin ; v. Serrurier. IV , 96. 
Stras. Pierre fausse qui ne difiere des pierres fines que 

parce qu'elle est plus pesante et qu elle dure moins : 

V, Lapidaire. II ^ 53o. 
Slrasses. Peaux soy e uses qui enveloppent les chiysali- 

des : 1;, Uart de preparer la soie. IV, 107. 
Straz. Verre blanc sans couleur et qui imite le diamant 

blanc : v. Verrier. IV, Sgt. 
Stroraaturgie : v. a I'artick Manufacture des tapis fa* 

90J1 de Turqule. IV , 1 go. 
Stuc. Marbre ^ctice qui iniite assez bien le naturel et 

dont.le platre est la base : v. Stucateur. I V , 118. 
Sue aqueux. Cest celul oA le principe aqueux est do* 

niinant : v. Apothicaire. I, 91. 
Sue buileux. C'est celui qu'on retire des graisses des ani- 

maux , des baumes naturels et des r^sines pures. Ibid, 
Sue laiteux. C est celui qu'on extrait des Emulsions na* 

turelles qui contiennent en m^me- temps de la gomme 

et de la r^sine. Ibid, 
Sucre brut. Celui qui n'a pas encore ^t^ rafBii^ : t^* 

Sucrier, IV , laB. 
Sucre candi. Celui qui est fait avec du sirop bien cla- 

rifi^, mais moins cuit que pour le sucre ordinaire^ 

Ibid, 1 38. 
Sucre de Saturne : v, Sel de Saturne A Particle Plombier. 

m, 48i. 
Sucre royal. G^lui qui est fait avec la plus belle cas- 

sonade , ou avec du sucre d^ja r^fiine et bien purg<i 

de son sirop : v, Sucrier. IV, iSy. 1 

Sucre tape. Celui qui est fait avec du sucre d^jil raffind^. 

mail qui nest pas bien d^ss^ch^ k letuve. Ibid.' 
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Suer ( Faire ) le tabac. Cest le fatre fermcnR^r €n ta^ 

de trois piecis de hauteur : p, Uart de ia pr^paralKoa 

du tabac. IV, 149. 
Suerie. Hangardoi!i Ton fail s^cber le tabac en feuille. I^^ 
6uie. Substance volatile el inflammable : v. I/arl d^ 

preparer la lysine de pin. IV, 532. 
Su)et. Arbre qu'on veut greffer : v. Jardlnier. II , 45 1» 
Suif. Graisae des animaux : v. Chandelier^ 1 , 4^9* 
Suif de place. Celui que ies Bouchers vendent aur 

Qiandeliers. Ibid» ^3ot 
Suif en branche. Cesl une certaine quantity de gi*aUse 

dess^chde. IHd^ 
Suif ( Mellre lea cuirs en ). Cest les frotter avec du 

suif bien chaud : v, Hongroyeur. II , 4oo. 
Suif ( Mettre une peau en ), Cest Timbiber avec dor* 

suif bien chaud : v, Corroyeur. I , SGy. 
Suif ( Petit ). Cest le suif qu'on" retire des tripes : v. 

Chandelier. I, 43 1. 
Suin* Huite qui provient de fai sueur des b^tes k Taine ; 

V. Drapier. II ,. 64* 
Suite de cheveux. Paquels de cheveux de diverses Ion* 

gueurs , dont on fbrine les diffi^rents Stages des 

perruques : i/. Perruqui^r. Ill , 4?^* 
Suites> Teslicules d*un sanglier ; v. Venerie. IV, 3S2. 
Sultan. Petit matelas en forme de coussin rempli de 

substances aromatiques : 1/4 Plarfumeur. Ill , 364- 
Sumac (Donner le )• vest donner aux peaux une bouillie 

faite avec les feuilles de sumac : v, Marroquinier. 

lU, 116. 
Support, Morceau de bois qui porte sur Ic^s jumelles da 

tour et qui sert k soulenir les oulils lorsque Touvrier 

travaille : v. Toumeur. IV , 294. 
Support. Morceau de p^te de porcelaine crue , qui sou- 

tient l^s pieces dans les endroits o^ elles pourroient 

fifehir en cuisant : v. Uart de travailler la porcelaine^ 

m, 528. 

Sortout. Espece de justaucorps : v, Tailleur. FV, 174* 
Sus-pied. Courroie large dans son milieu , attachee k 

Teperon et qui passe sur le coodepied : it, Eperon*^ 

■ier. II, 127^ 
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A B I s s R une ^toffe. Cest au mo^eil de la calan- 

dre , lui donner un loslre qui en cache lea defauta r 

V. Calajfidrenr. 1 , 870. 
Table« Fain de aavon de trois poucea d'^paisseur aur 

un pied et denii de longueur el quinze poucea de 

largeur : v, Savonnier. IV , 69. 
Table. Rouleau de bols plus long que lar^e , dent lev 

Gaiandreura se aervent : v, Calendreur. 1 , 34 1* 
Table k mouler. Ceat celle oi!t Von arran^ dana dev 

relits troua lea moules de chandellc : v. Chandelier, 
, 436. 
Table d'^qualion. Celle qui conatate Ic tempa moyen 

et le tempa vrai, et qui accorde Tun avec Tautre r 

V. Horloger. 11 , 4^8* 
Table de Tegout. Grande table un peu inclinte aur le 

<!eyant par le moyen des coins de boia dont on ^leYe 

le derriere : v. Mlroitier. Ill ,. 219* 
Table de train. Cest un compost de deux ou Irpia 

planches de ch^ne , garnies en dessous de douze pe-^ 

tites bandes de cuivre aur lesquellea elle gliaae : v# 

Impriroerie. II , 5o5. 
Table de violon. Ptanche de deaaua aur laquelle aont lea 

cordes : v. Luthier. IV , 619. 
Table. Former la table d'une endume y c'est couvrir 

la auperficie d*une l^ine d*acier : p.. Fabrique des en-* 

clumes. II, 1 1 4* 
^•^able : v* Dragon. U , 53o. * 
Table : v. Point. IV , 477. 

Tableau. Dea$in qu'es^icute le Baase-Licier. I , oaS. 
Tablette. Composii de deux planches qui embraasent 

exactement fa boite de la presse et ne lui Uiasent 

qn'un jeu perpendiculaire : v. 'Imprimefie. II, 5o3. 
Tablette. Electuaire aolide : v. Apothicaire. 1 , 109. 
Tach^a ( Chandellea ) : y. Tavelt^ k Tarticle diamr 

delier. 1 , 437* 



«84 T A f 

Tach^ograpTiie. Art d'^crlrc vitc par le mojen Jc 

taines notes. IV , 1 63» 
Tactique* Science des ^volalioiis miUtaires : v. Soldat* 

IV, iia. 
Taffetas k bandes omhfies et carreUes. C7e5t celui dont 

I'endroit se fait en dessous : v. Fabrlque de taffetas* 

IV, i66. 
Taffetas k la bonne femme. Gelai qui est tram^ par 

les deux bouts. Itiid, 
Taffetas d'Angleterre. Gelul qui n'a que cinq huitieme^ 

de largeur. Ibid. 
Taffetas d'armoisin. Celui qui est tr^s-mince. Ibid, 
Tbffetas de doublet^. LorsquHl est de deux couieurs* 

Ibid. 
Taffetas de gaze. Lorsqu'il est k ehaine et k trame 

crue. Ibid, 
Taffetas de simplet^. Lorsqu il n'a qu'une seule couleur. 

Ibid, 1 65. 
Taffetas fiamb^. G^lui dont la ehaine est chin^e. Ibid, 
Taffetas de "Toulouse. Celui dont la trame est de co- 
ton. Ibid, 
Taffetas de triplet^. Lorsquil a trois couleurs. Ibid, ^ 
Taffetas gros ae Naples. Cest lorsqu il est tram^ k hult 

bouts. Ibid, 
Taffetas laise. Taffetas fiamb^ qui a trois quarts dm 

large. Ibid, 
Taffetas lustr^. Taffetas noir dont la trame est d'or- 

gansin. Ibid, 
Taffetas mince. Celui qui n'est tram^ (p'k un bout. 

Ibid. 
Taffetas moir^. C«st lorsque la ehaine est charg^e d*un 

grand nombre de fils. Ibid, • 

Taffetas petit gros de Tours. Celui dont la chatne est 

inmie k trois ou k cinq bouts. Ibid, 
Taffetas pou de soie. Celui qui est ttsmi k douze bouts. 

Ibid. 
Taffetas raj^. Celui qui a des bandea de diff^rentes 

couleurs. Ibid, 
Taffia. Eau-de-vie £aite avec le Sucre : v. Sucrier. IV ^ 

167. 
TCainu Melange 'd*4uin %i d^ tif-furgeot propremejai 



T A h »«5v 

jBippUqa05urunjdi» c6t^ dune glace ; r. MlroULen 

III, 217* ^ % 

Tain. ( Mettre les glaces en )» C est-ii-dire au tain., tbid: 
Taille. Operation de rextracdoo de la pierre : v. Li-* 

thotomiate, IV, 5 16. 
Tailler au large. Cest mettre du sel dans des bateaux 

pour etre transport^ ailleurs : v. Tallleur de. sel. 

IV , 184. 
Tailler en pled de bicbe. Cest faire unc taille en talus : 

V. Jardinier. 11 y 4^7* 
Tailler en roue. Cest dresser et unir la surface int^ 

rieure d'une douve : v. Tonnelier. IV , 2,86. 
Tailler en bague. Cest j faire def filels tout autour aveg 

un onglet : v, Jouaillier. 11 , 53 1. 
Taillerole. Outil qjui differe du rabot et dont les Ginoia 

se servent pour couper le poil sur le di*ap de v^lour^ : 

V. Fabrique de velours. IV , 555. 
Tallies de peignes. Dents qui sont entre leurs preille^ : 

V. Tabletier. IV, 162. 
Tallies. Traits ^ long qu on fait sur les planches en 

bois : V. Graveur en bois. II , 36o. 
Tailleur. Ouvrier qui grave sur lacier dans les Hotels 

des Monnoies : v. Graveur. II, Syi. 
Tailloir. Palette de bois qui contient une bonne polgnde 

de chaux : 9. Teinturier. IV, ai8. 
Talart. Chassis de bois de sapin sur lequel on tend lea 

cordes k bojau : v. Boyaudier. I, 3ip. •' 

Talc. Gjpse crystallise quon trouve dans les carrie^etc 

h fUwe : v« L'art de faire la porcelaine. Ill, 54o»' 
Talc. Suif de Moscovie dans lequel on fait recuire, Ic 

£1 de laitpn : v. L*art de convertir le cuivre rouge eit 

laiton. II, 55o. 
Taled.; Voile dont les Juifs se couvrent en entrant dan« 

ieur Synagogue : v. Laveur de corps morts. IV |* 

499- 
Talent. Nom que les Mafchandes de modes donnent k 

ieur metier, II , 93. . * 

^alinguer le cable. Cest Tajuster dans Fanneau d'unf^ 

anci'e : v, L'art de la fabrication des aacres 1 , 74. ;; 
Talon. Morceau de cuir sur lequel pose la coquillc d'ujdf 

i^p^e: Vp Ceinturier. I^ 4^^* 
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Talon. Cfest le tiers du tranchant d'uhe ^p^e et le^]pllla 
pr^ de a garde : v. Fourblsseur. II , 280. 

Talon derriere. Cestloraqiie le taiondu pied de derriero 

' d^un cheval est fort et la come j est eptiisse : t^ Ma-"* 
r^chal. Ill, io4- 

Talon d'one enchiae. C est deux ou trois. pieces de fer 
aoud^es ensemble ,et qui forraent. par le bas I'espece 
de console qui est k une enclume : v, Fabrique des 

enclumes. II, ii4- 

Talut» Entaille quon fait aux matrlees vis-4-vis roell 
d*une leltre : v, Fondeur de caracteres. 11 , 243*| 

Talut. Le premier des quatr« cerceaux qui sont sur le 
jable d'une futaille : u. Tonnelier, IV, 29 r* 

Tambour. Bilachine sur laquelle en tend (a mousse- 
line pour la broder plus facilement : v. Brodeur. 1/ 

347- 
Tambour : v. Barillet ji Tarlicle Hologer. K, I^i2. 

Tambour de Basque. Celui qui n'est couvert que d*una 

seule peau ; v. Tambour. IV , 186. 
Tambour de Provence : v. Tambourini, 
Tambourin. Instrument unpeu plui long que le tam- 
bour ordinaine, Ibid^ 
Tampon. Piece de bois quarr^ couverte de peau de 

mouton qu'on enfonce ou retire dans un tuyau 

d'orgue , lorsqu on veut Taccorder : v, Facteur d'orgues. 

II, xGg. 
Tan. Ecorce de chine noir pass^ au moulin : v. Tan- 

neur. IV, 187. 
Tann^e. Demi-pied de tan qu on met au fond de la 

fosse k tanner. Ibid, iqS. 
Tanner h cceur. Cest liaire p^n^trer le tan jusquea 

dans I'int^rieur du cuir. Ibid. 
Tape. Bondon qui est au faux-fond ; v. Brasseur. 1 , 324» 
Tape* Morceau de linge mouill^ qui ferme louverture 

qui est k la pointe des formes ^ sucre : v« Sucrier. 

IV, i3o. 
Tapis de moquette., Ce sont de tous les tapis les plu^ 

mf^rleiu*s : v, Tapissier. IV, 207. 
Tapis (Former un). Cest lorsque la couleur couvr0 

egalement toute la surface de Feau : v. I>ominotierj 
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^apift vd[outi^*,(?e$t le plus beau qu'on fait it la Savons 

nerie de Giaillot : f . Tapissier. IV , 206. 
Tapissier ( Brosae k }. JBspece de balai trairers^ par un 
manche dont on ee eext pour nettojer lea tapisseries : 
V. Brosster. 1 , 349* 
^aquoir. Planchette ^pei>>piis de la grandeur d'un* 
page in-6^. et dont lea Imprimeurs se aervent pour 
taquer leura formea , aEn de rendre toutea lea lettraS 
de niveau : v. Imprimerle^ U , 497* 
Tarasuni. Biere que lea Chinois font a^ec de I'orge el 

du forment : y. Braaseur. 1 , 329. 
Tarau. Instrument de fer qui sert ii faire dea fiietft 
dana rinteriour d'un canon de fuall : i/. Aquebuaier* 
1 , 162. 
Tarauder. Percer . r. Poljgraphe, HI , Sog, 
Taraux, Petila morceaux de boia qui servent i tendi:^ 
\%s cordes qui aont raulour de la perche dea Ar^on-^ 
neurs, I. i3o. 
Targette. Plaque de cnir faite en forme jTun ancien 
^cu ou targelte y aous laquelle il j a une petite 
. courroie pour raasnjeitir aur.lee doigta : v. Aplair 

gneur. 1 , 78. ; , • . 

Tariere. Morceau de fer termini en une cuiller bien 
acdr^e ^ emmancb^ ^ un morceau de boia , et dont 
on ae aert pour aonder la terre : i/. Jardinier plan- 
teur. II , 472, 
'^^vpx$', Cartea k jouer dont on ae sert en Eapagne , ea 

Aliemagne et ailleurs : ir. Tarotier. IV , aio. 
Tad. Petite enclume aur laquelle on bat le fer blanc : 

V. Ferblantier. if, igG, $ ., 

Taa ; y. Sac k rarlicle Vigneron. IV, 4o5. ' 
Ifas,. Ouverlure. qui aert^ aerrer l€ii«0iipVrc^pf>in9on: ». 

FcMideur de caracterea. II, 241 > 
Tas$eau. Enclume faite en forme de cdn, aur la^ 
quelle on taille la nioaaique : y, Uart de la mosa'ique. 
■ III , 252. 

Ta^eau« Morceau de boia qu'on met^aoua lea chevrons : 

Vs Cbarpenlier. ' 1 , 46S« 
jT^sH^aux. Morceaiaxj.d^ boi^ qui aupportent la plan** 
. che de dern«r& et \^ (raverae de, parade : v. Cliardpn. 
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Tasser la matiere. Cest la comprimer eti la battant k 

petlls coups : v. Verrier. IV , 383. 
Tavelees ( Chandelles )• Celles qui ont peine k sortir du 

moule : v. Chandelier. 1 , 477' 
Taverne. Maison oiJi i'on vend du vin : v, Tavernier,. 

IV , aio. 
Tavernier. Nom ancien des Gtbaretiers : v. Cabarelier. 

1 , 355. 
Taupiei-e. Machine k prendre les taupes : v, Jardinier* 

II , 457. 

Taupiniere. Motte de terre que fait une taupe en la 

' poussanl dehors. Ibid, 

Tecon. Saumon qui est encore petit : v. P^che du sau- 

mon. IV , 54* 
Telgne. Insecte qui pique les grains : v. Maniere de. 

laire venir ie riz. IV, 18. 
Teilier le chanvre. Cest detacher la chenevote de chaque 

brin de chanvre : v. Broyeur. 1 , 352. 
Teindre en bon teint. Cest mettre des drogues qui 

rendent les couleurs soiides : v. Teinturier. IV, ai5. 
Teindre en faux, teint. Cest teindre en couleurs qui 

passent. Ibid. 
Teindre en grand teint : v. Teindre eri bon teint; Ibid, 
Teint en fil ( Camelot ). Cest lorsque le fil de la trame 

et de la chaine a ^t^ teint avant d-dtre tissa : v, Came- 

lotier. 1, 375. , . ■ .. 

Teint en piece ( Camelot ). Cest lorsqu*il a ^t^ mii k la 

teinture en sortant du metier. Ibid, 
Teinture. Infusion d*une drogue dans Teau-de-vie , I'es- 

prit de vin ou dans T^th^r : v. Apblhicaire. 1 , 96; .., 
Teinture ( Vin de ). Cest celui dans lequel on a mis da 

sue d^kbW 6a du fruit de bureau : v. Cabaretier. I y 

359. 
Telescope. Lunette d'approche qui sert h dicouvrlr lea 

objets leS' plus'^loignes : v; Lunettier. II , 607. 
Telescope A double r^flextion. Celui qui est compo^i 

d un gros tuyau ' au fond duqu^l , du c6t^ de f oeil 

du spectateur , est un grand miroir concave de mir 
'■ tal , perciJ dans le milieu , et qui* a k I'autre bout m 

petit miroir de metal , mobile et plus concave que lo 

grand, Ibid, 61 5. 

T^lescopo 
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Tctedcojie Newtonien. Celui qtii repr^$ente les objetA 
^ioign^s plus gros, plus distincts et danS leur sitiii^ 
tion naturelle. Ibid, 6i6. 
Telliere ( La ). Papier de la petite sorle : i^. Papetier* 

111,345. 
Teioir. Machine qui sert 1^ frapper la t^te des ^pingles J 

p. Enfileur. II , ii24« 
Temascale. Petit four dans lequel on fait dessi^cher la 
cochenille : i>. Uart dc preparer et r^colter la coche-* 
nille. I, Si 2. 
TemoinSk Morceaux de bois au nombre de quatre , que 
le Mouleur fait ajouter pour chaque anneau : voyez 
Mouleur de bois. Ill , 253. 
^Temperament (Donner le) k un clavecin. Cest autant 
qu il est possible en diminuet le faux des tierces : v^ 
Faiseur de clavecins. II , i64* 
!Pemple ( Le ). Petite regie de bois dont les dents , en 
forme de creniaillere , alongent ou raccourcissent la. 
largeur d'une toilc : v. Tisserand. IV , 258. 
Temps inojen^ Ce sont les vingt-quatre heures justec 

d'un midi ^ 1 autre : v^. Horloger. 11 ^ 4^0^ 
Temps vrai. Cest celui que le soleil parcourt d*an midi 

k Tautre. Ibid, 
7endois. Barres avec lesquelles on tourne led ensubles 

des metiers des Haute-Liqjers. II , 386. 
Tenette. Pince k dents crenelees ; p. Lithotomiste. IV^ 

5i5. 
T«nir les livres en double partie. Cest y porter toutes 
les affaires de commerce en credit et en debit : v. 
Teneur de livres. IV , 244* 
Tenon. Partie de bois qui entre dans une moi*taise : p* 

Menuisier. Ill, 127. 
Tenon. Pi«ce de fer propre k recevoir les goupilles d'un 

fusil: V, Arquebusier. I, 162. 
T^roule : v.Thiroule^ Tarticle Houilleux. II, 433. 
Terrasses. Matieres terrestres qui se trouvent dans le» 

blocs de marbre : v. Marbrier. HIi, 55. 
Terrat. Auget plein d'eau dans lequel le Polier de terre 
mouille ses mains pour que Targillc n'j tiemie pas : 
V. Potier 5e terre. Ill , SSg. 
Terre i foulon. Terre grsisse <Jont les Foulonniers se 
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,^rvent : v, Fouleur dedraps. H, aSSi 
Terrer la vigne. C'est y porter de nouvelles itrtt§ 

pour i^parer r^puUement des seU : v, Vigneron^ 
r IV , 4o3* 
Terrer le sucre. G'est acliev^r de remplir lea foroies k 

Sucre avec de Targllle d^iay^e dans de T-eau : ¥oyex 

Sucrier. IV) iSa. 
Terrier. Ti*oa oa se cache un renard : 9^ V^aerie. IV ^ 

334. . / . 

T^le. Extrimitd d*iine veine deniine de eharbonqu'oil 

a abandona^e : i;. Houilleux. II , 433. 
Tt^te de carte. Celle qui poijrte une 4gure 'humaine : p* 

• Carlier. 1, 397. 
T^te de cheveux. Gbii par lequel ils tenoieAt i la t£te 

dont on les a coupes : v. Perruquier. III., 437 « 
T^te de Meduse, Planche plate et large d'un pied , qu'on 

attache au haut d!ua chandelier de bois : v* Man^* 

T^te :de queue de chaiwte. Se dit lorsque toutes le9 

pattes sont d*un e6ti^ : v, Chanvrier. 1 , 44^* 
T£te de rsMjuette. Sa j>artie «up^Ieiire : p. Paumier-' 

Raquettier III , 384* 
Tetrachalle : v. Tre»quelle. I, 5t3. 
Thermonietre. Tube de vevte termtn^ par tine boole 

crcu6e remplie d'une liqueur coLor^e y et qui sert k 

faire connoitre les degr^s de chaud et de froid : 1^, 

L'avt de comimtre par divers inslrumeots les diff6-« 

rentes teoyp^ratures de lair. Ill > 142. 
Thii'oule. Terre l^gere » et qui est Tindiee d*iuie hocH* 

liepe : y. HouiUeux. II 9 433. 
Tic ( Avoir le). Se dit d'un chevftl<|ui a b mauvaise 

habitude de roDger sa 'laaj^igeolve : k. Marchand de 

chevaux. 111, 99. 
Tierge ( Botte }. Cest . lorsque la main est k .moiti6 

CourAee". i^. Maitre en £ft)t d'armes. HI, 21* 
Tierce. Premiere feuiUe qu*on tire apW^s avoir mis de^ 

hau«^es: V. Imprinierie. K, Sog. 
Tieree. Tiem dela doublette iv. Drapier. H , Js^ 
Tige! Branche dun lustre : v, Lustrier. IV*, 5a i. 
^igP.'Cylindre creuxde'mAaljproportionn^ aux chan^ 

dellcs qu!on y veut mouler : v. ChandeU«r. 1^.43^ 
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7ige. PoMce d'ouvrage qui est au-dessus de la fa^on d- un 

bas et sur iequel on reir^cit : i;. Fabrique de baa ail 

metier. I, 216. 
TiUot. I'etit bateau qui n'a fii qailk ni gouvernail : i\ 

TUlotters. IV , 248. 
^imbale. Espece de chaudiere de cuivre rouge cou- 

verte dune peau de bouc : y. ChauderonnieF, 1 , 474- 
^rimbre de lasnbour. Corde ^ bi)jau mfse en double 

«t qui traverse la peau de dessous : p. Tambour. IV ^ 

186. 
Tlmon. Morceau de boia auquel les chevaujt sont at-> 

tei^s : v» Charron. 1 , 4^* 
dinette. Vase de bois dans lequet on met vingt-cin^ 

k trente livres de chiffons pour les porter au moulin : 

V. Papetier. Ill , J38. 
Tinette. Vase de bois qu'on remplit d*eau chaude efc 

qu'on met dans un baquet aiin de savonner les toilcs^ 

V. Blanchisseur de toile. I, 267. 
7iorse. Petit moreeau de bois propre k ^chanter um 

peau : v. Chamoiseur. I^ ^12. 
^iorser une peau. C'est la frotter sui^ le ehevalet. Hid, 
Tirage. Quantity de lacets ^*on fait dans un quart 

d'neure : v, Fabrique de lacets. 11 , &2G. 
^irant. Noeud de peau de mouton qui edt suf les caisses t 
• V, TanAour. IV, i86, 
Tire-bourre. Gros fil de fer loum^ en tw et <fenC lei 

Canonniers se servent : t^. CaneimiteF. I, 36i. 
Tirefilerie : v, Tr^filerle* II , SSo* 
^re-fond. Morceau de fer semblable- ^ rnipiton et dont 

la qtieoe est en xh : r. Tonnelicr. W , aS8. 
Tire-lice. Lame de Gazier : v, Lamien II . 55^^ 
Tirer k propos. Cest passer autant de petites> cordes 4 

nceuds coulants que le Liceur en a nomnv^ : v, Ti-^ 

reur d*or. IV , aoS. 
Tirer au vraiw C*est tirer une ^pvenve fife gravure en 

dernier ressort : v» Gravure en taille-douce. II , 366* 
Tirer de long. Cest polir les piece* *ur teur longueur : 

t. Faiseur d*instruinents de math^matiques. II, 185. 
Tirer du grain. Se dit d un cuir qui est crisp^ ou fronce 1 

V. Tanneur. IV , 195. 
Tirer T^mail & la course* Ces^ le xiitate en filets apr^ 

T fli 
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1 avoir pr^senl^ aa feu d'lme lampe aviv^ par ie ve 

d'un souiHet : v. £niailieur. II , 107. 
lUirer une peau. Cesi la passer sur une lame de fer qui 

a vingt-cinq pouces de longueur , sur six de largeur^ 

et dont le taillant est en dos d'dne -: is Pelktier- 

Fourreur. II , 4^^* 
Tirette. Plaque de fer qui bouche le tujaii de la cbe- 

min^ : v. L'art de faire de Teau-de-vie. II , 83. 
Tireur. Ouvrier qui applique un mordant sur la toile : 

p. Manufsicture de lotle peinte. 11 , 264* 
Tireur. Ouvrier qui tire les feuilles du metier de Fer- 

randinier etde Gazier : p. Tireur d'or. IV, aSS. 
.Tireur de fer. Ouvrier qui tire le fil de fer sur des bo-> 
: bines verticales , quand on veut Tavoir dans sa der- 

liiere souplesse : v. Trifilerie. IV, 3o3. 
Tireuse. Ouvriere qui-, dans la manoeuvre du tirage ^ 
.. est attach^e k la bassine : v, L'art de preparer la 

soie. IV, io5. 
tireuse (La) de S« Chamond. Planche qui est placSs 

au-dessus de la t^te de Touvrier et au mojen de laquelle 
' il pent tout seul faire toutes sortes d'^toffes brocneesc 

V. Manufacture de brocatelle. 1 , 344* 
Tiroir. Morceau de Hide fer plat , et qui sert k tenir le 

caxion d'un fusil avec son fdt : v> Arquebusier» 1, 162. 
Tiroir. Plumage dont on couvre succMsivement.le leurre ; 

v» Fauconnier. IV, 4^4* 
Tbar.. Ouverture d'un four k ^lace : v. Tiseur. IV , 

255. 
.Tiseur ( Mattre ). Celui qui , sur chaque peUel^e de 

matiere , jette une pinc^e de con^position pour en 

acc^l^rer la fonte. II ,336. 
.Tisserand ( Brosse k ). Cest celle avec laquelle on 

mouille le brin sur le metier : v. Brossier, I, 349* 
Titre ( Essai du ). Operation par laquelle on cherche 

k determiner au juste dans quelle proportion Tor oa 

I'argent se trouve alli^ avec des m^laux iraparfaits : 

V. Essajeur. U, i46. 
Titre : v. L art de v^ifier les chartres et dipl6mes. IV , 

344* ' 
Toilage. Ce qui forme le dessin d'une dentelle : voyez 

k Vsat de faire ia deAtel}e. II, ig. 
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Toile blanche. Celle qui a perdu sa couleur naturelle 
au moyen de diverses lessives : v, Lingere. II , 5q6. 

Toile ciree grasse. Cest celle qui devient imp^n^traDle 
^ Teau par le moyen des ingredients qui y entrent^ 
IV , 260. 

Toile ^crue. Celle qui n'a pas ^t^ blanchie : v. Lingere. 

n , 596. 

Toil^. Ce oui forme le fond d'une dentelle : v. L*art de 

faire la dentelle. II, ig. 
Toil^. Point serr^ el qui rend le lissu comnie une toile 

extr^iement forte : v. Blondier. I ,. 280. 
Toilette (Brosse de ), Celte qui sert k vergeter les ha- 
bits : V. Drossier. 1 , 349* 
Toilette. Tamis de crin qui couvre les trois ouverturcs 

de la plaque de bois qu'on nomme le kas : poyez 

Papetier. lU, 338. 
Toiseur de pUtre. Celui qui le mesure quand on le 

vend : p, PlAtrier. Ill, iSg. 
Tombac. Cuivre rouge auquel le m^ange du zinc a 

donnn^ une couleur approchante de celle de Tor : v» 

Art de convertir le cuivre rouge en kiton. II, 55o« 
Tombac blanc. Cuivre blanch! par Tarsenic : v.* Fabriquo 

de tombac. IV , 280. 
Tomber en pdte. Forme d'imprimerie qui se romp^ 

d'elle-m^me apr^ avoir iti lav^e : v. Imprxmerle. II ^ 
, 5io. 
Tondeur ( Bi^osse de ). Cest celle dont on se sert pour 

coucher la laine sur le drap etlui donner sa premiere 

fa^on : v. Brassier. 1 , 349* 
Tonneau. Contenance de marchandises pesant vingt 

quintaux : y. Conslructeur de navires. 1 , 536. 
Tonneau mont^. Ce sont les douves maintenues par des 

cerceaux : v. Tonnelier. IV , 284. 
Tonnelet h courir en lice. Harnois de jambe : v. Ar-. 

murier. I, i5o. 
Tonnerre. Endroit du eanon ou Ton fait le trou : v* 

Arquebusier. 1 , 162. 
Tontisse (Bourre). Cest celle tjui provient de la tonture 

des draps : v. Fabrique de burail. 1 , 353. 
Torche. reloton de caoenettes de paille dont on et}-^ 

toure le pica ou Tarbre qui est au milieu du noyau 4 

T 3 
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V. Fomfeor de statues. II , 263. 
Torcher le tas. Cest eniever la colle que la presse db* 

Cartiers a fait sortir d'ieiitre Us feuiUes : v, Cartier*. 

I, 395. 
Toron. Compoe^ de plusieus fils de carret tourn^s en- 
semble : It. G)rdier. 1 , 543. 
' Torque. Paquet de fil de laiton pli^ en rond :. v. Epin^ 

glier. II, i35. 
Torquettes. Mannequin ou panier d'osler d^ns lequel 

on transporte le poisson : v. Marchand die maree* 

in,89. 
Torqueur. Ouvrler qui file le tabac : v. L'art de Im, 

preparation da tabac. IV , i5o. 
Tors de brins de soie : u. Premier appr^- III % ^^5.. 
Touchauz. Petits n^rceauit d'or dont fes diS^cents tltres. 

sont connus : v, Essayeur. II , i4€. 
]IV>i|chaux. Pierre o& Pod essaie ies petits ouvrage» 

d'orf(^vrerie pour voir s'ils sont d\)r : i'.. Orfevre,. 

ni f 320. 

Touche. Marche quon iait aller avee Ies doigts : f^ 

Facteur d'orgues. II, 171. 
.Touche de vioion. Partie de cet instrument sur laquelle 

Ies doigts font toucher Ies cordes r v* Luthier. 11 j. 

S20, 
Toucher la foraie avec Ten^ere^ Cett appujer Ies ballea 

sur sa superficie : u, Imprimerie. II , 5o8. 
Toucher le vif. Cest avec la poinle d un cloi|. toucher 

la chair qui entoure le petit pied entre la sole et 

le sabot dun cheval : p. Mar^chal. Ill , io4* 
Zone. Grand bateau fait avec du sapin : if, B^ign^un. 

I, i8q. 

^oupin. Morceau de bois tourn^ en forme de roue 
tronqu^, dont la grosseur est proportionn^e h 1ft 
corde qu*on veut faire : v. G)rdier. I y 544* 

Touques. Vaissoaux que Ies Fran^.ois emploient h la 
p^che des harengs : v. L'art de saler ks Iiarengs.. 

II , 38o. 

^our. Table sur laquelle on ^teqd la pdte des pastilles ^ 

V, Confiseur, I, 53o. 
Tour. Fa^n qu'oQ doune i U p4te ; v^ Bouianger. I> 
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3^iur. Endroit oA Von tourne la p^te. Ibid. 

Toar k pate. Forte table ^rnie cfun bord sursestroia 

c6Us : IX. Patissier. Ill, 38 1. 
Tour des signaux. C'est ceile o^- Ton porte les ^tendardt 

£E)ur en tiaire ie signal proppt> k chaque ^voludoa : v. 
'art militaire des ChinoU. UL i66w 
•Tour : v. Voie ^ Tartiofe Dr>apier» II y 72. 
Touraille. Endroit oCi Ton fait s^cher le grain genfn<^ : 

V. Braseeur, I, 3a-2w 
Touraillons. Orduces des grains ^*on- a camass^s dant 

latouraille. i^iW. 323. 
Toiirbe« ^bstance v^gi^tale' eonver-ti'e en une masse 
onotueose «t combustible : p« L'arl de laipe la tourbe. 

IV , 546. 

Tourbiere. Endroit d oiSi on tire la tourbe. Ikid» 
Tou¥eU«. Feup k chaux : v, Cbaulbumier. I , /^j&. 
Tourelie. Partie saiilante et arrondie d*un buffet dorguc : 

V. Facteur d'oi^ues. H , i6d. 
Touret. Boulon ou le crochet d'une romaine est attache : 

V, Balancier.|I, 192. 
Touret. Grande bobine sur laquelle on place \e (A : v. 

Cerdier* I > 543. 
Touret. Gros cloutouffn^en rond : v. Cloulier. I;, 5 10. 
Tourel. Petite roue d'acier que le Graveur en pierret 

^ne$ fak aller avecson pied. II , 367. 
Tourilkm. Exlr^miti^ du rouleau qui • entre dans un^' 
• boke- gamie d^un fer pdi : v^ Iraprimeitr en taille- 

douce. II , 5 12. 
Tourillons ( Les)» Especes dte bras qui servent k sou- 

tenir un canon sur son aiFut : w. Fonl^ de canons. II ^ 

234. 
Tourment^ : v. Voil^e k tWt dte- fafrpe- la t^ile peinte. 

IV , 263. 
Tournaser une piece. Cast la repar<?r apres quelle a 

^t^ ^bauch^e : ?. IL'art de fjHre la poi-celaipe. IH , 

526. 
Tournasin^ Outil de feravec lequel on enleve les in^gJ^- 

lit^s -qui se trouvent aulour d'un vase de porcelaintv 

III, 626. 
Tournasine, P.^te suf&sante. pour louma§er des pieces A^ 

porcelaine. JiittV^. 

*^ • T4 
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Tourna9ine ( Faire la ). C est appiiquer sut la t^ SA 
tour une quantity de p4te sumsante pour y Exer letf 
pieces de porcelaine. Ibid, 

Tourne~fiL Instrument d'acier qui sert k aiEler les 
outiis du Tabletier. IV , i6i. 

Tournelle. D^vidoir dent lea Chandeliers se servent. I^ 

4^1. 
Tourner en Fair, C'est seulement appujer par un bout 
les pieces qu on veut creuser en dedans : v. Tourneur. 

IV, 394. 
Tourner le beurre avec la pAte. Cest le travailler k 
. dlverses reprises sur le tourne-plite avec> un rouleau 

de bois : v. P^tissier. Ill ^ 38 1. 
Tournette. Instrument compose de deux cylindres donfc 

on sc sert pour divider la soie : v» Blondier, I^ 

a8o. 
Tourneuse. Gjlle qui divide la sole : v. L'art de pr^ 
. parerla soie. IV, io5. 

Tourniile. Aiguille emmanch^e, dans la t^te de laquelle 
, on passe la derniere raaille qu on a formee lorsqu'on 

veut en relever une qui n* est pas travaillt^e : v. Fa- 
. brique de bas au m^Uer. I, ai5. 
Tourniquet. Espece de cylindre qui sert k tirer la queue 

d'unmoulin k vent : v» Mednier. III^ i55. 
Tournoir. Bdton avec lequei^ Ip Potier de terre donnfi 

du mouvement k sa roue : v, Potier de terre. Ill , 

55o. . . 

Tours. Rouleaux ou cylindre de bois dans lesquels on 

passe la bougie fil^e : v.Cirier. I^ 5q3. 
Tours ( Donner les trois ). Cest , par Irols dlff^rentes 

fois f faire descendre et remonter successivement 

les xuirs dWe extr^mitd de cuve a lautre : v^ Hon* 

groveur. H , Sag. 
Tout beau. Mot dont on se sert pour arr^ter tout court 

un chien couchant : v. Venerie. IV , 336. 
Tout ( Arriver k son ). Se dit d'une roue lorsqu elle rend 

exactement ce que les aiguilles marquent sui* le ca* 

dran : v. Horloger. II, 4^4* 
Tovit ou rien. Piece qui fait qu'une montre ou qu'une 

pendule ne dit rien lorsqu'on ne tire pas assez. le cox^ 

doa ou qu'on ne presse pas assez le poussoii*. Jbldi 
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Trace ( Seconde ). Papier qu on fabrique en Auvergne 

et en Limousin : v. Papetier. Ill , 34b. 
Tracer un cordon. Cesl le nailer s^parement : v. Nattier. 

III,a7a. 
Train. Machine compos^e d'une table , d'un coSire , 

d*un tympan et d'une frisquette : v. Imprimerie. II, 

5o5. 
Train d'une presse. Ce qui ^re^oit le foulage. Ibid. 
Train ( Mettre la chaudiere en ). Cest faire bouillir la 

liqueur qui j est contenue : v. L'art de faire de reau- 

de-vie. II, 85. 
Traineau. Grand Fiiet l^ger qu'on attache de chaque c6t£ 

^ une grande perche , et qu'on promene sur le fond 

d'une riviere : v. P^cheur. Ill , 394* 
Traineau* Petit chariot sans roue : i>. Traineur. IV, 29^ 
Traiheur* Soldat infirnie ou paresseux qui suit I'arm^e 

de loin. Ihid. 
Trait. Fleche , plus longue et plus mince qu'une fieche 

ordinaire : v. Arctier. IV, 4^5. 
Traite ( Livre des ). Cest celui sur lequel le banquitr 

^crit les lettres de change qu'il tire sur ses correspon- 

dants : v. Banquier. I , io3. 
Trait ( Les ). Longues bandes de cuir qui sont attadiees 

aux palonniers d'une voiture; y, Bourrelier. I, 3o7* 
Tramaseuse. Ouvriere qui ramasse les pipes molles cas- 
sis , pour les faire s^cher dans un grenier : v. L'art 

de faire les pipes. HI , 462. 
Trame. Brins de soie tordus aussi Ug^rement que le poil : 

V. Moiilin^ur. Ill , sSS. 
Trame. Soie qu^on . tire des <;ocons deml-fins : v. L'art 

de preparer la soie. IV , 107. 
Tramer k deux ou trols bout;s. C'est mettre deux ou Lroia 

soies ensemble sur une navette : v. Manufacture /de 

damas.. II , 5. 
Trenchant. Partie de la lame avec laquelle on se defend : 

V. Fombisseur. II , 288. ^ 
Tranchanl ( Faux ). Cest celui qui est du dbxk droit de 

la lame» Ibid, 289. 
Tranche. On nomrae ainsi les trois Q6t^s d'lin I^yre 

qui passent sous le couteau \ rogncr : v\ Relieur. IV f 

JO. 
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Tranche Oatil de fer plat et coupant ayec leqael cd 

cerne tout autour le sable qui recouvre lea pieces 

de fonte qui sont dans un moule : v. Fondeur II ^ 

a47. ^ 
Tranchee.. Douleur dans les intestins : v. Mar^chal. Ill , 

98. 
Tranche. Sape qui a due on douae pieds de targeur : v, 

Sapeur. IV , 49- 
Tranchee ( Corde ). Cest lorsau'elle n*est pas teinte k 

fond et que le gras en ternit la vivacity des couleurs : 

V. Drapier. II , 65. 
Tjranch^e rouge. . Celle dans laquelle le mouvemenl des 

intestins est renvers^ , et fait revenir par la bouche 

d'un cheval des matieres gluantes et cbrrompues : v* 

Mar^chal. Ill , 99. 
Tranchefil. Instrument de neufpouces de longueur , donjt 

la lame est bien affil^e : v, Tapissier. IV , ^00. 
Tranchefile. Petit rouleau om^ dp fit ou de soie , qui 

donne de Tappui au cuir ou k T^toSe dbnt on couvre 

un livre : v, Eelieur. FV, 10, 
T^anchet. Couteau de Cordonnier , fort plat et bien 

ac^^ : V, Cordonnier. 1 , 55a. 
Tranchet. Couteau dont la lame est large y mince et lAen 
' aSdie : v. Bouchtmnier. I , SgS, 
Trancheur. Celui qui ouvre la morue et en tire b gross^ 

•j^Ate : V. P6c1ie de la morue. IH , 245. * ' 
Tranchis. Tuile qu'bn reKausse un peu du e6li du 

mur qui est plus ^iey^ que le toit ; v. Coi^vreur. I , 

bBo. 
Tranchoir. Vase qui sert k mesurer la quantity de chaui^ 

ou de cendre grave We/qu*on met dans une cuve : v, 

Teinlurier. IV, 21 5. 
Trane ( Le ). papier le plus grossier qu'on fidbrique en 

Hollande : v, Papetier: Ilf , 346. 
Traoslaler le d^in. Cest le passer de cinq dixaines suif 

dix : t;. Fabrique de p^ruvienne. HI , 444* 
Traosplrer. Cest lorsqu ime soie de couleur perce k tra- 

vers le poil rv. Brochcur, f, 3/^2:* 
Trapssuder Se dit d'un sue qui passe ^ t ravers Tecorce 
. d*un arbre : v. L'art de pr<^parer la rdsine de'pin. IV , 
' 535, 
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Trapan de la cuve (Le). Planche percde dc plusieura 

trous, sor laquelle on met ^gouUer une lornie k 

papier : u. Papetier. Ill , 34o. 
Trape. Plaque de. fer qui ferine Touverlnre qui est au 

devant d'un fourneau : y. L'art de faire de i'eau-de* 

vie. II , 83. 
Travailler au clou* Ce$i altacher k mi clou k crochet 

la t^te de chaque cordon de paille nattee : v. Nat- 

tier. Ill , 273. 
Travailler avec duret^. Cest couper le boia dWe ma- 

niere desagr^able : v. Sculpteur. IV , 7 5. 
Travailler de riviere. Cest ramollir une peau par le 

inojen de I'eau : v. Chamoiseur. 1 , 4*0. 
Travailler de riviere. Cest meUre led cuirs dans Teau : Vs 

Tanneur. IV, 190. 
Travailler en couche , ou sur couche ^ ou faire une 

couche : v. Parcheminier. Ill , 356. 
Travailler la composition. Cest m61cr avec le dos de la 

houlette ce qui est pris avec ce qui ne Test pas : f. 

L'art de faire les glaces d'oifice. U , 32C^ 
Travailler les glaces* Cest les m6ler ensemble afin qu'il 

ne se fasse pas une croilte plus dure aux paroi« de la 

sarboterie que dans son milieu. /6a(/. 33o. 
Travers. Corde qui coupe la largeur d'une raqqclle. v» 

Paumler-Raquetlier. Ill, 384- 
Travers. Partie sup^ieur^ d'un aviron*: i^. Avironnier. I, 

182. 
Traverse. Petite courroie de cuir <}ui va jusqu'^ h svi" 

perficie ext^rieure de la planche de dessous : v. Souf-* 

fleller. IV, ii6. 
Ti'averse de parade. Piece de boia ^culpt^e piour orner 

le train : v, Charron. 1 , 4^8. 
Traverse de soupente. Piece de boi6 qui soutient let 

soupentes. Ibid. 
Traverse de support. Piece de hois qqi soutient lea 

brancards. Ibid. 
Traverser. Cest s^parer les coupeaux en divi&ant^ la 

feuille en quatre parties ^gales : v, Cartier. 1 , 899. 
Ti'averser les queues. Cest , par le moyen des cnar-4 

dons , faire venir , la laine aux endroits oCi uiie CQU« 

verlure ^toit coi»sue : v. Aplaigueuf. I, 79. 
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Trav^rsin. Planches qu on met au fond d'un tonneau i 

V. Tonnelier. IV , 284. 
Traulet. Pointe d'acier ins^r^e dans un tnanche de bols f 
' au moyen de laquelle on troave unc longueur d^ter- 

min^e : v. Faiseur d'inslruments de aiath^matiquek 1 

II, 188. 
Tr^buchets. Balances fines pour peser I'or , les diamanU 

et aulres choses pr^cieuses : v. Balancier. 1 , 197. 
Tr^liler le fil d'acier. C est le d^rossir k la tiliere : v^ 

Aiguillier. 1 , 48. 
Trefiieric. Attelier oA Ton tire le fil de fer : v. L'art de 

rWuire le-fer en fil d'archal. 11 , 217. 
Tr^filerie. Endroit oh Ton passe le laiton a travers les 

filieres : v. L art de r^uirc le culvre en fil de laiton. 

II , 55o. 
Trefle houblonn^ : v. Trefle rouge. 
Trefle rouge. Espece de 'trefle qui ressemble h. du hou- 

blon : u, L'art de faire des prkiries artificielles. IV, 

53i. 
Treillage utile. Celui qu*on fait pour les berceaux et 

les treillaees des murs : Treillageur. IV, 3o4. 
Tremblant doux. Battenient qui rend le son d'une orgue 

temblant , ou qui est produit par une ouverture 

pratiqu^e au porte - vent : v. Facteur d*orgues. II , 

176. 
Tremblant fort. Cest lorsque le vent des soufflets force 

davantage le battement. Ibid, 
Tr^mie. Vaisseau pyramidal dans lequel TEtalonneur 

jette des grains de millet pour juger de la jiistesse da 

nouvel ^talon : v. Etalonneur. II , 162. 
Tr^mie. Vase dans lequel on met le grain qui tombe 

peu>^-peu dans lesmeules : v. Meunier. Ill , i5i. 
Trerapc ( La ) de Tacier. Cest le faire rougir et le plon- 

ger subitement dans I'eau froide pour Teteindre et la 

refroidir : v, Aci^rie. 1 , 16. 
Trempe ( Mettre en ). Cest mettre dans un tonneau 

moiti^ bled gAt^ , ou recoupes , et moiti^ eau sure : 

V, Araidonnier. 1 , 662. 
Tremper une lame. Cest la faire rougir et la plonger 

dans Teau : v. G)utelier. 1 , 566. 
Trempis. Auge des cartonnieri. I^ 4^'* 



T R 1 3o< 

tTrempis. Endroit o^ les Harengeres meUent dessaier 

leur poison. II , 4^^- 
Trempoir. -Cuve oCl Ton met les feuiiles et les tiges de 

Tanii : v. Indigotier. II, 617. 
7rejnpoir. Endroit oi!i I'on met tremper les pieces de 

drstp : V. Fouleur de draps. U , 284* 
Trypan. Fer qui sert k percer et fouiller le marbre dans 
les endroits ou Yen ne peut pas se servir du dseau : (% 
Sculpteur. IV , 76. 
Trypan perforatif. Instrument propre h ouvrir une dent. 

Ibid. 
Tr^pointe. Bordure de cuir qui rege enlre la semelle 

d un Soulier et Tempeigne : v. Cordonnier. 1 , 552. 
Tresqualie. Terre qui se trouve m^I^e avec les criblures 
de la cochenille : v. Jj'art de preparer la cochenille. 
I,5i3- 
Tresser les cheveux* Cest les engager entre trois soie s , 
en formant une N avec la t^te des cheveux quand iis 
sont longs , et une M quand ils ^ont courts : v. Per- 
ruquier. Ill , ^3^, 
Treuil. Moulinei dont on se ^rt pour sortir les pierres 

d'une carriere : v. Carrier. 1 , 490* 
Treuilles. EntraiLles du hareng : v. L'art de saler les 

harengs. U y 38 1. 
Tr^zal^e ( Porcelaine ), Celle qui est fendillee : v. Uarl 

de faire la porcelaine. Ill , 53o. 
Tr^zaler T^mail de la faiance. Cest y faire de petites 

femes : v. Emailleur. II , 17:9. 
Tri. Compost de quatre petites colonnes percees en 
ligne droile , plac^es sur leur hauteur k une distance 
^gale de quatre pouccs , et enclav^es dans le raarche- 
pied du metier k lacets, sur lequel on distribue les 
bobines lorsqu'elles sont cbargees : v, Fabrique de 
lacets. II 9 533u 
Triards. Cartes du troisieme triage : v. Cartier. I ^ 

4oo. 
TTribaile ( La ). Machine scmblable k la marque des 
Chanvriers , dont les Pelletiers-Fourreurs se servent 
pour triballer leurs peaux. Ill , 4^7* 
Triballer une peau. Cest la passer k la triballc pour 
Tassouplir ; v. Pellet ier-Fourreur. Ill , 427. 
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Trier les Stresses. C'cst les regarder au jouf pour en eti^ 

leve^ les in^galit^s : i^. Cartier* I ^ 896. 
Trleuse. Ouvriere qui examine le papier Uss^ feuille 

par feuilie afin d'en voir les d^^uU : v* Papetier. Ill % 

344. 
Tringle. Morceau de bois long et garni de clous k cro* 

chet dont les Nattiers se servent* III ^ 274* 
Tringle de marche-pied. Morceau de bois attacbi sur 

la coquille d*un carosse et qui sert d'appui aux pieds 

du cocher : f. Gharron. I, 46^* 
Tringle de porte-plame. Machine de cuivre bien ^croui ^ 

qui est applatie par dessous et lai'ge d'une demi-ligne t 

V. Polygraphe. Ill, 5 10. 
Tringle de rappeL Celle par oi!i tous les mouvements 

du polygraphe se communiquent. Ibid, 
Tripe. Etoife dont les Chape liers recouvrent leur pelo-^ 

ton : V. Ghapelier. 1 , 454* 
Tripes de morue : v. Noues. Ill , 2ij. 
Triquer le bois. G est le mnger dans le chantier : r« 

Marchand de bois. Ill , 65. 
Triquoise. Tenaille des Mar^chaux. Ill, 106.. 
Trismegisle. Gorps de caractere particulier et pen en 

usage : v. Impriinerie. II , 487* 
Trituren Filer ensemble plusieurs drogues : v. L'art de 

faire la porcelaine. Ill , SSg. 
Troches* Fiente que le cerf jelte depuis la mi-Juin jus* 

qu'^ la mi-Juillet : P, V^neric. FV, 827. 
Trochisque. Elecluaire solide : v. Apothicaire. I , i o3, 
Trompes : v. Artifices h Tarticle fourneaux h fer. II ^ 
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Trompelte ^coutante. Espece de comet dont on se 
«ert pour faire entendre une personne : v. Trompelte. 

IV , 307. ^ . , 

Trompelte marine. Instrument qui a un tnanche foxt 

lon^ et une seule corde ^ boyau. Ibid, 
Trompelte parlante« Tube tout droit et dont le bocal 

est fort* large. Ibid. 
Troquer les aiguilles. G'est enlever le petit morceau 

«racter qui est reste dans Toeil de rai^ifle apr^s qu'oR 

I'a percee avec un poingon : v. AiguiUer. 1 , 4^* 
Troqueis. Ghevalets oe comble : v, Gouyreur. I^ 592% 
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^Ttot ^un blieval. Cest lorsque son corps n'est soutena 

4]ue sur deux janibes crois^es el eppos^cs , Tune de 

devant et Tautve de derriere : f. Lart du manage. 

m/33. 
Troa de jeu de paume. Ouverture plus petite ifoe U 

grille et qui est pratiou^e dans \m coin du bas del 

murs : i^. raumier* III, 385. 
Trousse. File plus ou moins grande de feuilles de Set 

blanc : v, Feiblantier. II , iga. 
Trousse-traits. Anneaux de cuir qui sont attach^ k 

chaque cdt^ du cuieron dun harnois : v. Bourreiier, 

I, 3o8. 
Trumeaux. Grands miroirs plus hauts que brges qu'on 

met ordinaireroent entre les crois^es : v. Miroitier« 

in, 220. 

Tubercule. Elminence qui paroft an-dessns de Tanus 

d'un oiseau : v. Oiseleur. III^ 3oo. 
Tue-vcnt. Tolt sous lequel ks Tailleurs dardolse se 

mettent k Tabri des injures de I'air : v. Ardoisier« 

I,i38* ) 

Tutle. Plancbe de bois tr^s-unie sur laquelle on fait 

couler les tenailles : p. Lart de la trc^Hlerie. IV, 

3o2. 
Tulle. Planche de sapin enduite d'un mastic de r^sine, 

de gr^ pil^ , et de limaille pass^e au sas : v, Drapier* 

n, 74* 

Tuiie creuse. En certains endfsits on s*en sert pour 
couvrir le faile des bdtiments : p. Tuilier. IV , 3io« 

Tuile gironn^e. Celle qui est plus etrdite par un bout 
que par Tautre. Ibid, 3ii. 

Tuiile plate. Celle qui a la forme d'un quarr^ long* 
Ibid. ^lo. 

Tuile v^rol^e. Celle dont la surface est creusde par dei 
gouttes de pluie. Ibid, 3ii. 

Tuiler un drap. C est y appliquer une plai^che de sapid 
enduite d'un mastic de resine , de gr^s pil^ et de li- 
maille : V, Drapier. II, 74* 

Turcoin. Poil de chevre ^U s v. Camelotier. I, 376. 

Tutie. Suie qui s'attache au fourneau des Fondeurs en 
bronze. IV , 55 1. 

Tiilie. Portion de ziac qui se sublime dans la partif 
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sup^rleare du fourneau : v. Tiravauz sur les mines d« 

KinC. in , !200. 

Tujau ( Brosse k ). Cest celle qu'on n^sse dans le 
tujau d'un crayon , et dont le poil s eearte ou se 
resserre au moyen d'un bouton qui glisse ie long de 
la fente du crayon : v. Drossier. 1 , 349* 

tTuyau ^ cheminee. Cest un tuyau d*orgue sur le trou 
duquel on en soude un plus petit : v. Facteur d'or- 
gues. II , 169. 

Tuyere. Endroit par oili le vent sort d'un soufflet : v. Four- 
neau h fer. n , 2l56. 

Tuyere. Longue virole qui va tou jours en diminuant , 
par laquelie le vent du soufRet s'^chappe : v- Souf-. 
nelier. IV, 11 5. 

Tympan. Chassis de bois sur lequel on itend une peau 
entiere de parchemin qu'on coile sur ses bords : v. 
Imprinierie. II , 5o6. 

Tympan ( Petit ). Chassis garni de parchemin quon 
insere dans le tympan. Ibid^ 
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V A £T VIS NT. Cordage attach^ h une gcosse pierre 
qu'on jette dans la iner , et au moyen duquel Lc Pc- 
clxeur lire k lui ou renvoie son liiet en mer : v, P^cheur* 

111,47. 

Vaginale ( Hemic ) : v. Perin^aU. II, 398. 

Vague. Machine de bois dont onse sert pour m^Ianger 

I eau aTec la farine : y. Brasseur. 1 , 324* 
Vaisseau k fouler : y. Pols k I'article Foul^ur de drap& 

II, 282. 
Vaisseau k flot. Celui qui est en pleine mer : i;. Pr^para- 
. lion du blanc de bafeine. 1 , 260. 
Vaisselle niontce. C'est cellc qui est couverte d'orne- 

menls dont les moulures sont pass^es k la filiere : u» 

Orfevre. Ill, 3i3u 
Vaisselle plate. Cest celle qui est forger au martMii 

et dans laquelle il n'entre presque pas de soudure. 

Ibid. 
Valet. Fer qui assujettlt Touvrage sur Telabli : v* Sculps 

teur. IV, 75. 
Valet de cbiens. Celui qui en a soin I'voyez Laqu^is. .II , 

562. 
Van. Espece de corbcille d'osier de forme s^nii-circu- 

kire et dont On se sert pour ncttojrer les grains: t;. 

Balteur en gfange. I, 288. / 

Vanau. Papier de ia mo jenne sort6 : v. Papetier. Ill , 

346. 
Vannerie. Tout ce qui comprend les ouvrages d'osier 

fails k jour v, Vannier. IV , 3i4* 
Yannoir. Machine dans laquelle on ipet du son et du tan ^ 

et dans laquelle on agile les clous d'^pingle : v. Clou- 
tier. I , Six. 
Varander Jes harengs. C'est les metlre k egoutler en 

sortant de la saumure : v. L'art de saler les harengs, 

II,38i. 
harangues. Chevron9 courb^squi ser^unissent k la quUle : 

V, Q)nstructeur de navjr^s. 1 , 534* 

Tome V. Y 
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Varanguw. Pieces dc Lois enldes lea lines surleaau*- 
11*03 et arrangees 3g cHstaTicc en distance entre la 
qui Lie et la carlingue : vo^'ez. Jaugeui* de navires. II ^ 

^479- 
Varec. Plante marine qu'on fait pourrlr avee du fumier 

et dont on engrai5«e- les lerres : v. Agriculture. I, i 

Vares crues. Briquet mhts cifi fusion et colUes les uncs 

contre les autres : u. Brlquolier. 1 , 33?* 
Varlope. Rabot^-detficpcyign^es, dont le forest quarri 

et tr^s-large : *. Meno?srcr. Iff , 127. 
Varre. Espece de herpon : t. Vafreiir. IV ^ 3'i4» 
Yase sup^rieur cKotie? eloth'e. Cesl la parh'e qui s'oleve 

au-dessus des faussures : v. Fondeur de cloches. II , 

2:38. 

Vaucourt. Piece de hois sur laquelle lea Potiera de terre 

metle/ll les moree^ux de tcrrfe qui sont j)r^pai'^s pour 

Aire mis sur la girelfe. IH , SBg. 
y^hicule. Matiere liqulde qui lie- toiites les liqueurs 

qu'on applique sur U porcelaine : V; L-art de faire U 

porcelaine. Ill y 533. 
Veines. Petites cayit^s pleines de terre qu'o|i trouve quel-. 
■ quefoisdans lemarbre : r. Marbrier. Ill, S^. ~ • 
Veines de mine. Rameaux dans lesquels elles s eterident : 
' >. L'article recherche e€ ^ploilation des irtihes. IIIj 

i88> . . 

Vdintres. Inspecteurs des bois destira^s potir I^. salines : 
• ' V. BoquiiloTis. I, 286. ' ' , 

Vt4in. Espece de parchemin fail afvec la peat! d'ori tcSu : 

I'. Parchemimer.-III, B37« . .u . 

Velot. VtUin fait avec la peau tfu(i foetus qw*on a •frouv4 

dans une vache qui iioit 'flleihfli qlferid On faf lufe 

Ikid. ' ■ • • '" , •'. '. 

Velours h fohdtfor OO Jarrgetil. Cest c^ktl dont Ic fond 

est fait d'un fil d^un de ces deux tfi^tHtix :. r; Fabriqut 

de velours. IV, 3 16. 
Velours h ramagt. Olui mii a urt fond sating et qui repr^ 

senle de grands brancm^geij bu diesrameatik d'arbres, 

liiid* 
Velours coup^. : r. Velours cisele. 
Y^iouvfi ciscU. C esi celui dont ia fa$on est de velourSi et 
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fc fon4 d'une espece de gros de Tonts, ibid. 
Vcloups^ croU^. Cest celui dont rarmure difTere dee au*- 

tres armures dea velours. FV . 555. 
Velours de GSnes. Celui qui se fabrique dans cette vlllev 

liid. ' • 

Velours de giieux. EtofFe de JBl et de coton teint : v, Fa- 

brique de velours. IV , Sao. 
Velours fieuj*^. Celui qui esl ^a^onn^. Ibid, 3 16. 
Velours pieiift. Celui aui n'a ni Hgure ni rainure. Ibid, 
VelowTs rasi. Celui dont ies fils ne sont pas coup^s^ 

Ibid. 
Veloors ray^. Celui dont Ies rates fomient diverses cou- 

leurs. Ibid. 
Veio^t^s ( CoGons ). Cocons imparfaits qui ne sontbons 

qu*^ faire du Aeuret : v. L'art de pi^pai^er la soie. IV | 

tof. 
Velte. Jauge numcrot^e et graduee g^om^triquement : 

t^.-Jaugeurdefutailles^ n, 86. 

Velte : 1^. Verge. J&'d. 477* 

Ventifeieup : u. Artifioesa rarticle Fourneaux k fer. II , 

255 . 
Ventrale (llemie). Cest lorsque Ies parties qui la for- 

lAeht se font sentir h un des points de la capacity du 

has- vent re : v« Herniaire. II , 394* 
Ventrifere. Conipresse Awrt ow se serl pmir couvrir. !• 

ventre lors de Top^ralion de la taille ; p. Jjithotomiste* 

IV, S16. • 
V^nus. Nom que le* Chymlstes ddnnent au cuivre : y. 

Fabrication du verd de gris. IV, 34i. • 
Verd de eampan. Marbre dans lequel il j a du veixl ^ 

du blanc et diffi^rentes teintes rouges : v. Marbrier. 

to, 52^ ^ 

Verd de gris. Matierc verle qui vient sur le cuivre : Vn 
Fabrication du verd de gris. IV , 337. \ 

Verd de Suze. Marbre qui a des marques vertes et noire* , 
qui se d^tachenb ^ur on fond blanc : v. Marbrier. Ill , 

Verd ( Dorer d'or ). Cest brunir une piece d argent avant 
d J appliquer Tor , et repasser cet or k la colle co\aini« 
- pour le matter : v. Doreur. II , 47 • 
Verd ( Mettr« un cl^eval an ). Cesi le laiss^r cinq da six 

V ^ 
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seniainea.ioi]ret mutdans les champs k llierbe refte 
pour toute nourrtture. : v. Marchand de .che^aus. III^ 

Verdet : v. Verd dc gris. 

Verdet distill^. Cest le crystal dc V^nus : i^. Fabrication 

du verd de gris. IV , 337. . 
Verdet ordinaire : v, Verd de grb* Ibid» 
Verdillon.' Fiche de bois ou ok fer de la longueur d'une 
ensuhle , et qui sert ^ attacher le bout de ia chaine de 
. ia tapisserie de hflute-lice : 9oyee Haute Licien 11, 
386. 
Verdure ( Avoir de la ). Se.dtt d*on ciiir dont la tranche' 

est marbr^e en dedans : v. Tanneur. €V , xgS. 
Verg^.' Etain eh laizie .'qui vient d'Angleterre : v. Potier 

.d^^tain. m, 553. 

Verge. Jauge de fulaille : v. Jaugeur de futailles.- II|. 

• 477- . . ' ' ' 

Verge. JLiigne pour packer les poisson^ : v. Prehear; III, 

397. ^ *• : ^ , - ..' ..»: 

Verge.^ Tige droilc d'un ancre.: v. L'art de Ja.febrictttion. 

desancres. I, 73. 
Vergeois^s < Formes ).' : u, Forhies bsitardesv IV., . i 3o« " 
y^rgewes ( Pains de )'. Pain de aiicre quW. retire des 

formes bdtardes : i>, Sucrtei:< IV, i36,- : 
Verger. £ndfoit-destin^ pour tied .arbres. fniitiei:s : if*,^*' 

. dioier. II,44^» ■ ' 'y , ■,. 

Vergeltes. Cere les de bois qui llcnncnt et ^rcent, les 

. peauj^dune.paisse : 'v. Tamboiir: lY, 186. 
•Vergettes. Peiotes de. p^luche de isaine ,dont%;on se Sifrt 

^ {>our dontier de Tappr^t au colon : y, Mousselinier.' 

. III,. 268. . : ... . . \: . , 

Vergue : v. Verge k Tart de la fabrication des an^re?, I, 

*' ' ' ■ . . ' ' ■.''•■ 

Vermeil, Composition de gonMiKj.gulteyde.vermillpiT'et 

. d'un peu de borax rouge, broyes avec le^ fjprnisde 

Venise et TbiVile de ter^beqlbui^ : yoyez lj)i^\M\ II, 

47- 
Vermeil dor^. Or amalgam^ aVec du mercure : r. Qrft-, 

vre. Ill , 3^2. 

Varnish bois. C'est.eelui qui sert pour les couleurs en 

b«U : V. Pelnire en bsltiments. lU ^ 4^^* 
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Vernis k la bronze. Cest un melange de comme bque , 
de colophane , de mastic en larmes et crespril de \in : 
p. Vernisseur. IV , 363. 

Vernis blanc. C'esI celui qui est le plus beau et qui 
seche I4& plus promptement : v, Peintre en bitiments. 

Illy 4^^* 

Vernis blanc. Celui qui est fak avec de iliuile de iiri^ 

benlhine , de la- ter^bentkihe fine et du mastic : k« 

Vernisseur. IV, 363. 
Vernis commun. Cest de la tc^n^benthine fondue avee 

de rhuile de t^r^benthine. J bid. 
Vernis de Venise : v. Vernis blanc. IV, 36o. 
Vernis aimprinierie. Cest de I'essence de t^r^benlbine 9. 

de rhuile de noix ou de lin , dont on fait Fencie d'im* 

primerie : v. Imprimeme. II , Soe.. 
Vernis dor^. Cest an melange Jhuile, d'aloie , de san- 

daraque , de gomme gutte et de litharge : 1;. Vernis^ 

seur. IV, 36o. 
Vernis gras. Cest celui qui est fait avec des risines dis- 

soutes dans Thuile. Ibid, iSj. 
Vernis mi- blanc. Cest celui de tous o^ il entre plus de 

gomme et qui sert pour les couleurs vectes : f/» Peintre 

en bdtiments. Ill , 422. 
Vernis siccatif. Cest celui dans lequel il entre de Thnile 

d'aspic , de la t^r^benthine et de la sandaraque : Vm 

Vernisseur. IV, 363. 
Verpuntes ( Pains }> Ge sont les r^sidus des vergeoises 

qui n'ont pu se purger de leur sirop : u. Sucrier. IV , 

187. 
Verrat. Ck)chon qui nVpaset^chdtr^ : k. Boucher. 1, 3 17. 
Verre color^. Crystal avec lequel on imite les diamanls 

et les pierres pr^cieuses : v. Verri^r* IV, 390. 
Verre de Boh^me. Cest celui qui est plus clair et plus 

^pais que le verre ordinaire et dont on fait de grands 

carreaux de vitre : v. Vitrier. IV, 421^ 
Verre en plat : v. Plat de verre. Ibid. 4 19* 
Verre rond. Ibid, • 

Verso. Re vers d'une page : r. Imprimerie. II , 49^* 
Verte ; voyez Verge k Tarticle Jaugeur de futailles. II f. 

477. 
Yesou. Vin de canne : p^ Sucriec .IV « l23«. 

va 
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Yeasic. Espece de boutellie renvera^ doitt leTonde^ 
. plus eijev^ que le col : p, Lithotomiate. IV, Bi6. 
Veufe. Poll qui n'est point charg^ de la grais«e de Tjini- 
mai y ^i qui a'est point pr^pai*^ : poyet Chapelier. I , 

• ;444- 

Vibration. Battement que fait le pendule im allafit et 

• tenant : v. Horioger. II , ^oS. 

Victual lies. Vivres destiiiSs^ pour lea voyageA de long 
coursquon fait sur mer : v. Avictuailleur* 1 9 i9'i* 

Vierge < Miel ). Cest celui qui di&couLe nfiLurslkiiienC 
des gateaux de cire : v. Ciner. 1 , 49^' 

Vierge ( Mi^al }. Cest ^^elui qu'on trouve pur dans k# 
mines : v. Recherche et exploitation dts minejs. II y 

Vieux cerf. Celui <^ est dans sa huilieme , neiiwieine 

• ou dixi^wie anni^ : tf, V^nerie* IV ^ 3^6* ' 
Vif-argont.. M^cure : v. Trsvaux sur les mines de joier^ 

cure. in, 184. 

Vignette. Omenient gravid .en relief iSur bois , et ie ia 
lar^eur de la justification d'une page : v. laipfiinerie* 
II, 5io. 

yignemanie. Fureurde planter de la vigne : v. L*apt de 
faire des prairies artificieiles. IV, 5af). 

Vignot. TanLe ^lev^e de trois pieds , sur laquell^ on litafe 
la.niorue en la sortant de la oaer : v. P^che ils ia mo- 
rue, in, ^46. 

Viii fumeux. Cest eelui qui est fort spirltueiix^t qui esC 
. propre k faire du v^d^de-gris. IV , 32&r 
Vin de quinquina. Celui dans lequel on a mis du quin- 
. ~ quina inftiaer : 1;. Apothicaire. I , ^. 
Vin vscillilique. Cest celui idans lequel on fnet inbiser 
.des oignotts desciile, qui est une {idante 'marine. 

Vin ( Soufrer le ). Cest y introduiro un acide vitriotigue^ 

sulfureux et vola^il : «. Cabaretier. 1 , 3S6. 
Vinaigre aromakKUfe : p. Vinaigre compost. IV,4i& 
Vinaigre compose. C est celui dans lequel on a mi* in- 

f user de^s eubstanees v^g^ales : voyen Vinaigcier. IV f 

416. 
Viruisse. C'estun vinaigre foible : j;. L'art de la iiilica- 

lion du Y^rd^de-gm. Pfj^iiQ, 
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yA'ement de parties ( Faire \m ). Cesl transporter h n^ 
atili-f le credit ^u'oa a en banque ; u, Banquier. 

I , 206. 
Virejr le i>aio. Ce&t y mettre un peii de ju3 de citron z 

V. Teinlurler. IV, aSy. 
Virevau. .CaheAtajo pour h^ler les ancres : v. Fabrique 

des ancr€3« j , 74- 
Virgtiles. Pelites baguettes ije laiton dent on se aert daiis 

le iDdtier i velours : v, jAerrandimer. II , 21 3. 
Vis de bassineK Cest celle avec laqijielle jon ajuste le 

bassinet d^taoh^ : v. At:c|uebusier* 1 , 1&2. 
Vis diraprimerje. Piece de fe.r ronde , de trois pouces 

de diametre , dont un bout eat laille en vis h quatre 

filet^ : y, Imprijnerie. II, 5o3. 
Vis de pression. Cest celle qui est ^ c6t^ du canon et 

qui sert h ^rrdler et Goatenir la plume k (dcrire : v, 

Polygraphe. Ill , 5jo. 
Visitftur d issue. <I!e$t celui qui est pndpos^ pour vl^Itec 

ce qui sort des villes : v, Appr^iateur. I, 110. 
yisQrlun;!. Espece dc petit chev^let cooppos^ d'une seule 

planclie mince et etrqite , termin^e par une pointe 

oti'on fait entrer dans un trou pratique k cet ieffet 

dans la bordure de casse : v. lniprimerie> II ^ 49^* 
^Itrage de la spie. Cest lorsque les cocons sent salqs 

et trop charges de gpnune : v. LVt de. preparer la 

sole. IV, jo5.. 
Viirifiables ( Terren ). CeUes qui .sQnl fusibles k un 

grand feu : t. Houilleux. II , 43^3. 
Viiriii^e ( Tcrce ). cellc qui prodyit peu de cendr^ 

apres qu'on Ta bri!il^c , et qui se reduit en espece do 

Briqi^e : f. Agriei^ltvire J^ $3. 
Vitriol blanc. Cest celui dont ie zinc estb base : v» 

X»'art 4^ ffvbriqvier des vilriobf. IV, 4^6* 
Vitriol bleu. Cest celui dont Ic cuivre est la base. 

Ibid. . • _ . 

• Vitriol de in?irs c^cin^ en blancheur. Cest un vitriol 
, calcin^ dans une marmite de fer jusqu'i ce qu'il ait 

perda tqule leau de «a crysiallisalion ; v. .Dislil- 

laleur. II , 34. 
yitdol verd. Coiiperosc verte dont le fer est la base; 

V. L'art de faire des vUriols IV y ^2^. , ^ o^ 

■ V4 '^ 
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Vogucr ( iFaire ) letofEe. Cest la cliviser et la fair* 

passer par petites parties de la gaache k la drolte r 

V. Ar9onneur. I , i3i. 
Voie. Poteau ou montant de croiit garni de chardons : v. 

Aplaigneur 1 , 78. 
Voie de bois. Membrure qui ne conttent que la me-* 

sure d\me demi-corde de bois : y. Marchand de bois. 

in ,65. 

Voie huniide. Affinage de Tor par Tesprit de nitre : v, 

Affineur. I , a3. 
Voie du cerf. Ses pas : f. V^nerie. IV., 326. 
Voilee ( Planche ). Cest-^-dire gauche : v. I/art de 

iaire de la toile peinte. IV , 2b3. 
Veil lire. Cinq voies de chardons que prend chaque 

Aplaigneur., 1 , 78. 
Voiturier. Planches sur lesquelles sont rang^es par 

^lage les voles de chardon. Ibid, 
Voix humaine : v. Regale a Tarticle Facteur d'orgncs* 

. II ; 174- 

Vol ( Un ) de chasse. Divers biseaux de proie qu'on y 
eiTiploi^ : V. Fauconriier. IV , 483. 

Volant. D^chet des (^toffes couples : v. Tailleur. IV ^ 
543. 

Volant. Machine compost de quatre grandes perches 
de bois qui servent dailes et qui lout mouvoir le 
sommet de Tarbre vertical du moulin k laver les 
cendres : v. Laveur des cendres des Orfevres. II, 

469. 

Volant. V^tement quon met par dessus le sortout : v. 
Tailleur. IV , 174- 

Volt^e. Grue qui entre dans la machine k scier le« 

- planches : v. Scieur. IV, 72. 

Vol^e. Piece de bois h bquelle les palonniers sont at^ 

' tech^s : p, Charron. I , i!fi6. 

Voltes C Faire faire des )kun cheval. Cest le faire allec 
de c6t^ sur un cjuarr^ , la t^te et les ^paules sur la 
ligne la plus ^loign^e du centre , et les hanches 
sur celle qui est la plus voisine : y. Vart du manege. 
Ill , 38. 

Volutes. Qmements rovAis en ligne spirale : v, Serru- 
rier. IV , 94. 



W I C 8i3 

Vouede. Plante qui vient en Normandic : v, Teinla- 

rien IV, 219. 
Vpuede : v. Paslel. II y SaO. 
Voille de fer k cheval. Endroit-oii sa courbure e$t plus 

sensible : v. Marechal. Ill , loS. 
Voyers ( Arbres •). Ce sont ceux qui bordent les che- 

iiiins et principalement les grandes routes : v. Uart ' 

de conserver les bois. IV , 465. ^ * 

Vrllle. Petlts filaments ou cornes vertes,^ Taide des- 

quels la vigne s'altache k lous les coFps •quelle- ren-» 

centre : v» Vigneron. IV , 4^2, 
Vrille. Petite machine dont on se sert pour percer dans 

le bojs , et donl le manclie est coucn^ en travers : v. 

Vriller. lV,43i. 
Umbilicale ( Hemie ). Cest lorsqbe les parties qit! 

ia Torment paroissent au nombril : v. Herniaire. Il ^ 

394. 
Urac ( Pnirer les harengs en ). Cest-i-dire sans ^tre 

achev^s de saler : v. L art de saler les barengs. II y 

382. 
Uretre. G>1 de^ la vessle par lequel Turine s*^coule : 

V. Lithotomisle. IV , 5 16. 
Us et coutumes de la mer. R^glements que divers peu- 

pies -de TEurope ont fails au sujet de la marine : Vm 

Navigateur. III. 276. 
Usine. Batterie oCi I'on forme toutes sortcs d'ouvraget 

de cuivre en plat au mojen des marteanx : v. Lart 

de convertir le cuivre rouge en laiton. Ill , 201. 
Usine ( Cbarbon d' ). Cest celui qui sert aux forges : 

V. Fondeur. II , 434. 
Uv^ ( Pommade d' ) Cest celle k laquelle on a ajout^ 

du blanc de ceruse , ou du blanc de plomb , ou du 

magistere de bismutb : v. Parfiimeur. Ill , 362. 
Wich des rouleaux. Longue perche de bois de deux 

pouces de diametre , k laquelle on arr^le les deux 

extr^mit^s de la chaine : v. Bassc-Licier. I y 227. 
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X 1^ VK« Bootons oui ae troaveat stir tes branches <}e# 
»xhces : v. Uatt .ae cuiiiver les peupUers ^'Italie. Ill » 

^447. 
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4^I3ELI.N£ .: 1^. Marle-siUriae ^ rarticle Pellelier- 

Fourreur. Ill , 33i. 
Zinc arco. Cest du zinc en naveltes : v. Travaux sur les 

jnines de zmc. Ill , 200. 
liac en navettes. Cest da zine coul^ dans des moules 

de fer pour le r^duirc en saumons. ibid. 
Zk).i^. V«iide qui ^ trouve entre deux cordages lorsqu'ilp 

sont roulds sur un cyluxbe : p. Machiniste. Ill , 3» 
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T A B L E 

HIS TO R I UE 

Oii Port noKVtra Us noms dts laventeurs ^Jeg 
Aris, de ceuje qui s'y sont distingues en Ift 
perfect ionnant , des Autturs qui en ont 
trait^ \ St 'tout £e. qu*il y a d'historique re— 
lativement d I'origine , aux progris de cef 
mimes Arts , et aux diffdTentes matitres qu^otf 
y emploit, 

■■■ ■ — ■ - ' ' ■ ■ ■'■'■' " ^ 

A B L 

^BicisAiBBS.,^ quels endroits ceaPtofmeemi. 

ont encore dea chaires ilabliet pQur 3|)prendre i lira 
_ aux enEants, I , a* ■ : 

Ab«Ule«. Comment ellea forment la c'vt. I , 494- 

QueUe est |a meilleiire m^thode -ik ia r^coller. JA^.'. 

495. . ■ ■ . ■ . ■ 

Abimelecb. De cofiibien de pieces d'areent ce Pruice fit, 

present i Sara , femme d'Abrahairt. Ill , aSo. 
Abteue. Quelle couleur on tire de I'^cailte de ce poisr-, 

son : quelles sont les ^caiLles de ce ppi«sOn dont pn 

se sert , comnient on les prepare, etquellp inime^Ms. 
^.qiiaiitil^ il en faut pour en retirer tine Uvrc dc Idnlure 

auisri. lit, 3^9 et tuiy. 
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Abraham communique Taritlim^tique aux Egypliens. 

I, 145. II donffe quatre ^enU sides d'argent aux 
<^ enfants d'Ephron. HI , 23o« 
Abr^viateurs. Quels Officiers ce sontk Rome : quellet 
. T sent leurs fonctions. IV , i65. '*' 

Acnmet Bassa. Quelles est la ville qa*il fk fortifier de 

biastions sbnples ocr trtangulaires : comment il passe' 

pour rinventeur de cette espece de fortification. Ill, 

470. 
Acier. Quel est le premier endroU ou Ton en a faitt. I , 

12. 

Acosta. Ce que cet Aateur dit des roaiers de rAmdrique. 

n, 449- 

Acte des plantes; Second examen que le& Apothicaires 

subissent. I^ io8r 
Actcf anciens. Quelies sont les dtverses regies pour 

reconnoitre leur authenticite oa feur fausscit^. IV, 

335. 
Actes des £T^ues d'Yprci., Ce qi^ils dkent au sujet 

des yitres des Eglises Angiofses. IV y 366. 
Adanson. Quelle est 5 seion cet. Auteur , la vraie ma- 

niere de dess^cher Us plantes qu on veut conserver. 

IV. 4qi. 
Afloucir le.verre. Quels sont l^s -p f e cAU a dont on se- 

sert pour y r^ussir. IV , SyS. 
Adrien. Quelle est la d^ense que cet Empereur fit au 

sujet des bains. I, 189. 
Afficheurs. A quoi ils sont sujets. IV , 588. 
Agates, Colnmenf on distingue !ei» ne^tir^R^' des aHifi-^ 

ctelles. Sopp. IV. 
Agnodie. Pourquoi cette Dame^fut e%n<lafnnije pdr FA- 

r&pa^..iy»9. • » 

A\d& k garden. Ce'qtie cedt : quelled- 'i^diitleur^ fonc- 

tions. jll , 323. 
Aiii^t* Gomiiient eett<^ fl^d^'iti 'SSt^i^efie : quMte 

est sa propri^t^. IV , 447- 
Aifnant aitifi<^L Dis que^ks diverses itianieres on peut 

le FaiVe. IV , 449. 
Albert (M. ). Cofhirient tl ii perfect^nn^ la coaleurde 

verd c^Iadoti) et a imit^ le bdUant de far nuance An* 

gloise. n , 76, 
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Ateandre , Fetnine de M^n^las^ De quelle fo^gnlfique 

corbeilie elle lit present k iUhne^ III , 3ii« 
AlciiioitSr Quelle ^toit la magnificence de s0s jardint 

au rapport d'Hofnere* 10 ^ 49* 
Alexandre ie Grand ne d^daigne pas de sooeup^r de 

la nianlere de pr^parerl'^corcedu papjma dHF la<|ueUe 

les AnoVeiis ^crivoienl^ XI f 94* 
Alexandre ( Le Pere ) a donn^ un traits d*horlogerie. 

11,427. '.■ '. 

Alfred le Grand , Roi d*Angleterre. En quel lemps il 
inventa les lanterjnes ^ comment il parvint k c^tle in- 
vention. Hf »97* 

AUiage de diffirents m^taux connus du temps d'Homere. 
III,3n. 

AUiage des fnoAnoies d*or oil d argent » ayee (fioi it.se 
fait, ill y :fc3i« 

Alumno '( Fnspe } ^ Italien d'origine. Comnicfnt il se ^is- 
tingna par- ia^ finesse des caracteires qull tra^oit- $ut 
le papier, il , <)|5^ 

Amati ( Les ) ^ ceiclbres LutMers ItaUens^ 11 y 6:10^ 

Ambroise •^Geoi^ d' )« Sous quel regne a M Ibndue 
cette cloiihC) de qilt elie portse le) nom^et eimibieii 
e\le pese. 11, a^, 

Ambournai (M. d'}, Intendant dn ^rdla de Botani- 

fiie k T^ovmh* De quelle plantleil s'eal servi pour^Iu;* 
re le colon en un beau rouge. IV ,24^* , 
Ammcains; Deqilbi'ils se serfoient ancii6«inoment pour 

ouvric'lci^ h^tres el en tirer.ies- perle«> III, 4^3. 
Anviante. De^ >qitels afnciens peiAples Vlfft de. le .fiiec:A 
^t^ cofiniii.) Quel • usage les Grecs et les . Eoipains 
faisoievil de sa toik. Dans quel endroit 4^1^ en irouve 
encore un suaire. Qoelle etoit anlrefiMA sa v^l^r. 
• iy,454;. ■ _ ...•„.. 

Amiot ( Le Pere ) , Missionnaire k P<^J^ing 5 a ti^l^Aut 
1 art militaii7e des Cbinbisk Ul y ii>8. * a 

Ammien Marcellin. Depuis quel tempi l^iiidre est' en 
usdge' en France soivaiit cet Auleutf. 1^ 49^' /. 

Amdhtonsi. Qoeile^ especc^ de tbesmonaelre il a imaging* 
111,143. 

^mukttev; ficrfts cOnsii<;^ds pair h sCtfpeijstitioa. lY ;^ 
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Acnurat HI. Pourqaol ce Sultan renouvella inutilement 

la defense de boire du cafe. IV , 5o5. 
Amurat IV. Tourquoi- cet Empereur d^fendit Fusage 

du tabac dans ses Etats. IV ^ 1 54* 
Anachoretes. A qael mdtier ils s'occupolenten Orient. 

Ill , ayS. 
Angers. Fourquoi les murs de cette ville sont d'un aspect 

si triste. 1 , 182. 
Angleterre. Quelle est la cause du peu de salubrity de 

Pair de ce royaume. IV , 464« 
Anglois. JDe quoi ils se servoient pour mesurer le 

temps avant la ^n du neuvieme siecle. II , 197. 

• Quelles sont les machines utiles k Thorlogerie 
qu*Us ont invent^es. U, 4^^* Quel nam ils don- 

' nent k leurs jardins, et pourquoi. II, 4%* Quelles 
d^penses ils ont faites pour avoir de la terre a por- 
celaine de la Chine. III7, 5i5. Pourquoi ijs se ser* 
' v^nt d'abr^viations par pr^fi^rence aux autres peu- 
pies : quelles sont celles qui sont aujourd'hui en 
usage dans leurs ecritures. IV, 164* En quel tempi 
ils ont fait venir des Vltriers de France.. IV , 386. 

Anil. Plante avec laqueiie on fait Findigo. IV, a 19. 

Anne de Bretagne est la seconde femme en France qui 
ait porti des pierrerJes. 11 , Bag. 

Annus , Egyptien. II est Tinventeur des fours k cuire 1& 
pain. 1 , 297. 

Anlh^aiime (M.). Quelle c^lebrit^ iis'est acquise pac 
la confection des aimants artificieb.. II, 618.. 

Antimoine. Quelles sont les qualites de •ce.^'demi-m^tal 
vierge : quelle est sa raret^ : oik oaen^ a trouv^ pour 

• la premiere fois : quelles sont les niineft. de. France 

• 'qui en contiennent. Ill, i83. - fh< 
Antoine ( Saint ). A quoi 11 s occupoit dans 1^ desert. 

111,273. , . , • . 

Apelles. Quelle • reputation il s est acquire ''dans Tart 

de pi^indre. HI, 399." / . ^ 

Apicius Gallus. Get Auteur a ^crit sur la cuisine, des 

• Anciens : ce qu'il ditde leur intemperance, tome 
1U,23. 

Apocyn ( Sue d') Dans quelle partle dh- moode il est. 
fionnu : quelles sont ses qualites nial-faisantes : ce 

qiiea 
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(fi^^en pensent Avicenne , S^nipion €t d'autres Auteurs^ 

IV, 145. 

Appareil ( Grand et petit }. A quelles m^thodes Qn « 

donn^ ce horn : comment Tun et L'auti'e se pratiquoient 

autrefois. IV, 5i4* 
Arabes. Inventeurt de Falgebre. I y Sj. 
Arbres rares. Comment ils se knuidpiient. 11 , 4^7* 
Arbres r^sineux. Pourquoi ils ne valent rien k ffiire d« 

lapotasse. Ill, 55 1. 
Archimede. De quelle espece de sphere il est auteur* 

II, 4^7* 
Ar^ns Mallhois. Comment il est fait : pourquoi il est 

pref^r^ k celui des Orlentaux et des Chinois^ Itly 

^63. 
Arctier. Depuls quel temps ce metier n'exisloit plus en 

£urope , par qui il a et^ renouvell^. IV , 4^4^ 
ArcueiL Quelle est la quality de Teau qui vient de eel 

endroit. Ill, 543. 
Arec. Palmier des Indes, du fruit duquel on extrait lit 

ciachoUi 1 , 367. 
Ar^ca : v, Arec, 

Argllle. D^couvertes de M. Baum^ kce sujet. I^ ^3ii 
Argue Koyale, Pourquoi ce Bureau puUKc a et^ ainsi 

nomni^ : quels sont les motifs de son ^tablissementi 

Arlstophane. Le premier de^ anciens Auteurs qui ait 

employ^' le mot grec que nous rendons par celui dft 

verre, IV, 367. 
Aristote. Quels sont les probl^mes qu'il a proposes s\u 

le verre. IV, 367. 
Armoines. Divers sentiments sur leur origine : qui £toit 

autrefois en droit d'en avoir : depuis quand lesParisiei^s^ 
. et k leur exemple les Bourgeois des autres villes du 

royaume , peuvent en porter. II , 3gi. De quoi elles 

sont les slgnes. Ibid, 392* 
Armoiries du corps de la Bonneterie : comment ellet 

sont faites. 1 , 285. 
Armures des fieches. Quefbs elles ^toient autrefois i 

combien elles ont vari^ .: oi on en trouve encore par 

hasard. IV , 456. 
^rquebuse. Cest U plug aQcl^nnt des armes k feii^ 
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E)n quel temps elle a commence h £tre en usage eU 

France. I, i5g. 
Arquebuses k croc. Quand elles conunencerent h pa* 

roitre. I, i6o. 
Arsenal de Paris. Quel est le MInistre qui en a ^tabli 

ies premieres fonderies , et quel en a ^l^ le premier 

Inspecteur. II ^ 22S, 
An ( L* ) d'eraployer Ies mines de charbon de lerre : 

par qui ila et^ donn^. II , 4^1. 
Art railitaire ( L* ) des Chinois. Quel est son premier 

Auteur : en quel temps il a paru : par qui il a ^t^ 

mis en langue Tartare-Mantcnou : par qui il a ^l^ 

• traduit en Francois et publid de nos jours. Ill, i58. 
Artificiel ( Camphre ). Comment i.l se fait. 1 , 879. 
Aspre. Monnoie Turque de la valeur de deux de nos 

liards. IV , 5o5. 
lAssu^rus. Quel magnifique pav^ c'e Roi de Perse fit 

construire. Ill , 248. 
Atourance. Trafic par lequel on repond pour une cer- 

taine somme de tous Ies effets qu'bn expose sur mer. 

I, 178. 
Assurance frustratoire. Cest lorsquelle n'a pas lieu. 

.1, 180. 
Astronomique ( Pendule ). Par qui elle a ^t^ invent^ 

et.construite : son usage-: comment son pendule est 

compost. II , 4^6" 

Ath^nde. Ce que cet Auteur dil du pain-d*^pice qii'*on 
faisoit h Rhodes. Ill , 828. 

Auberge. En quoi elle differe de la taverne. IV, 210. 

Auberges. Queiles ^toient celles des Anciens : loix et 
police des n6tres. I, 181. 

Aubert ( Le sieur ) , Graveur 6n bois k Pans, Com- 
ment il est parvenu ^ ftii'e des papiers velout^s aussi 

* beaUK que tenx dArlgleterre. fii, 352. 

Aubert ( Le sieur ) , Perruquier k Versailles , est Tin- 
ventfeur d'unie perruque* plus commode et travalll^c 
diffi^remn^nt dies autres. ijpppt- tom. IV. 

Aubiy ( Olivier ) , Menuisicr. Quelle machine il in- 
venta pour Ies Mbnnoies : par qui cet. Artiste fut 
produit k la Cour : quels furent ses associ«^s : pour- 
quoi et sous quel Roi de France 6n cessa de se sei*- 
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Viif <Ae son inYention : pourquoi elle ne servlt plus 

qu'^ frapper des rn^dailles et des jettons : par qui 

en£n elle fut rendue plus commode : quel est celui 

de nos Rois qui a d^fendu de 5e servir d'autre inven^ 

tion dans ses Monnoies. Ill , 235. 
Audran ( M. ) a ex^cut^ en tapisserle un portrait de Louis 

XV sur un tableau de Michel Vanloo. IV , 2o5. 
Avignon ( Graine d" ). Quelle couleur elle donno aux 

^toffes. rV , 225. 
Aumuces. Quelle est leur anciennet^ : h quoi elles ser-. 

voient autrefois. I , i83. 
Aurelc ( Marc ). Get Empereur r^tablit la modestie dans 

ies bains publics. I, 189. Ge que Thistoire remarque 

au suiet des coeffures de Tlmperatrice son Spouse. I , 

5i5. 
Aur^lien. Pourquoi cet Empereur refuse de donner une 

robe de soie k Umperalrice son spouse. IV , 102. 
Ausone. Ge que ce poete dit au sujet de ceux qui ^crir 

voient par abr^viations. IV , i64*. 
Auteresse ( M. ) est le premier qui a ^tabli dans I'enclos 

du Temple , k Paris , une manufacture de bleu do 

Prusse. I, 277. 
Authentiques ( Pieces ). Ce que c'est : k quoi on lei 

reconnoit. II , 100. 
Auvergne ( Tapisserie d' ). Ge que c'est : pourquoi ellet 

sont ainsi nommi^es. H, 385. 
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oDabtlokiei^s. Comment ce peuple divisoit le 

temps. II, 4o;2v 
Bacchus ( L'ancien > De quo! ce fkux Dieu est r^puti 

I'invenleur. IV , 4o5. 
Bacon ( Le Chanceiier }. Ge que cet Auteur dit des con- 
gelations artificieiies. 1 , 326» 
Bacon. QueUe part ce G)rdelier d'Oxford a eue k V'aif 

vention des lunettes. 11, 6ot. 
Bagnolet ( Histoire d'un homme de } ^ ^ qui on fit la 

premiere operation de la plerre. IV , 5i r. 
Baguette divinaloire. B^ton de coudrier q«*on tient ho- 

rizontalement entre ies mains. Quel est iusage qu'on 

en fait ordinairement : ses propri^^s dans Ies siecles 

d'ignorance et de superstition : depuis quand ses pres-^ 

tiges ont cess^. Ill , i86. 
Baguettes de fusil. De quel endroit viennent Ies meil- 

ieures. I, i64* 
Baigneur. Qui ^toient ceux qui en faisoient I'oi&ce ches 

ies Grecs et Ies Romains. I , i88. 
Cailiy (M. ). Comment il -a perfectionni^ le telescope 

Newtonien. IV, 6i6. 
Bain ( Ordre du ). £n quel temps 11 fut ^tabli en An- 

gleterre. I , loo. 
Bains. Anciennete de leur usage : quels sont Ies peuple^ 

qui en ont us^ ies premiers : de combien d'especes il 

y en avoit : comment ies Romains annongoient I'ou* 

verture de leurs bains publics. I , i8g. 
Balance de Peseur de personnes. Quelle est leur ori-« 

gine : pourquoi elles furent d^fendues dans ies ^glises. 

Bi, 445. 

Balancier des Monnoyeurs. Quelle machine c'est : de 
quoi elle est ordinairement conipos^e. HI p 287. 

Ballin ( M. ) y fameux Orfevre de Paris. Par quels oih 
vrages il a acquis de la c^L^bril^. Ill , 3 12. 

Ballon ( Jeu du ). Dans quels pays il a ^t^ invent^ : qui 
«ont ceux qui y jouent ordinairement. 1 , 3oi. 
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Ifails. Assemblies o& ^clatent la joie > k magnificence 
et i'adresse : leur origine , leur antiquity y et quel a 
loujours ^t^ leur objet. lU , 17. 

Bamboa. A quel usage on cmploie ces roseaux. IV ^ 

Bamou. Arbre des Indes Orientales dont on tire du 

Sucre. IV » i44* 
Bandeleltes. De quoi ^toient charg^es celles qui entou-. 

roient las corps des d(^funts. IV y /^So. 
Banqueroutier. Etjmologle de ce root. 1 , 202. 
Banques d'Angleterre , aAmsterdam , de G>penhague y 

de Hambourg ^ de Paris , de Vienne y el en quel temps 

elles ont M ^tablies. 1 , 2o5. 
Banquiers. Quelles personnes c*^loient dans Tancienne 

Rome : en quel temps ils ^toient r^put^s majeurs : 

ils ne d^rogent point k la noblesse : quels livres ila 

doivent avoir. 1 , 202. 
Banquiers en G)ur de Rome. Quelle est leur fonclion. 

I y 206. 
Bar (Jean). Comment ce grand bomme a perfectlonn^ 

la manoeuvra des vaisseaux. Ill 94^- 
Barbc. Quel ^toit Tusage des jeunes Romains au sujet 

de leur barbe : ii quel Dieu ils la consacroient : dans 

quoi ils renfermoient la premiere qu ils faisoient cou- 

per, I , 208. 
Barbe ( Longue ). Pourquoi TEmpereur Adrien en 

r^tablit Tusage s en'^quel temps ce m^mo usage ccssa &, 

quand il fut rcpris : jusqua quel temps a dur4 en 

France I'usage de porter de iongues barbes. Ibid, 
Barbeu Dubourg ( M. ) > M^decin de la Faculty de Paris » 

a ^tabli un cours gratuity d'herborisation pour les 

plantes usuelles des environs de cetle capitale. II, 

Barbiche. Qcao de la seconde espece : il est alnsi 
nomm^ k cause d'une riviere et a un peuple de TA- 
m<(rique de ce nom. IV y Sqy. 

Barbiers-Chirurgiens. Ussontdistingu^sparune boutique 
vilr^e k petits carreaux y et ont pour enseigne des 
basfltins de cuiyre jaune. I y 209. 

B^rbiers Indiens. Aye<; quel instrument ils.s'annoncent 
dans les rues. Ibid, 

X3 



^26 BAT 

Barbiers-Perruquiers. On connoit leur boutique h c0 

que le cliat^is qui est vitr^ de grands carreaux est 

peint en bleu , et qu'ils ont des. bassins blanes pour 

enseigne. I, aog. 
Barlot , bronzeur des bailments du Roi : quelle est la 

propri^t^ de b^ couleur de bronze. Suppi. tome IV.r 
Barlou 9 Horloger Anglois , inventeur du poussoir qui 

fait la repetition. U j ^i^, 
Baromelre. Qui en est Tinventeur : conunent on en fait. 

Ill , i4o. 
Baroscope : v. Barometre. 
3arrois ( M. ) , Libraire de Paris , s'est acquis de la 

reputation par ses catalogues raisonn^s de iivres. IV ^ 

58i. 
Barrois (Le sieur). Cest le second qui ait dtabli h Paris 

une manufacture de marroquins. Ill, ii5. 
Bas de soie. Quel est celui qui passe pour ^tre le pre- 
mier qui en ait port^ en France. 1 , 21 4* 
Basin. Dans quelle ville de France a ^t^ ^tablie la 

premiere manufacture de cette etoife. 1 , 228. 
Basques (Les). lis sont les premiers qui aieut ose entre- 

prendre la p^che de la baleine. 1 , 2S8. 
Bassin k polir les verres d'optique. G>mmeiit on connoit 

son irregularity > et comment on la r^pare. 11 , 6o3» 
Bassin de glac^. Comment il s'arrondit et avec quoi on 

en retranche le superflu. II y 6oS. 
Basson. De quel bois on doit faire cet instrument. pour 

etre bon : quels bois sont contraires k sa perfection. 

II , i83. 
Bastions simples. Tours plusgrandes que les anciennes, 

et qui sont composees d^ deux faces et de deux ilancs. 

B^tards des Gentilsbommes. Pourqooi ils doivent barrer 
leurs armes : quel est le Roi de France qui les y » 
obliges, n , 392. 

B^Liments. Comment ^toient faits les premiers dans 
lesquels Iqs hommes se mirent k Tabri des injures 
de lair : de quels materiaux ils se servircnl pour les 
construire : quelle attention ils exigeoient. 1 , 678. 
Comment on est parvenu k leur donner plus de aoii- 
diieet de grace. Ill, 8. 
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fiaum^ (M. )> A^ FAcad^mie Royale des Sciences k 
Paris , a donn^ des Elements de Pharmacia. 1 , 2L00t 
De quel moyen il s'cst servi pour rendx'e la platine 
fusible, in , 1 76. II est le premier qui ait public un 
m^moire sur la porcelaine. Quelle d^couverle im- 
portante il a faite ^r les argilles relativement k la 
porcelaine. II est aussi auteur de diffidrents articles de 
ce Dictionnaire. Ill, 617. 

Bajard (Le Chavalier ). Quelle fut Tarme k feu qui causa 
la mort de ce vaillant Guerrier. I, 160. 

Beau-Soleil ( La Baronne de ). De qui cette Dame ^toic 
Wpouse. Quel est le catalogue des mines trouv^es 
en France , que fit son mari : sous quel titre parut 
ce catalogue. Ill , 210. 

Beauvais ( Manufacture de }. En quel temps et par qui 
elle fut ^tablie pour les tapisseries de haute-lice. Sa 
concurrence avec celle desGobellns. 11 , 385. 

Bede. Ce que eel Auteur dit au suiet des Vitriers Anglois*' 
IV, 386. 

Bel i dor (M.) a doni\j£ un Trait^ sur Farchitecture hy- 
draiilique. II , 44^* 

Belle-Forest. Ce que cet Auteur dit §ur T^rigine de la 
poudre k canon. Ill , 563. 

Benjamin le Juif. C^est celui qui, en 1660, a fait 
la premiere plantation du cacao k TAmeriq^e. In 
364. 

Benoit (Le sieur) , Peintte , a trouv^ le secret de for- 
mer des moules sur le visage des personnes vivantes* 

I, 5o4- 
Berbiche : v. Barbiche. IV , 5o3. 
Bernin ( Le Chevalier ) a donn^ le dessin du fameux 

escalier du Vatican. 1 , 1^21. 
Berquen ( Louis de ) , natif de Bruges , est le premier 

qui ait mis en pratique la taille du diamant : comment 

il y parvint. II , 5 09. 
Berthold SchwartE , Allemand. Par qui il est r^pul6 

pour Tinventeur de la poudre k canon. II , 567. 
Berlhoud (M. ) , Horloger de Paris, a donn^ un ou- 

vrage sur lliorlogerie. 11, 4o^' Quels instruments 

il a inventus pour abr^ger la niain-d'ocuvre de son 

art. Ibid, ^2^. il a aussi donn6 un traite sur Tart de 
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condctireet r^gler les pendules et les montres. Jh. 43a/ 
Cesnard ( Le sleur Francois }. Quels sont les droits el 

tes exemptions attaches k la Ailanufacture de ploxnb 

Laming qu*il a ^tablie ^ Paris , III , 490* 
Beurre. La nianiere de le faire a et^ long-temps ignO' 

r^e des Anciens. Comment on y procede en Barba--' 

rie. II , 536. 
Bibiiographe. Quelles sont les principales langues qu'il 

doit savoir : quelles doivent Stre ses connoissanees. 

n, 58a. 
Bibliotheque ( La } d'Alexandrie. G>mment elle a p^ri y 

et en quel temps. II , 4^0. 
Bibliothegue de Constantinople. Far qui elle fut de- 

truite. U , 4^0* 
Bibliotheque du RoL De quel secours elle est pour left 

Savants et pour la Librau'Ie. 11 ^ 58o. 
Biere. Quels sont ceux qui passent pour en ^tre les in- 

venteurs : sous quel nom elle fut d*abord connue : 

comment cette boisson s'est communique d*un people 

k un autre 1 , 3^1 . * 

Bignon ( M. TAbb^ ). Comment il d^ouvrit la faus- 

set^ de deux actes. IV , 3481. 
Bijoux modernes. Avec quel art on y alUe Tor 6t Tar- 

^ent. Ill, 3ii. 
Billon. Quelle espece de monnoie c'est. Ill , 232. 
Bimont ( M. ) , maitre Tapiss^ier de Paris , a donn^ att 

Public les principes de lart*du Tapissier. IV , 2o3. 
Blnage. Quel est le labour de la vigne qu'on appelle 

ainsi. IV , 4oo. 
Birague ( Clement } , n^ dans le Milanois , est le pre* 

mier qui ait grav^ sur le diamant. De quel Prince 

il a grav^ le portrait sur une de ses pierres pr^cieuses* 

n ,368. 
Biscuit de mer. De quelle m^lbode on se sert a Brest 

pour le faire. I, :$54^ 
Bismuth. De quelle quality est ce demi-m^tal, oh if 

se trouve , et de quelles mines on le tire plus com- 

mun^ment. Ill, 182. - 
Bitume. Quels furent les premiers peuples qui Fem- 

ployerent dans leurs bdtiraents : avec ^uoi lis Vsmf^l" 

gwjerent. Jl, 8, 



BOM $2^ 

Bianc. De combien d'especes 11 j en a. IV , 2.^1 . 
BJanc d'Espagne. Oi\ it se fabrique : comment an en 

connoSt sa aualit<^. IV, Sog. 
Blanc (Le)yChirurgien Lithotomiste. Quel instrument 

il a imaging pour les hernles. II y 3^5. 
Blanchet. Quelle perfection cet Artiste a procure aux 

clavecins de Ruckers et Couoher. II , 1 6o. 
Blanchiment des toiles. Dans quel climat on a commence 

A en faire usage. I, 264. 
Bletterie ( Le sieur }, seul Arctier de Paris. IV, 454- 
Bleu. De combien de diff^rentes especes il j en a. IV, 2 1 2. 
Blond ( M. le ) , Anglois , inventeur de la gravure en 

plusieurs couleurs. II , 397. 
Blondeau (M. ),M^decin A la Chaux-Neuve en Franche- 

Comt^. Quelle espece d'huile nouvelle il a invent^ : 

comment il la prepare , et en combien de classes il 

divise son huile animale. II , 44o» 
Blondeau ( M. ) 9 Sculpteur k Paris , a ^tabli une nou- 
velle manufacture de poeles hjdrauliques. II , 499* 
Blondel ( M. ) 9 A donn^ au public Tart de jeter le» 

bombes. I, 38. 
Boerhaave ( M. ). Cest le prefbier qui ait enseign^ aux 

Europ^ens Tart d'extraire la teinture de la laque. II , 

564* Comment il proc^doit k faire du Vinaigre. IV, 

4oo. 
Boeticher ( M. le Baron de }. Quelle pr^cieuse d^cou- 

verte ila faite en France. Ill , 5i5. 
Boile. Comment, suivant cet Auteur, il faut prendre 

Fempreinte des plantes. IV, 49^* 
Bois k brdler. A quelles beures de jour il est permis de 

le vendre dans les chantiers. 1 , 66. 
Bois de fnstel. Quelle couleur on en retire. IV , 224* 
Bois d'Inde. Pour quelle couleur on Temploie. Ibid, 
Bois du Br^sil. A quo! il sert dans la teinture. Ibid, 
Bois. Quels sont les moyens de les conserver , de lea 

garantir du feu , de les rendres plus durs et plus pro- 

pres& ces usages. IV, 460. 
Boizard ( M. ). Cet auteur pretend , dans son trait^ des 

monnoies , qu'unc balance fine doit trt^bucher pour la 

millieme partie du grain. 1 , 195. 
Bomare ( M. Valmont de ) , auteur du Dlctionnaiiw 
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d'Histoire Natarelle , est le premier qui ait fait mett'* 

tion du zinc vierge : en quel endrolt it assure en avoic 

trouve. Ill , 182. 
Bon ( M, ) , premier f^r^sident de la Qiambre des 

Comptes ^ Montpellier j a invent^ Tart de filer la sole 

d'araign^ , et a communique au public la manier^ 

d'y proc^der. IV, log^ 
Bonami ( Le Pere ). Quelles experiences il a faites sur 

le ^vernis d'ambre , appliqu^ sur une feuille de t61e. 

IV , 273. 
BonBoullongne (M. )• En quel genre de peinture cet 

Artiste s est distingue. Ill, 368. 
Bonnejean ( Lesieur ) , maitre Cordonnierde Paris, est 

le premier' qui ait imaging une nouvelle maniere de 

faire des passe-talons plus commodes et plus pro- 

pres que ceux dont on se servoit auparavant. Ill ^ 

366. 
Bonnets. Eln quel temps on a commence de s'en servir 

en France* 1 , 284* 
Bonnets quarres. Par qui ils ont ete inventes. I , 28/^ 

Ce qui a le plus contribue k leur origlne. 1 , 4^4* 
Bonnivet ( M. de }. De q«elles armes Parmee imperial^ 

de Bourbon se servit pour chasser ce General des 

Eiats de Milan. 1 , 160. 
Bontius. C'est un des premiers auteurs qui aient parie de 

la laque. II , 563. 
Boquet ( Le sieur ). De quels moyens se servoit ce ce- 

lebre Luthierpour conserver ses violons. II, 619. 
Borith. En quel endroit de Tecriture sainte il est fait 

mention de cette plante : k quel usage les Anciens 

s'en servoient : ce que les Modernes pretendent qu elie 

eioit. II, 1 5. 
BoUei^tuit Langlois ( Guillaume ) , ceiebre restaurateur 

de dislocations et fractures , et matt re Chirurgien de 

Paris : pourquoi il obtient une sentence de Police 

contre le nomme Bellet , maitre G>uvreur. I , 

190. 
Bouchardon , Sculpteur fameux. Les chefs-d'oeuvre de 

cet Artiste ceiebre vont de pair avec les plus ceiebres 

morceaux de Tantiquiie. IV, 81. 
Boucher ( Le sieur } , fils d*un Taoneur de Paris. 
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Comment . et dans quel voyage il a apprls Tart de 
preparer les ciiirs de Hongne : en quelle ville de 
France il en ^tablit le premier une manufacture. II , 

Boucherie. En quel endrolt ^tolt situie la premiere 
boucherie qui fut ^labile k Paris : pourquoi elle fut 
supprim^e , et comment elle fut r^tablie ensuite. I , 
290. 

Bouchers. Combien de colleges ccs artisans avoient k 
Rome : quelle ^toit Toccupation de cbaque c5llege : 
quelle police les Bouchers ^toient obliged d'observer 
k Rome et dans les Gaules : en quel temps com men- 
cent et finissent leurs engagements en vers le public. 
I, 289. 

Bouclier d'Achille. Les divers m^taux dont il ^tolt com- 
pos6 au rapport dHomere , prouvent que les Orfe- 
vres de ce temps^U savolent les allier avec art. Ill , 
3ii. 

Bougies^ Comment elles se nommoient autrefois. I , 
4:i8. 

Bougies quarries. Pourquoi elles sont nomm^es bougies 
d'Huissiers. I, 5o3. 

Bouguer ( M. ) a donn^ un Traill sur les navires , 
leur construction , et leur mouvement en mer. I , 
533. II a fait divers ouvrages sur la navigation. Ill, 
4S8. 

Boujonneurs. En quelle ville de France ils ont M ^ta- 
blis : en quel temps et en quel nombre : quelle est 
leur principale occupaticn. 1 , 296. 

Boulangers. Combien ils ^toient consider^s k Rome 
et dans la Grece : ils ont commence k s'etablir en 
France d^s I'institution de la Monarchic : quelle 
^toit autrefois leur jurisdiction et leur police , et do 
quels privileges ils jouissoient dans ce. Rojaurae. I , 
3o3. 

Boule , celebre Eb^niste de son temps. Ses ouvrages , 
qui se sont conserves jusqu'^ nous 9 font aujourahui 
I admiration des curieux. 54 1* 

Boule de crystal. Pourquoi on s'en serl pour terminer le 
basd'un lustre. IV, S21. 

Bourdet ( M. ) a donn^ Tart da Dentiste , et a invent^ 
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OH perfectionnd plusieurs Instruments de son metier; 
n , 24. 

Bourgebt ( M. } a donn^ plusieurs ouvrages sur PArt 
Vet^rinaire. IV, SgS.* 

Bourgeu ( Le sieur ). Cest le premier qui ait commu- 
nique a la France la fabrique du cr^pe , qui avoit ^t^ 
invent^e k Bologne en Itabe. 1 , 584* 

Bourreaux. Par qui ils sont confondus avec les Ghimr- 

flens : quel art ils professent en Allemagne : infamie 
e lelir profession : pourquoi il est d^f'endu k leurs 
enfants de prendre des degr^s dans les University : 
quelle quality il ne leur est pas permis de prendre. 

in, 22. • 

Bourrier ( M. } > Machiniste de Stanislas le Bienfaisant , 
Roi de Pologne, est auteur de plusieurs pieces de 
m^canique , et Tinventeur d'un artifice hvdraulique. 

n,443. 

Boyer ( M. Jean Antoine ) , Ecuyer , a pr^senti un Me- 
raoire k TAcad^mie des Sciences de Paris , au sujet 
d'une nouvelle fabrique de couvertures et d'uii plus 
grand ^purement des laines. I, 87 3. 

Breas ( M. de ) est le premier qui ait ^tabli en France 
une manufacture d'^toffes qu'on nomme ligatures. IV, 
5o3. 

Brechtelius ( Joachim ) a donn^ au public un tr^bon 
ouvrage sur les feux d'artifice. 1 , 177. 

Br^sil ( Diamants du ). En quo! ils different de ceux des 
Indes Orientales. IV , 47o« 

Breton ( Le sieur } , demeurant k Paris , associ^ da 
sieur Jaquin. Jusqu'^ quel point il a port^ Tarl 
d*imit^ les perles fines avec des perles fausses. Ill , 
33i. 

Breton ( Guillaume le ). De quel Prince il a ^t^ I'histo- 
rien : ce qu*il dit sur Tusage des casques el des cui- 
rasses. I, 148. 

Briere ( Le sieur ) , Paten^trier de Paris , inventeur des 
fausses marcassites qui ontloute I'apparence des vraies, 
quoiqu'clles ne soient que des perles faclices ordinaireS| 

in, 379. 

Brique ( Art de faire la )• Get art est presque aussi ancien 
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^e le monde : qui sonf ceux qui passent pour ^tre lei 
premiers qui en ont fait. 1 , 33o. 
Brissac ( Le Mar^chal de ). En quel temps ce Gouver- 
neuT de Paris examina et approuva les nouveaux sta« 
tuts des Armufflers-Heaumiers de cette capitate. I ^ 

Brisson {M. ) > donn^ un .Tr^it^ des monnoi^s. 11^ 

145. 
Broderie en or et en argent. Anciennet^ de son usage : 

la broderie en mousseline e«t moins ancienne. 1 9 

345. * ^ 

Brouage. Pourquoi on emplole par pr^f^rence le sel d« 

cet endroit A la salaison des harengs. II , 382. 
Broue ( M. de la )r Quel cas on fait de ses ouvrages sur 
Tart de dresser les chevaux et d apprendre i les nionterj 
III , 29. 
Brouettes. Kouvelle espece de chaise* A porteu;^ : depui» 
quand elies sont ^tablies : elles sont inconnues dans lef 
provinces. Ill, 548. 
Buch (Henri Michel ) , de la vilte d'Arlon dans le Duch^ 
de Luxembourg , a ^t^ Tinstituteur des Freres Cor* 
donniers en 164S. I, 555. 
Buffier ( Le Fere }, J^suite , n'admet que quatorze 
voyelles dans notre lansue , au lieu que M. l'Abb4 
Dangeau en admettoit quinxe. 1,4* 
Baffon ( M. de ) y si connu par son Histoire Naturelle* 
Quelle est sa m^thode dans la plantation des arbres. 
11,472- 
Bufle. A qui la France est redevable de la peau de cet 

animal. I, 4^7* 
Bukel ( Guiliaume ) , natif de Bierullet dans la Flandre 
Hollandoise , est le premier qui ait appris aux Hol- 
landois la maniere industrieuse d*encaquer les hareiigs, 
de les conserver par la salaison , de les rendre plus 
parfaits , et de leur donner -da meilleur goiit que ne 
leur donnoient les Norv^giens et les Danois dont il 
avoit p^|eclionn^ la m^thode. II, 38 1. Charles- 
Quint fit Clever une statue A cet homme aussi utile k 
sapatiie. 1,4 16. 
Bussy ( M. de }. Quel instrument utile il a perfectionn4» 
III , 5o«* 
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Buttes. A quels batiments on a ionni ce nom : distanccr 
el situation de ces deux petits Edifices : k quo! iis sont 
destines. IV, J^Sj, 

Byssus. Ce que c'^toit au rapport de Pollux et de Philos- 
trate : d'oi!i il provenoit : sous quel climal il croissoit , 
et quel ^toit Tusage qu'on en faisoit. Ill , ^Sg.* 
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.BAliNE5(Le sieur ) , Anglois , est le premier qui 
apport^ en France Tart de peindre les toiies de cotom 



C>a; 

a aj 
IV, "262. 

Cadmie. A combien detnatieres difi^rentes les Artistes 
ont donn^ ce nom. IV, 55o. Pourquoi la tutie a cette 
denomination. Ibid, 549* 

Cadmie des foumeaux. 1^ quoi elle ressemble h la cad- 
mie fossile. IV, 549. 

Cadmus , fits d'Ag^nor Roi de Ph^nicie , passe pour ^tre 

le premier qui ait donn^ aux Grecs la connoissance des 

caracteres. II , 94* 
Cadmus, c^lebre Fondeur Ph^nicien , est le premier qui 

ait trouv^ Tart de fondre en grand, de purifier , d*allicr 
' el de Jeter en moule toules sortes de m^taux. IV , 

55i.' 
CaK. En quel temps celte feve a ^t^ connue en Europe. 
• 1 , 369. De quel endroit nous vient le meilleur. IV , 

SqS. 
Cafe ^ la Sultane. Pourquoi il est ainst nomm^ : quelle 

est la maniere de le preparer. IV, 5o4. 
CaH^s publics. En quelle ville ils ont ^t^ premi^rement 

^tablis : par qui cet ^t^blissement fut fait. IV , 5o4* 

Par qui et poiu*quoi ils sont supprim^s ^ Constanti- 
nople, Ibid. 
Cahorsins. Pourquoi et h quelle occasion les Banquiers 

en Cour de Rome furent ainsi nomm^s sous le ponti- 

ficat de Jean XII. 1 , 207. 
Caillou d'E^ypte ( Le ). Espece de jaspe opaque et 

macule , dont la p^te est toujours fine. Supplement , 

tome IV. 
Cailloux pour la mosa'ique. Quelle est la maniere de les 

debiter. III, 261. 
Calandre. A quel Ministre la France doit retablissenient 

de cette machine propre k tabiser et a moirer certaines 

etoffes. 1 , 372. 
Calllmaque. Par quel heureux hasard ce celebre Artiste 
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de Corinthe inventa TOrdre G>rmthieil qui est le plul 

d^iicat et le plus riche de tous les Ordres d*arohiteo« 

ture. 1 9 125. 
Calottes, be quelle matiere on les fit au commencement 
^ de leur invention : quel est le premier qui en a port^ 

en France. I, SyS* 
Camai ( Dominique ) f c^lebre GraTCur Milanois ^ al 

grav^ sur un rubis balais le portrait de Louis , dit le 

Slaure, Due de Milan. II y 368. 
Gmadiens. Leur habilet^ a tirer deTarc. lY, 454* 
Canne h parasol. G)mment elle est faite : quelle est son 

utility, ni , 355. 
Cannelle bitarde poivr^e. Par qui la caiinelle blanche 

est ainsi nommee : quels sont ceux qui en font le plus 

d'usage : de quelle ^corce et de quel bois on la tire. 

IV , 466. 
Cannelle de la Chine. Elle differe de toutes les autres 

par sa couleur grise , et en ce qu elle est nioins 

epaisse et moins odorifi^rante que celle de Ceilan. 

ibid, 
Cannelle giroB&. Elle est diiF<^rente de la cannelle ordi« 

naire par sa couleur^ la grosseur de se$ rouleaux et 

son odeur de girofle. Ibid, 
Cannelle sauvage. Comment elle pourroit tres-facilement 

devenir blanche. Ibid, 
Cannellier. En quoi cet arbre ressemble au pin : en 

combien de temps et de quel nombre d'^corces il se 

rev^t apr^s qu on Ta d^pouul^ de celle qu il avoit. IV^ 

465. 
Cdnons. A quel temps remonte leur invention : depuls 

quand on en fond en France : quelles sont nos fonde- 

ries k canon qui ont acquis une plus grande reputa- 
tion, n y 234^ 
Canons k TEspagnole. Comment ils sont falts : quelle 

^toit leur force projectile relativement k leur peu de 

. longueur : quels ^toient leurs principauz d^fauts , el k 

cause de quels accidents on en a abandonn^ Tusage. Ibid. 

aSy. 
Canons k la Su^doise. Depuis quand ils sont invent^ : 
combien ils portent de livres de balle : quelle quan- 
tity de pieces on en a fondue k I'Arsenal de Paris : 

combieQ 
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combien on peut en tirer ais^nienl de coqps par mi- 
nute. Ibid, 
Cantoi ( M. } , Ing^nieur Hjdraulicien k Bourdeaux. 
Quelle espece de rooulin il vouloit faire avec la seule 
«au de son puits. II , 44^* 
Capilatne de port. Sous quelle autre denomination il est 
connu : quelles sont ses occupations dans une rude : 
dans quel cas il peut permeltre d'allumer du leu dans 
un vaisseau pendant la nuit. II , 12. 
Capres. Comment on les sophistique. IV, 467. 
Caprificalion. De qui cet art est particuli^renient connu ; 
comment les Grecs y procedent : quel est lavantage 
qu'ilsen retirent. IV, 467* 
Caprifiguier. Cest un figuier sauvage dont les figues ne 
mdrissent jamais quoique tr^-propres k faire mikir les 
figues Tranches. IV , 468, 
Caracteres d'^criture. A combien de variations lis ont et^ 
sujets : quelle est la maniere la plus sdre pour ne 
pas se tromper au siecle oik ils on et^ en usage. IV , 
348. 
Caracteres dlmprimerie. Ce sont de petits parall^lipi** 
pedes a Textr^mit^ desquels est une lettre en relief : 
quel est celui k qui on en attribue communt^ment Tin- 
vention. II , 289. Quel est le premier qui a trouve le 
moyen de les rendre mobiles. Jbid. 2/^0, 
Caraibes. Aviec quelle dexK^rit^ ces peuples travaillen^ 
les nattes de jonc. Ill, 274. Comment ils pr^parent 
leurs boissons ordinaires. Ibid, 826. 
Carapat ( Huile de ) , ou de palma christi. Pourquoi ceUx 
qui travail lent le rocou ont soin de sen frotter les 
mains. IV , 20. 
Carlos. Par qui et sur quelle pierre pr^cieuse fut grav^ 
ie portrait de ce Prince infortune : de quoi ^toil le 
cachet dont il se servoit, et ce qu on avoit grav^ dessus. 
11,368. 
Carniuole ( Jean delle ) , Florentin , est le premier Gra- 
veur qui ait fait revivre les proc^des de la gravure sur 
pierres fines. II, 368. 
Caroubier ( Le ) , ou le carouge, Cet arbre de moyenno 
grandeur et qui est toujours verd, produit des gousses 
pleines d'un sue qui a de la consistance et Jont let 
Tome r. Y 
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Egyptlens retirent une espece de miel fort doiix , qiuU 

vendent aux Arabes ^ qui il serl de Sucre. IV , i44' 
Girreau. C est la petite place qui est vis-^a-vis PApport- 

Paris. IV, 3o5. 
Carrosses. Par qui ils.ont ^l^ inventus : quels sont les 

premiers qui s'en sont servis : combien on en conipte 

k Pari^ 1 , 3g3. 
Carrousels* Fdtes militaires que les Princes donnoient 

autrefois : depuls quand on les a abandonn^cs. Ill , 

43. 

Cartame. Safran b^lard qu'on cuUive dans qiielques pro- 
vinces de France , d'llalie et d'Espagne : sa fleur est 
pmploy^e dans ia tcinture pour donner aux ^loires de 
8oie les belles nuances de couleur de cerise , de pon- 
ceau et de couleur dfe rose. IV, 2^7 . 

Cartels. Ce sont les boites dans lesquelles on place les 
pendules. II , 4o^* . 1 

Carleron ( Le ) , natif de HoUande , s'est excrc^ i 

' faire des coins pour imiler les m^dailles antiques. I) 
240. 

Cartier ( Jacques ) , n^ A S. Malo. On ie croit commu- 
n^ment ^tre le premier qui s'appergut de Tabondance 
de la mbrue sur le Grand Banc de Terre-Neuve , du 
Banc Vert , de Tlsle Saint- Pierre et de lisle de Sable. 

m, 244. 

Caruache. Elspece de taille ou d'imposilion que le Grand 
Seigneur exigc des Grecs , des etrangers et des habi- 
tants des pays conquis : avec quoi les habitants de 
VIsle de Chio paienLcet imp6t au Grand Seigneur. Ill, 
118. 

Cassini ( Dominique ). A qui il est redevable de sesd^ 
couvertes astrpnoniiques. IV, 61 5. II est rinventeiir 
de la balance arithm^tique pour connoilre le poids et 
le prix des niarchandises. I , i g6. 

Castagnery, c^lebre Lulhier en France. II, 62 1. 

Castcl ( Lies freres ) , Horlogers k Bourg en Bresse, sont 
les premiers qui ont exfcutt^ une machine qui finit 
toules les roues de quelque grandeur qu'elles puissant 
elre , qui polil mieux les divisions des denLs , et qui , 
en les rendant parFaitcment ^gales, leur donne telle 
courbure qu on peut dcsircr. Il , 423. 
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CaStel (LePere) , J^suile , est rinvcnteur d^un clave- 
cin oculalrc dont les touches , analogues k celles du 
clavecin oriculairei composent autant d'octaves d<^ 
couieurs par tona et par demi-tons que le clavecin 
ordinaire a doctaves de sons par tons et par dtnil* 
tons. II, 1 65. 

Castration. De comhien il j en a d espece's : comment 
elies s'opcrent. Ill, 102. 

Cat ( M. le ) , c^lebre Cliirurgien de Rouen. Comment 
il a corrig^ les d^aut« des operations de la taille. IV , 
5i5- 

Catalpa. Combien de temps les brandies de cet arbre 
demeurent en terre sans y produire la moindre raclne : 
quel expedient M. Duhamel a imagined "pour faire 
reussJr ces boutures rebelles. II , 466. 

Catherine de M^icis, Reine de France , est une des pre- 
mieres qui mit en usage le tabac , qu'on nommoit 
pour tors herbe ^ la Reine. IV, 147. Ce fut elle qui 
mtroduisit aussi dans ce rojaume Tusage du blanc et 
du rouge dont les Dames se fardent. I v , 54^. 

Catiline ( Le sieur ). Quelle perfection il a donn^e i 
ce qu*il nomme savonnettes de la Cour. Supplement , 
tome IV. 

Caution. Pour quelle somme les nouveaux re^us k lii 
mattrise d*orfevrerie doivent donner bonne etsuffisante 
caution A la Gourdes Monnoies. Ill, 3 17. 

Cnylus ( M. le G)mte de ). Qdelles recherche* et 
quelles d^couvertes il a faites sur la peinture k Ten- 
caustique , qui est une peinture brdl^e survant I'ex- 
pression de Pline « ou faite avec de la cire et pass^e 
au feu : sur quels sujets cet Amateur a decouyert que 
cette peinture ^toit praticable , en y apportant cer- 
taines precautions. UI, /^i5. 
Ceinlure. De quoi elle est le sjmbole : de quelk$ ma- 

tieres onlesfaisoit autrefois. I, 4i7« 
Celse. Ce que cet Auteur pense de la Chirurgie* I, 487. 
Quel nom on a^^onn^ a sa m^thode pour I'extraction 
de la pierre. IV , 5i i. 

. Cendres de tourbea« A quoi elles sont bonnes : dcpuis 
quand on s*eA sert pour engraisser lesterres. IV , 
548. 
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Cercles des tonneaux. Quel est le peuple i qui Thistoire 

en attibue Tinventlon. 11, i8i. 
Ceres. L'histoire pr^lend que ceUe D^esse a invent^ la 

manierc de faire la Liere. I, 32i. 
Chaine. Quel ornement c^^loit chcz les Gaulois : quelle 

marque de dignit^ elle est k Londi^es et en France. 1 , 

4i5. 

Chaines ( Les ) pour pendre les montres et autres bijoux 
que les Dames portent a leur c6ley out etc invent^ea 
en Angleterre. On ne sauroit s'iniaglner de combUn 
de mliiiers de pieces s^pardes elles sont composites. 
Ce n est que sur la fin du dernier siecle qu on les a si 
bien imit^es k Paris , qu eiles passent pour etre sorties 
des mains des Anglois. I , /^i^, 

Chaines d'Allemagne. Dans quelles villes on en fait de si 
petites etde si ddlicatement travaillt^es, quWenp^ut 
enchainer les plus petlts insectes. Ibid^ 

Chaipes de montres. Far qui elles ont ^te invent^es : 
quelles ressemblances elles ont avec les chaines d*Alle- 
magne. Ibid,y 

Chaines k la Catalogne. Quelle est leur anciennet^ et 
leur forme : ce qu on entend par Catalogne rond^ | 
longue f double , et a quatre faces. Ibid, 

Chair Tossile. C'est une espece d'amiante k feuillets ^pais 
et solides : elle est pesante et tombe au fond de leau. 

iy,45i. 

Chaises. Comment on en a introduit Tusage dans lei 
^glises et dans les promenades publiques. IV, 617. 

Chaises k Porteurs. En quel temps elles furent etablies 
chez les Romains : quelles ^toienl les personnes qui 
pouvoient s en servir : dans toules les principales villes 
du rgjaume y- elles sont commun^ment plus ^l^ 
gantcs et mieux travaill^es qu'^ Paris. Ill , 547 ^^ 
suiv. 

Chambellan de France ( Grand ). Quel ('tolt son em- 
ploi lors de la creation des nouveaux Chevaliers, i y 
190. 

Chambre de Jonction. Endroit oi\ s assemble 1' Academic 
de Peintare et de Sculpture. Ill , 4^4. 

Chami)rier ( Grand ). Cetoit un des cinq premiers 
of&ciers de la G>uronne : en quel temps et par quel 
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' Roi de France celle charge fut supprim^e. Tome U , 
383. 

Chamois. Animal quadrupede , ruminant , da genre des 
chevres, mais plus grand et assez semblable au cerf 
pour la forme du corps. I > 4 '9* 

Cliamp de la cannelle. II est silu^ dans lisle de Ceilan , 
sur le bord de la mer. Quelle esl la politique des Hoi- 
landois qui s en sont rendus les maitres , pour emp^-- 
cher que Tarbre qui donne cette ^corce ne muUiplidt 
pas trop. rV, 46b. 

Chandelier ( Le sieur }. Quelle machine il a imagin^e 
pour la substituer aux plaques jd'acier qu on gravoit 
pour la gauffrure. II , '622. 

Chandelles de r^sine. Dans quelles provinces on s*en 
sert. I, 428. 

Chandelles des Rois. Pourquoi elles sont difF<^remment 
faites des auti*es : dans quelles occasions on les allu- 
moit : par qui et pourquoi elles sont d^fendues. I , 

I 439. ^ • 

Changeurs d*especes d*or et d'argent anciennes , d^fec- 
tueuscs ou ^Irangeres. De comoien d'especes il y en 
a : ^ quel nombre ils ont ^t^ fix^s : quels sont les pri- 
vileges I droits f fonctions et obligations des uns et 
des Hutres. Ill, 240. 

Chahvre. Quels sont les pays qui en foumissent en plus 
grande quantity. 1,443- 

Chanut ( M. } > charg^ des affaires du Roi de France eh 
Suede. Ce qu'il a ^crit au sujet des variations du lj[aro- 
melre. Ill, i4i» 

Chapeaux. Depuis quand iis sont en usage en France : 
quel est le premier qui en a port^ : pourquoi ils sont 
d^Fendus aux Ecclesiastiques : zele d'un Ev^ue de 
' Dol centre les chapeaux. 1 , 4^4. 

Chapeliers Frangois. De qui ils ont appris h rober les 

chapeaux. 1 , 4^^i* 
Chapelle de la balance. Pourquoi elle est ainsi nommie : 

elle exisie encore dans le monastere deBi^eligny, pr^s 

de Qaierzy-sur-Ois'e. Ill, 44^' 
Chapelle de Versailles. Elle est pavee en raosaique de 

diverses pieces de marbres de rapport. III^ 1S2. 
CKapecons. Comment ib ^ioidnt fails : i^ quoi il» serr 

Y 3 
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volent , et sons qnelle race de nos Rois ils out iii ew 

usage. I , i83. 
Chaplteaux de Sebastian SerliOi Ils «oiit employes pour 

remiyier i la fum^e des chemin^es. 11, 3o4«' 
Charbon de bois. A quo! sen servoient les E^ptiens ; 

quel e^ Tusage qu*on en a toujours fait par rapport 

aux pierre» qui servenl de iimites. 1 , 4^* 
Charbon de poix fossile. Quelle diffi^rence il y a entre 

iiii et le cbarbon de terre. II, ^3f2, 
Charlemagne. Cet Empereur entreprend de n^tablir IW 

cienne Architecture. I, islo, 
Charles II , Roi d'Espagne. Quelle ^toiC la pendole k 

<^.quation qu il tit mettre dans son appartement : d'oit 

eile luivenoit. U, 4i* 
Charles V , Roi de France. Quelle r^fomie a it^ falte 

sous ce Roi , relatirement aux aumuces et aux chape- 
rons. I » 1^3. Quels privileges ce Prince a accord^ 

aux Parisiens. U, 391. 
Charles-Quint , Elnipereur , et Roi d'Espagne. . Pour le- 

quel de ses sujets il a fait Clever une statue. 1 , 4i6. 
Charles VI ^ Roi de France. Quelles recherclies il lit 
' faire dans son royaume au sujet des minee. lU^ 

3 10. 
Charles VII , Roi de France. A son entree dans la ville 

de Rouen , il porta sur sa t6te le premier bonnet qui 

ait paru en France. I, 284* 

Charles IX , Roi de France. A Finstigation de qui , 
quand , et pourquoi il ^tablit par tout son royaume un 
corps decrivains-v^rificateurs. II, 08. 

Charuts a it^ un des premiers Horlogers Frangois qui 
aient travailU sur les principes de SuUy , c^lebre Hor- 
loger Anglois. II , 4o4- 

Chart ier ( Le sieur) *a fait faire dans sa manufacture de 
S. Maiir, pr^s Paris, les plus beaux ameuhlement» 
du Palais de Versailles : ils consistoient en velours k 
fpnd d'or ou d'argent , oh ces deux m^taus ^toient 
f rises et m^nag^s avec tant d'art, qu'iU excitoieni 
sous Louis XIV Tadniiration du spectateur. IV , 
3i6. 

Chateau. Quel est le premier qu'on ait voulu faire sauter 
«n Yak par le moyen de la poudre k canon ; quel ol 
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celui oi!i cetle ^preuve r^usslt pour la premiere his. 
111,216. 

Cli^teauilri. C6(e de la Bretagne oi\ Ton p6che beaucoup 
de saumorts. IV, 54« 

Chaulnes ( M. le Due de ) a donn^ un oiivrage $ut 
la division des instruraents de |nath(Jinatique. II , 
187. 

Qiaussure. Quelle varl6t^ eilc a subie dans sa forme et 
dans sa niati<ere : usage de divers peuples k ce sujet : 
commenl le luxe les a orn^es , et comment nous nous 
soAimes ecarl^s de la nature ^ ce sujet : quels incbn- 

^ v^n ien is e lie cause cbcz les femmes, I, 55 1. 

Chaux detain. .Par quel proc^d^ elle se r^uit en ^lain. 
Ill , 555. 

Chegne ( M. ) , M^decln c61ebre. Ce qu'il dit du ih^-bou - 
et du th(^-verd dans se^ r(?gles sur la santd et sur les 
mojens de prolonger la vie. IV, z^S, 

Gheselden ( M. ) a invent^ la nouvelle manlere d'op^rcr 
dans la taille par I'extraction de la plerre : la brillante 
reputation qu'il se fit en Anglelerre lui attjra M. Mo- 
rand, Fameux Chirurgien de Paris , pour ^tre un de 
ses admirateurs. IV, 5i5. 

Chevaux, Quelle est rnlilit^ qa'on retire de ces animaux : 
quelle influence ont sur cux les aliments , le terrein 
et le climat. Ill, 67. 

Chevelure longue. Quelle marque d'honneur c'^toil cliez 
les anclens Gaulois : pour quelle raison C^sar la leur 
fit couper : pourqifoi les premiers Princes Francois 
la portoient , et comment elle <^loit une marque dis- 
tinct ive chez les Gratmls. Ill, 4^5. 

Cbeveux. Quels sont les pays qui en fournissent davan- 
tage : conimcnl on distingue Icurs qualil^s : quelle 
longueur Us dolvent avoir pour elrp mqrcbands : pour- 
quoi les cheveux des femmes sonl pr<?f^rables h ceux 
des hommes : quels sont les plus rares : conmienl on 
<J(5cQuvre la 5uperchcrie des Marchands de cheveux. 
111,436. 

Cliijins. Combiea leur ventc est considc^rablc en Angle- 
terre : quel est Tusage qu'on fait de leur poll et deieur 
fiente : en combicn de classc on les dlvise ordinaire- 
ment. I y /fiz. 
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GitifTons. Quelles sont les provinces de France oi il $*en 
fait un plus grand n^goce : dans quel endroit il est 
permit de les laver. 1 , 4^3. 

Chine ( Encre de la ). Cest un compost de noir de fu- 
m^e , de gomnie et de quelques odeors agr^ables i 
dans quel endroit' on la contrefait r ce qa'en dit ie 
' Journal Economique. II , i23. 

Chinois. De quoi ils ^toient v^tus avant qu'on invent^t 
chez; euX Tart de filer la soie. Ill ^ 122. (Quelle maliere 
ils emploient dans la fabrique de leur papier. Ill , ^47' 
Comment ils precedent au decreusement de leurs 
soles. IV, 23o. Quelle est leur manlere de faire leurs 
Operations arithm^liques. I^ i^b. 

Chio. Les habitants de cette isle passent pour ^e lei 
premiers qui aienl invent^ ramidon. I, b4. 

Cliirurgie. Quel art c'est : en combien de classes on 
range les maladies quV'lle traite : ce qu*elle ^toit ori- 
ginairement ; les prerogatives que Celse lui donne: 
comment elle s'est perfeclionnee : quelle est celui qui 
y a le plus contribu^. I , ^86. 

Chlse ( M. de ) est Tinventeur de I'amidon fait avec de$ 
pommes de terre ou truffes rouges. 1 , 69. 

Chocolat. Comment il a ^t^ connu en Europe. IV , Soy. 

Choeur. Ce que c'^loit anciennement : pourqnoi il est 
st^pare de Pautel : on en voit encore h Rome dans le* 
<5glises de S. Clement et de S. Pancrace ; et c'^lolt U 
oi!t , dans toutes les fStes solemnelles , les chants et 
les danses sacrees $ ex<lcutoient avec la plus grande 
pompe. Ill, 16. 

Choroebus immortalise son riom chez les Ath^niens eo 
leur enseignant k faire des vases de terre. HI, 5 57. 

Chdte d'eau. On en distingue de diverses especes ; en 
nappe , comme dans la piece d'eau appel^e la riviere 
de Marly; en gouleltes^ corame les bosquets de S. 
Cloud; en rampe douce , comme k Seaux ; en buffets, 
trommel Trianon et k Versailles ; en perrons, conune 
la grande cascade de S. Cloud. II, 260. 

Ciampini. Quels ^lorent aes proc^d^s pour le filage de 
lamianle. IV, 452. 

Cic^ron passe pow rinventeur de latach^ographie. IV » 
iG3. 
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Cidre. Anciennet^ de celte bolsson : chez quels peu-* 
pies il fut d'abord en usag^*. I , 491* ^ ^^^ divers 
Auteurs disent k ce sujet : de qui ies Basques el les 
Norniands ont apprls k le faire : que lies pommes font 
le meilleur cidre : en quel temps il faul ies cueiliin 
Ibid. 492' 

t^idre Angiois. Doi!i vlent sa pr^f^rence sur tous ies 
autres cidres. 1 , 494* 

Ci*nabu^. En quel temps ce fameux peintre a retire des 
Grecs ies debris de la peinture ) et en quel pajs il I'a 
fait fieurir. Ill , 4<>o* 

Cinient. Ce que c'es^ : ce que Ies Architectes entendent 
par ce nom : de quelle espece ^loit celui qu'on em- 
pioja dans la construction des murs de Baby lone : ce 
quest celui des Chymistes et des Orfevres. Ill , 4^^* 

Cimon est le premier des Peintres qui ail pos^ Ies corps 
en diverses attitudes , qui ' ait repr^sent^ Ies join-* 
tures des membres , ies veines du corps , et ies plis 
' des draperies. Ill , 399. 

Cire. Comment elle doit se preparer , se caire , se b!an-> 
chir , et comment elle devient brune. 1 , 49^* -^ ^^^^ 
on la reconnoit sophist iqu^e. Jbid, 497- Quelies sont 
Ies provinces qui en fournissent le plus. Ibid, 498. . 
A quelies marques on reconnoit la circ . de Rouen* 
Ibid, 499- 

Cire. Comment se fait eelle qu on destine pour la Chan- 
ceilerie y pour ies empreintes des pierres gravies. I , 
5o4- Comment on prepare celle dont on veut faire 
des figures ou des fruits. Ibid. 5o5. 

Ciairaul ( M. ) a fait une th^orie des aberrations des 
rayons de lumiere. II , 618. 

Claude. Avec quoi cet Empereur Romain fut empoi— 
sonn^. Suppl. tome IV. 

Claude , maitre Peinlre sur verre , et frere Guillaume ^ 
de Tordre de S. Dominique , tous deux Marseillois 
d'origine , inyenterent la nonveilo metliode d'ap- 
pliquer sur verre , avec le pinceau , des emaux traYis- 

Earents , broy^s tin , et deiay^s avec de I'eau et du 
orax ou de la gomme arabique. Ce furent cux qui , k 
la requisition du Souverain Pontife Jules II , porte- 
rent en Italie Ic go'iit de la peinluie sur verit. 1,1x6^ 
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Clavecin* On distingue cet instrument tn AiRhcnic§ 
especes , en clavecin en ob^lisque ou pyramlde y en 
clavecin ^ marteaii , en clavecin ocula'ire ou auricu- 
hire. II , 1 65. 

Cl^anthe de Corinthe est le premier qui , selon les Grecs, 
ait mis la peinture en usage. Ill ^ 899. 

CUmenty quatrierae du nom. Pourquoi .ce Souverain 
Pontife d^fendit la course des taureaux. IV. 2i)2. 

Clement ( Dom ) , B^n^dictin , a continue i art de veri- 
fier les dates. IV , 349* 

Clement ( M. ) , tr^s-haoile Horloger de Paris , a fait 
une montre qui va pendant une ann^e cntiere. Il} 

417. 
CUment ( Le sieur ) , Vernisseur , a ^tabli k Paris une 

manufacture dc t61e vernie k Timitation des Anglois. 

rV,a78. . 
Cl^op^tre. D'oi!i vient que les Merits -que cette Reine 

d*£gypte avoit faits sur la toilette ne.pouvoient pas 

^trebien considerables. IV , 270. 
Q^phonte de Corinthe est le premier Peintre qui ait 

peint avec une scule couleur. Ill , 399% 
Clepsydres , horloges d'cau. Ea quel temps elles ^toient 

en usage. II , 402. 
Clerc ( Pierre le ) , c^lebre Fondeiir sur la fin du dix- 

septieme siecle , a prouv^ par ses ouvrages , dont on 

fait encore au^ourd'hui beaucoup d'estime , quelle eloit 

son habilet^ k fondre en cuivre. II , a46. 
Clerc de Conseiller. Ce que c'^toit autrefois. IV , 81. 
Cliquot ( M. Henri-Francois ), c^lebre Facteur , a com- 

§03^ un nouveau jeu danclie qui isonne le hautb^is, et 
ont tous les jenx sont d'^tain. II , 175. 
Cloche. Quelle est celle qui est r^put^e pour ^tre la plus 

grosse qui soit dans le monde. II , 238. 
Cloches. Leur anciennet^ : en quel temps on a com- 
mence k en fondre : quelles sont les principalea : 
leur nom et leur poids. II , 237. 
Clodion f Roi de France. Pourquoi U oi*donne k sus 
sujets de laisser croilre leurs cheveuz et leur barbe. 

I y 208. , I 

Clou k soulHet. Ce qu'on veut dire en comparant quclquft 
chose aa-dessous de aa vateur. IV 9 1 17* 



C O E 347 

Co* Plante de la province de Fokicn , dont la tige 
donne une espcce de chanvre que' lc& Giinois font 
rouir conime ie clianvre ordinaii*e , ct des fJanienU 
de laqoelle , ainsi que de ceux d'urie espece de iierre 
quriui sert d'appui , iU font une loilc tr^«-fine et 
tres-fraiche que nous connoissons sous le nom de 
coupon. 1 , 562. 

Cobalt. A quoi on reconnoit les mines de ce demi-m^tal : 
de conibien despeces U y en a , ou elles se trouvcnt : 
quelles ^nt leurs propriet^s. HI , i83. 

Coccus pohnicus, Insecte coloranl qui abonde dans le 
Falatinat de Kiovie , et dont on se servoit autrefois k 
la place de la cochenille pour teindre en cramoisl. 
IV, 222. 

Cochenille. Cette substance quon emploie jpour la 
teinture de I'ecarlate et du cramoisi , est aujolird'hui 
• constamment reconnue pour un progallinsecte dtB' 
s^ch^ y qui , dans le Mexique , s attache aux feuilles 
de diverses plantes sur lesqaeiles les Lidlens let 
ramassent pour les transporter sur le iiguier dlnde 
et autres plantes sur lesquelles ces insectes donnent 

' naissance k des milliers de petits. On distingue la 
cocltenilie en diverses especes , et on a observ^ que 
sa parlie colorante peut se conser>'er pendant plus 
de cent trenle ans sans subir aucune altiiration. I, 
5i3. 

Code- de la Librairie et Imprimerie. Par qui il a ii& 
dress^. II , 583. 

Coeffe d'enfa'nt venant au monde. Ce que c'est , et ce 
que les personnes peu instruites se sont iniagin^ea 
qu on en faisoit. Ill , SSq. 

CoefTui^es. Eiles servent dans presque tous les a juste- 
ments .des femnies : quel est Tusage des Dames par 
rapport au changeraent de cet ornement de leur 
t6(e. I, 5 1 5. Quels sont les peuples qiii les ont in- 
ventres : quelles variations elles ont subies , et quelles 
preuvcs les m^dailles nous ont conservces des diverses 
modes qui ont ^l^ en usage et qui se renouvellent 
dans la suite des temps. Quels peuples portent tou- 
jours les m^es coedures et nont jauiais snxM i cm 
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8u;et : quels sont led Strangers qui adoptent nofre 

maniere de ae coeffer. Ill , 90. 
Gilbert ( M. )• Quelles sont les obligations que Tarchw 

tecture doit k ce premier Ministre de la France , sou» 

Louis XIV.' 1 1 128. It est le premier qui ait fait 

cultiver de la garance dans ce royaume. 11, 3i5. 

Pourquoi il •nvoie en Hongrie pour j apprendre 

Fart de preparer les cuirs : quel est celui qn il ciiar* 

eea de cette commission. Ibid. 397. 
Gninet ( Le sieur } , inventeur d'une nouvelle methode 

pour la preparation dcs draps. II , 2^. 
Coile des Papetiers. Avec quoi et comment en la fait : 

quelle matiere y emploient les Moscovites. Ill 9 34i* 
Colle forte. Pourquoi sa fabrique ne r^ussit pas bien 

par-tout: quel est Tendroit oi!i Ton fait la meilleure; 

quels sont les ouvriers qui sy occapent en Angle- 

teiTe et en Flandre. 1 , 5i8. 
Colot ( Germain } 9 fameux Chlrurgien de son temps , 

est I'invenleur d*une nouvelle operation pour Textrac- 

tion de la pierre , et le premier des Francois qut ait 

tent^ cette op^tion sur tous les Ages : snr qui ce 

- Ciiirurgien de Paris fit son premier essai. IV ,jiii. 
Colporteurs. Quelles sont les quality qui sont requrses 

en eux : k quels r^glements de Police ils sont sujets. 
n,588. 

G>mbien ( Jaeques } est le premier qui , en 1600 y ait 
fait usage ^« bruyere^ qu'il obtint de Henri IV- pour 
en faire des balais et des vergettes : ses successeurs 
s*en jpourvoient aujourd'hui en Italic o^ la brujere 
est d un meilleur usaee que celle de ce royaume. I ^ 
343. . 

Commer9ahts. Quelles sont les qualit^s qu'ils peuvent 
prende , et quels sont leurs privileges 1 , 5^3. 

Commerce. A qui il doit son origine : quels sont les 
peoples qui passent pour avoir ete les premiers com- 
mercants : quelles diff^rentes revolutions Ic commerce 
a subies depuis. 1 , 622. 

Commerce de diamants. A Golconde ce commerce se 
fait par nne compagnie d'enfants depuis dix jusqu'A 

- treize ans : attention du Souverain de ce rojaume pour 
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^ie les Marchands ne soient potnt tromp^s sur le 
poitis de ces pierres pr^cieuses. IV , 477* 

Comniisalojinairefl. Quelles connoissances ils dolveni 
avoir : en conibien de classes on les distingue : queU 
sonl leucs droits de conimiasion. I y SaS. 

Comle (Le Pere le } , J^ite. Ce au il dit dans ses m^- 
moires au sujet des cloches de Nankin el de P^kin. 

II, iSy, 

Confiseurs. Quelles defenses leur sont faites par rapport 
ik leurs drag^^ et k leurs confitures. 1 , 532. 

Connet ( Jean de }. Ce qu'il pretend au sujet des Pein- 
tres sur verre qui onl Thaleine puante. IV, 4^* 

Conseil du grand Troupeau. Ce tribunal , cr^ par le 
Cardinal Xinien^s , a ^t^ ^tabli pour conserver les 
privilffges qu'il accorda aux Bergers Espagnols , pour 
reiller a ce que les iaines de ce royaume ne d^g^ne- 
rent point de leur beaul^. IV, 49^* 

Conseillers amateurs. Ce sont plusieui^ particuliers qui 
ont du £odt pour les arts et qui composent la troi-> 
sieme classe des Acad^miciens de TAcaiJ^mie IVoyale 
de Peinlure et de Sculpture. IV , 8o- 

Conservation (Grenier pour la ) des bleds. Comment il 
doit ^tre construit : quelle nouvelle m^thode le Jour- 
nal Economique propose : comment on les fait k 
Melz. II , ao6. 

Constant in. Quel art cet Elmpereur fit sortir pour ainsi 

dire de dessous les roines de TEmpire Romain pour 

. rintroduire dam la nouvelle capitate de son Empire. 

III , 249. 

Constantin AInelzen. Par qui il est regard^ comme 
rinventeur de la poudre k canon. Ill , 563. 

Contrefacteurs. Quels dommages ils causent k la Libra i- 
rie. II , 585. 

Coquerel (M. } a ^t^ le premier Direct eur spirit uel des 
Freres Cordonniers. 1 , 555. 

Coques d'araign^es. Ce qu*on entend par ce mot : com- 
ment on les prepare pour en tirer les fils : quelle 
espece de soie elles donnent. IV , 537» • 

Corail. OA , en quel temps , et comment se fait cette 
p,6che : quels bateainc on y emplole y et de quels 
instruments qr se s«rt. I^ ^39. . 
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Cordes. De comblen de rnatieres on en peut Faire : ce 
que rhistoire nous dil k ce sujet de celies que firent 
Ks Dames Girth agi noises et les Roniaines. 1 , 54 1* 

Cordcs nouses. Les anciens Chinbis el les Pt^ruviens sen 
servolent au lieu de caracteres : chaque noeud formoit 
un caractere , el Fassemblage des noeuds un livre qui 
leur rappeltoit le souvenir de divers ^v^nements : 
coaiment 6loit celles des Periiviens lorsque les £spa~ 
gnols en Brent la conqu^te. II , 94. 

Cordiers Quels sont leurs privileges : h quoi ils sonl lenuf 
vis-A-vis de I'Executeur de la haute justice. 1 , 55o. 

Cordonnet. Pour quelle raison les Monnoyeurs en niet- 
tent sur les tranches des flans. HI » aSy. 

Cordonniers. Quels sont leurs Officiers : quelle partie 
des Halles ils peuvent occuper : k quoi its sont obli- 
ges. I f 554. En eombien ae classes on les distingue. 
Freres Cordonniers. Par qui Us ont ^t^ ^tablis : queU 
^«ont leurs statuts. Ibid. 5d4* 

Gornichona. Comment on les sophist iqiie. IV ^ 467* 

Corps de femme h la Grecque. lis n*ont rien de nouveau 
que le nom. IV, 180. 

Corps de femmes k plastron. Ils sont plus faligantt 
qu'utiles. IV, 180. 

Corps de caracteres. De combien d*especes ii y en a : 
quelle doit ^tre lour garniture. II , 24^. 

Corrozet , savant Li bra ire de Paris , s'est distingu^ par 
son Erudition dans la republique des lettres et a donn^ 
au public plusieura ouvrages de sa composition. II , 

Cosm^tiques ( Ingredients ). Quels sont ceux qui sont 
les plus vaults et en meme temps les plus innocents. 
IV, 270. 

Cosmopolite. Habitant de toute la terre. 

Costaing ( M. ) , Ingenieur dli Roi , a invent^ Tinge- 
nieuse machine pour marquer les flans sur la tr'anclfie. 
Le premier essai qu on en fit fut k rH6tel des Mon- 
npies de Paris en i685 , o^ Ton remarqua que Tusage 
de cette machine ^toit si prompt qu'un seul homme 
pouvoit marquer vlngt mille ilans en un jour. Ill , 
a37. 

C^te des Dents. Parlic' de TAfrique ainsi nomm^e a 
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& r^me de la quanl'U^ de dents d'^Upliant qui sy irou- 
vent. IV, 1B2. 
Cotimo (Droit de> Droit de deioi pour cent, ^tabit k 
Marseille , et per^u par la Chanibre du Commerce de 
cette villei pour payer la pension^ des Vrogmans ou 
jeunes gens qu'on destine k ^tre Interpretes des Ecbel* 
les du jLevant. II , 81. 
Coton. £n quel pays il vient : quel est Tarbrisseaa qui 
ie porte : de conibien d'espece il y en a : quel esC 
celui qui fournit les plus belles meches : depuis quel 
temps on s'en sert : quelle est la maniere dele r^colter : 
juelles qualit^s il doit avoir pour ^ti'e bon. I, 4^1^ 
III, 269. 
Cotteneuve ( M* de } est Tinventeur du polygraphe ou 

multiplicateur d'^critures. Ill, 5c8. 
Couchet ( Jean ) , c^lebre Artiste d'Anvers , s*e8t distln- 
;u^ par le b«aa^ son de riiarmonie de ses clavecins. 
II , 162. 
CouUe ( Ecriture ). En quel temps elle a commence : 
pourquoi on la nomme Ecriture de permission : de 
quoi elle est compos^e : quels sont ses caracteret 
particuliers. U , gb. 
Couleur de pourpre. Moyse ordonna que les babits du 
Grand Prdtre fussent de cette couleur : les Paiens en 
rev^tirent leurs Divinit^s : elle devint dans la suite 
le symbole distinctif des plus grandes dignit^s , et en- 
Hn les Empereurs Romains la r^serverent pour eux« 

in , 573. 

G)uleurs. Lliistoire se tait sur la m^tbode dont les An- 
ciens se servoient pour les appliquer sur leurs ^toffes. 
IV , 263. • 

Coupelle ( Essai ^ la ). Quand il a ^t^ inventi^ : quelle est 
sa superiority sur tous les autres essais. II , i47* 

Courbures. Le Perc Bonami a donn^ ce nom aux dents 
des tringles qu il avoit imagin^es pour tenir commo- 
dement au feu les pieces de l61e vernie* IV , 274. 

G>uriers. En quels temps ils furent ^tablis : quels noms 
ils porterent chez les Grecs : quel est le premier Eiii- 
pereur Romain qui a ^tabli des posies r^gl^es pour 
les chars : quel est celui qui en ordonna pour les 
relais. I> 563. 
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G>iirse de bague. EUe consistoit k enlever une bague 
avec une iance en courant au galop : dan& quels pnjs 
cet exercice fut ie plus en usage, ill , 44* 
Course de t^te. Exercice niilitaire des AUeniands et des 
Fran9ois , dans lequel on couroit de^ t^tes de Turcs 
et de Mores. Ill , 43* 
Coustou y cdlebre Sculpteur de Paris et n^ k Ljon. L an- 
tiquity n'a rien de plus beau k nous offrir que les 
chefs-d'oeuvre de ce fanieux Artiste , tels que la belle 
statue de TEnipereur Commode , repr^sent^ en Her- 
cule dans les jardins de Versailles ^ el les riches mor- 
ceaux qui ornent I'^glise des Invalides. IV, 8i. 
Couterot J Imprimeur de Paris , a donn^ au public un 

trait^ conti^ le luxe des coeffures. 1 , 5i5. 
Cozetle ( M. ) ^ ex^cut^ en haute-lice avec tant de 
v^rit^ et de precision le portrait de M. Pstris de IVIont* 
niartel , que ceux qui n'etoient pas pr^venus crojoient 
voir un tableau original , et qu'on ne pouvoit se de- 
tromper que par le tact. IV , ao5. 
Cratirites. Quel usage les Grecs font de ces figues sau- 

vages. IV,468« 
Qt^me fouett^e. Comment et avec quol on la fail. H | 

5o8. 
Cr^pe. Cefte ^toffe a ^t^ invent ^e k Bologhe en Italie. 
L'hisloire varie sur le nom de se$ inventeurs. Jacques 
Dupuis y originaire de 'Lyon , est le premier Fran- 
cois qui en ait <^tabli une fabrique dans cette ville. I, 
584. 
Cf^poii. La premiere manufacture- de cette ^toffe en 
France fut <^tablie a Montmirel en Brie par le sieur 
Pagnon , Marchand Drapier k Paris , sous les ordres 
de M. le Marquis de Louvois : quel cas on fait de 
ceux qui viennent des Indes : dans quel endroit on 
fait ceux qui sont les plus beaux et d'une. quality sii- 
p^rieure. f , 586. 
Creusets. Quelle est la terre la raeilleure pour ^n faire 
de bons : de quels creusets on se sert au jourd'hui 
dans toutes les monoies de France. Ill , 233. 
Crieurs de corps ( Juries ). Quelles sont leurs fpnctions : 
k quo! lis sont obliges : sous quelle jurisdiction ds 
•ont« 1 , 588. 

Critoni 
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Criton y Auteur Ath^nien , a puls^ la matiere Aes cosm^* 

liqu6S de son temps dans son Traite de la coniposi* 

lion des medicaments. IV , 2G9. 
Croix ( Le Cardinal de Sainte*- ) est un des premiers qui 

ait misle tabac en imputation. IV, i/^j. 
Cronstedt ( M. ) Suc^dois. Quel nouveau demi-m^tal il 

pretend avoir d^couvert. IH , i85» 
Crodte (Marroquinen). Cest celui qui n'a pas re^u 

toutes les pr^pai'ations et qui n*a pas encore ^t^ noirci*. 

Ill, 373. 

Crystal. Pourquoi le verre auquel on donne ce nom 

ne peut point se convertir en porcelaine. Ill , 54o» 
Crjslaux. Quelle est la mnniere de les doier. II, 5o. 
Cresebes , Ath^nien , Fut le premier qui inventa lei 

pompes. De quelle espece on croit qu'^toient cellet 

de son invention. Ill , 5 12. 
Cuir fossile. Espece d'amiante de couleur gris^tre , k filets 

tr^s-flexibles , et enti^elass^s de maniere qu'ils forment 

des especes de feuiilets. On en trouve beaucoup dans 

la valine de Campan dans les Pjr«5nees. IV, /^Si, 
Cuir de cheval. Sa mauvaise quality : pourquoi il est 

d^fendu aux Bourreliers de s'en servir. II , Sgg. 
Cuisine ( Art de la ). Ce qu il t^toit dans son enJance : 

de quels maux on Taccuse aujourd'liui d'etre la cause* 

111,24. 
Cuisine ^conomique. Par qui elle k iii invent^e. SuppL 

tome IV. 
Cuivre vierge. C*est celui quon trouve dans les en- 

trailles de la terre dispose de diverses manieres : 

quoiqu*il ait presque autant de ductiiit^ que le cuivre 

travailie , il nen a jamais la puret^. Ill , 179. 
Culture du tabac. Pourquoi elle est prohib^e en France. 

ly, 14a 

Cuningham ( M. }. Sentiment de cet Auteur sur le th^- 

veroT et sur le th^-bou. IV , 248. 
Cursinet. Quel ^toit le principal talent de c« fameux. 

Fourbisseur de Paris. II , 8. 
Cylindres. Pour quelles eloffes on les emploie : com- 

bien il y en a k\ Paris. 1 , 372. 
Cyprien ( S. ). a ajout^. de nouvelles notes^^ celles de 

JTyron et de Seneque. IV, i63. 

Tom0 V. Z . 
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ALESME (M.)* Quelle especeda nouTesupotfe 
11 a imagin^e. Ill , 49^ •» 

pamas. A quel art cette viiie a donn^ son nom. II 9 7* 

Dangeau ( M. I'Abb^ ) a pr^tendu que notre alpliabet 
devoit ^tre compost de trente-quatre caracteres diffd^ 
rents. 1 , 4« 

Dangicourt ( M. ). pretend que rarithm^tiqae binaire 
est plus facile que les autres • pour d^couvrir les loix 
des progressions. I, i47« 

Danois. Ce peuple passe pour ^tre rinventeor de Fart 
de saler les narengSr II , 379« 

I>)nse ( La ) a toujoors ^l^ regard^e comfne la seconde 
expression du sentiment. lit, iS. Conune art, elle 
a subi le sort de tous les autres et fut ensevelie dans 
la barbarie des siecles : elk ne reparut avec eux en 
Italie que dans le quirizieme siecle , et ce n est que 
dans ce siecle oii on I'a port^e an plus haut point dti 
perfection. Ibid* i8» 

Danse arm^e ( La y ElLe faisoit partie de T^ducation 
de la jeunesse de Lac^d^mone , et on j en ex^cotoit 
tOMtes les Evolutions luilitaires avec Yifie , le jayelot 
et le bouclier. Ibid, 17. 

t)anse astronomique ( La >. Les Egjptiens en furenl 
les inventeurs ^ et c'^toit celle oi!i , par des mouve-^ 
ment^ varies , des pas bien assortis , et des figure* 
bien dessin^s , on repr^sentoit sur des airs de carac-^ 
fere , Tordre , le cours, Diarmonie et le mouvement 
des astres. Cette danse Etoit magnifique.r IBid» 

Danse de Tinnocence ( La )^ Cette danse qui fut con- 
servEe k Sparte lorsque Lycurgue re forma les loix et 
les moeurs des Lac^d^moniens , s*exEcutoit par letf 
jeunes lilies de Lac^d^monei qui dansoient toute* 
nues devant Taufel de Diarte avec des attitudes ausst 

f doQces et aussi modestes que leurs pas Etoient lent*:' 

et graves. Ibid. i8. 
Danse des festins ( La )• Elle ne s'exEcutok qu apri^ 
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Xts ftpsin ) Bt le son des instruments ^mbloit exci^ 
ter ies convives k de nouveaux plaisirs : on la re^ 
^arde conime Torigine des bals en regie , et elle- 
nieme ^tolt une espece de bal o^ ^clatoient la joie , 
la magnificence et i'adresse. Ibid. 17. 

banse Tiuptiaie (La)b Cette danse , qui ^toit princi-* 
paiement en usage k Rome, ^tolt une peinture si 
licencieuse des actions secrettes du mariage , qud 
par lih decret solemnel j le S^nat crut devoir chassec 
de Rome tous ces infames Danseurs , ainsi que Ies 
Maitres de danse. jfhid. 18. 

t)anse sacree ( La )% Cette danse , qui a tou jours it& 
regard^e comme la plus ancienne y a servi de mo- 
dele k toutes Ies autres. Dans Ies premiers siecies du 
christianisme on la dansoit dans Ies ^lises sur und 
espece de th^tre separ^ de Tautel y qu'on nommoit 
le choeur , et dont on voit encore des vestiges dans 
Ies eglises de Sw Clement et de S. l^ancrace de 
Rome. Chaque nation eut sa danse sacree : et c*^ 
toient Ies Pr^lres qui Ies executoient. Quoiqud 
TEglise ait jug^ k propos de retrancher cette dansd 
de ses c^r^monies , elle a cependant encore lieu en 
Espagne , en Portugal et dans le Roussillon^ Ibid. 16* 

iDanseurs. Pourquoi et par qui ils sont chassis de Rome^ 
Ibid: «i8v 

Dantine ( Dom ) , Religieux B^n^dictin y a commenc^ 
Tart de verifier Ies dates^ IV , 349. 

b'Arcis ( M. le Chevalier ) a imaging une ^pronveltd 
ou instrument pour reconnoitre Ies d^gr^s de la 
force de la poudre y dont Texactitude est sup^rieurd 
k toures ceUes qu^on A invent^es jusqu'^ present* 
m.SGg. i 1 r 

Darnetal ( Manufacture de ) , pri^s de Rouen. On j 
imite depuis quelque temps sur Ies toiles de cot oil 
feette belle coulieur que Ies Turcs ont prise des In- 
diens , et qui est connue sous le nom de rouge d'An-^ 
drinople. IV , 2.^0^ 

iDatte ( La ) est le fruit d'une espeee de palmier qu'on 
nomme dattier. Quelle est la m^thode dont on se 
sert pour s*en procurer beaucoup : comment Ies 
Basr^ens et Ies Arahes en retirent un sirop : quel 

Z a 
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usage lis en fort ainsi que de sa moelle ^ de set 

J'eunes grappes et de ses nojaiix : comment les Ma- 
loraetans usent de la liqueur spiritueuse de ce 
fruit qui leur est d^fendue par I'Alcoran : ce qu'on 
entencfparle nectar desdattes : quelle superiority les 
dattes royales ont sur les autres. II , i o. 

Daviel < M. ) , c^iebre Oculisle de Paris , est le pre- 
mier qui ait mis en usage Touverlure de la corn^e 
de I'oeil pour en extraire le crystallin : cette me- 
ihode est aujourd'hui suivie par tous les Oculistes. 
m, 283. 

Dauthiau ( M. ) 9 Horloger de Paris. Cest sur ses 
id^es et sous sa direction qu*on a ex^cut^ la sphere 
niouvante qui est dans Tappartenient du Roi k Ver- 
sailles. II , 4^7. 

Debonnaire ( Louis le } , Roi de France. En quel temps 
et pourquoi il a d^fendu k ses sujets eccl^sia&tiques 
de porter des <^perons. II, laS. 

D^bouilli. Quelle est cette' ^preuve qu'on fait svibir aux 
^tofEes pour s assurer de laoont^ de leur teintui^e : en 
combien de classes on a divis^ les couleurs dans le&- 
quelles les ratines peuvent ^tre teintes, et quels 
8ont les ingredients qui entrent dans les diverses 
experiences du debouilli. IV, 22S. 

Dcbure lils, Librajre. Quelle reputation lui a merits 
sa BibUographie. II, 58 1. 

Decan. Get Auteur pretend que les Saliens , ancions 
peuples de la Franconie , ont invent^ les selles , et 
que c*est d'eux qu'elles ont T)ris leur nom. IV, 88. 

D^chet de refonte de plomb. Quelle quantity de livres 
de cette matiere des Plombiers en font perdre pour 
chaque cent. Ill , 4go. 

De Chise ( M. ) est I'inventeur du nouvel amidon fait 
avec des pommes de terre. 1 , 6g. 

X)eclieux ( M. ) est le premier qui ait transplant^ le 
cafier de France k la Martinique oOi il a si bien reussi« 
1 , 369. 

De la Haye ( M. ) , originairc de HoUande , a ^tabli 
k Corbeil , par les ordres du grand Colbert , la pre- 
miere manufacture de peaux de bufle qui ait parue en 
France. I, 427« 
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De Laulne ( Etienne ) , un des melilenrs Gnivenrs du 
seizieme siecle , fut aasoci^ par Aubry afin de faire 
des poin^ons et des quarr^s qui r^pondissent an 
moulin que ce dernier avolt inv^iit^ pour le monoyage 
des especes. Ill , ^35. 

D^liaques. Ces habitants de Tisle de D^Ios passent , au 
rapport des anciens Auteui's, pour ^tre Yes pre- 
miers Coquetiers du monae , en portant k vendre 
des oeufs et de la volallle dans les villes qui leur 
^loient les plus voisines. I, 538. 

De Lille (M. }a invent^ en fav«ur des Moissonneurs , 
des faux plus courtes de six pouces que les faux or- 
dinaires , et A la place des dents il a substitu^ lea 
pleyons comme ^tant plus commodes h soutenir let 
pailles des ^pis sans les rompre. Ill , 228. 

Delormois (M. } a donn^ Tart de faire Tindienne.* 
IV , 263, 

Dcmi-cranioisi. Cette couleur se fait en mettant moiti^ 
garance et onoiti^ cochenille. IV , 222. 

D^moslhene , de la secte'd'H^rophile et celebre M^- 
decin de Marseille , a compost un Traits sur les 
diffi^rentes maladies des yeux et sur les moyens d j 
rcm^dier. Ill ,279. 

Dcniers d'argent. A quel usage sert cette monnoie 
id^le : jusquil quel nombre on les compte. Ill , 

Dentelles. Quels sont les pays qui en fournissent le 
plus dans le commerce : d'ou viennent les plus belles : 
auelles sont celles qu'on envoie plus commun^ment 
cans les pays Strangers. II , 21. 

Dents d'ivoie. Lucien et Martial assurent que depuis 
tr^s long-temps les Romains ^toient dans Tusage 
d'en porter et de les attacher k leur mdchoire aveo 
un fil d'or. II, 22. 

Depart ( Eissai de ). Les premieres experiences qu on en 
a faites k Paris datent du regne deFrangoisI, et pac 
ce nouveau moyen on porta le titre des ouvrages d'or 
k vingt et un karats de fin , au lieu qu auparavant 
ils netoient que de dix-neuf karats un cinquieme. II , 

Diranton , Horlosrer de Paris. G)mment il a d^cou- 

Z 3 
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vert le secret de doubler dVgent fin les easserrfei^ 

de cuivre. Ill , 473* 
Derhard Yeigel a donn^ un Trait^ d'arithmiftiqiie t^ 

tract^que , c'est-^-dire celle oti Ton ne se sert que 

des nombreSy i , 2 , o. L /i47> 
Descarles. Quelles obligations laff^om^trie etToplique 

ont k ce fameux Phiiosophe. IT, 616. 
Desf'ontaines ( i*Abb^ } pretend dans une de ses lettres 

que le sieur Taunay ^ Orfevre- Joailler de Paris , avoit 

trouv^ le moyen de faire parottre sur la porcelaine 
' le rouge le plus vif , et de le rendre indestructible 

malgre le frottement le plus fort. Ill , 356. 
Desromains ( Jean } , Lilhotomiste fameux , a trouve 

Tart de faire Top^ration de Ja taille sur les sujels de 

tous les iiges. Iv , 5i3. 
Devoir des Accoucheurs* Eln quoi il consiste. I , lo. 
Piamants. Dans quel endreit on en trouvoit autrefois : 

d'o{^ on les tire aujourd'hui : quels sont les signes 

pour les connoitre : ils varient de prix selon leui's 

diverses couleurs : depuis quand on a trouv^ le secret 

de les tailler : depuis quel lamps les diamants biillant^A 

sont devenus k la mode. II , StQ. IV 9 474- 
Diderot ( M. }. Quelle espece de canevas cet Auteur 

connu par plusieurs ouvrages et sur-tout par I'Encj- 

clopMie , propose aux Tisserands. 1 , 279. 
Diodore de Siciie. Cet Auteur attribue Finvention de& 

pressoirs k Tancien Bacchus. IV , 4<^5« 
Diogene. Quel cas les Anciens faisoient de la lanterns 

#de ce Philosophe. II, 558. 
Dioscoride. Cet Auteur pretend que le sucre a ^te connu 

des Anciens sous le nom de tabaxir. IV, i45. 
Discipline eccli^siastique. Combien elle a vari^ sur la ma^ 

niere dont le Clerg^ a port^ ia barbe en divers temps. 

I, 208. 
pit mar. Sur quel passage mal interpr^t^ de cet Au* 

teiir , on a attribu^ Tinvention des horloges k Ger* 

bert , Heligieux de TAbbaje de S. G^raud d'Orillac 

en Auvergne « et depuis Pape sous le nom de Sjl* 

veslre II. II, 4o3. 
Docteur Ab^c^daire. Origine de ce proverbe. 1,3. 
DoUood ( Mo :» Ppticien Anglois , ^t k premier qu) 
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A fait deft loiftlles d'approohe sam aucuiie irts. 11 ^ 
€17, 

Dondis (Jacques de) ^ c^lebre Horloger de Padoue , tt 
ex^cuter daris cette ville una horloge oi!i Ton voyoic 
le coura du soleil et des planetes. Quel noia M^zieiie 
donne k cet Artiste dans son Songe du vieux P^lerin. 
n , 4o3. ' 

Dorises ( Celntures }. C^toient cfeUes que portotent au- 
trefois les Dames de condition et les Bourgeoises. 
1,409. 

Doria (Andr^ } , G^nois, Gc^n^aldes Galercs de France 
sous i^ran^is I, est le premier qui , en s*<^cartBnt de 
la manoeuvre des anciens NavigaleiUrs , s'est appeii^u 
qu'on pouvoit naviguer avec un vent presque oppos^ 
^ sa route. Quelle est la manoeuvre qu^il mil en 
usage pour j r^ussir. III. 46. 

Drapiers ( Marcfaands ). Comment ils ,sont devenixs ie 
premier des six corps des Marchands : xjuels sont 
leurs privileges et leurs prerogatives : h quelle occa- 
sion ils ont iait fiiapper Une m^daille. H , 78. 

Draps. Les Marseillois sont les premiers qui en ont 
pori^ dans les Echelles du Levant : qvelles sont les 
manufactures modernes qui concourent aujour- 
d'hui avec eux pour le m^me obfet. H, 76. De 
quelle maniere un Manu£acturier de Londres d^- 
aomms^eoit ses Correspondants en France des en- 
droits ma lades ou perc^ qui ^toient dafcis ses dr^ps. 
Ibid. 78. • 

Drebbel , Pajsan de la Norlholkmde , est te premier 
qui a imaging le ihermometre : comment il parvint 
k cette d^couverte. IU9 142. 

Dr^he ( Vin de). Cest de la biere faite avec de Torge 
moulue et m^l^cavecde Teau^de-vie. H, 79. 

Driots. Quels sont les droits du Eoi de Fk*ance sur la 
p^cke des harengs. 11, 382. 

DuDet ( M. ) a donn^ dans sa Muriom^lrie des instruc** 
tions nouvelles et tr^s-int^ressantes siilr les vers k soie. 
IV ^ io3. 

Ducange. Ce que cet Auteur dit dans son Glossaire 
au sujet des ^p^es des Anciens. II , 390. Sur Tah- 
ei^&net^ du metier de Mortelller. Ill > 4^2. Sttr rano* 
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ciennet^ de la poudre k canon. IMd, 563. Et enfiif 

sur la talUe que doivent avoir les soldats. IV, no. 
Ducios (M. )• Queiles experiences il a faites sur la 

gonime qui produit la laque. IV , J^^» 
Dufai (M. ). Queiles sont ses experiences pour teindre 

les pierres les plus dures. Suppl. tome IV. 
Dufaud ( M. ) a invent^ la machine hydralique que le 

sieur de Montbruel et ses associ^ ont ^tablie h la 

poinle de I'lsle S. Louis ^ pour filtrer dans une heur« 

plusieurs muids d*eau de la Seine. Ill , 545. 
Dufreny ( M. }. Quelle m^tiiode il a suivie dans les 

jardins de sa composition : quel^ sont ses chefs- 

d'cBiivre. 11 , 468. 
Du Gay-Trouin ( M. ). A quel point ce grand homme 

de la France a perfectionne la manoeuvre desvaisseaux* 

ni, 45. 

Dugoure (M. ). Quelle machine il a invent^e pour vuidear 
les fosses d'aisance sans en ressentir aucune incom- 
modil^. IV , 436. 

Duhamel du Monceau (M. } a donn^ des Elements 
d'architecture navale. 1 , 533. Un Trait^ sur la fa?- 
brique des cordes. Ibid. 548» De quelle maniere 
sont compos^es les ^tuves qu'il a propos^es pour la 
conservation des grains. II , ao4^ Quel service il a 
rendu aux Jardiniers par rapport au boutures* Ibid^ 

- 466. II a fait un ouvrage sur le semis et les plan- 
tations, ni, 449* Qu^l^^^ experiences il a faites 
pour«exlraire de la pourpre de divers coquillages. 
Jbid. 573. 

Dumas (M.), inventeur du Bureau typographique. I )4» 

Dumoutier ( M. ) , Gentilhomme servant chez le 
Roi , a d^ssin^ des plans avec tant de d^licatesse , 
et les a renferm^s dans un si petit espace , qu-on 
pouvoit les placer dans le chaton orainaire d'une 
bague. II , 95. 

Duplessis (M. }• Quelle reputation il s'est acquise dans 
lart de monter ii cheval. m, 27. 

Duplex (M. } est Pinventeur de Tessence vestimentale. 
&jppl. tome IV. 

Dupom (Pierre) a donn^ un ouvrage sur la maniere 
a« faire lea tapis de Tarquie. IV^ 199* 
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D^pttis ( M. ) 9 Intendant du Canada , a fait ex^culer 

line des plus belles machines hjdrauliques de soft 

invention , dont on pent voir la description dans lart 

de conduire , d'^levek* et de manager les eaux pour Ics 

dilKrents besolns de la vie. II , 44^. 
Dupuis ( Jacques ) , Lyonnois , est le premier qui ait 

etabli h Ljon une manufacture de cripe. 1 , 584- - 
Duquesne ( M. ). Quelles obligations la marine a ^ ce 

grand homme. HI , 4^* 
Durand (Dom) , Religieuz B^n^dictin y a continue Tart 

de verifier les dates. IV , 349. 
Durand (M.) a Etabli ii Paris une tr^s-belle machine 

pour laver les cendres des Orfevres. II , 669. 
Durant ( Le sieur ) Maitre Serrurier de Paris , a inr 

vent^ une machine tr^s-commode pour laitler plur- 

sieurs limes h la fois. IV , i83. 
Du Tertre ( M. ) » Horloger de Earls , a rectifi^ scs ou- 

vrages sur les prindpes de Sully , Horloger Anglois. 

II , 4o4* 

Dutour (M. )> Horloger de Paris , a invent^ une ma- 
chine propre k talller toutes sortes de fusses de' mon- 
tres, quelque quantity de tours quon^y demahde 
et en quelque sens qu*on les veullle. II , ^23. 

Duval (M, Ged^on) , Horloger de Paris , a perfeclionni 
la machine h tailler les fusses , que M. le Lievre , 
Horloger y avoit invenlee. II , 4^3* 
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lAU de la Seine filtr^ dans des vases de gr^ k Ic 

?olnte de lisle S. Louis. Poorquei ce projet a ^chou^. 
II , 544. . 

Eau-de-vie. Quels sont les r^glements qui ont ^l^ faits 

k ce sujet. II y 86. 
i£au regale. Les Chymlstes lui ont donn^ ce nom k cause 

de la propri^t^ qu'^le a de dissoudre Tor qui est le roi 

des m^taux. 11 , 36. 
Eb^nistes. Oes ouvriers ont ^t^ ainsi nomm^s parcie qu'ils 

ne travailloient autrefois que sur le bois d'^bene avec 

lequel ils Faisoient leurs plus be&iuit ouvrages : quels 

sont les bois rares qu ils y emploient aujourdhui. 

11,88. 
Echappementde Graliam. Pourquoi il est pr<^fi^rable k 

tous les autres. II, 4i6* 
ficheveau de coton. Combien doit contenir d'aunes en 

longueur. Ill , 264. 
Ecole de Bergers. A quoi elle est utile. IV , 493. 
Ecole gratuile pour les arts m^c^aniqucs. Par qui 'elle 

a Ae.propos^e. IV, 497- 
Ecole V^l^rinaire. Par qui elle a ^t^ ^tablie ; ce qu'on 

y enseigne ; quel en est le Directeur. Ill , 94* 
Ecoliers. II est defendu aux Libraires dacheter leurs 

livres. 11 , 585. 
Ecossois. Quelle est la raison pour laquelle on pretend 

que ce peuple est rinventeur des oas au tricot. I , 

212. 
Ecriniers. Nom anciendes Layetiers. II,.573. 
Ecriture. Anciennet^ de cet art : quelle ^tott celle 

dont on se servoit dans les premiers siecles : quels 

fiont les peuples qui passent pour ^tre les premiers 

qui en ont fait usage : de combien d'especes il y en 

a : quel rang elle doit tenir dans notre Education. 

Ecriture singuliere d'un sourd et muet de naissance. 

II , 92 et suiv. 
iScriture par abr^viations. A qui elle a <^l^ abandonn^ 
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^ns ce royautne : ott on trouve les notes ou abrdtia- 
tions de Pharmacie et de M^decine. IV , i64*' 

£crivain8. Quels sent les grands Maitres qui ont excelU 
dans cet art sous le regne de Louis XlV. II , gS* 

Ecrivains-Experts-Jur^s. Quelles sont leu#s fonctions* 

Ii> 97- 
Edois : y. Enoch. 

£douard , quatrieme Roi d*Angleterre. Comment il a 
r^ussi k avoir de bonne iaine. IV , 49^* 

Egyptiens. Quelle est leur maniere defaire ^lore les 
oeufs. II, 20I. A qui ils pr^tendent ^tre I'edevablet 
de Tusage de Thuile* lb. 4^6. Apr^ quels jugements 
pr^alables ils pouvoient ^tre emmum^s. IV , 4^1. 

Elephant. G>innient on apprlvoise ie naturel farouche 
de cet animal : quelle est sa voracitf^. Suppl. t. IV. 

Elisabeth. Ce que fit oette Eeine d'Angieterre pour 
procurer de bonnes laines k ses Etats. IV , 493* 

Email. Cest une matiere vitriB^e , m^lang^e dune autre 
njadere qui ne Test point ; sa* base est dc ia chaux 
de plomb et de I'^tain b<eh tin , ie tout ro^l<^ avec 
de la fritte de cailiou blanc «t du sel de tarlre. Les 
chaux m^talliques , qui^ sont contenues dans T^mail , 
lui procurent iontes sortes de couleurs. II. loi. 

Email blanc. Cest celui qui sert k enduire les vases de 
faiance et a leur donner un coup*d*ceil de porcelaine# 

, II , io5. 

Email ( Peinture sur }. Antiqaitti et origine de cette 
peiiUure : Thistolre regarde les anciens Toscans 
comme en ^tant les inventeurs ;^ses grands progris 
nont paru en Ilalie que sous Michel-- Ange et Rar> 
phael , et en France sous le regne de Frangois I^ 
11, io3. La perfection de cet art est due k un Or- 
fevre de ChMeau-Dun, parce qu'ayant communique 
son secret k d'autres Artistes , ceux-ci Tont port^e an 
point oil elle est aujourd'hui. Ill > 4io* 

Emailleur ( Art de ¥ >. Cet art , qui a donn^ son nom k 

3uantit^ de divert uArtlstes , est une branche de Tar^ 
e la verrerie , qu'on peut sous-diviser en quatre 
branches , qui sont , i.^ de preparer T^mait , %,^ de 
peindre dessus , 8.* de remployer trasparent et clair , 
4r^ de Temployer k ia lampe : quels sont les ou*^ 
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vriers qui se sont le plus distlngues dans cet art. IT, 
loi et suiv. 

Emaux ( Les ) se fabrlquent presque tous h Venlse oii 
en Holiande, d'ou ils viennent en France en petits 
pains plats de dlfferentes grandeurs et ^paisseurs , eC 
empreints dc la marque de rouyrier. II , i o3. • 

Etiiaux de Limoges sur le cuivre. Ils Violent fort esti- 
m^s autrefois ; on n j emplojoit que le blanc et le 
nolr et quelque l^gere lelnte dc carnation. II , 4o4* 

£ma4ix. Pour perfect ionner leur ouvrage , les £mail' 
leurs ) sous le regne, d'Auguste , inventerent de les 
substiluer aux niarbres en qui ils ne trouvoient pas 
de cooleurs assez varices pour repr^senter h leur gr^ 
toules sortes d objets sur la pierre. Les- Eniailleurs 
modemes ont et^ plus loin , ils ont abandonn^ 
Fusage des verr^s et des ^maux ; et pour enrichir 
leiu>s ouvrages et Temporter sur les anciens y ils ont 

1 m^l^ aux marbres les plus beaux les pierres les plus 

, pr^cieuses. Ill, a48. 

Emaux. A quoi on reconnoit ceux qu'on emploie dans 
les armoines lorsqu'ils ne sont pas colori^s II, 891. 

Embaumements. Leur parallele avec les operations des 
Tanneurs : en quoi on distingue les arti^ciels des 
naturels. IV, 4S1. 

Emmanuel le ( IJ ). Cetle cloche , qui est la plus grosse 
de celles qui sont k Paris , a ^te fondue en i68a , 
sous le regne de Louis XIV : elle pese trente et un 
milliers. II, 287. 

Enipereur. Quel est celui qui porte ce nom k Doullens 
en Picardie : quels sont scs privileges. IV , 4^7 • 

Eraporle-piecfi. Ce fer, si n^cessaire pour les d^cou- 
pures, a ^t^ invent^ par un Suisse au commencement 
de ce siecle. 1 , 3o4. 

Encre k ^crire. Cette liqiieur, qui est connue de toutle 
monde , se divise en cinq especes. Ce qu on nomme 
encre rouge ^ verte, bleue , jaune et violelte , n*est 
qu une encre improprement dile. II , 1 15. 

Encre. Espece d'encre rouge dont les Empereurs' de 
Constantinople seservoient. IV, 348. 

Encre de la Chine. C*est du noir de funi^. de graisse 
de cochon brdUe k la lampe , m^Ie avec dc la 
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gDmine et qtielques odeurs agr^ables , et Muit en 
tablettes ^ plus longues que larges , de deux ou trols 
lignes d'i^paisseur , d^laye avec de Feau. On sen sert 
pour ^crire , dessiner et laver des plans. II , ia3. 

Elnnius, le Poele, imagina les onze cents premieres 
notes ou abr^viations» IV , i63. 

Enoch ou Edois. Les Musulmans pr^tendent qu'il a et^ 
i'inventeur de larithm^tique , ainsi que de i aiguille 

i coudre. 1 9 4? ^^ ^92* 

£aquerre ( Armes k ). Pourquoi elles sont ainsi nom- 
m^es : k quo! on les reconnoit. II , 392. 

Eollpjles de Vitruve. lis sont inutilement employ^ 
pour emp^cher les chemin^es de fumer. II , 3o4- 

Epees. Comment ^toient Eaites anciennement cellos de 
nos Rois. II, 2.^, ^ 

Eperonnier. Antiquity de cet art : comment ^oietit £aiU 
les ^perons des Anciens et ceux dont on se servoiC 
autrefois dans les maneges. II , i2^5. 

Eperons, lis ^toient autrefois une marque de distiQction 
dont les Coui-tlsans ^toient m^nie jaloux : pourquoi 

. les Eccl^siastiques en porloient k limitation des 
Grands : pourquoi Louis le D^bonnaire , Roi de 
France , leur en d^fendil Fusage. II , 1 28. 

Epicerie. Son commerce se faisoit originairement par 
les Chandeliers vendeurs de suif. Etant consid^ra- 
blement augmente sous le regno de Francois I9 ii 
passa k des Marchands qui formerent le second des 
six corps. Le m^me Prince leur d^fendit de rien en- 
treprendre sur Tapothicairerie. II , 128. 

Epices. Elles ne sont devenues d'un usage familier en 
Europe que depiiis que la navigation a ^t^ comttie 
renouvelli^e par I'invention de la boussolle , et que 
par son mojen les Portugais se sont ouvert de nou- 
telles . routes pour passer aux Indes. Elles ^toient 
regard^s dans les commencements comme une chose 
pr^cieuse , elles faisoient le principal omement des 
^andes; fites , et dans le festin des noces y I'^poikse 
en pr^sentoit k toute lassembl^^. Quelle chose esC 
nuisible aux Apices. 11, 129, 

Epices de Palais. On nommoit ainsi celles que par 
biens^ance on donnoit aux Magistrats apres la de4^7 
M9a d'un proc^. II , i3«» 
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Epictete. Uhistoipe nous apprend que la Uinteme i& tH 

Philosophy fut Tendoe trois mille dragmes. 11, 558^ 
Erable ( L* }. Cest un- arbre du Canada qui donne du 

Sucre. IV , i44* 
Ere chr^tlenne. En quel lemps on a commence k 8*en 

servir dans les dipi6mes. IV , 345« 
Errard, natif de Bar- le- Due, est le premier qui ait 

^crit en France sur Les fortifications. Ill , 4/0« 
Esculape , fameux M^decin , qui refusa son secours aus 

ferames grosses qa'une maiadie contagieuse faisoit 

S^rir avant le terme de I'enfantement , parce que ^ 
it S. Augiistin, ce M^decin ne crut pas pouvoir les 
soulager n'^tant pas Accoucheur. 1,9- 
Esculape ( Jjs premier ) est celui qui a invent^ les mi-^ 

roirs , au rappert de Cip^ron. lU , 216. 
Espalnie. Ce vernis mastic , qui a des qualit^s merveil-^* 
ieuses pour la conservation des pierres et dcs hois f 
qui a ^t^ cherch^ inutilemenl pendant plusieurs 
•iecles , a i^t^ enfin trouv^ dans le ndtre par le sieur 
Maille , Bourgeois de Paris. II, 142. 
. EspuUer ( M. le Baron d' ) a fait la d^couverte d un 
nouinel engrais sous le nom de terre v^g^talive. II , 

Essajeurs des monnoies. A quoi ils sont obliges par 

Tordonnance de 1689 : quelle est la m^thode uni forme 

qui lear a ^t^ prescnte dans leursessais^ II , i5i. 
EstfiUiers-Pierriers. Qui ^toient les ouvriers qui porloient 

autrefois ce nom. II , 56i . 
Estampes gravies en bois. Quel est le moyen de les 

avoir aussi belies quecelles qu*on fait sur le cuivre. 

II , 36 1 . Comment on leur rend leur premier lustre^ 

H,565. 
Stain de Melac : v^ Btain en petit cliapeau* 
Etain en brique. Tfoik il vient : po)urquoi il est ainsi 

nomm^. Ill, 553» 
Etain en petit chapeau. Cet ^tain , qui vient des Indes , 

est un dos^ plus doux et des plus estim^s. m , SSSL 
Etalon , clieval entier. Quel est celui qu-on reConnoiC 

pour ^tre le meilleur : quelle^- doivent dtre ses qua-^ 

lit^. Ill , 68. 
Etalon de poida de marc. CNk il ^oit d^pos^ avant \m 
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tegne ie t^ran^ois 1 : quel cas en ont toujours iait 
les Strangers 9 sur> lout les Alleninnds : en queltenip9 
et devant qui fut falte la demiere verification dc« 
poids de TEiinpire sur ceux de France. II, i34 <:t suiv» 

Etaminiers. Bourgeois privil^gi^s : ils n'ont rien de 
comniun avec les aulres : pourquoi on let distingue 
k Rheims des Etaminiers-Manufacturiers ordinaires. 
II, 157. ' 

Etienne (Robert )» Libraire et Imprimeur de raris. U 
s'est rendu c^Ubre par ies ouvrages et la beaut^ de 
ses impressions. H , S75. 

Etoffe Leonora ique. Elle a ^t^ inventee par le sieur 
Jacquin , Manufacturier de Versailles, IV , 556. 

Etoile. Espcce d'^pi on de rebroussement de poil blana 
qu'un cfieval a sur le devant de son front. Ill , 74. 

Elrangers (Les) ne rejoivent en ^change les monnoieA 
qui n ont pas cours chez eux que sur la quantity d'or 
ou d'argent pur qui se trouve dans chaque espece de 
piece de monnoie. Ill, zii. 

Etude. Pourquoi elle est ainsi noimn^e. IV, 81. 

Evander , Roi d-Arcadie , ayant pass^ en Italie , donna 
la connoissance des caracteres grecs aux habitants de 
ce pays, ll , 94* 

Euclide. Get Auteur a trait^ dans ses ouvrages de Ta-^ 
rithm^tique th^orique , qui est la science des pro*** 
pri^t^s des nombres abstraits , avec les raisons et lea 
demonstrations des difF^rentes regies. I , i46. 

Eventail. Pourquoi TE^Use Grecque sen sert pendant 
le sacrifice de la mcsse : ^ quoi on s'en sert aans les 
pays chauds : da quoi ils sont faits en Orient : d'oi\ 
nous est venu Tusage de nous en servir : quels sont 
les plus beaux : quel cas on fait* de ceux qui vien-* 
nent de Rome ou d'Espagne. II ^ i54 et suiv, 

Ev^ques. Ppurquoi on leur donna 1q nom de prmmles ^ 
au rapport de Scaliger. Ill , 1 6. 

Euler ( M. ). En quel temps il invenla de mettre en-* 
semble deux objectifs de deux matieres dilTeremmenl 
refringentes. II , 617. 

£uraare , Peintre d'Athenes , est le premier qui a dis- 
tingu^ les deux sexes dans ses tableaux. Ill , Sgg. 

Eumepes ^ Roi de Pergame , a perfectionn^ Tart de 
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preparer lespeaux. Ill, 355. 
Europe. Quels m^taux on emploie dans cette partle da 

iDonde pour faire des nioniioies. Ill , zSz. 
Excrement du diabie. Ce que ies Allemands entendent 

par ce mot. IV , 45B. 
Explosion de la poudre k canon. Quels sont sur ce sujet 
. Ies sentiments des Phjsiciens et des Chjmistes. Uly 

568.^ 
Ejrmar ^ ddcouvert Tappllcation du rouge d'AndrinopIe 

sur Ies fib de lin et de chanvre. IV , 2^0. 
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Jtabisn (S.)« Pourquoi il ajoute sept Soua-Dtacre* 
aux sept Notaires ApostoUc[ue8. IV , i€5. 

Fagon (M. }, premier M^decin da Roi, n'ajant pu se 
trouverii une these de m^decine qu'on devoit soute- 
nir contre Fusage du tabac , et S laquelle il devoit 
pr^sider , est remplac^ par un autre Doct€ur qui en 
faisoit publiquement un frequent usaee pendant qu'ii 
d<klaiiioit le plus fortement contre les'4>Hct6 perni- 
cieux de cette poudre. IV, i54* II engage ie Frere 
Jacques , espece de Moine originaire de la Franche- 
G)nit4^ , de changer sa m^thode d'op^rer la tailU , 
dont il avoit obtenu la permission de faire I'applica- 
tion 8ur des cadarres de llidtel-Dieu. IV , 5 1 4- 

Fa'iance; Quelle est la ville qui a doDQ^ son nom h cette 
poteriede terre : quel«^t le premier qui en a fait en 
France : de combien d'^speces il j en a : quel est le 
vrai moyen de la conscrver. II , 176. Quel est le pre- 
mier qui s'est avis^ de raccommoder la fa^nce cass^e^ 
IT, 5. 

Falconet ( M. ) j c^lebre Sculpteur. IV, 81. 

Fard. Quel est oelui dont 4>n se sert depuis lor^-tempt 
et duqoel les Dames Orientales font un plus grand 
usage. IV, 543. 

Faucher les bleds. Avantagede cette m^thode : <dans 
qjiel endroit elle est praticable. HI , 128. ' 

Faucon ( Ghasse du ). A qui elle appartient : dans quel 
. pays elle est plus commune : de combien de vols elle 
est compos^e. IV , 483. 

Fausses marcassites. Par qui elles ont ^t^ imagin^es : k 
quels usages on peut les employer. Hi, 38o. 

Faust ( Jean } , Graveur de la ville de Mayence , est le 
premier qui ait grav^ des caracteres d'lmprimerie sur 
des piancnes de bois. II , 482. 

F^ux cheveuXk Quoique les aneiens Romains en fissent 
un frequent usage , et qu'ils eussent pu ^ttndre. 
Tome K A9, 



l7» FES 

tiette mode <)ans tous ies pays quails conqu^roient, ce-' 
h'est que depon tr^-peu de temps que . Ies Fran^i» 
Ies ont 'adoptes. Ill , 4-^6. 

Faux Dieux. De quelle couleur ^toient les^ habits dont Ies 
• P^iens Ies revdtolenl. illyS'jSi 

F^li^ien ( M. ) pretend, dans ses principes d'architec- 
tih'e , que Tart de la damasquinerie doit sa perfection 
^ la France. 11^ 8. 

Felix ( M. ) » premier Chirurgien du Roi , engage le 
Freie Jacques ^.changer sa ni^thode d'op^rerla taille* 
IV, 5i4, 

Fer. De tous Ies m^tauxi, c'est celiii qui est le plus utile 
h la soci^t^ y aussi se trouve-t-il presque par-^tout. La 
France , i'AUemagne^, i'Anglelerre , la Norvege et ta 
Suede , sont Ies rojaumes qui en possedent Ies mines 
Ies plus riches. Ill, 87. 

Fer blanc. M. -Colbert a attiri^ en France Ies premiers 
Mannfacturiers en fer blanc : quels sont Ies divers 
^tablissements qu'ils jr^orit fails : combten il en exiate 
aujourd'hui. II, 192. 

Fer vierge. Cest celui qui se tcouve naturellement danS 
la terre sous diverses iocmes , et.qui a molns de ducti- 
lity que celui qui a M puriB^. Ill , i8i>. 

Fernandas. Get Auteur pretend <daiis son histoire du 
Mexique que I'Am^rique a des arbres qui portent na- 
turellement la laque. IV ^ 497* • 

Ferrage ( Droit de ). Ce droit , .qui. est de seise denier^ 
par rn^rc d'or et dehuit p£(r marc d argent, appartient 
au Graveur particulier de chaque Monnoie , pour lui 
ienir lieu 'des fers n^cessaires poik* monnoj:er toutes les> 
especes. HI , a4o. . 

Ferrure^ des portes de Notre*Dail)e.de Paris. Les ouvriers. 
pr^tendent qu'elles sont des ouvrages de fer fondu , 
dont le secret a ^t^ perdu et retrouv^ plusieurs fois. 
II, 269. 

Fertel ( Martin, udminique } , Imprimeur de.S. Omer, a 
compost un ouvrage sur la pratique de. Tart de rini- 
primerie. II, 484* 

Fesquet ( M. Andr^ ) , de Tournay , a trouv^ .Ic secret 
de teinidre le li%i en beau rouge d'Andrinople. IV, , 
iio. 
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' Feitilles Se come, G)mment on peut en aouder plusieurs 
ensemble sans que la soudure paroisse : k quoi elles 
doivent leur blanclieur et leur transparence. II ^ 

198. , . 

F«vre. Mot ancien qui signifioit tous les onvriers qui tra- 
vailloient sur les m^taux et particuli^rement sur le 
fer. Ill, 107. 

Feydeau de Marville (M. ) > Lieutenant G^n^ral de Po- 
lice , est le premier en faveiir de qui le Roi a accord,^ 
un Arr^t da G)nseil pour veiller k Tex^cution des 
R^glements de la Librairie. II , 588. 

Figures. Avec quelle adresse et comment les EmaiUeurs 
les forment. u , 107. 

Fil daraign^es. Gombien il en faut pouf &ire la valeuc 
d*un fil de' soie . IV , 557 . 

Fil d' Ariadne. Cest celui que cette Princesse donna k 
Th^s^e pour lui servir k sortir dtf Dedale apr^ avoir 
combattu le Minotaure. IV , Sqs. 

Flachat ( M. } , Directeur de la manufacture rojrale de 
5. diamond , est Tinventeur de la tireuse qui porte 
ce nom. 1 , 344* Quelles sont les instructions qu'il 
donne dans ses observations sur le commerce et sur 
les arts. II, 5. Quel privilege le Roi a accoi;d^ 
h ce Directeur des ^tablissements Levantins. Ill , 

264* 

Fleuristes (Jardiniers). Comment ils s'y prennent pour, 
panacher les fleurs et les chamarrer de diverses cou-^ 
leurs. II, 46a. 

Fleurs artificielles. Quels sont les anciens peuples qui sft 
sont appliques k en faire : depuis quand elles sont 
usitees en France : quelle espece de gens s'y occupen^ 
k la Chine et en Italic : de quoi les Chinois les fabri- 
quent : comment les Italiens les font : quel est*celui 
qui, le premier, a invent^ des fers pour les d^cpuper* 
in , 222. 

Fleurs naturelles. Comment on est parvcQu k se iproeur- 
rer les plus belles : k quoi on reconnoit leur beaut^. 
II ,460. 

FMttis traversieres. De quel bois on les fait : quelle attenv 
tion le3 ouvriers doivent j apporter en les'faisant. ,11', 
183, ' 

Aa ^ 
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Folard ( M. le Oievalier ). Ce que dit cef Auteur sot let 
fortifications des Ant^iens. Ill, 47<>* 

Fonte k la casse. Quels sont ses defauts. III^ 234* 

f ontenai. A quoi on emploie le sable qui vient de cet 
' endrolt. II , 246. 

Formes k souli^i*. Leur an'clennete , leur n^cessit^ : de 
quel bois onlesfait: de conibien d'especes de formes 11 
y en a : comment on les ^itpour.les pieds d^feclueux. 
II , 378. 

Forlunat. Quelle description po^lique cet Auteur fait des 
vilres de I'E^lise de Paris. IV, 386. 

Fossaires ( Clercs ), "Eccl^siastiques des premiers siecles, 
qui , ^ Texemple de Tobie , se destinoient k Tinhu- 
niationf des Chretiens : quelles personnes leur onl ^t^ 
subtil u^es. II, 280. 

Foubert ( M. ) a invent^ une nouvelle maniere d'extralre 
la plerre de la vessie. IV, 5i5. 

Foulon. NIcias, fils d'Hermius, et Gouvemeur de la 
Grece du temps des Romains , est Finventeur du me- 
tier de foulon : sentiment particulier qui fail honneur 
de cette invention aux Asiatiques et aux Egyptiens : 
cet art n'a ^t^ connu en Europe que depuis la guerre 
deTroie. 11^, 281. 

Four k cuire le pain. A qui quclques Ecrivains font hon- 
neur de son invention : en quQi les fours des Tuixs 
different des n6tres. 1 , 297. 

Fourbisseur. Anciennet^ de cet art : quels sont les m^- 
taux qu'il emploie le plus cpnimunement. II, 287. 

Ifournau (M. ). Charpentier de Rouen , a donnd un 
ouvrage sur le trait aes charpentes. 1 , 462. 

Fournier (M. ) ,.Fondeur en caracteres, a donn^ au 
public un ouvrage sur son art : habilete de cet Ar- 
tiste k fondre et graver les caracteres d'imprimerie. II , 
240. 

Fournier. Ce nom , qui a diff^rentes significations , se 
donne ^'celui qui prepare quelque matiere dans un 

' four , k un Boulanger , et au Fermier d'un four bannal. 

Fourreaux d*^p&. Les Fourbisseurs nV emploient ordi- 
' nairement que du h^lre qui vieni Je Villers-cAterez. 
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Foorrures (f^rmoiries. Uart h^r^ldique n'en reconnoit 
que deux qui sont Fhermine et le vair. II , 391. 

Fours. On nommoit alnsi les malsons dan$ lesquelles oa 
renfermolt les gens enlev^s pour les vendre k des 
oiHciers : ordonnances de nos Kois k ce sujet, IV ^ 
1 1 3. 

Framery ( M. ) ^ Marchand BIjoulier de Paris, a r^tabli 
la Manufacture de t61e peinte , qui avoit paru pour la 
premiere loisi la petite Poloffne en j 7 68. IV, 278. 

France. Quelle est la richesse de ce rojaume en toutea 
sortes de mines : pourquoi celles-ci y sont discr^di- 
t^es y tandis que les Strangers retirent un si grand 
proHt des leurs : quels sont celui de nos Rois et celui 
^e nos Ministres qui ont fait faire une recherche g^n^ 
rale dcs mines : sous quel titre a ^t^ public le catalo- 

fue qu'on en a fait. Ill, 210. Quellessommes la 
ranee fait passer annuellement en Angleterre pour 
sa provision ae tabac. IV, i48. 
Franco ( Pierre ) a donn^ un Traill sur les hemies , et 
est le premier qui ait pratiqii^ 1^ haut appareil. IV , 

5 14. 

f^ran^ois I. Quelles defenses ceRoi de France a faites aus 
Epiciers au sujet des Apothicaires. II , 1 28. 

Francois (Lesieur) , pere , marchand ii Rouen, a in« 
vent^ Tart du papier veloul^ : comment cet art est pass4 
en Angleterre : k quel point de perfection on la port^ 
enFnuice. HI, 5oz, 

Francois ( Les ). Comment ils ont perfectionn^ la pein- 
ture sur 1 email. II, io4* A qui ils sont re»devabfes d^ 
leurs manufactures de porcelaine : oik lis « ont ^tabli 
leurs premieres fabriques en ce genre : quelle a ^t^ 
dabord la quality de leurs ouvrages : k quel point de 
perfection ils les ont port^s aujOurd*hui. III> 5i6 et 
suiv. 

Frippiers. En quel temps U leur est d^fendu d'acheter 
des meubles : quels registres ils doivent tenir. II, 2g& 
G>mment la satyre s*est ^ajie contre eux. Suppl. 
tome IV. 

Frises ( Toiles de ). Ces toiles , qu'on travaille dans b 
province de Fcise dont ellea ont pris leur d^nomimt* 

Aa 3 
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iioAftMhuprititence dur loutes lestoiles de Hol^ 

lande pour leur finesse et leur uni. BE , 596. 
Fritte. Cast una preparation qu'on donne au verre paff bl 

catcinalion Je la matiere. IV, 372. 
Fromage de premier lait. C est celai qui se fait tout de 

lait callie de vache , par gros pains plats et ronds , 

2ui est le plus estim^ de tous , et dont les habitants 
e Grujere font des envois considerables a Lyon pour 
la consommation de la France. II , 545. 

Fromage de second lait. Les habitants de Griers oa 
Gruyere , bourg du Canton de Fribourg en Suisse , 
font ce fromage avec le petit-lait de celui doni ib 
font le fromage de premier lait. IHd, 

Froma^ k la creme, Maniere de faire ce fromage , qin 
est SI deiicat qu'on le sert sur les meilleures tables, 
n , 538. 

Fruits. Quelle est la meilleure maniere de les conserver. 
n, 3oi. 

Fulminantes ( Exhalaisons ). Elles prennent feu quand 
on el) approche un corps allum^', et produisent une 
lumiere semblable k ceile d un Eclair : dans quel en- 
droit on en trouve plus commun^ment : de combien 
d especes il y en a : il quoi on les reconnoit : comment 
on s*en d^barrasse : quelles sont leurs mauvaises qua- 
lif ^s. n f 1^2.* 

Fumer da tabac. Anciennete de cet usage : de quelles 
diH^rentes especes de pipes se servent les peupki^ 
fimieurs. HI, 459. 

Fust ( Jean ) : v. Faust, n , 48a. 
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CxAt AILGUES ( Grand ). Oi est akmi ce Tillage : k 

quoi 9 0€cupent ses babitan(ft«. IV, 549> 
Gaieres* Quelle e»pece de batinient c'est : elks £aIsoIent 

aotrefois ua corps s^paiii de la marine : en <|uel temps 
, . elles J out ei^ ri^uKues.:.queUes mers parcoureni cellea 

du Pape , des V^nitiens et du Koi de Naples : quelle 

'est y^tejadue de la navigation de cellesde France. I^ 

537, 
Oalien. Ce que ce M^deciai enteadpar le tabaxir des a»* 

clens : ce qu'il a dit de Criton au .sujet de I'art de la 

toilette. IV , i 45 ct ^69. 
Calil^. Get Auteur a donm desr regies certaines sur les 

operations des Canonnrers. I, 38i. Ce PhiLosophe 

pense di£C^rempient que les autres Physiciens sur Pas* 

cension de Teau dans les posHpes.,111 9 i4o. II est re- 

devable de ses plus belles ddcouvertes astronomiquei 

k rinventioA dest^iecospes.:lI, 61 5. 
Gallon. Mesure d'Ecosse qui ^quivaut a quatre pintes de 

Paris, I, 265., 
Gallonde (Le Pere ), G^novefain , excelle dans la beaut^ 

et la finesse des caracteres qu'il trace sur le papier. 

Galonde ( M. ). Quelle est la justesse des balanced d'essai 
^ Wila fnites. 11, i4^* 

Galons de livr^e. Ce que les ordoanances de nos Roia 
prescrivent a cet ^gard : il n'est permis qu'aux Ambas- 
sadeurs. et aux Strangers de faire porter k leurs gena 
des galons d'or ou d'argent : quelle matiexe les Ga- 
lonniers doivent employer dans les galons ordinaires* 
II y 309. 

Gants. Anciennet^ de leur usage : de quoi ils sont ordi- 
nairenienk faits; qiiels sont^jes- plus reaomm^. 11^ 

31.10. 
^ants de cordes et d^ tendons. lis senxoient avant Tusage- 
de la raquelte k renvojer avec plus de force pne ball* 
lie jeu de paume. IIX^^ 383* 

Aa4 
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6arainon<l ( Oande ) , Pari'slen , a porl^ aa piers Iiatii 

-paint la' Ibrme des caracter«6 d*ii^primerie. U , 24^'. 
Garance sauvage. Celle qu on trouve en France est aussi 

bonne que celle de Srajrne. IV , 2^2, 
Garanceurs. QueU sont leurs privileges. II, 3i6. 
Garcia des Jardins est un des premiers qai ait d^couvei't 

la veritable origine de la laque. Q, 563. 
Gdrcin(Mi> Ge c^lebre Naturaliste pn^tend que le 

-cachou n'est point tir^ dc Farec, mais d*un arbre 
' qui vient dans les Indes et qu'on nomme caiii I , 

368. 
- Gargons de boutiques.^ QueUesdoivcnt ^tre leur» oggu- 

pations. II, 58o. 
Gar^ons de magasin ttiezlts Libralres. Qael est leur 

einploi* n,'576. • 
Gardes des Orfevres. A quoi iU sont oblig^ , quand ils 

peuvent parveiiirii 6tre Dajens de leur conuuunaut6w 

III , 331. . ^ 

Garni. Pour quelles raisons ce mot doit ^tre mis sur. 

beauGOup diebijoux. Ill, 3i5. < 

Garon ( Le sieur ) est le premier qui ait ^tabli k Paris , 

dans le Fau^bourg S. Antoine , une manufacture de 

marroquins. Ill , 114. 
GaisauU ( M". de ) ^donn^ Tart du Tailleur. IV, 174. 

II s'esi tromp^ oans son Notiopnaire g^n^ral , en 

a^tfibuaiil k nn Aliemand Tih^ention des harpes k p^ 

dales , qui ont ^l^ imagindes par un Italieii nomm^ 

Petrini. II, 62a. « . 
Garuni. C'^toit une sauce de tr^grand prix , faile avec 

la sanmure da maquereau , et qui ^toit destin^ it 

Tusage des Grands de I'ancienne liome. Ill , 23. 
Gaudron, Horloger de Paris. II acquit de la c^l^rit^ 

sous la minority de Louis XV. II , 4o4' 
GaufFrerie. Anciennete de cet art. H^rodote prdtend que 

les peuples des environs de la Mer Caspienne impri- 

moient sur leurs ^toffes des dessins d animaux ou de 

Aeurs dont la couteur <luroit autant que la^ laine dont 

elles Violent faites : quelle esl la maniere de ^uffrer 
' le capton , les Scrams et l«s papiecs d'^ventaiL II, 3^^ 

«ksum 
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Gajfe. Cette ^toffe que Pubiius Syrus appelloit ing^* 
yiieusement un vent tissu , est de Tinvention d une 
ferame noram^e Pamphila. GiUes qu'on fabriquoit 
dans risle de Cos ^toient si d^li^es et si transparenles , 
qu'elles laissoient voii* Ic corps comme k nud. II, 

Cazelte. Cette feuille hebdomadaire a cornmeve k 
paroilrc en i63i. Th^ophraste de Renaudot, M^- 
decin de Montpellier , en fut le premier auteur. 

II , 32S. 

G^n^raux Romains ( Les } nd croyoient point s'avilir 

en labourant la terre. 1 , 3o. 
G^nes. Le territoire de cette r^publique fonrnit le plus 

beau mafbre bianc qu on emploie dans la sculpture. 

III, 52. 

G^nols (Les^ se servirent inutilement en 1487 de la 
poudre it canon pour faire sauter en Tair le ch^t«au 
de Serezanella qui appa(tenoit aux Florentins. Ill , 
31 5. 

Gensane ( M. de ) a donn^ un tr^s-bon ouvrage sur 
Tusage du charbon de terre. IV , /^jo.' 

Geoffroi de-S. L^ger, Libraire , passe en i332 un contrat 
pardevant Nolaire pour racquisitlon du Miroir bis- 
torial sur les Coulumes de Paris , avec Gerard de 
Montagu , auteur de cet ouvrage. II , 874. 

Georges ( S. )• Lc« Armuriers-Heaumicrs de Pari^ 
ont repn^sent^ ce Saint dans TEglise de S. Jacques 
de la £oucherie de hauteur nature! le y arni^ de pled 
en cap d'armure d'acier poli , niont^ sur un cheval 
c^ara^onh^ k I'antique ct avec un harnois tfacler. I , 
i5o. 

Gerard de Montagu , Avocat au Parlemcwt de Paris. 
Comment il traite d'uA de ses buvragcs avcC ;uh 
Librahre. II , 574. 

Gcrbert , Auvergnat d*0rlgine. Quelles ont M les diflK- 
rentes dignites dont il a ^t^ rev^tu : quelle est Tin- 
vention qu^on lui atlribue. II , 4o3. 

Germain ( M. ). En quoi cet habile Orfevre d surpass^ 

" "^^es confreres. Ill , 3i2. 

Gibelins. Quelles eloient leurs occupations en France. 
I, 202, 
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Girardofi (M. Francois ) , ceiebre Sculpteur , t ienriS 
un chef-d'oeuvre de aculpture dans la statue ^queatr^ 
de Louis XV, qui est eiev^ vis-a-vis du jardin des 
TuUeries. II , asS. 

Giraudeau a donn^ un ouvrage qui enseigne k faciliter 
les operations de la banque. 1 , 2o3. 

Glrolomo Rocco , V^nitien , s*est rendu fameux par 
des caracteres et des tirades de main si bien fakes , 
qu'elles ont m^rit^ Tadmiration des plus grands con- 
noisseurs. II *, 95. 

Giros ( M. ) , successeur de Martin lain^ ^ s'est acquis^ 
une reputation brillante par le moyen de son vernis. 
IV, 157. 

Girouettes de Padnanus , pour emp^cher les chemin^es 
de fumer. Elles sont beauooup plus ing^nieuses 
qu'utiles. II , 3o4« 

Glaces. Utility de ieur invention : de quel pajs la 
France fait venii* les siennes : pourquoi eile n en tire 
plus dltalie : ou se trouvent le sable et la sonde dont 
on les fait : quel est ie Ministre de Franca qui a 
enlev^ aux Veni liens Fart de les faire : dans quelles 
manufactures on faisoit autrefois les glaces soufU^es 
et les coulees : en quel temps ces dernieres furent 
imaginees : dans quels endroits on fabrique aujour- 
d*hui les unes et les autres : quelle est la m^thode 
qu*on emploie pour les polir. II , 332 et suiv. 

Glaces coulees. Pourquoi elles sont plus propes k faire 
les verres d'optique que les glaces soum^es. IV y 
6o3. 

Glaces k la cr^me. Quelle est la maniere de les fairt 
bonnes. 11, 5q3. 

Gobelins ( Manufacture des ). Elle fut ^tablie en 1667. 
II y 385» £llle ne fait guere travailler qu'en haute- 
lice. 1 , 229.} Elle a.fourni pendant long-temps le» 
plus beaux cabinets et les plus belles tables en mo- 
sa'ique qui ornent les appartements de Versailles. Ill, 
a5i. De quelle matiere on s'j sert pour faire de la 
colle. II , 68. 

Goguet ( M. }. Son sentiment sur Torigine de la navi* 

ftion. 1 , 533. Ce qu'il pense de Torigine de^ iisiua 
chafne et k tipame. IV, aS6* 
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Gbmme laqtie. Celle qui est en branche on eh peiits 

batons est estira^e la mellieure pour la teinture ^ 

conune ^tant plus gamie de parties animales* IV , 

221. 
Gouda. Quelle c^l^briti cetle vllle de Hollande s'est 

acqwse par ses manufactures de pipes. Ill y 467. 
Goulard ( M. } 9 Chirurgien de Montpellier^a invent^ 

laiguiUe pour ia ligature de Tartere intercostale. I^ 

53. 
Gourdin a ^t^ un des premiers Horlogers qui suent 

travaili^ sur les principes de Sulljr^ Horloger An-* 

glois. II , 4o4* 
Gourmets. Dans le S^^gal et sur les c6tes d'Afrique, 

ce sont des Negres qui remorquent les bateaux sur 

les rivieres en les tirant avec des cordes tout le long 

du rivage* II y 343. 
Ooja ( Jean ) , Napolitain. Quelques-uns lui attribuent 

Linvention de la boussole. IV , 44^- 
Graham ( M. } > Horloger Anglois , est Tinventeur de 

r^chappement k cjlindre. 119 4^^- 
Graine de champignon. Ce que les Jardiniers entendeht 

par ce nom; ouppl. tome IV. 
Grains. Quelle ^toit autrefois la maniere de les moudre' : 

comment les ^crasent les Negres de TAm^rique , 

et comment les broient les pauvres de la Franche^ 

Comt^. Ill, 147. 
Grand ( Le ) Due de Moseovie. Sous quelle peine il a 

d^fendu k ses sujets Fusage du tabac. IV , i54* 
Grand-Pr^tre ^es H^breux. De quelle couleur ^toienk 

ses habits, ill, 573. 
Grand Prieur ( M. ie } est un des premiers de la France 

qui ait mis le tab^ac en vogue. TV , i47* 
Grandeur du verre objectif. De quelle utilil^ elle est 

dans roptique. Ill, 616. 
Graveur. Quel est celui qui ,. en France , est seul en 

droit de faire les origiiiaux des poincons ,. des eftigies 

et des matrices; IH , zSc^ 
Gravure ( Quelle tspeces de) ^toii connue de Tantiquit^, 

n, 344. ^ 

Gravure en bois. Quelle* est la caose de son origine : 
elle a ^t^ invent^ €hez les Asiatiques et n est pass^e: 
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en Europe clans le quinzieme tiecle ijae patc le etmH 
merce qu'on a eu avec les Giinois et k» Indiena. 11 , 
359. 

Gravure en camaieu. Cest une gravure en clair-obscor , 
dont Torigine ne rem(mte pas plus kaut que le quin* 
zierae siecle. II , SSg. 

Cravure en cuivre. Elle doit sa naissance h Masso Fi* 
niquerra , Orfevre de Florence , qui fut le premier 
qui imaglna de graver sur des pbnches de cuivre* 
11, 344. 

Gravure en pierres fines. Les Egypt iens * j ont eiccell^. 
Cest d*eux qu'elle passa aux Etriisques et aux Ph^ 
niciens qui ki firent passer en Italie et chez les peu* 
pies polled. II « 3Go. 

Gravure en > creiax. Pourquoi elle est plus difficile que 
foutes les autres : sous quel Ponlificat cet art repa- 
rut : quel csl le premier qui en fit Tessai et qui y 
reussit. 11 , 368. 

GreSe. Comment cette operation a ^t^ d^couverte : d# 
combien ily en a d'especes. 11, 4^0. 

Gr^goire de Tours. A quelle occasion eel Auteor parle 
de Tusage des vitres. IV , 386. 

Gribalin y eleve de Jean Toutin , Orfevre de Chateau* 
Dun. A qui il communiqua le secret qu il lenoit de 
•on maltre , et qui ^toit de tnmver d^ couleurs qui 
s'appliquassent sur un fond ^maill^ d'une seule ecu- 
leur et qui se parfondisent au feu. II , io4« 

Griers : v. Gruyere. 

Grilles en fer. Quelles sont les plus belles, IV , q3. 

Gronovius. Ge que dit cet Auteur sur les proced& des 

- Hollandois pour le raffinement du carapnre. 1 , 377. 

Gruet (M. } , Horloger , originaire de Geneve , a invente 
les chatnes des montres. I , J^iJ^, 

Gruyere. Village du Canton de Fribourg en Suisse , el 
dans lelquel on fait le fromage qui en porte le jaoau 
II , 545. 

Guanges. Anciens habitans de Tile de T^n^riffe. Ge 
peuple pr^roit si bien les peaux donl il enveloppoit 
•es cadavres , que dans une de leurs caves s^pulcrales 
on trouva sur restomac d'un de leurs tiiorts une peaa 
qui s'^toit conserve incorruptible y.et qui ^lolt plu» 
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douce et plus souple que ceile de nos meilleurs gants, 

ni , 122. « 

Cuelphe& Quels furent Icurs emplois en France. I, 202. 

Gu^riniere ( M. de la } a puis^ dans les ouvrages du Due 
de Neuclaste ce qu'il a de mieux dans son £coIe de 
cavalerie. in , 29. 

Guettard ( M. ) 9 M^decin , a donn^ un m^moire sur 
la pierre meuiiere. 11, Sga. II a fait diverses expiU 
riences sur les diff^rentes matieres dont on pour ro it 
faire du papier. Ill , 347« 5es d^couveites sur la 
porcelaine. I&id, 5 17. 

Guignts ( M. de }. Quel art il a public. Uly i58. 

Guillaume , Imprimeur. Quelle sorte de caraclercs il a 
inventus auxquels on a donn^ son num. II 9 5 11. 

Guillaume ( Frere ) a ^te un des inventeurs de la nou- 
velle m^thode de peindre sur verre. I, 116. 

Guillemeau , fameux Dentiste , faisolt les dents artlfi- 
cielles avec les dents du caclialot , parce qu il pi^ 
tendoit qu'elles ne jaunissoient jamais. II , 2S. 

Giiillemets. lis furent inventus par un nomm^ Gull- 
iaume , d*oii ces caracteres ont pris leur nom. Ce sont 
des signes repr^sentant deux especes de virgules mises 
il c6t^ Tune de Tautre , pour dlstinguer certains^mor- 
ceaux tir^s d'un ouvrage, II, 5ii. 

Guttemberg ( Jean ) , Allemand , est le premier qui ail 
eu une veritable id^ de Timprimerie : en quel temps il 
a rendu mobiles les caracteres de son art. II ^ 240. 
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AASE(M. )d donni en latin un ouvrage sur let 
trompeltes. IV, 3o6. 
Habits. QueU ont ^t^ les .premiers dont lea hommes se 
•ont servis : qui en a ^tabli Tusage : quels ^toient 
ceux de diverse* nations : quels sont aujourd'hul ceux 
des Sauvages : comment ils sont devenus ^i^gants peu- 
^-peu. II, 6i. 
Habits. . Avec quoi les Groenlandois cousent les leurs : 
de quoi les peuplcs sauvages se servent k la place de 
nos aiguilles. IV, 171. 
Habits courts. Depuis quand ils sont introduits en France. 

I, 407. 
Hales ( M. ) a donn^ la Statique des v^g^taux et a fait 
des experiences sur Tair que le soufre absorbe. Ill , 
569. 
Hamacs. Lits de colon dont les Indiens se senrent. Leurs 
femmes les travaillent avec tant de godt et de variety , 
que de cent lits on nen trouve pas deux qui aientle 
m^me dessin et les m^mes fa^ons. Les Br^siliens 
les font k jOur en forme de r^seau avec des franges 
au bord , qui sont des bouts de fil qui excedent la 
lisiere de quelques pouces. Ceux qui habiti^nt le long 
du Fleuve des Amazones les fabriquent avec du fil de 
pite ; et quoique moins orn^s que ceux des Br^siliens , 
on les prc^fere. II , 378. 
Hambourgeois. Comment ils travaillent le lard de baleine. 

I, 261. 
Hanzelet pretend que pour qu'une arquebuse soit iiM 
sa proportion , elle doit avoir quaranle calibres de 
longueur, porter une balle d'une once sept huitiemes, 
avec autant de poudre. I, iSg. 
Happer le bout du doigt sur la t61e. C'est Vj coUer. 

IV , 277. 
Harengs. On ne sait point cpiels sont les peuples qui , 
les premiers, se sont avis^ de les saler. Les Hoi- 
liBndois y et principaUment la ville d' Amsterdam 9 
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4k>i^nt k Tart de ies saler ie fondefnent de ieur' 
gi-andeur , la puissance et la richesae de leur Etat. 

Harpe. Get instrument n'est devenu i la mode que depuis 

ti^peu de temps. 11 1, 621. 
Harpes h p^ales. EUes ont ^t^ ixivent^es par Ie «eur 

Petrini , Ifaljen. H y 622. 
Haubannier du Rok C^toit celui qui avott Ie droit d'a- 
cheler dans Fans et auz environs toutes sortes de 
hardes vieilkes et neuves, en payant une certaine 
somme au Domaine de Sa Majesty. II , 383. 
liauberts ou cottes de mailles. Cette armure , qui ^toit 
autrefois tr^s-usit^e dans ce royanme , ^.toit I'aite de 
Tassemblage de plusieurs pelites chaines entceiac^cs 
les unes •^ns les autres. I, 4i^* 
Haudiquer de Biancourt. <^el cas on doit faire de sa 
m^lnode pour iniiter les perles fines. Ill, 4^^* ^^ ^ 
iait Tart de da verrerie : ce qu*il dit au sujet du vene 
malleable. IV, 869. 
Hautban. C est un droit de souverainet^ que les Pelletiers- 
Fourreurs payoient pour Ie lotissage de leurs mar- 
chandises dans les foires et les marches. 11 , 383. 
fiaute*feuille ( L'Abb^ d' } , originaire d'Orl^ans , est 
rinventeitr du ressort spiral qui est dans les montres. 
11,406. 
Haute-lice. £lle doit son orfgine aux Levantins , et 
na ^t^ connue en Europe quapr^ Ie retour des 
Croisaides. Les Anglois et les Flamands sont let 
premiers qui y ont excell^. Cetle ^toffe a pris son 
nom des figures, des fieurs eC dcs autres orne- 
ments doht elle est embellie, et^qui lui donnent 
auelques ressemblance avec les anciennes tapisseries 
de naute-lice qu*on fabriquoit autreftis en France* 
II , 383. 
Haute-llciers. Quels sont leurs privileges et leurs obli- 
gations. II , 3qo. '' 
Heaumerie ( rue de la ). Pourquoi elle est ainsi nomm^e. 
I, i5o. * 
Hecquet. Refutation de ce M^decin dans ses ouvrag^ 
suf les accOucbexnents. I > x 1. 
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HehirnTiausen ( M. de ), Quelies oUigations lui onl les 

manufactures de porcelaine de Saxe. Ill , 5 16. . 
Heliot ( M. ). Combien de temps la cocheuilie fpsut se 

conserver suivant cet Auteur. I, 5iS. Quel polds il 

a imaging pour connoitre la valeur relative d*une 

mine dans son essai. 11, i44* ^ ^ donn^ dans son 

Trait^ de la teinture des laines La meilleure maniere 

de reconnoilre la beaut^ de la garance. Xbid, 32o. 

Quels sont l^s nioyens qu*il a trouv^s pour faire de 

la porcelaine aussi dure et aussi solide que celle du 

Japon. Illy 5 18. ■ 
Henri II , Hoi de France , passe pour ^tre le premiert 

de son royaume qui ait port^ des has de sole fails au 

metier. I, 2i4- 
Henri III y Roi de France, Pourquoi il d^fendit de [aire 

de la monnoie au moulin. Ill , 235. 
Henri de Vic, Horloger Allemand, fut appeU k Paris 

par Charles V , Roi de France , et en 1870 , il fit 

riiorloge du Palais. 11 , 4o4* 
H^raclide de Tarente a ^crit sur la cosm^tique. IV , 

270. 
Herl>e k la Reine. Nom que le tabac porta dans le 

commencement qu il parut en France , parce que 

Catherine de M^dicis en i'aicoit usage. IV 9 i47* 
(lerbe de Sainte-Croisl. Autre nom du tabac, qui lui 

fut donn^ k cause du Cardinal de Sainte-Croix , Nonce 

en Portugal. J6idL 
Herbe de Tournabon. Nom qa'on donna aa tabac , h 

cause que Nicolas Tournabon, L^gat en France, le 

mit en reputation. Ibid, 
Herbe du Grande Prieur. Autre nom qu'on donna au 

tabac , parce que M. le Grand Prieur de Malthe ien 

faisoit us^e. Ibid* 
£[ercule le Tjrien, On lui fait honneur de l'in¥ention 

de Tart de teindre en couleur de pourpre^ III , 672.' 
Herm^tiquement (Scelle), c'est-^rdire k la maniere 

d'Herm^. II, 22. 
Hirodote. Ce que cet Auteur dit sur rembaimiement 

des Fgyptiens. IV , 479* E^ ^^^ ^^ peuples qui ha- 

bitoient les environs d^ U Aler Caspienne. II, 

321. 

H^rophile. 
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H^rophile. De qui ce M^decin ^toit contemj^ofain : en 

quel temps et sous quel regne il florissoit en Egyte t 

quelle secte de Medecins ii a <^tablie : comment il a 

d^couvert les cataractes qui viennent sur les yeuz t 

quels mojehs il a indiuu^s pour Us abattre. HI , 279^ 

Heros ( Les } du temps aHomere et d Agamemnon fai'* 

. soient le metier de Boucher. I > 289. 

Hesse. Les creusets de cette province sont tr^propreft 

pour faire fondre les couleurs dont on se sert poui^ 

la porcelaine , pourvu qu'on ait le soin d'en boucher 

les pores avec un peii de blanc qu'on prepare k 

Rouen. Ill , 535; 

Hi^rogliphe. C^toit une ^criture mysl^rieuse dont lea 

Egyptiens se servoient. IV , 4^0. 
Hindret ( Jean } est le premier qui ^ en i66| ait ^tabli 

k Paris une manufacture de bas au metier. 1 , 21 4* 
Hingifer. Quelles sont les montagnes de la M^die qui 

portent ce hom : ce qu'on y recolte. IV, 458. 
Hire ( M. de la ) a donn^ un M^moire sur la pierM 

meuliere* I y 892. 
Hochet. Quelle est la raison pour le proscrire atix en* 

^ fants. II 9 24* 
Hollandois. G)niment ils se sont procur^ de bonnes lai- 
nes. IV , 49^* ^^ comment ils travaillent le lard dd 
la baleine. I, 260* 
fiomberg ( M. }. Quels sont les d^fauts de I'ar^ometre 
qu'il a imaging. Ill , i46. Pourquoi il ne public pas 
en France les secrets Oiie son ami , M.' de Hehirn- 
iiausen ^ lui avoit conh^s pour la perfection de la 
porcelain64 Ibid. 5 16. 
Hongrois. De quelle m^thode lis se servent pour repassed 
le llnge. I , 272. Comment sont faits les pressoirs 
dans lesquels ils font leur vin. IV , ^o&. 
Hongroyeur. Cet art n*est connu en France que depuis 
le milieu du seizieme siecle, qu'un nomm^ Boucner, 
fils d*un Tanneur de Paris , Tapporta du Senegal s 
quelle superiority les cuirs de Hongrie dnt sur let 
nitres. II, 397. 
iiorloge. La premiere dont Thistoire fasse mention , a 
^t^ construite dans le quatorzieme sicicle sur les priiH 
TotM K Bli 
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€ip6s delam^canique, par Richard Waligfort , Al)l)2 
tie S* AU>an en Angleterre. 11 y^o3^ 

Horloger. La division du temps par le moyen des 
roues denies et des ^ignons qui j engrennent , n'a 
commence que dans le douzienie siecle : quelle dif- 
ference on doit faire entre THorioger artisan et 
THorloger ^iste : quelles sont les sciences que celui^ 
ci doit avoir* II, i^oit 

Horlogerie. Quelle est I'^tendue de sa th^rie : quelles 
sont les sciences dont elle p^netre les replis les plus 
secrets. II y 4o4* 

Hospital ( Le Chancelier de Y }. Dans quelles vues il a 
form^ un corps d'Ecriv^ins-V^rificateurs. 11 , 98. 

H6tellerie. En quoi elle differe de la taverne. IV, aio« 

Houerie. Quel est le labour de la vlgne qu'on nomrae 
ainsi , et poiirquoi. IV , 4oo« 

Houlbec , pr^ de Pacy en T^^ormandie. Quelles pierres 
on tire de cetendroit. Ill, 148. 

Honstet ( M. ) > Direcleur et Irispecteur de TEcole pra- 
tique de Chirurgie , ^tablie par M. de la Martiniere | 
a fond^ en 1 7 56 quatre prix de quatre m^dailies d'or 
de cent livres chacune , pour r^compenser les quatre 
sujets qui auront le mieux profit^ des lemons qu'on 
y donne. 1 , 4^< 

Hubin ( Le sieur }« Quelle ^toit son intelligence dans la 
composition des thermometres. Ill , i43. 

Huet ( Mo 9 Ev^que d'Avranches. Ge qu'il dit du cidre 
dans ses origines de la ville de Caen , t , 49^* ^^ ^^ 
r^timologie du mot M^gissier. Ill, 122* 

Huguet ( M. Vincent ) , Orfevre k Paris. Son habilel^ 
k doubler les vaisseaux de cuivre avec de Targent fim 

in , 473- 

Hugues Capet , Hoi de France , encourage les Archi- 
tectes Francois k abandonner Tarchitecture gothique. 

1 , 120. 
Huile. A quel usage les Anc4ens s'en servoiei^ : k quoi 
Temploient aujourd'hui les Chinois et les Indiens. II , 
66. Quelles sont les provinces de la France qui en 
fournissent le plus : d'oili vient la meilleure : commeni 
on la falsifie : en combien d^especes on distingn^^ 
Vhuile. Ibid. ^3^ 
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^ Huile cte bhailxnh A auel mags elle toeut itre bonne* 

"IV, 472. 

Huile de cheval. Comment et par qui elle se fail : 8e4 
quality 9 son usage. Z , 4^4^ 

Huile de lin. Aquoi elle est bonne. II, 699^ 

Huilier>. Antlquil^ de cet art : j^ qui les anciens peuplet 
en attribuoient ISnvention : quelle est la D^esse qui , 
selon les Pa'iens^ a d^ouvert Tusage qu'on peul fair^ 
de rdivier. II, 436. 

Huitres. Quels sunt les abus qui se sont Introduits dans 
leur vente : ordonnances el r^gkments de Police k 
ce sujet. n f 90, 

Huygens doit ses plus belles d^couvertes astronomiquet 
^ Tinvention des telescopes. II, 61 5. 

Hjacinthes. Comment on rend bleues celles qai sonfe 
blanches. IV, 271* 

Hjrdrauliques ( Machines }• Les plus belles qui ont ^t^ 
ex^culees en ce genre sont celles de Mfirly en France , 
de Nymphembourg en Baviere , de Londres , el celle 
de feu M. Dupuis , Intendant du Canada. II , 443* 

Hjgrometre. Cest un instrument propre k marquer les 
degr^s de silcheresse et d^humidit^ de Tain Celui qu'on 
voit suspendu sous une des porles du Yieux Louvre 
e«t de la comppsition la plus simple. Ill , i44« 
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ABAC ( M. ) 9 na^if ^^ G)logne» En quel endroit il a 
^tabli la premiere niaiiufaclure de peaux de bufle qui 

' ait parue ten France. 1 , 427. 

Jacob. Comment «^toient marques les plecea d'arsent 
que ce Patriarche donna aux enfants d'Hemor. Ill j 

Jacques ( Frefe^ y Lithotomisle. Comment il a acquis 
de la c^l^britd. IV, 614. 

Jacquin ( M. } , inventeur du velours crois^ et des etofiSes 
^conomiques. IV, 552. 

Jamarl ( Le Pere } , Hermite de FOrdre de 5. Augustin , 
est le premier Francois qui a imit^ les vernis Stran- 
gers, iv , 354. 

Japhet. On altribue k ses petits-fils d*avoir invent^ Tart 
de la navigation. Ill , 27 5. 

Japonois. Quelle est la force de leur papier et quelles 
matiercs ils emploient dans sa fabrique. Ill, 347* 

Jaquin ( M. }. Comment il dScouvrit Fart de faire des 
perles fausses : en quel endroit il fit cette dScouverte* 
III , 370. 

Jardins. Leur antiquity : qui est-ce qui a donne lieu k 
leur origine : comment Stoient ceiix de la Reine SS'^ 
miramis et des Romains : quels Stoient les n6lres 
avant la Quintinie et le Nostre. II, 448. De quoi 
sont composes les jardins Anglois. Ibid, 470. 

Jean , Roi de France. Pourquoi il Scrivit aux Bourgeois 
de Neverset de plusieurs autres villes. I, 149. 

Jean de Bruges , Peintre Fiamand , trouva ie secret de 
peindre eil huile au comuencement du treizienie 
siecle. Ill , 4oo. 

Jetons. La monnoie qu'on monnoyoit au moulin de Fin* 
vention d'Aubrj Stant devenue plus coilteuse que celle 
qu on faisoit au marteau , Henri III ordonna que cette 
machine ne serviroit plus qu'i frapper des ni^aillei 
€t des jetons. UI^ 235. 
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leu de Farquebuse. II fut ^tabli k Pans en i574, dans 
ies fosses de la Porte Saint- Antolne , par les ordre« 
de Henri III. I, i65. 

Jeu de la foule. Ce jeu , qui doit sa naissance aux Ita- 
liens y est une espece de ballet de chevaux , qui no 
doivent pas ^tre moins bien dresses et a Justus que 
les Cavaliers doivent ^tre habiles et bien adroits. Ill, 
45. 

Jeu de paume. Cest une grande salle en quarr^ long , 
carrefee de pierres bien unies , et dont les ouverturea 
sent garnies de gros filets pour emp^cher que les 
balles ne sortent du jeu : con^ibien de sortes de jeux 
de paume il y a : en combien de jeux s y font les 
parties. Ill , 584* 

Imprimerie. Propri^t^ de cet art sup^rieur h celui 
a^crire : h quel peuple elle est inconnue : quelles 
obligations lui ont les sciences et les arts : quel en 
est rinventeur : ce que c*est que rimprimerie che? 
les Chinois : combien celle de ce peuple est inf^- 
rieure a Timprimerie Eui'op^enne : quelles sont les 
plus belles iraprimeries de TUnivers. II , page 481 
et suiv, 

Imprimeurs. Quels sont ceux qui ont ^t^ les plus fameux. 
Ibid, 483. 

Incarville ( Le Pere d' ) a donn^ un ouvrage sur Tarti- 
fice des Chinois. I, lyS. 

Inde ( Bois d' ). Cest ce qu'on nomme commun^ment 
bois de camp^clie. Les nabitants de la Jama'ique se 
servent de la seconde ^corce de cet arbre en place de 
cannelle. IV, 466. 

Indienne , ou toile peinle. La premiere manufacture de 
ces toiles qui parut en Europe fut ^lablie en Angle- 
lerre , et cet art nous fut apport^ en France par un 
Anglois nomm^ Cabannes. On distingue les indiennes 
en douze especes principales. IV, 262. 

Indiennes. Comment elles pr^parent leurs peaux : com- 
bien elles sont adroites k faire ce miller : quel nombrc 
de peaux une seule femme peut preparer dans ua 
]our. 1 , 288. 

Indiens. Quelle est leur maniere de calculer. I, i45- 

Bb 9 
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Avec quel art ils travaillent leg nattes de }onc. IH^ 
274* Comment ilspr^parent le colon. Ibid. a65. 

Indigo De quel pays cette plante est ori^inaire : ce que 
les ^aturalistes en disoient avant qu'eile Mt cuitiy^ 
en Am^rique : de combien d'especes il y en a : quelle 
est la plus estim^e : comment on le falsi fie : quel est 
le moyen de ddcouvrir cette fraude : quelles^sont les 
autres plantes avec lesquelles on peut faire de Tin- 
digo. II, 5 16 et suiv. 

Ing^nleurs du Roi. En France leur nombre est fix^ ii 
trois cents : Les appointements des Ing^ieurs de 
Place sont &%is ^ six cents livres par an en temps 
de paix, et k cent cinquante livres par mois en 
temps de guerre. Ils obtiennent les m6mefi grades 
xnilitaires et ftes m^es ri^on^>enses que les autref 
OfEciers des troupes : ils peuvent mi^me devenic 
Mar^chaux de France comme Ta ^t/6 M. de Vauban. 
n,5a7. 

Invention ( L' } de la poudre k canon et Ae^ armes i fea 
nest point ancienne en France. I , i64- 

3odin ( M. ) a invent^ une machine pour laver avec 
moins de perte les cendres des Orfevres. II , 569. 

loniens. Ce peuple ^crivoit son histoire 6ur 6it% peais 
pr^par^es. Ill , 355. 

Jordane le Napolitain. Ce Peintre a excelU dans Tart d^ 
faire des tableaux en pastiche. Ill , 368. 

Jore ( M. } , de A.ouen , a fait faire dans cette villf 
des essais en filatures de coton , aussi parfaits que 
les colons fii^s qui nous vlennent des Indes. Ill, 
271. 

Joseph. II paroh par le ]^^cit de Moyse que ce fut d'unf 
^oiFe de coton que Pharaon fit rev^tir ce Patriarche. 

III , 25g. 

Josephe. Cet Auteur atlribue k Cain Tinvention des^^ mea- 
sures et des poids. Ill , 23o, 

Joyaux. Quels etoient ceux dont les Dames de quality 
se servoient avaat qu*on edt introduit le luxe des pa- 
rures. Ill, 369. 

Isis. Quelle est la raison pour laquelle I'antiquit^ a attri- 
bu^ i cette D^sse I'invention des voiles ae vai^seaux* 

IV, 43a 
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Islandois. lis font leurs barques avec de longiies pea- 
ches ccoisies et attach^es avec des Hens de barbe de 
baleine , et les garnissent de peaux de chien de mer , 
cousues avec des nerfs au lieu de £1. 1 , 533. Leurs 
femmes lessivent leurs ^toffes avec de la cendre et 4o 
I'urine. 11, |5. Lorsqu'ils veulent fouler leurs draps, 
ib les arrosent d*urine chaude f les roulent , les jet- 
tent par terre el les p^trissent avec les pieds pendant 
toute une journ^e. Ibid, 281. 

Isle d'Etain. On nomme ainsi en Angleterre Tendroit 
o^ se trouvent les mines d'^tain qui sont dans, la 
-province tie Cornouaille. Ill, 180. 

Jsnard ( M. }. On est redevable k ses instructions de 
ce qu'on s'est appliqu^ en France , sous le regne de 
Louis XIV ,k\a plantation des mdriers , ^ la nourri'* 
ture des vers h soie , et ^ Tart de filer , mouliner et 
appr^ter les soies. IV, 102. 

Israelites. lis emploient les vases d*or et dargent Ae$ 
Egyptiens , ainsi que leurs propres bijoux , k la fa« 
brique des ouvrages destines pour le service divin. 
Ill, 3ii. 

Italienne ( Ecrifure ). EUe doit son origine aux carac- 
teres romains* On la nomme b^tarde , parce qu'elle 
nest point Pecriture nationale des Francois. On la 
reconnoit k la di^licatesse de ses liaisons et A sa touche 
tendre et moelleuse. II , 96. 

Italiens. Quelle est leur maniere de diviser le temps, 
II , 4^2. 

Judas. Sa lanteme est conserv^e dane le tr^sor de I'Ab- 
baje de S. Denis conime une piece curieuse et anti--^ 
que. II , 558. 

Juifs. En quel temps ils furent chassis de France : ils 
sont les inventeurs des polices d'assurance. I, 178. 

Julien. Pourquoi cet Empereur chasse les Barbiers de 
Rome. 1 , 298. 

Ivoire brdl^ ( Faux ). Les Espagnols le font avec des- 
noyaux de daltes qu'ils font briber et qiuls r^duisent 
en poudre propre k nettoyer les dents. II , 1 1 . 
Jur^s Quelle difference il y a entre les grands el les 
petits. m, 3qi. 

Bb4 • 
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^ussieu ( M. Bernard de ) a donn^ un M^oTre sur !eii 
mines d*Almaden. Ill , 209. Ce qu il pense sur ls{ 
. nature du cachou. 1 , 367. £t ce (]^u'il dit sur ie cafi^^ 
Ibid, 369. 

^usti ( M. } pretend que la limaiHe de fer ajout^e aui^ 
ingredients avec lesquels on fait le lombac , doni^^ 
Vn grain plus £ii^ k ^tte composition, IV, 280^ 
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,ANDSI. Les Japonob nomment ainsi leur papier, 

III, 347. 
Kaolin ( Le } des Chinois. Cest une argilie tr^s-blan- 

che I tres-Iiante y et qui a tous les caracUres dea 

autres argiUes. Ill ^ 622. 
JCarat. A quel usage sert cette inonnoie id^ale : jua- 

qu'^ quel nombre on les compte. Ill , 282. 
JCeoipfer. Ge que cet Auteur pense sur Tongine du 

camphre. 1 , 877. Ce qu'Il dit sur la maniere de re- 

coker Tassa-foetida. IV , 4^^* 
Kent. Quels changements il a introduits dans les jardins 

' Anglois : sur quels prlncipes il s'est models. II y 4^9* 
Kepler. Cet Astrohome est Tinventeur des lunettes k 

deux verres convexes. II , 607. II doit ses d^couvertes 

astronomiques k Tinvention du telescope. II , 61 5. 
Kerm^. Cest un g^linsecte qu'on trouve presque par- 
tout. IV , 220. 
Ketler ( Les MM. ) , du Canton de Zurich en Suisse , 

furent nomm^s Commissaires des Fontes de France 

par M. de Louvois, et ce sont eux qui ont pr^sid^ k ces 

magniiiques ouvrages qui font partie des embellisse- 

nients de Versailles. II, 22S. 
Ketler ( Jean Balusar ) a conduit les operations de la 

fonte pour la statue ^questre de Louis XV , sculpt^ 

par Frangois Girardon. Ibid, 
Kircher ( Le Pere ) , J^suite , est I'inventeur de la trom- 

pette parlante. IV, 307. II Teat aussi de la lanterne 

magique. II , 6i4* 
Kirman ( Le }« C est la Caramanie ancienne dans laquelle 

on pretend trouver de la tutie naturelie. IV , 54«). 
Knaux ( M. Fr^^d^ric ) , Inspecteur du Cabinet de Phjsi- 

que et de M^canique de la Cour de *Vienne y est 

Pinvenleur d*une machine hydraulique qui est utile 

et propre k beaucoup d'ouvrages. II. 444* 
Kudman ( M. ). Jusqu'^ quel point de perfection il a 

port^ I'art de diss^quer les plantes* IV , 49^* 
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Kunckel. Quelle est sa m^thode pour £aire le bleu d'oif* 
treaier. 1 , 275. Ge qu il dit oans son Art de la ver* 
rerie au sujet des doublets. II , 60. 

KuproU- Pourquoi ce Grand Visir supprima les caf^s 
publics dans les Etats du Grand Sei^eur. IV ^ SoS^ 
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ABORATOIIVE6 de sel ammoniac. En quels en* 
droits de TEgy pte ils sont ^lahlis : combien on y en 
compte : quelle est la quantil6 de sel qu'iis donnent 
chaque ann^e. IV , 84* 

Laborae ( M. }• Quelle espece de moulin il a fait cons* 
truire en Alsace. II , 44^* 

I^ac^d^mone. G}mment la jeunease j ^toit tiuqu^e. 

IL^cets. Quels sont les endroits ou Ton en &brique le 
plus ; comment les font les Hongrois. II , 5$3. 

Lacrymatoires. Quels yases c'^oit : k quoi ils ^loient 
destines. Ill) 479* 

Xiaines. Quelles sont les diverses manieres d'en con- 
noitre les bonnes quallt^s. II , €4* Quelle est la meil- 
leure m^thode pour proceder k son plus grand ^jpu- 
rement. II , 66. Comment on conserve sa blancfaeur* 

IV, 495. . . 

Laine de salamandre. C est un des noms qu on a donnas 

k I'amiante. IV, 4^1, 
Ija Mare. Ce que cet Auteur dit au sujet des Blanchis* 

sejuses dans son Trait^ de la Police. 1 , 271. 
Lamentatrices : v. Pleureuses III ,478- 
ILiarnes, Les Monnoyeurs nomment ainsrdes lingj>tsd'or 

fondus et jet^s en sable en forme de regies fbrfe 

plates. III, a33. 
L.aminoIr. Ge que c est ; d*oi!l nous sont venus ceux qui 

sont ^tablis dans nos manufactures de plomb laming* 

II. 552. 
Landin ( Joseph } a invente la trompette^ ^coutante^ 

IV , 3o3. 
Landouillet , c^lebre Fondeur de statues. Ce qu'il pro- 
. posa au sujet de Tautei en baldaquin , de bronze , mi*on 

voulolt faire dans ie cbceur de Notre-Dame de raris 

pour Tex^cution du voeu de Louis XIII. II , a33« 
X^anglols ( M. ) , Ing^nieur du Roi. En quel temps il 8 

perfectionad le pantographe. Ill , 334* 
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Lan^uet ( M. ) > Cure de S. Sulpice. Quels essais il H 
fait iaire sur la filature des cotons. Ill , 271. ^ 

liantemes. De quoi les faisoient les Anciena : elles fa- 
rent invent^es par Alfred le Grand , Roi d'Angleterre : 
de quelle matiere se servent les Ghinols pour en faire: 
de quoi elles sont le signe lorsqu etles sont exposees 
sur les fen^tres : quelle est la f&te de ce nom qui se 
c^lebre tous les ans chez les Chinois. II y B58. 

Ijanterne magique. Petite machine d'optique dont le ml- 
roir parabolique r^B^chit la lumiere d'une bougie, 
qui va rendre en grand sur un drap ou sur une niu- 
raille blanche les figures qui sont dessin^es sur des 
verres peints. Le Pere Kircner , J6suite ^ est Tinvcnr 
teur de cette lanterne. Ibid. 

Lanterne militaire. £lle a ^t^ invent^e par Manuel Cowr 
nene , Empereur de Constantinople. Ibid. 

Lanterne sourde. Les Anciens la couvroient de peaux 
sur se& faces ; trois de ces peaux ^toient noires pour 
cacher la lumiere , et la face qui ^toit toum^e de ieur 
c6te ^toit couverte d*une peau blanche. Ibid. 

Lapidification. Elle provient des semences d'induration 
que les Natur£^listes admetlent dans le sein de la terre, 
1,389. 

Laquais. II ne d^roge point k la noblesse : quelles sont 
ses fonctions. II , 5 62. 

Laque ( La ). Ces une espcce de cire que les fourmis 
volantes des Indes recueillent sur diverses fleurs , et 
dont elles enduisent les petites branches des arbres 
sur lesquelles elles font Ieur nid. On distingue de 
deux especes de laque , celle qui est d'une couleur 
d'ambre jaune , et celle qui , vue k travers la lumiere, 

!»ro{t ext^rieurement rouge , et qui est sup^rieure k 
a premiere. II , 563. 
Laque colombine. Cest une pAte faite avec des tonlures 

a ^carlate bouillies dans une lessive de sonde oA Ton 

a mis de la craie et de Talun. II, 5G4. 
Laque de Venise. C est une p^te faite avec la oochenille 

rustique , apr^s qu'on en a tir^ le premier carmin. 

Ibid, 
La Quintinie ' ( M. de ). Quelles obligations on lui a 

pour la taille des aibres, H, 467* 
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tjdrmes t)atavique§. Ce sont des gouttes de verre que iet 
Verrlers laissent tomber dans de i'eau frolde ; elles 
se r^duisent en poussiere pour avoir ^t^ mai recuites4 
IV, 480. 

Larose ( Le sleur ) , Tanneur de Pai'is , fut envoy^ en 
Hongrie par M. G)U»ert pour apprendre comment 
on J pr^paroit les cuirs. De retour a Paris y il ^t»- 
blit en 1 698 ii S. Cloud la premiere manufacture de 
cuir de Hongrie. 11, 3984 

Laser '( Le ) des Romains ^toit i ce qu'on pr^end Tassa 
foetida des modemes. IV , 4^9* 

Lassone (M.) a fait des d^couvertes tr^int^ressantes 
sur la porcelaine. m, 817. 

Latran ( Le G)ncile de ) , tenu in iiSg , defend aux 
Eccl^siastiquesde tirerde Tarcoude I'arbal^te. I, 1 19. 

Laimai , c^leore Orfevre de Paris , s'est distingu^ de ses 
confreres par la beaut^ des formes , le goiit du dessin 
et la d^licatesse de la main-d'oeurre. Ill , 3 12. 

Lauraguais (M. le Comte de) a pr^sent^ en 17G6 & 
TAcad^mie des Sciences de Paris une porcelaine dc 
«on invention , aussl parfiite qu'on pouvoit la d^slrer. 
II, 517. 

Le Blond ( M. } a donn^ au public la Th^orie du jar«- 
dinage. II , 468. Quelle est la rais«n pour laquelle il 

Er^tend , dans son Artillerie raisonn^e^ que dans la fa* 
rique de la poudre k canon on doit pr^f^r le char- 
bon de saule k tout autre. Ill ^ 564* 

Le Bon , Horloger , est un des premiers qui ail travailli 
sur les principes de Sully. U , 4o4* 

I^breton ( Les ) , pere et fiis , ont fait des petits chefs- 
d*oeuvres dans Tart de la Dominoterie, en entre- 
m^lant des fils d^li^s d*or et d argent dans les onde« 
et les veines color^es du papier marbr^. II, 3o. 

Le Brun. Ce fameux Peintre obtint de Louis XIV T^la- 
blissement de TAcaddmie de Peinture et de Sculpture, 

IV, 79- 
Le Camus (M. ) est nonun^ Commissaire par la Faculty 

de M^decine , pour Texamen des poeles hjdrauliques, 

in, 496. 

L^cluse ( M. ). Ce fameux Dentiste est Pinventeur d« 

gratte-langue. II , 23. 
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Iieibnits(M. ) a inrent^ un instrament propre k csitii&t 

avec plus de facility et de promptitode. I, i46. 
Lemere ( M. ) , Consul au Gaire , est le premier qui 

a d^taiile ies prooid^s du sel ammoniac qu on fait en 

EgTpte. IV f 82. 
Lemoine , c^iebre Sculpteuri a niodele la statue ^ques- 

tre de Louis XV qui est k' Bourdeaux. FV , 8ii 
Le Nostre ( M. ) est le premier qui ait donn^ des regies 

sur i'art de former Ies jardins* II , 4^* 
Lentilles (Les ) traTaill^es au tour. Pourquoi ellessont 

plus parfaites quie les lentilles souffles : quelle est 

leur extreme petitesse el leur propri^t^* II , G09. 
licroi ( M. ). Quelle pefection il a donn^ a la machine 

hjdraulique que M. de Montbruel aroit ^(ablie k la 

pointe de Tlsle S« Louis kParis. Ill , S/fi* 
Le Koy de la Faudignere* Qael opiate il a invent^ 

pour la conservation des dents. Ill , 287. 
Levantins. Comment lis blanchissent leur coton. Ill ^ 

260. 
Leviel, mattre Vi trier k Paris ^ adonn^ au Public un Essai 

sur La peinture en mosaiqoe , avec un Traits historique 

el pratique de la peinture sur verre. Ill , 2&0. 
Levure de pain. De combien d'especes il y en a. IV ^ 

5oo. 
Liber. C^toit la matiere qui ^toit sous I'^corce du papj* 

rus , avec laquetle les £gyptiens faisoient leur plus 

t>eau papier , et qu'iis enouisoient d'une colle tr^fine 

pour emp^cher lencre de s*^couier. III^ 334* 
Lioraire > Bibliograpbe. Cest celui qui exerce Fan- 

cienne librairie : quelles connaissances il doit avoir* 

II , 58o. 
Libraires. Us portoient anciennement le nom de Clercs 

Libraires , faisoient partie du corps de TUniversit^ et 

* jouissoient de ses privileges. Avant I'invention de 
. riroprimerie , leurs occupations ^toient de transcrire 

des manuscrits. U , 574* 
Libraires Forains. lis ne peuvent sojourner plus de troiA 

* seniaines k Paris depuis Touverture et visile de leurs 
])alles : ils doivent tenir leur marchandise dans le quar^ 
tier de FUniversit^ ^ et ne peuvent la vendre qu awe 
Libraires de Paris. II , 588. 
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Liege de inontagne. Cest un des noms qa'on a clonn^s 
k Tamiante. Iv , 4^'* 

Lievre ( M. le ) 1 Horioger 9 a iovent^ la machine k taiUer 
ie9 fus^s. II , 4^3. 

Limoges* Quel ^toit le ca« qu*on faiaoit autrefois det 
peintures 6ur ^mail de cette vilie, II , io3. 

Lin. Le plua beau lin du monde vicnt sur les terrei 
de la 2i<bLandet II ^ Bgg. 

Lin incombu6iible« Horn qa'on a donn£ k l'amiante« 
IV^ 461. 

Lin perp^tuel de Sib^rie. Cest une plante vivace qui 
pou5se jusqu A vingt ou trente tiges et qu'on pourroil 
emplojrer a faire dcs tbiles communei. II , 599. 

Linge ouvr^» On pretend que ies V^nitiens en fiont lea 
inventeurs. Les manufactures de France ^ de Fian* 
dre et de Saxe , sent ceiles qui donnent le plus bean 
linge de celte especa > et qui joignent la finesse , 
lYcIat du blanc et la vari^t^ des dessins k la solidity. 
II , 597. 

Lifttz , ville d'Autriche ^ c^lebre par aes tapisseries en 
laine. iy> 209. 

Liqueurs. Uart de Ies rafrakhir a ^t^ usit^ de tout 
temps dans Ies climats chauds ; Ies pays froids n'en 
ont fait usage que long- temps apres^ quoique le 
Chancelier £«c<»n dise dans saa ouvrages que le rafrat* 
chissement des liqueurs ^toit connu en Angleterre 
depuis longtemps« II , 3:^6. 

Liqueurs fraiches. On entend far Ik Ies earn de gfo« 
seille , de fraise ou de verjus* II , 692. 

Lits bris^. Quelle est leur utility, Suppl. tome IV ^ 

Livre» DoA vient T^tjmologie de ce mot. II, 674* 

Livres* Quels sont ceux qui ont ^t^ imprimis au com- 
mencement de Tinvention de Tlmprimerie. II, 481 « 

Livres. Quelle est la maniere de lea laver lorsqu'ils aont 
salis de graisse. II , 565. 

Livres. Le Traits de la connoissance des livres a iti 

donn^ au public par M. G. Fr. De Bwre , Ubram da 

Paris. n,58i. 

Loix. Quellea sont ceiles que Ies Empereurs et kt 

P#oIs de France ont faites en (aveur daa Labouraurtt 

1,4*. • 
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Lonibardes ( Lettres ). C^toit celles qu'on eip^<iidii 
ii la Chancelierle en faveur des Lombards et Italiens 

?ui vouioient trafiquer ou tenir ban^e en France. 

Lormier. Ce nom est comraun aux Cloutiers ^ Selliers 
et Eperonniers. IV, 5i7» 

Lormois ( M. de ) a donn^ Part de faire rindknne. IV , 
263. 

Lots ( Vuider les )« G'est lorsque le partage des achata 
se fait k la plurality des voix des lotisseurs. I y 690. 

Loudiers. Qfuverture gamie de ploc ou poll de divers 
animaux. I ] 564. ' 

Louis le Jeune , Roi dc France , fit couper sa barbe sor 
certaine remontrance que iui fit Pierre Lombard^ 
Ev^que de Paris. 1 , 208. 

Louis XI, Roi de France, ^tablit les postes en France en 
1464 pour avoir plus suremenl des nouvelles qui cal« 
massent son inquietude et sa defiance. 1 , 563; 

Louis XIII , Roi de France , ordonna une recherche g^ 
n^rale des mines dans tout son rojaumc lU, 210. 

Louis XIV , Roi de France. Quels sont les monu- 
ments antiques qu'on trouva sons son regne en creu- 
sant les fondemwits du maitre-autel de Notre-Danie 
de Paris^ 1 , 23 1. 

Loupes d*eau. Quelles sont les experiences qu*on en a 
faites : k quel art elles peuvent Itre utiles. Ill , 221* 

Lourdiers : v. Loudiers. 

Louvois ( M. le Marqufs de ) j Suriiltendant des Arts et- 
Manufactures de France. Quel succ^s eurent les expe- 
riences qu'il fit faire sur la foule des draps conforme- 
ment k la m^thode du sieur Colinet II , 283. 

Lucien^ Get Auteur assure dans ses ouvrages que les dents 
posiiches ^toient en usage chez les Romains depuis 
tr^-long-temps , et nous apprend de quelle maniere 
ils les faisoient tenir. 1 , 22. 

LuUe ( Rajmond ). Ce Phiiosophe Chimiste pretendoit 
poss^der le secret de faire des pierres pr^cieuses arti- 
ficielles. IV , 369. 

Lumiere. EUe se decompose au moyen d*un prisme tri-' 
angulaire plein d'eau^ II, 611 ^ 

Lunette d^approche. £Ue a et6 inventee par Jacc^es 

Metius , 
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Metius , HolIandoU. On en distingue de trols 6oi tes» 
ll, 607. 

lAuictte d'opera. Cest celle qui est compos^e de deux 
verres , 1 iin convexe , qu on nomme objectif parce 
qu il est du c6t^ de Tobjet y et Tautre concave , qu'on 
appelle oculaire parce qu on le met du c6le de i'oeih 
II , 607. 

Lunettes. Ce sont des verres tallies d*une certaine ma- 

, niere et qui sont propres i ranimer la vue des vieillards 
^ moiti^ ^teinte* 11, 60 1» Celles qui sont k quatre 
verres, c'est-ii-dire d'un objectif et qe trois oculaires , 
rapprochent beaucoup les objets et les font voir plus 
grands quHlsne sont. 11, 607. 

Lunettes de jalousie. Cest un miroir expose obliquemer\t 
dans une boite percie A jour , au mojen duquel on 
voit directement les objets que Ton semble rcgarder 
de c6t^. n, 607. 

Lunettien On croit que cet art fut trouv^ en Italic sur 
la &n du treizieme siecle , quoiqu'il y ait beaucoup de 
vraisemblance que ce fut Bacon , Cordelier d'Oxforcl 
en Angleterre ^ qui fit cette importante ddcouverte*. 
II, 601. 

Lustrer les soies. Quelle est la meilleure maniere pour y 
r^ussir. IV, 5 1 9. 

Lustres k glaces courb^es. lis ont et^ imagines par la 
Manufacture des miroirs concaves , qui est ^lablie k 
Paris. lis multiplieint tellemeat les ri^flexions de la lu- 
miere , qu'avec peu de bougies on a le nu^me effet qu9 
s*il y en avoit beaucoup. IV , 522. 

liustrine. Cette ^oSe est ainsi nomm^e du lustre extraor* 
dinaire qu-on lui procure : en combien d'especes oa 
distingue cette ^toffe. IV ^ S^. 
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JVIacari ( M. Antoine), M^canicicn privlUgii ,de 

5a Majesl^ , a invent^ iin nouveau niouiin a bled qui 

va isans le secours de Teau ni da vent. Ill , 167. 
Macaulay , Anglois , a fait imprimer des iivres en notes 

d'abr^vialion. IV, 164. * 

IMachines. De toutes celles qui ont ^t^ propos^es pour 

nionter le bled dans la nouvelle Halle de Paris , 

quelle est celle qui a ^te trouv^e la meilleure. UI ^ 

2. 
Machines singles. Ce qu'elles sont vis-^~vis des ma- 
chines conipos^es : ^ quel nombre on peut les riduire. 

Ibid. 
Magonnerie. Get art tient un des premiers rangs parnii 

les arts m^caniques. Ibid. 8. 
IMacouba. Tabac de la niartinique qu'on prepare avec du 

Sucre brut dissous dans de I'eau. IV ^ i5i. . 
Macquer ( M. ). Comment il a rendu la platine fusible. 

Ill, 176. Quels travaux il a faits pour la perfection 

de la porcelaine. Ibid, 517. 
Mahometans. Comment ils ^ludent la loi de Mahomet 

qui leur defend de boire de la liqueur spiritueuse des 

dattes. II, II. 
JMaille (M. ), Bourgeois de Paris , a d^uvert le 

secret de composer I'e^alme , vernis mastic ti*^s- 

utile pour garantir les vaisseaux de toute pourriture. 

II, 142. 4 . 

J^iran ( M. dc ). Quel cas on doit faire de sa m^thode 

pour le jaugea^e des vaisseaux. II , 478. 
Maire (M.)Uiti inventeur des calottes en 1649. ^9 ^7^* 
Maitre-Jean a donn^ un ouvrage sur les maladies des 

yeux. Ill , 282. 
Maitre J^han des Horlodes : v. Dondis. II, 4o4* 
Maitre de l^ttres. Ce sont les Maitres qui ont obtenu des 

privileges de la Cour pour exercer Ubrement leur 

wittier. U^ 383. 
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Uhttre de Quai. Cest celut qui a le soin de d^bader , 
cW-a-dire de d^barrasjjer ks porls des bateaux vuides, 
et de mettre en leiir rang ceux qui sonl encore plcins 
de marchandises. Dans ies ports de mer on les appello 
Capitaines de port. 11 , 12. 

Mailre des Bouchers. C^toit leur chef. II avoit une juris- 
diction qui lui fut confirm^fe par Henri II , Roi de 
France , en i55o, et qui fut r^unie au Chdtelet en' 
1673. I, 289. * 

Maitre-d'H6tel. En quoi il differe du Guisinier : h quoi 
doivent s'^tendre ses connoissances. HI , aa. 

Maitres de Danse. lis furent chassis de Rome par un 
d^cret du S^nat , pour avoir pouss^ trop loin la licence 
de leurs exercices. Ill, 18. 

Maitres en fait d'armes. Leur nombre est fix^ k vlngt 
pour Paris : les six plus anciens , qui ont exerc^ pen- 
dant vingt ans , obtiennent des lettres de noblesse 
. pour eux et pour leurs descendants. I^s armoiries de 
cette communaut^ sont deux ^p^s mlses en sauloir 
dans un champ d azur : les panneaux , paign^es et 
crois^es d'or , accompagn^s de quatre tieurs de lis , 
avec timbre au-dessus de T^cusson et ti'oph^es d'armes 
autour. Ill, 19. 

Malouin ( M. ) pretend que le sel perfectionne le pain 
en augmentant et en d^veloppant la quality de la 
farine. I, 299. 

Maltus, Ing^nieur Anglois, est le premier qui , en 
1634 9 a enseign^ k se servir du mortier. I, 38i. 

WLanege. L*histoire dit que les Thessaliens ont et^ les 
premiers qui ont eu Vadresse de monter un cheval. 
Les Romains ^toient assez adrolts pour les monter k 
poil , et sans bride , pour leur faire faire toutes sortes 
de mouvements avec une simple gaule , et poup 
sauter d'un cheval sur Vautre en courant au galop. Ill, 
28. 

llanganese. Cest une mine de fer r^fractaire , pauvre e€ 
aigre : la substance m^tallique quelle contient donne 
dans certaines op^ations un Iris-beau pourpre et a la 
propri^t^ de faire disparoitre pendant la fusion , de« 
couleurs ^trangeres que le verre retiendroit sans elle« 
IV, 38i. 

Cc a 
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Manger det Dieox. Les Persans nomnient atmsi- VA9S^^ 
foetida. IV , 4^^* ^ ^p^ TEnipereur N^ron entendoit 
par ce mol. Suppl. terae IV* 
ManiLies. Norn que its Indiens donnentik leurs bracelets. 

II , 564. 
Manoeuvre des valaseauic ( La ) a ^t^ ignorl^e des An- 
dens : elle doit en quelqae manlere aa connoiMance k 
Andr^ Doria , G<^nois de Nallon , et O^^ral des Ga^ 
leies de France ^ous Francois I. Elle consbte i^ sou- 
mettne le mouVemeni dUn vaisseau k certaines loix 
pour le dinger dan» ^a nidrche le plus avantageuse- 
nient qu'ii est possible. Ill y 4^* 
Manuel Comnene. Quelle espece de lanterne a inrent^ 

cet Elmpereur de Constant i^iople, 11, 558. 
Manufacture de mosatqme en France. De quelle utility 

elle seroit , au rapport de M. Finger on. Ill , a49^ 
jkCanufacture de porcelaine. La premiere qui a paru en 
Europe a et^ ^tabiie en Saxe dans le dernier siecle* 
m,5i5. 
Manufactures de tofles peintes. Comment eelles de France 
sont devenues dup^ieui^s aux etratigeres i en quoi 
• elles ont principaiement r^ussi. IV, -2166. 
Maquereau ( Pecne du ). Sur quelles cdtes on la lait : dt 
quels bsitiments on »e sert : quels sent les fillets qu or» 
y emploie : quel temps on chokit pioux* cette p^che : 
et comment on sale ce poisson. Ill , 4^ *t ^'^* 
Maquignon, Quelfe dlfll^ence ii j a jentre le MaqutgttOA 

et le Marcluind de chevaux. lil , &x 
Maragers ( Jardiniers ). Anciennet^ de cet art. f)e quell 

fumiersiil leur est di^fendude seservir. HI^ 5i. 
Marbnes. Les Grecs furent ies .premiers qui en ^rent 
usage dans ieurs bdtiments IH, S, Coninietit onpar- 
' vient.jk leur donper ies couiews <f\i<cn veut dkj tracer 
des figures en peiief. //^/d. 5.^. Quel cas on a toujour^ 
fait de ceux d'Egypte et de Grece : oii on en tcoiirre 
aujoupd'bui ': quels «ont ies princ'rpa^sC. Ibid, 54* 
Marcandier (M. ) . Ses diveFses experierKtes ont contribu^ 
h pepfeotionner ks operations des Chanvriers. I > 
442. 
jUarchand (M. ) a'obse(t\r^ que le ckarme doanoit us* 
l^nmie de la Gouleur de U laque* IV ^ 43^* 
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tlarchaads d'oiseeux. lU ne peuvent les trendre que les 
volieres du Roi ne soient pleines : ils doivent se trou-> 
ver m sacie des Kois , et lalsser aller dans T^glise 
le« oiseaux qu'iUy ont apport^a. Ill, Soq. 

Jjdarchands de cli^vaux. Ils ne peuvent vendre ceux qui 
vlennent des provinces de France ou des pays t^lran- 
gers sans en avoir averti ie Grar>d Ecuyer de Franca 
ou le premier Ecuyer du Ploi. lis ne sont garanla 
que de la pousse , de la niQrve et de la courbature. 
Ill , 85. 

llarcorelle ( M. ) a donn^ un ip^nioire sur la manicrff 
de faire le froniage de Roquefort. II , 545. 

llar^chal ( M. } est le prep'ijef am a supprini^ Tusag^T 
du dilataloire dans Topi^ralion de la taille. IV , 5i4« 

ilargot. Avec quelle dext^rllecetle fiUe jouoit k la pauiiltf 
suivant le t^moignage de Pasquiev. Ill , 383. 

Jdargrai ( M, ) » de TAcaddn^iede Berlin , a extrait de 
Tor et du niercure de la platine. Ill ,. 176. Et ^ retir^ 
du Sucre du sue* de la belierave. IV , i44* 

]iSaria|f>usSanctus , disciple de Jean Desromains, publia 
en 1 5^4 la ni^lhode de so;i niaitre pour I'extraction de 
la|>l4iiTe« IV, 5*3. 

Marin ( M. } , Bourgeois die Lisieux ,. est Tinventeur de 
la canne k vent. 1 , 161. 

Idariotte ( M. ) estJ'iwvertlieLir de la cuvette perc^e, ma- 
chine propre pour le jaugeage des eaux courantes. II , 
47a. • . 

llarils ( M. } a iijive^ une. n^acliiiibe pour forer les* 
pieces de canon aprcs avoir ^[^ coulees pleines. II , 
236. 

llarmite ing^nleuse. Elle a .^l^ invenlee par le sieur Tra- 

. noy. $A <iej>criplkO|i et son utilile. Suppl. tome IV. 

Marmotes. Especes de rats des ALpes. EUes ont appri» 
aux lionunes a grimper dans les cherain^es. IV , 534* 
Quelles sont les personaes auxquelles. on donne ce 
nom« Jbid. 895. 

|tlarqu6s d*^t-ain. Le fin se r^arque p^r dessous et !• 
commun par dessus. Ill , 557. 

Narqu^terie. Anoiennet^ de cet art : comment tl a passi 
d'Orient en Occident : combien ses progr^ furent 
Xoibles en {(urope avant Je^ de V^rme : quels ^luient 

Gc * 
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cesduvrages dvant cet habile Artiste : commenf ClA 

art s'est perfect ionn^, III , 1 1 1 . 
Marteau ( Monnojage au }* A quels rnconv^nienls il est 

sujet : jiisqui^ quel temps les espeees de France furent 

ainsi fabriqu^es : tous quel Roi on loi a substitu^ 1^ 

monnojrage au rnoulin. Ill , 234* 
Marteau ( Le } de hi porte cochere de lHAtel de la 

Fert^ , rue de Richelieu y h Paris , est de fer forg^ , 

et a coilt^ sept cents livres dans une ann^e oik tout 

^toit k sa commune valeur. 11 y 269. 
Marteline. Petit marteau propre a ^gruger le marbre« 

III y 52. 

Martial. Ge que ce Foete dit au sujet des dents artifr- 

cielles. II, 22. 
Martin ( M. ) 9 Lihraire y s est fait unebrillante reputation 

par le Catalogue raisonn^ de ses livres. tl , 58i. 
Martin ( M. > , Peinlre y a invent^ un vernis pour Ie» 

tabatieres de carton. IV, i55. 
Martinet ( Le sieur ) , Teinlurier k Paris , a imagine une 

machine tr^s-commode pour lustrerles robes enlieres, 

quoique garnies. II , 342, 
Martini ( Le Pere ) , Jesuite , est un des premiers qui 

ait donn^ un detail exact du vernis des Chinois. IV 1 

354. 
Martiniere ( M. de la) a^tabli une ^cole de Chirurgiei 

1 , 4^9. 
Maryland ( Le ) et la Virginie foumissent tous les ant 

aux Anglois plus de cent mille boucauts de tabac. 

IV> 14s. 

Massif ^es foumeaux k fondre le fer. De combien do 

iniirs il est compost. II , 266. 
Mass il Ion ( liC Pere ). G>mment on a copi^ les sermons 

de ce c^lebre Pr^dicateur pendant qu'il les pr^choit. 

IV, 184. ^ 

Masse Ftniguerra , Orfcvre de Florence , est Tinventeur 

de la gra^ure sur planches. Comment cette inventioiv 

est pass^ en France : en quel temps elle s y est per- 

fectionn^e. II, 344* 
Mastic. Ce que c*esl : quel usage on en fait : d*oill vient 

1^ meilleur : comment on le falsitie : de comUea 

d'especes il y en a. Ill , 1 18. 
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Matelas. Qctelle est la meilleure £99011 de led faire pour 
6tre toujours couch^ moUement. HI, 119. 

Mathieu ( Le sieur ) , Chapelier Fran9ois » a introduit 
en France , depuis une trentaine d'ann^es , le secret 
de Teau de composition qjui avoit disparu de ce 
rojaume depuis la revocation de Tedit de J^antes. I x 

447. 

Maupin ( M. } a donne Tart de faire le vin. IV, SgG. 
Maure ( Louis , dit le ) , Due de Milan. Par qui son por- 
trait fut grav^ sur une pierre fine. II , 368. 
Maurelle. Herbe dont on fait le tournesol en drapeaux : 

comment on en extrait le sue et de quelle nianiere on 

lemploie. IV,54cf. 
Idazarin ( Le Cardinal ) a fait faire une recherche g^n^ 

rale des mines de France. Ill , 21 1. 
Mazdas ( M. TAbb^ de ) a donn^ un m^moire pour 

teindre le cotonen noir. IV , 139. 
M^canicien. En quoi il differe du Machiniste : quelles 

sciences il doit poss^der. Ill , 2. 
Meches. Divers essais qu'on a faits k ce sujet. I, 43i- 
M^dailles De quelle machine .on se servit pour les frap- 

per sous le regne de" Henri III. 235. 
Medicis ( Catherine de ) , Reine de France. Quels gens 

elle fit venir ^ saX}our pour raffiner sur les mets. I , 

692. 
M^gissier. Anciennet^ de cet art : d'dili ce nom tire son 

^Ijmologie suivant M. Huet', £v^ue d^Avranches : 

de quels anciens peuplfs cet art faisoit Toccupalion. 

Ill) 122. ' 

Melilafes. I^s Gi'ecs nomment ainsi le pain-depice k 

cause du miel qui entce dans sa composition. Ill ^ 

329- 
Meliav^its est Tinventeur d'une nouvelle raaniere d'ar-^ 

genter. Suppl. tome IV. 
M^moires de rArad^mie de Stockolm. Ce qu ils ensei- 

gnent pour garantir les bois de charpente de Taction 

du feu. IV, 464« 
Menestrier ( Le Pere } , J^siiite , a donni^ une histoire 

sur Torigine des Jeuxde cartes. I, 394* Quel est son 

sentiment sur T^oqu* de V^tablissement des Baxtr 

quiers. Uid, 202. 

Cc4 
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Merrier. Efymologie de ce mot Quel rahg il fient 
parmi les six<;orp9« Ge corps qui fiit ^tabli par Charles 
Vl 9 Roi de France , est divis^ en vingt classes diSi- 
rentes. Pour j ^re ne^u , il faut ^tre n^ Francois et 
avoir les autres qualit^s re€[uises» Les armoiries de ce 
corps sont trois navires dans un champ d argent , doni 
deux sont en chef et un en pointe. Ces vaisseaux sont 
construits et ni^t^ d'or sor une mer de sinople,. le 
tout surmont^ d'on soleil d'or avec celte devise , te 
toto orbe sequemur. lis ne sont que vingt-six privil^gl^ 
suivant la Cour. lU , i3a et soiv. 

Mercure. Quelles sont les qualit^s de ce m^tal : le Yierge 
nest pas rare dans les mines. 111, i84- 

Mercui'e ( L'ancien ). Les E^ptiens pr^temleht que C9 
Dieu leur a appris k faire de Thuile. II , 4^- 

Meres. On nomine ainsi les h^tesses des auberges ah les 
ouvriers se rendent pour s'instruire mutueliement de 
leur metier : pourquoi ces assembles ont ^t^ d^fen- 
dues. Suppl, tome IV. 

Merj ( M. ), a donn^ une critique sur la m^tfaode de 
Frere Jacques. IV,'5j4- 

Messageries. ELles fiarent ^taUies par rUiHTersil^ de 
Paris , et mises en usage par Louis XL I, 563. 

Messagers. De combien il y en avoit de sortes en France 
avanl Tannic 1676 : en quel temps Us ont ^^ abolis 
et r^unis aux Messagers ^oyaux : quelies sont leurs 

. obligations. Ill , i36. 

Mi^tayer. Quels sont ses droits sur la r^colte qu'il a fait 
venir , et quels sont les d^dommagements qu'il est en 
droit d'exiger. Ill, iSg. 

M^thokl J Anglois de Nation , est le premier qui ait eu 
connoissance des mines de Golconde. IV , 4?^* 

M<^tierii faire les bas. Les Francis en sont les imren- 
teurs. La premiere manufacture fut ^tablie -eii i656 
dans le Chateau de Madrid au bois de Boulogne pr^ 
de Paris , sous la direotioii ide Jean Hiiiaffet. I ^ 

2x3b 

Metius , HoHandois , est Tinventeur des hmettss d'ap- 

proche. H , 607. 
BAeules. GnnwHenr. ^toient fattes celies dont let Anr; 
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ciens se tervolent : de combien cl*especcd dlfferentes 
il y en a : avec quoi les peuples de la plus haute an- 
tiquity les faisoient Mourner, ill, i47* 

Mexia ( Pierre ) , auteur des Legons diverses , pretend 
que les Mones contioisflioient la poudre ^ canon loi^- 
temps avant les Francois. Ill , 563. 

Mexicains. Quel temps , quel patience et quelle force 
de bras ils empioyoient k faire leurs bsiliments. I ^ 
124. , 

Mezieres ( Philippe de ). Ge que <iet Auteur dit dans aon 
ouvrage de TArtde saler les harengs , et ce qu*il dit de 
Dondis ou J^han des Horloges 9 aans son Songe du 
vieiix Pelerin. U , 38i et 4o4' 

Michel ( M. }. Quelle est sa m^tbode pour faine des 
aimants artiiiciels. IV , 449* 

Michel- Ange. Quelles obligations lui a la peinture sur 
^ail. II y iio3. Quelle oel^brite il s est acquise et 
quelle ^cole ii a form^. Ill , 4o®* 

Micheli, Ingenieur, a fait fortifier la viUe de V^r-one 
de bastions triangulaires dont.on pretend <quil est 
I'inventeur. Ill , 47^- 

Microscope compose. De combien il y en a d'especes. 
IV, 609. 

Microscope ^ .genou. Pourquoi U est ainsi tiocBm^i 
Ibid^ 6 ID. 

Mtcix)scope h boite. Ce que c'est. Ibid, 609. 

Microscope de lunette dapprocbe. Cest Le microsGope 
simple. Ibid* 6 to. 

Microscope solaire. Cest une -espece de lanterne ma- 
gique ^clair^e par la lumiere du soleil. Get instru- 
ment y qui a ^t^ invent^ f>ar les Anglots , a la pro- 
pri^t6 de grossir extr#menient les objels. ibid, bi4« 

Microscope k trois verres. Cest ceUii qui est compost 
de trois verres octtlnines dont le foyer est de diflj^rente 
grandeur. Ibid. 610. 

Mie» Cest le grain de la parcelaine qui sert k en iiite 
reconnoitre cbaque e/ipece. QI, S17. 

Milly (M. le Comte de ) -a donn^ TArt de ]a porceUine. 
Ill, 535, 

J^inerve. Quelle d^ouvevte les GL'eoeattribueDti'Ci^tta 
D^esse. II , 436, 
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j Mines. A quoi ies hommes sont redevables ^e lenr'd^ 

couvTerl«\ III, i85. 
Mines d'acier. Pourquoi elles sont ainsi nomm^es. I f 
i3. 
: Mines d'argent. Quelles sont Ies plus riches : dans qnel» 

j pays on Ies trouve : uueLle quantity \\ j en a en 

, France : quelle est la plus riche de toutes. III. i77» 

I Mines de cliarbon. A quels signes on Ies reconnoit r 

F quelles precautions prennent Ies ouvriers pour s*y 

I exposer avec suret(5 : pourquoi Ies unes sont plus 

' inflammables que Ies autres : pourquoi on j porta 

de la luniiere. II , 4^^- 
Mines de diamants. Comment la premiere fut decou- 
verte par un Berger. IV , 47^* Conibien il j en avott 
d'ouvertes dans le royaunie de Golconde en 1677. 
n. Sag. 
Mines de fer. En quels royaumes sont Ies plus com- 
munes : sous quelle profondeur on Ies trouve : en 
quelle figure est ordinairenient cem^tal dans la mine. 

Mines de sel. Quelles sont Ies principales de TEurope. 
IV , 66.^ 

Mines d'c^tain. Quelle est leur raret^ : elles ne sont 
point connues en France : eii quels endroits on Ies 
trouve. Ill , 180. 

Mines d or* Elles sont peu connues en Europe : dans 
quelle partie du monde on en trouve davantage-: 
cruel Ies sont Ies plus abondantes : en quelle partie 
oe I'Europe on en trouve quelques-unes. Ill, 176 ct 
suiv. 

Minos , premier Roi de Crete , est , selon quelques- 
uns , Finvenleur de Tart de teindre en couleur de 
pourpre. Ill , 67^. 

Miroir ardent de m^tal. Cest un compost de cuivre 
. rouge , d'etain d'Angletcrre et d arsenic. II , 6o5. 

Miroir ardent de verre.. II est fait avec i\ei glaces au3C- 
quelles on a fait prendre une courbure convenable 
en Ies ramollissant au feu , ,et qu*on a ^tam^s sur 
le c6ie convexe. II est inferieur pour Ies effels aif 
miroir de m^tal : pourquoi il repr^nl« l«s ohjf^y^ 
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- renvers{«. IHd, £tant expos^ aux fajons du soiell , 
ii brule par reflexion k la distance denviron ie quart 
du diainelre de, la sphere dent il eal une portion. 
Ibid* 

Mirolrs. Au rapport de Cic^ron, ce fut le premiet 
Escuiape qui en liit I'inventeur : d^ quoi ^toient ies 
miroirs que Mojse fit fondre : de quelles matieres 
on Ies faisoit autreibis : ceux de Brindes passoient 
pour Ies nieiileurs : de quel m^lal Praxitele en fit 
luire un : Ies verreries de Sidon sont celles qui ont 
fourni ies premiers miroirs. Ill , 2116. 

Miroirs concaves. L'Angleterre eloit autrefois Ie seal 
rOjaume oi!l i'on en faisoit : depuis quand on en fait 
en France. Ibid, 220. 

Miroirs cjiindriques. De combien d'especes on peut en 
faire. II, 612. 

Moluques. C^i^brit^ de ces iles pour la recolte de la 
muscade. IV , 626. 

Momies blanches. Ce sont des cadavres qui so sont 
conservc^s enliers au nioyen d'un sable subtil qui lei 
a pen^tres. IV , 481. 

Monnoie ( La ). Etymologie ^e ce nom. Elle est un 
signe repr4^sentatif de la valeur des choses qui en- 
trent dans le commerce. Josephe rnpporle son in* 
vention a Ca'in. Les premieres monnoks ^toienl niar- 
au^es de petits points qui dcfsignoient la valeur de 
lespece. £n France , la monnoie royale ou parisis 
ctoit plus forte d*un quait que la monnoie tournoise : 
6a valeur inlrinseque nest relative qu'^ la quantity 
d'or et d'argent pur que chaque espece contient. 
lU , 280 et suiv. 

Monnoie de billon. Cest celle oii il entre beaucoup de 
culvre et peu d'argent. Ihid. 332. 

Monocorde. Gel instrument n'est pas usite en France : 
quelles sont les villes de TAllemangne ou Ton en 
fait d'excellenls. II, 164. 

Mont. Quelle mesure de plalre c'est. EI , 478' 

^ontalember ( M. le Marquis de ) a donii<^ la descrip* 
tion des salines de Durkcim dans le Palatinal. IV / 

, 60. 

MLontanijr (M,de). Quellei d^couvertes il a faltes sur 
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, iaporceUine. IE, 617. QaeU in^'^dieitts il a trontfit 
pour lier let coaletirs qu'on met sur la porceUine , 

. et lear donner de i'<^clat sans chdnger Uuy liit«nill^. 
Ibid, 534. 

Monttran ( M. de ) a- Aift ven^r ieh rOMBts d^ ia Qilnmr 
pour la [iiatui« da coton : ils me diflferent Ah ceux 
du Levdnt ^e par ieur grandettr. Ill 4 is64- 

Montargis ( Fabi*I<pe lie >. A quelle graiYdeiir eUe ■ 
' porte ies pattloTB qu'elle fait, ill^ ^6< 

Montbruel (M, de) a* (k^bii A la paiiitd dt Vide S. 
Louis ^ Paris V une machine de son Ynvetitlon pour 
'/fiitrer les eaux de ia Seine. Ill, ^^> 

Montet ( M. > ^st auteur du M^moire sur le verd dr 
gris. IV : 340. II Test aussi de ceiui qui traile de la 

' lUaniene de faire le touraes^I. Ibid. 54^- 

'Montfaucon (Dom), Reiigieux B^n^tctin , pretend 
que les ^pttrom .<h»( Anciens n'^toient qu'une pointe 
attach^e a un deml-cercle de fer qui ^ajuatok danif 
les chausftunes de ce tempi, ii , i25. 

Monti ( Mi de ). Quel estson proc^ pour la conser- 
vation des fleurs. IV , 487* 

Monitigny ( M. ) s'^st occiip<^ avec succ^s de Ja manier# 
de faire ia poitceiaine. Ill , 5 17. 

Montpetit ( M. Vincent de ) est I'inventeur de Tart de 
peindreA i'iiuile en miniature : quelle estsa inaniere 
<ly procMer. Ill, 173. II est aussi i'inventeur d*nne 
machine qui finit parfaiteinent loutes ies roues en 
«ortant des mains de la.Fendeuse. II , 4^^* 

Monlres k deux cadrans. Eiies ne sont en usage qu'«ii 

• italic : un des cadi^ans indique Theure ^ et Tautra 
marque raidi k douze heures. Ill ^ J^iS. 

Monture de pierres fines. En quo! differe celle du dia-« 

mant d*avec celle dune pierre de couleur. 11, SaSw 

Morand ( M. ). Pourquoi ce c^lebre Ghirurgien Fran-* 

• »^ots passe en Angielerre. IV , 5i&. 

Moixlant dW. Quelle est cette espece de vemts. IV, ifi7. 
Morel, Libraire, s^st dLstingu^ par ies ouvrages de sa 

composition. II , hjh. 
Homeland ( M. } a invent-^ un instrument pour calccdey 

avec plus de facility et de promptitude. I , i46t 
ilartftdeUes. Nom que les Anpieas domioient 
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dssona fitifiiec andoailies* fil v 2l^S« . . 
^lorteiiie. I*^om anclen de la graine de tnoutarde. III, 

Jdortellene (rue^lfi}. <^*fiBt»oe qui lui a donn^ ce 
nom. I&idt . •■;»' : 

Moi'teliier. Quelles in^prjces ce nom a occa&ionn^fcs 
che^ le6 Savantl : o^oenieuroient ceun qui exercoicnt 
ca n)^ti«r ;: depuia quand ii est tomb^ dans Toubli.. 
Jhid» » • ■ 

lilorue (P^e.de la). Dana quel endroit elle se fait ; 
les Basques passent pour en avoir iii :les ptemiei^ pe- 
cheurs ;« qijaod elle* commenoe et comhion de tempt 
clle dure : pourquoi la morue du Petit-Nord n& se 
conserve pas ai. Iting^ temps, qu^ c^Ue'de Plsttanci 

. et du Cap Breton*. Ill, ^4^. ( . >• 

Mosaique ( La ). Cest l*art de talller , .p^lic etrasseniblcr 

- des uiarbrei preoieuset de diii^entes.cpuleur&, poul 
en foane*^ ^ur iiQ foiul;de «&««;. tQpt£A;8i»1es dedeM»ina 
imitant la peinture : les Perses en onl ^l^ les inven- 
teurs : en quel temps cet art se perfccllonna , lomba 
en d(^cadence et se r^tablit. Ill , 247* 

JMosa'ique des Bri^siliens ( La ) consisle k arranger dei 
piunjes d'oiseaux de maniere a en faire toutes sorlca 
de figures. Ibid, 253. 

Mosai'qiie en verres et en ^niaux (I-.a) fut invenlc'e 
sous le regne d*Augusle : on la porta si loin sous cet 
Enipereur, qu'ellfe'^disputoii a la peinlure Tart de re* 
prt^senter les choses au naturel. Ill , 249. 

Moucbe k caf^. Insecte qui fait pt^rir le cafier. 1 , 870. 

Moulinets k vent (Les) qu'invenla Jean Bernard, ^toicnt 
pour emp^cher les cbemin^es de funier, II , 3o4. 

JMoulins k cylindres. lis ont ^t^ inventus en France , d'oi!i 
lis ont pass^ en HoUande et en Alleniagne : lis sonC 
pr^fer^s aux moulins k pilons. Ill , 338. 

Moulins k pilons. Quelle est leur difT^rence pour Tou- 
vrage d avec les moulins k cjlindres. Ill , 336. 

.Idoustache. Les Fran9ois et les Goths nen ont porte que 
jusqu au temps de Clodion, Roi de France. 1 , 208. 

J^oularde. De combien d'especes il y en sl : celle de 
Dijon passe pour la meiileure qu'on d^bile en France. 
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Moutons Flan jrini. Po^rqiioi ils sont ainsi nomm^s. IV ^ 
493. 

Mui'ia. Cest une liqueur faite avec la saumure de thon : 
elle ^tolt destihi^e poui' le menu peuple qui sen servoit 
dans presque toutes les sauces : pourquoi et ^ quel titre 
les Eloniains en exigepienr lous ie» ans une certaine 
quantity de queiqaes provinces des Gaules. Ifl , 23. « 

MiU'iers. Henri IV est ie pi^niier de nos Rois qui en ait 
^labli des pepinleres : ce n*est que sous Louis XIV 
qu on a coitimenc^ de planter des mdriers blancs en 
France. IV , i oa-. 

Muscades. Comment' on les preserve de la corruption. 

IV, 527. 

Mussenbroeck (M. ) est Tinventeur du pyrometre; III, 
5o2. A quel point de perfection ii a port^ la dissection 
des plantes. IV , 49^ 

Mustel ( M. ) ^ donn^ un ouvrage sur le pain ^ononu** 
que fait avec des pommes de terrQ» III f S^g. 
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AIR AC (Paul) N^gociant k Bounleaux, Qiielleg 

sont les experiences qui onl ^l^ failes chez iui poui* la 

clariBcation du Sucre. IV, 142. 
Narris ( Barthelenii ) a iii Directeur de la premiere ma- 
nufacture de velours ^tablie k L) on. IV , Sao. 
Nassau Saarbruck ( Le Prince de }. Comment il a trouv4 

le moyen d'extraire le bilume du charbon. IV, 4?* • 
T<}attier. Anciennet^ de cet art : il a prls son origine en, 

Orient : les anciens Anachoretes s'en occupoient dans 

le desert. Ill, 278. 
.Navigation. Anciennete de son origine : les Cliinois , let 

Arabes et les Persans I'avoient Stabile avant qu elle fiiL 

connue des Tyriens et des Gartbaginois : comment' 

elle se faisoit avant la d^couverte de la boussole : 

comment elle a pass^ en Europe : en quoielle con<- 

sisle et comment elle s'est perfect ionn^e. Ill, 276. 
Nausicaa. De quelle maniere cetle Princesse et ses coui« 

pagnes blanchissoient les babits. II , 1 5. 
Nectar des dattes. Cest la pure liqueur spiritueuse de% 

dattes fermenl^s : quel cas les Souverains du G>ngo 

font de cette boisson. II , 11. 
Neilson ( IVL }. Quelle est sa m^thode pour exsicuter le< 

tableaux sur les tapisseries. 1 , 280 . 
Neper. A quoi sert Vinvention de ses batons. I, 146. 
Nepveu ( M. le), Horloger de Paris, est le seul qui 

se soit appliqu^ k executer des borloges k court 

pendule. II, 410. 
N^ron. Ce que cet Empeseur Remain entendoit par It 

ragodt des Dieux. Suppl. tome IV. 
Ncuclaste ( M. le Due de ) , Goiiverneur de Charles II , 

Roi d'Angleterre , a donn^ au public un excellent; 

ouvrage sur Vah de monter k cheval. Ill , 29. 
Newton. Quel est le sentiment de ce Philosophe sur 

les couleurs. IV, 21 4* Quelle espece de tc^lescope il 

a invent^e. II , 608. 
NIcias; fill d'lferiQi^s et Gouveraeur en Grece du temps 
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des Romains, est riiiv^nteur du metier JiFouIon* II ^ 

a8i. 
Micot(IVl.)9 Ambassadeur en Portugal pour la France | 

est an des premiers qui ait mis dans ce royaume le 

tabac en reputation. IV, 147. 
Mlcotiane. Quelle herbe c*est et pourquoi elle est ainsi 

nomm^e. IV , 147. 
Noel C ^- } I IVIarchand de planches de Paris , est Tin- 

venteur d'ane machine plus commode pour scier les 

planches. IV, 72. 
Noir. Quel ran^ tient cette coulenr enire les couleurs 

primitives. IV, ^22. 
Nollet ( M. FAbb^ ). Ce que cet ing^nieux Phjrsicien 

a dit sur la maniere dont la fusee raonte en Tair. I , 

170. Ce premier Professeur de Physique exp^rimentale 

en France a donn^ Tart du Chapelier et celui de faire 

des experiences. II , 1S8. 
Nonius. Quelle e^t sa methode pour rendre visibles let 

plus pelites souS'-divisions. II , 189. 
Norv^giens. Ce peuple passe pour ^tre le premier qui 

a invent^ Tart de saler les harengs. 11 , 379. 
Nostre ( Le ). Quelle est la c^iebrite quil s^est acquise 

dans Tart des jardins. 11 , 44^* 
Notaires. Pourquot ils sont atnsi nomm^s : qoelles ^toient 

les {onctions de ceux qu'on nomm'oit ^>ostoliques. IV, 

1 65. 
Vuances de oouteurs. Comment elles se font. IV , 22% 
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iLLARt); Comment ce Peintre AngloU s'fest i'etidu 
c^lebre. II , gS. 

GBillet bleu. Quelle est la manicre de sen procuren 
II , 462. 

CEiif ( Chateau de X ). O^ il e^t sltu^ : pair qUi U fut 
altaqu^ : et comment il a ^l^ pris. Ill , 216. 

(Em^. Les habitants de Tisle de D^.los sdnt les pre** 
mlers qui se sent avisea de falre le commerce dea 
oeufs. I ) 538. Quel est le moyen dont on se sert 
dans les Indes Orientales pour les conserver au^si 
long-temps qu'on veut. Ill , 268; Comment on les 
fait Colore en Egypte. Ibid. 289. De quels oeufs oi^ 
se sert pour la p^che de la morue. Ill , 247 • 

GBuvres blanches. On entend par \k les g'ros outils de 
fer tranchants et coupants. IV , 168. 

Office. A quoi cet art doit son origine : quelle diff^^ 
rence il y a entre TOfficier moderne et Taficien : quels 
ouvrageson a faits sur cet arl. III. 290. 

Officier G^n^ral. Quels sont ses devoirs. Ill, i5gi 

Oiseaux de chant et de plaisir. De combien d'espetei 
il y en a : en quel temps on doit les chasser^ III § 

Oiseleurs. Pourquoi ils se tfouvent au sacre de not 
Rois '. quelles y sont leurs fonctions : k qUoi ils sont 
obliges aux entries des Reines. Ill j 3oo. 

Olaiis Borrichius. Ce que cet Autelir dit sur Talgue qui 
vieht dans llslande. IV , i45. 

Olivar^s ( Le Due ). Quelle rdforme il a faile en Espagn# 
par rapport aux Cochers. 1 , 354^ 

Olives. Picholini est I'invenleur de Tart de les preparer 
ou saler. Celles de V^ronne sont estim^es les xntW-* 
leures. En Provence on nomtne picholines celles qui 
sont les plus grosses. Les orchites, quoique moin** 
dres , sont les meilleures ^ manger et rendent plul 
d'huile que les picholines. III. 3ro. 

Olivet (M. TAbbed' } a donn^ m Trait<^ de la Pro« 
Tomc V. D d 
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spdie pour apprendre la vrale prononcialion ie6 teN 

tresy en faisant tongues ou breves celles qui sont 

Fun ou Tautre. 1 , 3. 
Optique. C'est la science qui considere la vision qui se 

fait par des rayons de lumiere qui vient direcle* 

inent et imm^diatement de Tobjet jusqu'a i'oeil. 11 f 

602. 
Or. Quelles'sonl les rivieres qui en roulent avee leuri 

eaux. ni , 175. Uartdele iaire entrer dans le tissu 

des ^toiTes a et^ connu et pratiqu6 par les peuples left 

plus anclens. I, 34i> 
Or blanc. C'est le nom que les Espagnols ont donn^ k 

la platine , substance nietallique quails ont d^cou- 

verte depuis peu dans les environs de Carthagene 

dans TAm^rique Espagnole. Ill, 176. 
Orchites. Ce sont les nieilleures olives de la Provence 

et en m^me temps celles qui rendent plus d'huile; 

III, 3io. 
Or^ionnance de la Marine du iS Avril 1G89. En quoi 

elle ne peut pas ^tre suivie, 1 , 533. 
Orf^vrerie* Anciennet^ de cet art : quelles sont le* 

choses qi^ ont le plus contrlbu^ k sa perfection. 

III,3ii. 
Orgeat. Quelle est la maniere de le faire en pAte e& 
. en sirop. II, 692. 
Orgues. Leur antiquity : oil se trouvent les plus belles 

et les plus grandes : quel est TEmpereur d*Orient qui 

en fit present ^ un de nos Rois. II , 1 66. 
Oribase. Ce M^decln loue beaucoup I'usage du coljre 

que le M^decin D^mpsthcne avoit invent^ comme un 

reniede speciHque contre les indispositions inv^t^r^e* 

de la vue. Ill , 280. 
Orientaux. lis ont deux manieres de broder, I'une au 

tamis et Taulre k points recouverts. 1 , 346. 
Original ( Second polds }. Cest avec ce poids » ^ta<* 

lonn^ sur le premier, quon verlfie les poids do 

tous ceux qui vendent leurs marchandises au poids. 

n, 134. 

Orleans ( Le Due d* ) , Regent de France , chargea 
les Intendants des provinces de faire de nouvelles 
rechorches tics mines et malleres minerales de cc 
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xvysume , qui ^tolent dans leur d^artement. Ill | 

an. 
Ornements d*or. La plupart de ceux qui sont sur lei 

bijoux de grande appareflce et de peu de valeuri 

comme ^Vantails , tabatieres et autres , ne aom que 

d'argent dor^. II, 5o. 
Orni ( Les ) sont lea figues sauvages printanieres des 

Grecs. IV , 4^» 
Orseille , herbe. Quelle est la tnaniere de la preparer : 

en quol elle differe de rorsellle de terre. Ill , 324. 
Osiris. Ce Dieu des Egyptiens est I'inventeur'de la bierd 

selon quelques-uns. I, 821. 
Otrante. Celte ville ful fortifi^e en i48o par des bastions 

triangulaires qu*Achniet Bassa j fit falre. Ill, 470. 
Ones. Vieux mot qui signifie des oies. IV , zB. 
Ouicou. Comment les Sauvages pr^parent cette boisson : 

ce que cest qu\m ouicou g^n^ial : quelies sont les 

qualit^s de cette liqueur. Ill ^ 826. 
Ovide. Ce que ce Poete dit sur la toilette dans son Art 

d'embellir le visage. IV , 269. 
Ouvrciges. Quels sont ceux qui sont d^fendus aux Orfe* 

vres. Ill, 3 1 8. 
Ouvriers qui travaillent aux mines de mercure. De 

combien il y en a d'especes : comment ils ^vitent lei 

maladies auxquelles les exposent des salivations con* 

sid^rables. Ill , 209. 
pyers. Pourquoi les Rdtisseurs ont iii ainsi homm^s* 

IV, a3. ' 
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ACIFICU8, Archidiacre de Verone , est rinvenleur 

des horloges k roues. II , /^o'6. 
Padouan ( Le ). En quol eel habile faussaire a reussi : la 

pluparl de ses coins sont aujourd*liui dans la bibUo- 

theque de Sainte Genevieve de Paris. 1 , 34o. 
Pagnier de Darnetal ( M. ) ^ enseign^ quel est le choix 

qu'on doit faire pour avoir des racinesdegaranceles 

plus belles et les plus saines. II , 32o. 
Pain-dYpIce. Cest des Asiatiques que nous tenons la 

nianiere de le faire. Uisle des Rhodes ^toit Tendroit 

oi\ on falsoit le njeilleur : quel nom les Grecs don- 

noient k ce pain. Ill , 3a8. 
Pains de sel. Ce sont des grains de sel agglutines les uns 

aux autres , dont ont fait des masses en forme de pain 

de Sucre. IV , Sg. 
Pajon du Moncels ( M ). Pourquoi il est nomm^ 

Commissaire par la faculty de M^decine de Paris. 

UI , 496' 
Palais Brion. Quelle partie c*est du Palais Royal. Ill, 

4oO. 
Palais ( Horloge du ). Par qui elle a ^te faite : sous quel 

regne : quel rang elle tient entre les premieres hor- 
loges. II , 4o4* 
Pal^e dc S. Maurice ( M. } a donn^ TArt de cultiver let 

peupliers d'ltalie. Ill , 462. 
Palefrenier. En quo! il diHere du Valet d*^curie. UI ^ 

33 1. 
Palluci ( M. ) est Tinventeur de Taiguille crenelcfe dei 

Oculistes y dont la poinle sert k percer le capsulaire 

du cryslallin. Ill , aSS. / 

Pamphila est I'inventrice de la gaze. II , 3^5. 
Pamphilie , de Tisle de Cos , passe pour avoir invente 

I'art de fa^onner la soie. IV, 102. 
PanacherS'Bouquetiers. Ancien nom que portoient lei 

Plumassiers. Ill , 492. 
Panaches. Bouquels de plumes que les Guerriers por- 
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toient autrefdis sur leurs casques, lea Court isana 
sur leurs bonnets y et les fenimes sur leurs coeflures. 
Ill , 49^- 

Pancrace ( M. ) , Consul et Recteur d' Amsterdam , a 
fait present k I^uis XIV du premier cafier qui ait 
paru en France. 1 , 369. 

Pantographe. Quel instrument c'est : quel est son 
usage : en faveut;^ de qoi il a ^t^ imaging : il a ^l^ 
port^ ^ sa perfection par M. Langois , Ing^nieiu* du 
Roi. Ill , 333. 

Papas. D'oii celte espece de pomme de terre tire son 
origine : depuis quand elle est connue en Europe : 
qui sont les premiers qui I'ont cultiv(^e. Ill , 329. 

Papes. £n quel temps ils ont iix^ k Rome Part de la 
mosa'ique : quels endroits de cette ville ils en ont d^- 
cor^s. Ill, 249. 

Papier. Cest aujourd*hui une espece de feuille fac-- 
tice faite avec du vieux linge : avec quoi le fai- 
soient les Anciens : en quel temps le papier d'Egjpte 
commenga k ^tre moins usit^ : quel autre papiec 
on lui substitua : comment les Europeans imagi- 
nerent celui dont ils se servent : en quel temps fut 
faite celte decou^'erte : en combien de sorles on le 
, distingue relalivement a ses qualit^s et k se$ marques : 
quel est celui qui se d^bite le mieux en Espagne et 
en Am^rique. Ill , 34^ et suivant. Quel est le nioyen 
de reconnoitre son ^ge. IV , 348. 

Papier k d^rouiller le fer. Depuis quand il est invents ; 
comment il se fait. Ill, 35 1. 

Papier de HoUande. Quels sont ses d^fauls. Ill , 347* 

Papier de soie. C'est celui que les Japonols font avec 
du coton. Ill, 348; 

Papier fossille. Nom qu'on donne k Tamiante. IV, 

Papier Ynarbr^. Larl de le faire a ^l^ trouv^ en Alle- 

jnagne : quels sont les ouvriers qui sj sont le plus 

dislmgu^s. II, 38. 
Papier veloutd. Il a ^l^ invenl(5 par le sieur Tierce , de 

Rouen : k quel usage on Temploie. Ill , 35 1 . 
Papiilon ( M. ) a donne un Traill historique et pratique 

«ur la gravure en bois. II , 36q. 
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Papjrus. OA crolssoit celte plante : Je qnoi elle tenok 
lieu amx Anciens : Alexandre le Grand ne dc^daigne 
pas de soccuper de sa preparation. 11, 94* Quel 
usage on faisoit en E^pte de cetle plante. UI ^ 
334. 

Parcliemln. En quoi le vieux di£Fere du nouveau. IV » 

347- 

Farcieux ( M. de )• Quel hard! pro;et il avoil con^ : 
pourqiioi ii n'a pas ^t^ exc^cut^. Ill , 544* 

Pardies ( Le Pere } est ie premier qui ait soumis la ma- 
noeuvre des vaisseaux k certaines loix. Ill , 4^* 

Parfums. Chez quels peuples iis ont et^ en usage de 
tous les temps , qui sont ceux qui passent pour ^tre 
les premiers qui en ont fait le commerce : comment 
les autres peuples ont adopts Tusage des parfums : 
autrefois lis ^toient fort usit^s en France : pourquoi 
on n'en fait plus d'usage : comment on leur rtsn 
titue leur odeur lorsqu ils sont t^venl^. Ill, 36i et 
suiv. 

Parasols. De combien de matieres on en fait : dans quel 
pays ils sont le plus en usage. Ill , 353. 

I^rlantes ( Aimoiries }. Ce que c'esl : pourquoi elles onl 
^t^ ainsi nomm^es. II , 892. 

Parmesan ( Le ) , habile fabricateur de fausses m^dailles. 
1 , 240. 

Parmesan ( Fromage de ). Comment il se fait. II , 
539. 

Pares ( Marbre de ). Pourquoi il est renommd : k quel 
usage le& Anciens remployoicnt. Ill , 5^. 

Parquet ( M. du ). Par qui il a ^t^ instruit de Tusage 
du cacao. 1 , 364* . i 

Parrains'des enfantsde qualite. En quelles occasions ils 
le devenoient. 1 , 208. 

Parures de femroes. De quoi elles ^ ont ^t^ compos^e^ 
depuis Francois I jusqu'^ Louis XIII. II, 529. 

Pascal ( M. ) est Tinventeur d'une machine pour calculer 
plus facilemenl et plus vite. 1 , 146. Sur quelle monr 
iagne il a fait la premiere experience du barometre. 
m, i4i. 

Pasquier ( Etienne ). Ce qu II dispute aux Chirnr- 

^ giens. 1 , 490* Ce qu il mt dans ses recherches sur 
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la France d une fille qui jouoit au jeu ie panme. Ill, 
383. 

Paaaemant (M. ). Quelle sphere mouvanle 11 a calcul^e. 
II , 427. 

Pastel. OCl se trouve cette plante : comment elle se 
nomme en Norniandle : quelle couleur elle fournit 
k la teinture : comment il se prepare : d'oiA nous 
vient le meilleur. II , 620. 

Pastes. Especes de petits nids dans lesqoels les Indient 
mettent la cochenille. 1 , 5 1 1 . 

Pastiche (tableau ). C'est un tableau aui nest ni ori- 
ginal ni copie, qui est peint dans la maniere d'un 
frand Artiste j et qu'on expose sous son nora. Ill ^ 

Patate ( La ). Quel rang elle ttent parmi les pommes 

de terre : pourquoi elle ne vient point dans nos clI* 

mats. Ill . 329. 
Palriarches. En quoi consistoient leurs ri<:hesses. IV | 

392. 
Patrouiller. II fut Tinventeur des bonnets quarr^s , au 

rapport de Pasquier. 1 , 284. 
Pav^. En quel temps on a introduit Fusage de paver k 

Paris et dans ses environs. Ill y 386. 
Pav^ de r^glise des Invalides. De quoi et dans quel 

goilt il est fait. Ill , 281. 
Paveurs. De quoi ils se servent pour former leur ciment. 

II , 84: 
Paul ( 5. ). A quoi il s'occupoit dans le desert. Ill f 

273. 
Paul Diacre. A qui il attribue Tinvention des premieres 

abr^.viations. IV, i63. 
Paul , V^nitien , est I'inventeur de la^ boussole selon 

quelques-uns. IV , 448. ^ 
Pauli (olmon) , premier mc^decin du Roi de Danemarck y 

a ^crit 6ontre le tabac. IV , 1 54» 
Paute ( M. le ). Sur quel dessin il a ex^cut^ la pendula 

qui est dans la salle de TAcad^mie de Peinture. II , 

4o8. 
Peaux. Anciennet^ de leur usage parmi les hommes* 

I) 4^8. G)mment les Anciens trouverent le mojen 

de ks Bssouplir : au rapport des Chinols , ce fut 
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Tchinfang^ un de leurs premiers Em^reurs, qui 
Icur enseigna Tart de les preparer : comment ies 
Sauvages les travaillent. Ibid. 5S6. £>e quelle maniece 
Ies peuples du Nord ies prepare nt aujourd'hui. IV , 
187. Comment on s*en sert pour conserver les lir 
queurs. Ibid, Sgg. 

Peccais ( Sei de ). D oA vlent qu*on Temploie dans la 
salaison des fromages de Roquefort 9 et que ie sei de 
soude en est exclus. II , 543< 

Feclie. Oii elle est libre k tout le monde , et en quels 
endroits elle est assujeltie aux ordonnances de la 
Marine ; k qui ce droit appartient exclusivement 
sur Ies fleuves et ips rivieres navigables , ainsl que 
sur celles qui ne portent pas bateaux : comment se 
partage le droit de p^che entre deux Seigneurs dont 
une riviere s^pare ies terres ; p^che k la verge : 
pourquoi elle est permise par-tout ; o^ elle est ^rig^e 
en maitrise. IH , 397 et suiv, 

P^cheurs. ^n conibien de classes on les distingue ; 
quels sont les r^glements qu ils doivent observer par 
rapport k la p^che et aux ^paves qu'ils trouvent sur 
les rivieres. Ill , 892. 

Pfecheurs de morue. Quels sont leurs usages : quelles 
prerogatives on accorde k celui dont la ohaloupe arrive 
la premiere sqr la c6te. Ill , a./^6» 

P^oune. P'oi^ vient qu'on nomme ainsi Ies pieces de 
monnoie. Ill, 281. 

pedre ( Dom } , Roi de Castille. Quelle anciennet^ il 
donne k Torigine de la poudre k canon. Ill , 563. 
Ce qu il fit pour procurer k son rojaimie les plu4 
belles laines du monde. IV , 492* 

P^e ( M. de S. } , Chirurgien k la IVIartinique. Aveq 
quelle plante*aulre que Tanil il a trouv^ le moyen 

. de faire de I'indigo. 1 1 , 619. 

Peinture. Quelle est son origine et son anciennet^ : 
quels peuples s'en sont dispute I'invention : quelle 
reputation cet art a acquise en Italie sur la fin de la 
Hepublique de Rome et sous ses premiers Elmpereurs 
111,399. 

Peinture ^ur porcelaiqe. Gombien elle est difficile- III| 
533f 
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Pemture sous glace. £n quel temps elle a M connue 
en France : en quel endroit on fit present A M. le 
Marquis de Rhotelin d*un mlroir de la Chine : ee que 
representoit ce niiroir : par qui il ful iniit^ : conment 
on y r^us«il. II, 34i» 

P^lusienne (Boisson). On a donn^ ce nom k la biere 
' k cause que c'^toit k P^luse , vilie voisine de lem— 
bouchnre du Nil , qu'on faisoit la mellleure biere. I, 

321. 

Pendule k Equation. Elle a iii invenl^e par un Hor- 
loger Anglois en 1 692 : la premiere qui sorlil d'An- 
gleterre fut mise en 1698 dans Tapparlement de 
Charles II , Roi d'Espagne : cette espece de pendule 
na iii connue en France que vers Tann^e 1717. 

11,4". 
Pendule k une seule roue. Elle ^toit connue en Suisse 

avant 1740 : M. Rivas, Horloger de Paris , a fait 

la premiere qui a paru en France. II , 4^3. 
Pendule ( L,e court ) a ^l^ invent^ par M. Vincent de 

Montpetit , inventeur de la peinture ^ludorique. II, 

409. 
Penelope , femnie d*Uljsse. A quelle condition elle «e 

proposoil d'^pouser ses amants. IV, 4^5. 
Pere adoptif. Comment on le dt^venoit des enfants de 

qualite. 1 , 208. 
Perles, Jusqu'^ quand les Dames Frangoises ont conserve 

Tusage de les porter. II, 289. 
Perles en poires. En quel temps elles devinrent Tome- 

ment commun des nommes et des femmes. II , 629. 
Perraull ( M. ) a fait des notes savantes sur Vitruve. t , 

Perrier ( M. ). Avec qui et o^ il a fait la premiere 

experience du barometre. Ill, i4i* 
Perruque m^l^e. Pourquoi elle est ainsi nomm^e. Ill, 44 1' 
Perruques. Les premieres parurent en 1620 : comment 

elles ^loient faites : en quoi elles diff^roient des 

n6tres. Ill , 436. 
Perruquiers en vieux. En quel endroit de Paris ils peu- 

vent tenir leur boutique : quel ^crit ils sonl obliges 

de mettre sur la coefte de leur^perruques. Ill, 44 '• 
Persans, Aveg quoi ils nelloient leurs etoffes. 11 ^ i5« 
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lis passent pour ^tre ies inventeurs de Tart ie b 

mosa'ique. Ill , 24B. 
Perse ( Les Rois de ). Avec quoi ils faisoient tresser leur 

barbe. I , 208. Sous quelle peine ils ont d^fendu k 

Lurs sujets Tusage du tabac. IV, i54. 
Perses ( Les ). Quel rang ces ^toffes liennent entre let 

toiles peintes. IV, 266. 
Perses. Sur quelies matieres ils ^crivolent leur hisloire. 

1,355. 
Peruvienne. Comment on la distingue des autres ^tolBTes. 

III , 442. 

P^ruviens. De quoi et comment sont faits leurs bail- 
ments. 1 , 1 24. 

Peseurs de fil. Pourquoi ils sont ^tablis dans la ville 
d'Amiens. Ill, 445« 

Peson k ressort ( Le } a ^t^ invent^ dans la ville de Be« 
san9on. 1 , 192. 

Petrification. £lle se fait au moyen d'une eau tr^clairey 
qui , en filtrant ^ travers des crodtes pierreuses , se 
coagule par la fraicheur du lieu , et forme une espece 
de crystallisation. 1 , 390. 

P^trini ( Le sieur ) , Italien , est Tinventeur de la harp6 
h P^dales. II, 621. 

Fetrone. Ce que cet Auteur dit sur le verre malleable. 

IV, 368. 

Petty ( Le Chevalier ) est le premier qui ait public de< 
essais sur rarlthm^tique politique. I , i48. 

Peuples. Quels sont les plus voluptueux de I'Univers et 
les inventeurs de Tart de la cuisine. 1 , 692. 

Peupliers dltalie. Ils ont ^le apport^s de la Lombardie 
en 1743 par un ing^nieur en chef de notre arm^e , et 
furent plant^s la meme ann^e sur le bord du canal 
de Montargis. Ill , 446- 

Peyronie ( M. de la ). Sup^ri^rit^ de son operation pour 
la taille. I\\5i5. 

P^zenas ( Le Fere ) a donn^ au public la pratique du 
jaugeage des navires et des lonneaux. II , 4^c> 

Ph^niciens ( Les ). Suivanl I'opinion la plus g^n^rale- 
ment suivie , ils passent pour les inventeurs des let- 
tres , ou des caracteres qui repr^senlenl les diven 
sons que nous pronon^ons. 1,2. On lea regards 
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aussi comme le premier peuple du rnonde qui a os^ 

faire ie commerce sur mer. 1 , 622. 
PWnix, second Roi de T/r, est, selon quelques-uns, 

le premier qui alt mis en usage i*art de teindre en 

couleur de pourpre. Ill ,572. 
Philippe- Auguste , Roi de France, est le premier qui, 

en 1184, ordonna de paver les rues de Paris et les 

chemins des environs de cette capitate. Ill , 386. ' 
Philippe- le-Bel, Roi de France. Ce que ce Prince ^cri- 

vit en 1 3o3 au Bailli d'Orleans , au sujet des chevaux 

couverts d'armures de fer que ses sujet s devoient lui 

fournir. I , i48» 
Philippe I , Due de Bourgogne. Sa veuve renonga h la 

succession de ce Due en quiltant sa ceinture sur ie 

tombeau de son epoux. 1 , 4^7 • 
Philippe II., Roi d*Espagne. Quel c^lebre Graveur il 

fit venir ^ Madrid. II , 368. 
Philocles. Les Egypt iens pr^tendent qu*il a ^t^ le pre- 
mier qui ait pratiqu^ la peinture. Ill , 399. 
Philostrale. De quelle maniere cet Auteur d^crit Ie 

bjssus des Anciens. Ill , aSg. 
Pichard ( M. ) , Marchand Bonnetier h Paris , est l*in- 

venteur d'une aouvelle fouloire h. has. 1 , 219. 
Picholini est I'invenleur de Tart de pre^parer et saler let 

olives. Ill , 3io. 
Pie V , Pape. II se reldche sur la defense qu avoit faite 

Clement VIII, son pr^decesseur , k Toccasion de la 

course des taureaux. IV, 202. 
Pi^montois (Les) passent pour ^tre les premiers qui 

ont invent^ Tusage des tonneaux. IV , ^83. 
Pieray. Comment ce c^lebre Lulhier conservoit les vio- 

ions. II, 619. 
Pierre de Navarre. Quel chateau {I attaqua avec succ^. 

m, 2i6. 
Pierre -le- Grand , Czar de Moscovie, Quelle reform© 

il fait en Russie. I , i45. Quelles obligations lui 

ont ses sujets pour Fintroduction de Timprimerie. II , 

480. 
Pierres fines. Comment on distingue les naturelles de> 

fact ices. II , 53o. Quel est le' moyen de les polir. 

Jbid, 55g. 
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Kerres pr^cieoses. Qur sont ceux qui , dans les ouvrages 
de mosaique , ont commence k les substituer aux mar- 
bres , aux verres et aiix emaux. Ill , 248. 

Kgalle ( M. ) , c^Iebre Sculpteur de noire slecle. IV , 
8r. 

Pignatelli ( Jean-Baptiste ) , Napolitain. 0>mbien il a 
excell^ dans Tart du manage , et quel rang tenoit 
son Acad^mie parmi toutes les autres. Ill , 29. 

Piliers du manege. lis ont et^ inventus par M. FluvineL 
ni,36. . 

Pilotage. Sur quoi est fondle la th^orle de cet art. IIIi 
453. 

Pilole. Quelles sont ses principales fonctions : quelles 
connoissances il doit acqu^rir. Ill , 454- 

Pilote C6tier. C'est celui qui connoit les Uts des fleuves 
et qui y entre ou en sort les vaisseaux. Tbid, 

Pingeron ( M. ). Ce que cet Auteur dit dans son ou- 
vrage sur la mosaique ancienne et nouvelle. III , 
249. Et ce qu'il pense de la peinture sur glace. IV, 

Pipe du nouveau mari^. Cest celle dont le tuyau et la 

l^te sont charges d'ornemenls en relief : ce que lc« 

Hollandois entendent par ce mot. Ill , 468. 
Pique ( N^gocier h ta longueur de la ). Cest mouiller 

son vaisseau h quelque distance de la c6te et k cou- 

vert du canon des (brteresses ennemies. II , 5^8. 
places. Pourqiioi on ' les a fortifi^es , et comment on 

les a mises par degr^s dans T^tat o^t elles sont. Ill , 

46q. 
Planchers de Rome. En quel temps on a commence k 

les dorer. 1 , 239. 
Plant de Saurin : v. Orchites. HI , 3 10. 
Plantes marines. Pourquoi on donne mal-^-propos ce 

nom aux substances pierreuses qui viennent dans la 

mer. 1 , 609. 
Plat ( M. ) , Horloger. En quel temps il a invent^ une 

pendule dont le poids se remonte par Tair et le vent 

qui sont secretement introduits dans un corps s^par6 

de la macbine. II y 4o8. 
PUterie de cuivre. A quels Inconvdnients elle est Sujette. 

W,473. 
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Ptatine. Quelle iinbstance' melallique c'est : o^ et de- 
puis qiiand elle a ^t^ d^couverte : qiielles sont ^ea 
propri^l^s : par quelle voie elle devlenl fusible , 
ductile et malleable : pourquoi le Gouvernenient 
d'Espagne sesl d^lermin^ k faire jeter dans la met 
tout ce quon en avoit retir^ de diverses mines. Ill, 
176 et suiv. 
Platres. Quel est celui qui est le^ meilleur. Ill , ^78. 
Pleureur. C'est celui qui mene le deuil. Ill , 479k 
Pleureuses. Quelle espece de fenimes c'etoit • quelle e^t 
leur anclennel^ : comment elles ac r^pandirent pres- 
que par- lout : quelles sont les provinces de Fiance 
oh elles se sont conserv^es. Ill , 478. 
Pleureuses. Fetites bandes de llnge uni qu'on met sur 
les manches d'hablts : h qui il est permis d en porter^ 
III , 480. 
Pline le Naturaliste. Ce que cet Auteur dit du nombie 
de feuilles d*or l)attu qu'on retiroit d*une once de ce 
metal. 1 , 289. Quels reproches il fait aux Mi^decins 
de son temps sur leur negligence k connoitre les 
drogues. II , 3cfi. Ce qu'il dit au sujet de rinvention 
de la gaze. Ibid, S^S. our la peinture k I'encaustique. 
Ill, 41 5. Ce quil entend par tabaxir. IV, i45. Ce 
qu'il dit au sujet des toiles peintes. Ibid, 261. A Tocca- 
sion du verre malleable. Ibid, 368. £t de la d^cou- 
verle de Taimant. Ibid, 447* 
Plomb de vitres, De quoi on se servoit pour les en- 

chasser avant qu'il filt en usage. IV , 386. 
Plomb laming. Quel avantage il a sur celui qui ne Test 

pas. Ill y 490* 
Plongeur. Ouvrier qui , dans les papeteries , plonge le$ 
formes dans la cuve k p^te et les remet entre les mains 
du Coucheur. Ill, 49 '• 
Plongeurs. Par quel moyen ils facilitent leur respiration: 
quels sont les mets dont ils doivent se nourrir : jus** 
qu'^ quel temps ils peuvenl cor^inuer ce metier. Ill , 
096. Quelle est leur utility pour la marine et pour 1« 
commerce. Ibid, 490* 
Pluche ( M. TAbb^ ). Ce que cet Auteur dit au sujet da 

metier k faire les bas. 1 , 212. 
Plumes. A quoi let Onentau;!^ lei emploient : dam 
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quelles occasions elles ^toient autrefois reclierdi^i 

en France : pourquol celles de Tautruche rnale sont 

plus estimees que celles de ia femeLIe. Ill , 49^* 
Plumier ( I^e Pere ) est le pi-eniier qui , en 1690 , a d^* 

couvert ce qu ^toit v^ritablement la cochenilie. I , 

5ii. 
Plutarque. Ce que cet Auteur dit au sujet d*une ordon* 

nance d'Aieximdre sur la barbe. 1 , 207. A qui il atlri- 

bue Tinvention de I'^criture parabreviations.IV) i63. 
Pluvlilfcl ( M. } est I'inventeur des pi Hers du manifge^ 

et a eu Thonneur de nieUre Louis XIII k cheval pour 

la premiere fois. Ill , 36. 
Podles des Anciens. G>mment ils ^loient constraits , et 

et de quelle nianiere ils sont devenus un objet de luxe. 

Ponies hjrdrauliques. Ce que c*est : pourquoi ils sont 
ainsi nomni^s : ils ont t^l^ inventus par M« Vincent 
de Mbntpelit , auleur de la peinture (^ludorique. Ill ^ 

495- 
Poids de Cliarlemagne. Pourquoi 11 est ainsi nomme : en 

quel endroit il est d^pos^ : comment II est fait : danj 

quoi il est conserve y et k quoi il sert. II , i33. 
Poils de velours. Ce quon enlend par ce mot. IV, 

552. 
Points ( De combien d'especes de ) se servent les Tail- 

leurs. IV, 174. 
Points. Quelle difiPd^rence il y a entre ceux des tapit 

d*Aubu5Son et ceux des Gobelins. IV, 174. 
Poire de terre. Pourquoi on nomme ainsi le topinam- 

bour. in, 324* 
Poissartkis. Quelle est Tanciennel^ de leur profession ; 

pourquoi elles sont (Stabiles : quelle consideration on 

a accord^ h leur elat. Ill , 5o3 et suiv. 
Poissi ( Caisse de ). Elle a et^ ^tablie en 1743 en faveur 

des Bouchers. I , ago. 
Poissoniiiers. Quels sont leurs droits sur les poissons qu*ilf 

vendent. Ill, 5oS. 
Poix navale. Comment elle se fait et k quoi elle sert. 

II , 536. 
Polinient des pierres pr^cieuses. Comment il se fait. II , 

b6o. 
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JPolliix. Quelle description cet Auteur a faite du byssut 

des Anciens. Ill , 259. 
Polycam^ralique ( Pendule ). Cest celle qui sert lout & 

la fois i plusieurs appartenients de divers Stages : elle 

a ^t^ invent^e par M. ie Paute , et elle r^unit en ello 

divers avanta^s. 11 , 4^5. 
Poljdore Virgile. Ce que cet Auteur, pense sur la dc- 

couverte de la poudre a canon. Ill , 563. 
Pommes de terre. Quels sont les divers usages qu'on peul 

Xaire de cette piante. Ill » 33o. £n quel temps elles 

nous ont ^t^ connues : conment on les prepare pour 

en faire un pain ^conomique. IV , S^y. 
Pontonnage ( Droit de ). Cest celui qui est pour les 

marchandises ou passage des gens k pied et a cheval 

sur le pont dune riviere. Ill 9 5 12. 
Poquel de Livoniere ( M. ). Quelles obligations lui onl 

les Angevins par rapport k leurs carrieres d ardoise* 

I , l32. 

Porcelaine. Anciennet^ de son origine. Quels sont le» 
peuples qui possedent Fart de la faire depuis '^long- 
. temps. Quels sont ceux qui fabriquent la plus belle : 
en quel temps on a commence en Europe k imiter 
celle des Indes. Itl, 5i5. Quelles qiialites elle doil 
avoir pour ^tre bonne. Ibid* Sa,/^, 
Porcelaine d^Angleterre. Qtkelles sont ses qualit^a. Ill ^ 

620. 
Porcelaine de France. Ce qu^elle est aujourd'hui aa 
jugement de TAcademie des Sciences de Paris* III ^ 
519. 
Porcelaine de Frankendal dans le Palatiiiat. Quelles sent 

ses qualit^s. Ill , 52o« 
Porcelaine de Reaumur. Comme/it elle se fabrlque $ 

quelle est Tulilil^ de cette invention. Ill , 538. 
Porcelaine cass^e. Comment on la raccomniode. IV , 6« 
Port-^-PAnglois. Quelles eaux on J pr(^paroit. Ill ^ 

543. 
Portes du chiit^au de Maison pres de Poissj. De quot 

elles sont et combien elles ont codt^. II y 269. 
Porteurs de chaises. Quel nom ils portoient chez left 
Romains : quels sont leurs usages et leurs privil^geH 
dam certaines villes du rojraume. Ill , 54? et suiv* 
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Portraits k la Silhouette. Ce que c'^toit. Itl, H^i 

Possidonius. Ce qui , suivant ce rhilosophe , a fait naitrc! 
dux hommes Tidf^e de converlir le bled en pain. I , 
295. De quel genre ^toit la sphejc^ mouvarite qu^il 
avoit faite. II , 4^7* 

Postes. Pourquoi elles cesserent dans TEmpire *. elles doi- 
vent k Louis XI leur r<itablissement en France. 1 , 563« 

Potasse. C est un sel alkali fixe tir^ de la cendre de plu- 
sieurs v^gt^taux y et principalenient du bois : comment 
elle se fabrique : quel commerce on en fait k Dantzic : 
depuis quand on Ta introduite pour Tusage de divers 
arts. Ill, 54g. 

Poteries de terre. En quoi elles different relalivement 
aux divers endroits ou on les fait. Ill , 558. 

Potiers d'^tain. A quelle heure du jour ils peuvent com- 
mencer leur ouvrage au marteau , ei k quelle heure 
ils doivent le finir. Ill , SSy. 

Potiers de terre. Anciennet^ de leur art : en quel temps 
il a commence en Orient , et quand il a pass^ en 
Occidertt. Ill ,557. 

Poudre k canon. Incertitude sur son origine : quel est 
celui ^^ui on en attribue commun^ment Tinvention : 
de quoi elle est compos^e. Ill , 563. 

Poudre blanche. On donnoit autrefois ce nom k Teffet 
des arquebuses k vent. 1 , 161. 

Pourpre. Ce que les anciens faisoient de cette teinture : 
k qui on en attribue I'invention : quels ^toient leS 
peuples qui excelloient dans Tart de teindre dans 
cette couleur. Ill , 572. 

Pourpres. Pline pretend que ces coquillages donnoient 
la liqueur qui laisoit cette teinture qui iio\i si estim^e 
des Anciens. Ill, .^78. 

Praefica. C^toit chez les Romains la principale Pleu- 
reuse de chaque bande , celle qui pr^sidoit aux lamen- 
tations funebres , et qui donnoit k ses compagnes le 
ton de tristesse convenable. Ill , 479* 

Praxitele, Quel riche m^tal il emploja pour faire on 
miroir. Ill , :fi 6. 

Pr^cipit^ de Cassius. Nom qu'on a donn^ au pr^ipit^ 
d*or et d'^tain avec lequet on fait les verres de cou- 
leur de pourpre. IV, 090, 

Premon? al 
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Pr^monval ( M. de }. Dans quelle science il s'est distin- 

jgu^. Ill, 5o8. 
Pressoir des Anciens. On ignore si ces machines dont 

Diodore dit que I'ai^ien Bacchus fut Tinventeur , ^toient 

semblables a celles dont nous nous servons. IV , /^o5. 

Erasure. C'est une espece de levain qui fait cailler le 

/ lait y qu on trouve en grumeaux de lait dans les cail- 

lettes deTestomac d*un chevreau , et dont on se sert 

pour le fromage de Roquefort. II , S42. 
Prieur. Habileti^ de ce faussaire i conlrefaire 1 Venture 

de tous les principaux de sa viUe : comment il fut 

reconnu. II , 99. 
Principal ( Le > Cest le chef de la communaut^ d^ 

Plombiers. Ill , 490- 
Frisiiies. De combien d'especes on en fait : quelle est 

leur utility. II, 611. 
Prix des chaises. Pourquoi il y a dans les ^glisej^ un 

tableau qui le regie. IV, 5 17. 
Procope. Ge que cet Auteur dit dans son Histoire secrets 

au sujet d'un in^gne faussaire. II , 99. 
Professeurs des Universit^s. Quels sont leurs privileges. 

IV, 587. 

Frojet pour pr^enir les incendies. En quoi il consisloit. 

IV, 533. 
Frosodie. Cest Tart d'articuler les sons , de connoitre la 

valeur des signes qui les repr^senlent , et de savoir la 

meilleure fagon de les assembler pour la construction 

des mots. 1,3. 
Publius Syrus. Ce que cet Auteur dit au sujet de la gaze. 

n, 325. 
Puysegur ( M. de ) a donn^ des m^moires sur la guerre. 

I, 149. 
Puzos ( M. ) , c^lebre Accoucheur. Pourquoi il fut 

annobli en i75x. I, io» 
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I^UAKT-BOUILLON. Cest un droit qu'on paie en 

Basse-Normandie pour Ic sel blanc que les particu- 

liers fabriquent. IV, 55. 
Questoriales ( Feuilles ). Feuilles d'or ou d'argent battu , 

qui ^toient d'une ^oindre ^palsseur que les prenes- 

tines. 1 , 289. 
Quincaillerie. Ui\ se fabrique la raeiUeure : quelle est ta 

plus estini^e apr^s celle d'Angleterre : quelle est ia 

plus commune de loutes. IV , 2. 
Quinquina. D'ou n6u8 vient cette ^corce febrifuge. IV, 3. 
Quint inie ( M. de la }. Quelle ^toit son habiiete daps 

I'ait de i'aire les jardlns. I, 44^* 
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AKI. Bois80n ordinaire des Hongrois , faite dans det 
cuves avec des pommes , des poires et des prunes , 
quon ^crase avec ies pieds, quon laisse fermenter 
avec un peu d'eau , et dont on extrait Tesprit avec un 
alambic. IV, 6« 

Raphael. Quelies obligations a i ce grand Peintre la 
peinture ^n ^maii : quelle c^l^brit^ ii s'est acquise ^ 
et quelle ^cole il a Stabile. Ill , 4oo. 

Raquettiers. Pourquoi ies Ginadiens portent ce nom. 

B.ay-grafF. Faux froment d'Angleterre : le meilleur vient 
dlrlande , et oodte quinse a diz-huit sous la livre. IV^ 
532. 

H^aumur ( M. de ) a eiiseign^ quelle ^loit la maniere la 
plus parfaite de fabriquer lacier. I^ 20. Ce que cet 
Auteur dit du poids que peuveiit supporter Ies fils 
tortillas en quelque nombre qu ils soient. Ibid, 649* 
Quel thermometre il a substitu^ k tous Ies autres : 
quelies sont Ies raisons de pr^fi^rence qui d^terminent 
en faveur de son thermometre : jusqu ft quelle reduc- 
tion de hauteur on peut en faire. Ill ^ i43. Quels 
mojens il a imagines pour la conservation des oeufs* 
Ibid, 288. Quelies obligations lui ont Ies Manufactures 
Fran9oises de porcelaine. Ibid. 5 16. Quels essais il a 
faits pour avoir de la couleur de pourpre avec certains 
coquillages. Ibid, 67 3. Quelies sont ses experiences 
8ur la soie des coques daraign^es. IV, 537* II a 
donn^ TArt de faire ^clore Ies •iseaux domesliques. 

II, 201. 

Recommandaresses (Bureau des). Cest celui oh il est 
permis de retirer, recevoir , coucher et louer Ies Nour- 
rices ^ Texclusion des Sages-Feiomes. IV , 35. 

IVecteur de TUniversite de Paris. Sur quoi est ^tabli son 
principal revenu. Ill , 56o. 

Hecuiteur. Cest celui qui , dans Ies H6tels des Monnoies, 
a soiade faire recuire Ies flans. IV, 8. 

Ee a 
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Regent ( Le ). Quel est le diamant qui porte ce nem 9 tt 

pourquoi : combien 11 a et^ achete : quelle est aujoui*- 

a'hui sa valeur : ii passe pour le plus beau du monde; 

II, 53o. 
Reghier (Samuel) a invent^ des baguettes pour faire 

plus facilement les calculs de rarithin^tique sczag^si- 

male. I, i47- 
Reisser ( M ) 9 Tatn^ , a fait un ouvn^e stir les corps 

balein^s. IV, 177. 
Renau ( Le Chevalier ). Sur quo! il a fond^ sa th^orie 

de la manoeuvre des vaisseaux. Ill , 45. 
Renaudot ( Th^opKraste ) , M^cin de MontpeUier, est 

le premier qui, en l63i , ait travaill^ k la gazette de 

France. II, 323* 
Rent! ( Le Baron de ) a ^t^ le protecteur des Freres 

G)rdonniers. I, 555. 
R^ine. M^thode pour en faire une recoUe abondante. 

IV, 535. 
Resson ( M. de ) Quelqnes-uns pr^tendent qi)e ce fut 

iuirqui doima au Jardin du ELoi Le premier pied de 

cafi qui a paru en France. I, 369. 
Ressort spiral. II a ^td invent^ par M. TAbh^ d'Haule- 

feuille , natif d'Orl^an^. II , 4o6. 
Ressorts de montres faits^> Paris. Pourqupi ils sont pr^ 

fi^r^s k ceux d'Angleterre et. rechercljt^s^.dans toute 

TEurope. U, 4o8.^ ' . 

Restitution de Pluton k sa femme. Ite; <{U0J1 traite cet 

ouvrage. m, aio. 
Richelieu ( Le Cardinal de ) est le premier qui a port^ 
une calotte en France. I, 373. Comment il r^com- 

rme un Verrier qui avoit trouv^ le se^et de rendre 
verre malleable. IV,. 369. II fait faire en France 
une recherche gdn^le des mines: IH, 910. . . 

Ridereau ( M. ) , Horloger de Paris , a donn^, ^u public 
ses recherches sur les' pendules i Equation. II,.4i3. 

Rigaud ( M. ) a fait des m^moires sur la fabrication du 
Sucre. rV, lai. 

Rigord, Historioeraphe de Philippe Auguste:, Roi da 
Prance. Ce qu'il dit sur Uusage oies casques et des cui- 
rasses de son temps. 1 , 148. 

Rivaz (M. } , Horloger de Paris, 9, E^it l|i premi^r^ 



RON 4S7 

]peni]ule k tine seule roue qui a para en France. II , 

4o8. 

Rivaz ( M. ) , Sculpteur du Roi. Quel outU il a imaging 
pour abr^ger la main-d'oeuvre des Graveurs. II , 366. '' 

h.\z. Comment' lesChinois le cultivent diCKremment dea 
Europ^ens. IV, 18. 

Robert , Eoi de France , encourage les Architectes Fran« 
9ois k ebandonner Tarchitecture gothique.1 , 120. 

Roberval ( M. de ). Quelle espece de balance U a imagi* 
n^. I) ig6. 

Robes des nouveaux Chevaliers. A qui elles appartenoient 
en sortant du bain. 1 , 190. 

Rocou. C'est la graine du rocouyer dont on fait une p^te 
. qui est eniploj^e dans la teinture des soies. IV, 18. 

Roeer , Roi de Sicile.. Comment il ^tablit dans ses Etata 
des manufactures de soie. IV, 102. 

Roi. Quel est.celui qui porte ce nom k Doullens en 
Picardie , et quels sont'ses privil^es. IV, 4^7. 

Roi ( M« le ) y de TAcad^mie des Sciences de Rouen f 
a donn^ des Recherches sur les habillements des 
femmes et des enfans. Suppl. tome IV. 

Roi des m^taux. Nom que les Alchymistes donnent i 
Tor. n , 36. 

Roi de tous les violons. C'est celui qui est k Ib t^te de la 
Communaut^ des maitres de danse et des Joueurs d'in»- 
truments. C'est de lui que ces maitres doivent prendre 
leurs lettres de maitrise. Ill , 19. 

Roi ( Julien le ) est un de ceux qui ont donn^ k l*horlor 
gerie le plus grand degr^ de perfection. II , 4o4« 

Roi de France. Comment et aveb quo! les premiers fair 
soienttresserleurharbe. I, 200. 

Romillj ( M. } a fait des montres de grandeur mc^enne ^ 
qui alloient un an entier sans ^tre remont^es. if ,^ 4i7» 

Ronde ( Ecriture ). EUe tire son origine des caracterea 
gothiques modernes, qui prirent naissance dans le 
douzieme siecle. On la nomme Ecriture Frangoise 
parce qu'elle est particuli^rement affect^e aox Fran- 
cis, On la distingue des autres par la d^licatesse de 
sa touche et la grace de son ensemble, H, 96. 

Rondel ( Jean ). Habilet<£ de ce Graveur : pourquo) 
Aubry se TaMocia. QI • 235» 

Ee3 
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Roquefort ( Fronuige de ). Quel rang U ticnt parml 

ceux qu on fait en France : Conunent on procede a sa 

fabrique. II f SSq* 
ftothelin ( M. ie Marquis de ). Quel present il re^oit h 

Port- Louis : experiences que ce present a fait faire en' 

France. II , 34i. 
Roubo ( M. ) ^1^ > A donn^ FArt da Menuisier. Ill , 128. 
Rouelle ( M« ) a donn^ un Mdmoire sur Vart des em- 

bauniements. IV , 4^0. 
Rouge d'Andrinopie. Les Turcs ont donn^ ce nom an 

rouge qa*ik ont imit^ des Indiens. IV , 240. 
Rouge de garance. 11 se fait avec la garance pure sans j 

mettre aucun m^lanee. IV , 222. 
Roussel ( Charles- Marie ) , Manufacturier de S. Omer. 

Quelle est sa m^thode pour rendre les pipes blanches. 

llI,46o* 
Routier. Diverses significations de ce mot. FV, 25. 
Rouvet ( Jean ) , Bourgeois de Paris , a imaging de ras- 

sembler les eaux de plusieurs ruisseauz et rivieres non. 

navigables, pour que les Marchapds de bois pussent 

faire flotter plus facilement le leur. Ill , 62. 
Rubans< Quelles en sont les meilleores fabriques. IV , 

28. Les rubans gaufir^s parurent pour la premiere 

fois en 1680. II, 322. 
Rubis ( De ). Quel est le sentiment de cet Historien sur 

les premiers Banquiers qui parurent i Lyon. I, 202. 
Ruckers (Hans, Jean et Andre ). Combien ils ont ezcelli 

dans Tart de faire des clavecins. II, 162. 
Russes. G)mbienils Violent attach^ ^ la conservation de 

leur barbe. 1 , 209. Comment ils faisoient autrefoii^ 

leurs operations arithm^tiques. I, i45. 
Eusses ( Femmes). En quelle couleur elles se peignoieiii 

autrefois les sourcils. IV , 544* 
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'ABLON d*£taropes» Pourquoi il est ainsi nomm^ :. 

quelle est sa qualile. IV, Si. 
Saccar-mamba. Nom du sucre des Ancient. IV , 120. 
Sage ( M. ) a i^it diverses experiences sur la porceiaine. 

Ill,5i7. 
Sages-Femmes Egyptiennes. Comment elles facUitoient 

raccouchement : que lies sont les obligations des 

n6tres , et k quels reglements elles doivent sc conFor- 

nier. IV , 34. 
Sagou. Cesl une espece de farine faite avec la mpelle 

aun arbre dc ce nom et avec laquelle les Hollandois 

font du pain pour leurs Colons. IV , 38. 
Saliens. Ce peuple passe pour avoir invent^ les selles des 

chevaux. IV, 88. 
Salines. Quelles sont les principales de la Franche- 
^ Comt^ et de la Lorraine. IV, 56. 
Salissj ( Bernard de ). Ce qu il dit au snjct de certains 

mets dont les Vilriers Peintres sur verre doivent so 

priver pour ne pasg^ter leur ouvrage. IV, /^z/^, 
Salp^tre naturel. Conibien il y en a d especes. IV , 4o. 
Samson. A quel genre de travail il fut condamn^ par les 

Philistins. Ill ^ 147. 
S^nctorius. Quel usage* ce Mddecin a fait' de la balance* 

in,446. 

Sancy ( Le ). Quel' est le diamant qui porte ce nom : 

pourquoi : combien il a ^t^ achet^. II , 53o. 
Sang de bceuf. De combien de parties il est compost, 

IV,i4i. 
Sarrasin ( Le sieur } , Tailleur k Paris. Quelle est sa neu-- 

velle m^lhode pour la coupe des habits. IV, 539. 
Sarrasinpis. Ancien nom des ouvriers qui travaillent k la 

haute-lice. II, 385. 
Sarrasins. En quel temps ilsontapport^en France Tart 

de faire les tapis. IV, 198. 
Sarline ( M. de ) , Lieutenant G^n^ral de Police. Par qui 

il est charge de la nomination des Censeurs Royaux^ 

U , 583. 
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Satin des Indes^-En quoi 11 di£Fere de celuti de I'fiufOMi 

IV ,52. 
Savarinus ( M. ) est le premier atri a dlss^qui des planted* 

.iy,49a. 
Saton. Gette compontion ^toit inconnue cliez les Grecs 

et chez les Romains : conunent et avec quoi ils y sup* 

pUoient tes tins et lesautres. U, i5. 
Savon. Quel est celui de la meilleure espece. IV , 70. 
Savon de Perse. Pourquoi il ne vaul rien. IV^ 71. 
Savon jasp^. En quoi tldiflferedu savon blanc. IV, 68* 
Savon noir. Pourquoi il est ainsi nomm^. IV , 7 1 • 
Savonnerie de Chaillot. Queb sont lea onvrages quW 

fart dans cette manufacture rojale. IV , 199. 
Savonnerie ( Manufacture de la }. Quels litres elle porte 

et quelles sont ses prerogatives. IV , 206. 
Sauvases. Quel est leur pain ordinaire. I, 4^7 • Comment 

lis di^graissent leurs ^tofiPes. II, 1 5. De quelle maniere 

ils s^parent lesond'avec la farine. Ill, l5o. Pourquoi 
' les Picheurs de morue leur font la guerre et mettent 

leurs chaloupes k I'abri de leurs insultes. Jbid. 246. De 

quelle fa^on ils pr^parent les peaux dont ils veulent 

faire des v^lements. Ibid, 426. Comment .ceux de la 

Louisiane travaillent les vases de terre. Ibid, 558* 

Comment ils abattcnt les arbres. I, I23. 
^auveurs. Quels sont les marina qui portent ce nomJ 

IV, 72. 
Scaliger. A qui cet Aateur attribue {'invention de la 

poudre k canon. Ill , 563. 
Schlutter a donn^ un excellent Trait^ sur les mines, m f 

196. 
ScboeSer ( Pierre } est le premier qui imagina et ex^cuta 

les caracteres mobiles. II , 482. 
'Sciile. Cest une plante qui vient sur le bord de la met 

et avec laquelle on fait du vinaigre. II , 22. 
Scipion I'Africain est le premier qui introduisit la mode 

de se faire raser tous les jours. 1 , 208. 
Sckolimos. Quel usage les Grecs font de cette plante* 

IV,4«9. ... 
Sculpture. Origine et anciennet^ de cet art : quels sont 

les peuples qui s'j sOnt le plus distingu^s. IV , 7a« 
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Sculptoire en carton. Ce que c*est et k quoi on 8*en sert. 

IV , 78. 
Seaux des eaux filtr(^es. Pourquoi its sont marques de 

qualre clous dor^s. Ill , S/^j. 
S^bastien ( Confrairie de S. ). Par qui elle €Stcompos^e. 

IV , 457. 

S^bastien ( Le Fere ) a donn^ un Essal sur les diverses 
manieres d'assenibier deux carreaux mi partis , 1, 388* 

Secte. Quelle a ^t^ la plus savante chez les anciens 
M^decins : qui la ^tablie : et en quel temps elle 
I'a ^r^. Ill , 279. 

Seguin (M. )> natif de Mcnde en G^vaudan, est le 
premier qui se soit exerc^ k Paris k faire des fleurs 
artificielles. II , 222. 

Seigle ( Faux ). A la place de quoi il est employ^ par 
nos Agriculteurs. IV , 53o. 

Sel. ConiBien son usage est n^cessaire aux b^tes et sui^. 
tout aux brebis. II , 54o. 

Sel bon k manger. En combien d'especes il se divise, 
rV, 55. Comiment il se fait dans TAvranchin et la 
Basse-Brelagne. Ibid, 60. 

Sel ammoniac. De quoi il est compost suivant le sen- 
timent des Chymistes. IV, 82. En quoi cclui des 
In<ies est pr^f^rable k tout autre. Ibid. 86. 

Sel d'Epsom. Ce que c'est : oii il se fabrique , et com- 
ment il se change en sel de Glauber. IV , 67. 

Sel de Sedlitz. Dans quel endroit il se fabrique : quel 
rapport il a avec le sel d'Epsom. IV , 68. 

Selles. En quel temps les Romains commencerent k 
s'en servir : comment on j supplc^oit avant leur in- 
vention : de combien il y en a cPespeces. IV , 88. 

S^miramis, Reine d'Egypte. Comment ^toient faits sei 
jardina , et pourquoi ils ont pass^ pour une des.mer** 
veilles du monde. II , 44^* 

Senebier ( M. ) a donn^ un Trait^ des changes et des 
arbitrages. 1 , 2o3. 

Seneque. Ce Philosophe mit la derniere main aux notes 
d'abr^viation : ce que cet Auteur entend par le mot 
tabaxir. IV, i45. 

Seresanella. Chateau des Florenlins. Les G^nois tentent 
inutilement de le faire sauter en Tair par le moyen 
des min^s. Ill, 21 5. 
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Scrvandoni ( Le Chevalier ). Quels ^toienl ses princitwnrf 
talents. IV , 474. ^ '^ 

Severe ( Alexandre ). Comment cet Empereur r^lablit Is 

modestie dans ies bains publics. I, 189. 
Seves ( La Manufacture royale de porcelaine de ). Quelle 

perfection on donne aux ouvrages qui en sortent* 

III , 5i6» Quel nouveau tllre porte celte Manufacture 

en consequence d'un Arrfet du Consell. Ibid. SSy. 
Seves. Quelle est, la quality du verre de sa Manufacture 

de bouteilles : de, quelle argille on se sert pour faire 

sescrcusets. IV, 382. 
$evrage des oiseaux. En quel tBmps il doit se fair© 

relativement h chaque espece. Ill , 3o4. 
Sianra. Espece d'acacia des Indes. I, SGy. 
Siege de Calais, Trag^die. En faveur de qui Sa Ma jest* 

a ordonn^ la representation publique de celte piece.- 
, III , 5o4. 
Sieuye ( M. de ) , nalif de Marseille. Quelle machine il 

a mvent^e pour extraire des olives une liuile plus 

abondante et plus fine. II, 44 1» 
Silbermann ( M. ). Dans quel genre de clavecins il s'esi 
. distingu^. II, i65. 

Silphium des Anciens. Ce que c'^tolt. IV , 4^9. 
SUiierowits (Casimir) a compost un excellent Traitj 

sur Ies feux d'artilice. 1 , 177. 
Sinibaldo de Leorza , G^nois. Avec quelle adresse it 

copioit Ies estampes des plus grands maitres. II , gS. 
Sir Thomas Whately , Anglois, a donn^ des Observa- 
tions sur Ies jardlnsde sa nation. DE, 469. 
Slotz, Sculpteur c^lebre. IV, 81. 
Soie. Qui sont Ies premiers qui en ont apporl^ la con- 

noissance en Europe : qoelles sont Ies premieres 

manufactures qui sy ^tablirent : en quel temps lea 

Francois I'ont connue. IV, loi. 
Soie effil^. Quel est Fusage (ju'on en peut faire. IV , 55S. 
Soldats Aomains. Jusqu'ii quel ^ge ils portoient Ies armes ^ 

et comment ils ^toient recompenses. IV, 112. 
Soliman. Pourquoi cet Empereur oes Turcs defend Tusage 

des caf^s publics k ses sujets. IV , 5oS. 
Sorel ( Agn^ ) est la premiere fenmie qui a port^ de^ 

piencenes en France. II ^. 5a^ 
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Solids ( La ). C*est la cendre de plusleurs plantes mariti-* 
mes : d'oi\ nous vient la hieilleure : k quelles marques 
on ia reconnoii. lU, SSa. 

SoudlvUions. Quelle est la tnaniere de rendre visibles 
les plus petites soudivisions ; ce que cest que la di- 
vision de Vernier et de Nonius. II | 189. 

SouiHels k deux vents. En quo! iU different des autres : 
comment sont faits les soufflets en triangle et k 
lanterne. IV, 117. 

Soufre. De combien d'especes il y en a. I V , ii8» 

Soupiraux de Cardan. De quel usage ils ^loient pour 
emp^cher le chemin^es de fumer. il » 3o4* 

Soupise ( Francois } , Bourgeois de Sibourre , au paji 
des Basques , est le premier qui a imaging de iaire 
fondre le lard de la baleine sur les vaisaeaux* I > 

Souscriptions (Les) pour les livres ne peuvent £tre 

revues que par des Libraircs. IV , 585. 
Spartiates ( Les } alloient touiours k rennemi en dansant 

m, 17. 

Sp^culaire « ( Pierre }. Les Romains Femployoient k 

farnir leurs fen^tres poui^ se garantir de la pluie ct 
u vent. II, 216. 

Spheres mouvantes. Ce sont des machines tellemenf 
dispos^es , qu'elles imitent k chttque moment et 
indiquenl la situation des planetes dans le ciel. Lenr 
invention est tr^-ancienne , puisquArchimede en 
avoit fait une. La plus parfaite.qui a ^t^ ex^cut^e en 
ce genre, est celle qui ^ est dans rappaft^ment* du 
Koi a Versailles. Elle a ii^ calcuiee par M. Passemant 
et ex^cut^e par M. Dauthiau , Horloger. II , /^aj. 

Squelettes des leuilles. Cest en imitant le travail des 
insectes-que Tadresse des honimes est parvenue k les 
diss^quer plus parfaitement. IV, 492* 

Staahl. Comment ce Ghymiste proc^oit k fsire le vinai* 
gre. IV, 4*2. 

Stadinarius a ^t^ un dflebre Luthier. 11 , 620* 

Statue equestre. Pourquoi celle de Louis XXV , qui est 
k la place Vend6me , est regard^e commo un chef<« 
d'oeuvre : comment elle a ^te fondue et conxbien elle^ 
jpese. 11^ aa5» 
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Slatue* ( Fonie ie). Get art a ^t^ connti des AnCicm t 

' quels soiit leura bavrages : de quoi ^tolt compost l«^ 

Colosse de Rhodes : comment out ^t^ fondues les 

statues de Marc Aurele , de Cbme de Medicis , el de 

Henri IV : en quel temps cet art sest perfectionne. 

Steiner ( Jacob ) a iii uh des meilleurs Lulhier da siecle 

pass^. II , 620* 
Slollenwerck ( M, ) , Horloger , a imagin^i ct ex^cul^ 
untr^bean planisphere pour M. de Montmartel. Up, 
■ 4a7- 
Strabon. Ceque oeGeographe entend parle mot tabaxir* 

Stras (M. )* Queiles quality ont les pierjpes Fausses de sa 

composition et qui portent son n^m. 11 , 53o. 
Stuart ( Jacques ) , Roi d*Angleterre , a fait un Trait^ 

centre le tabac. IV , i54. 
Sucre des Anciens. Quels divers noms il a port& i e« 

quoi il diHi^roit du n6tre. IV, 120. 
Sugar ( M. TAbb^ ). En quel temps il fit vitrer TAbbaje 

dt S. Denis en France. IV, 386- 
Soie de charbon. Ses divers usages. IV , 472- 
Sully , Horloger Anglols. ttUbrit^ de cet Artiste : 

queiles obligations lui ont les Horlogers de Paris* 

U, 4o4- ' 

Swenter a invent^ cette petite piece d'optique qu'on porte 

la nuit dans les maisons pour j amuser ceuz qui y 

demeurent. II , 55q. 
Sylla. Ce Dictateur dies Romains fit venir de la Grece 

des ouvriers pour otner en mosaique les Edifices de 
. Rome. Ill ,, ^4^). 
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ABAC. Celte plante SL.iii aj^ort^e d'Am^rique en 
Europe par ies Espagnols : quelle est la cause des 
diverses denominations qu on lui a dohn^^s. IV , i47« 
Comment il est ficel^. Ibid. i5i. 
TCabaxir. Ge/que Ies. Arabes entendent par ce mot : 
quelles signi^cations lui ont donn^es divers Auteur& 

i\r, 145. . 

Tabourins de Padfianus. lis forent imagines pour em^- 

' p^cher \e$ chemin^es de fuii)er« II » '6o^, . 
Taifia. Norn que lesjQr^les donnent k I'eau-de^vie d« 
^ucre. IV, i67..Pourquoi cette liquaur.a ^teprovcritft 
en France. /^<Vf. i39* 

Taille. Cest rpp^ralion de reKtraclion de la pierre.IV^ 
5i5. 

Taille. Le nom d» celte impositioo sur ie^ terres Vicnk 
des morceaux de bois sur lesqjueU on b^Mt des creii^ 
avec un couteau pour marquer le nombre -deis quartiers 
que chaqi^e taillabie avoit paj^s, II ^ 208. 

Taille de la vigne. On pretend .qu'pn en. est redevable 
k une chevre qui ^ ajant broute un cep de vigne , ce 
mtme cep repoussa plus vigourextseiiient i'anfi^e 
suivante. II , 44^* . r - > 

Taille de pierres pr^cieuse^. Elle ^'opece eit g^n^ral su^ 
d^s roues de m^l qu'on iait niOMVQirifaoirizontale- 
ment, II, 56o. : . . » ,, 

Tailleurs d'armes sur dtain. Pourquoi lea Potiers d'^in 
porti^nt.ce nom. Ill, 556. 

Tailleurs ( Freres }. En ^uel endrcut se tient leur com* 
munaut^ :, quels 6ont leurs privileges. IV ,, 181. 

Talc. Ce que le vulgaire entend ordinairement par ce 
mot. Ill, 475. 

Taled. Voile dont Ies Juifs ^ couvrent en entrant dans 
leur synagogue. IV, 499» 

^apis. Les JDabyloniens ont excell^ k Ies faire. Ceux 
ik Turquie et de Perse etoient aatr^f^i^ e^tim^fi ^u 
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Europe : depuis qoand on les traTaille en France. IV, 

xq8. Les veiout^a , qa'on fait k la Savonnerie dA 

Chaillot f sont les plus beaux. Ibid. 206. Quel rang 

tiennent ceux d*AuDus8on. Ibid. 207. Comment et de 

quoi se fiabriquent ceux de Rouen. Ibid. 207. 
Tapissiers. De combien il j en a d'especes. IV , 208. 
Tarots. Cartes ik jouer dont on se sert en £spagne , en 

Allemagne et ailleurs. IV, 210. 
Tartagtia , V<^nttien , est le premier qui , en i556 , a 

donn^ un Cours d'arithm^tique pratique. 1 , 146. 
Tartares. Pourquoi ils font I9 guerre auxPersans. 1 , 207. 
Tavemier ( M. }• ^ c{ue ce c^lebre voyageur dit des 

mines de Golconde. IV , 47^- 
Tavernier. Nomancien des Cabaretiers. I, 355. 
Taunaj ( M. ). Quel secret il a imaging pour Tensemble 

des eouleurs de la porcelaine. Ill , 530. - 
Taupes. G>rabien eltes nuisent aux Tar<)'ns : quelle est 

la meilleure maniere de les prendre. II j 456. 
Tchin&ing, Get Eropereur de la Chine a appris k ses 

sujets 1 art* de pn^parer les peaux et d'en 6ter le poii 

avec des rouleaux de bois. 1 , 5S6^ 
T«inture» Anciennet^ de cet art : ^ qui on en attribue 
< I'invention. IV, 210. 
Teinture de bourre« Depuis quand elle a ^t{ d^iendue 

au grand teinti FV , 224. 
T^l^phane du P^leponnese, est le premier qui , au 

rapport des Grecs » a commence k desainer avec da 

charbon. Ill, 809. 
Telescope. De quel secours son invention a M pour 

rastrononie. ll , 6i5. 
T<^lescope k double reflexion. II a ^t^ invent^ par 

Newton* Ibid, 
Telescope de reflexion. II a ^t^ inventus par le m^me : 

comment oh j vbit les objels. II ^ 608. 
Tiilescope de refraction. Pourquoi il fait voir les objeta 

renvers^s. Ibid. 608. 
Temps. De quelle maniere les Anciens le mesuroient : 

de quels instruments ils se servoient pour cet effet. 

n , 4o2* 
Teniers. Ce Peintre Flamand a M un grand falsfor dt 

pastiohes. Ill , 368. 
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•Terra merlta. D*o^ nous vient cette racine. IV , 22.S, 
Terre vegetative. Combien elle est sup^rieure aus 
' engrais ordinaires : quel est celui qui en a fait la 

d^couverte. II , 4^ i • 
Thabor ( Le ). C^tle place , am est en Boh^me , fut 

ainsi nomra^ par Zisca , chef des Hussites , qui la 

fortifia de bastions triangutaires. Ill , 47o« 
TW-bou. Ce the , que les Chinors achetent ^ Nahquln , 

est export^ par eux - m^mes k Batavia , et c*est 

de 1^ que les Hollandois nous le font passer. IV , 

a46. 
The imperial. Ce the n'est point connu k. la Chine : 

ce n'esl quun nom imaging eti £urope pour donner 

plus de prix k cette denree. Ibid, 
The soumlo. C'est celui quon reserve pour I'usage de» 

grands Seigneurs et des malades. Ibid, 
The voiii. C'est un the qui sert aui^ n!i^nics usages que. 

le the soumlo. Ibid. 
The de pierre. Les russes nomment a?nsi le cachou que 

les Chinors font infuser et dont ils se sei*vent k U 

place du the. 1 , 368. 
Thermomelre. Cet instrument./ |3ont ririvention etolt, 

digne d*Archimede, a eie trouVe ^ar Drtibbel, Pajsari 

de la Northollande. Ill , i4a- 
Therinometre comparable ( Le ) a ili invente par M. 

Amontons. Ihid, i43. 
Tliermometre de Florence. II a eie imagine par I'Aca- 
• demie deP Gimento de ceitc ville. IbH, i4a. 
Thevet. Quel est le sentiment de cet Auteur sur rinvcfki-^ 

tion 6e la poudre k canon. Ibid, 563.. 
TheuUer (M. k). Sentiment dp ce Doyen de la Fa- 

ciilte de Medecine sur les ponies Kydrauliques. Ibid, 

497- , . "■■, 

Thioul (M. ) est un des premiers Horlogers qui ait 

rectiBe ies pendules sur les principes ^e Sully ,, 

Horloger Anglois. II , 404. H a ^onni un Traiie de 

rhorlogerie. Ibid,, 4^7. 
Thoinet Orbeau , Chanoine de Tongre« , a fait un 

Traite de TOrchesographie , ou do la maniere de 
' (ransmettre les pas de la danse'avec les notes du 
• chant. 1 1 491*^ 
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Thomas ( M. ) a invent^ une nouvelle maniere d'operer | 

Textraction de lapierr^. IV, 5i5. y 

Thoresby. Quelles sont les antlquit^s curleuses qu'on a 

trouvees dans cet endrolt de lAngleterre. Ill, i47- 
Thol. Quel est le Dleu que les Grecs d^slgnoient sous 

ce nora : chez qui 11 passe pour avoir invent^ Tart 

d'^crire II, gS. , 
Tibere. Quelles ^toient les distinctions des Bateliers 

de Paris sous le regne de cet Einpereur. I , a3i. 
Tip.inius Menas fait venir de Sicile a Rome les premiers 
. Barbiersqui parurent dans cette ville. I, aoy. 
Tierce (Le sleur), de Rouen, a revendiqu^ sur les 

Anglois rinvention du papier yelout^. Ill, 35 1. 
Tiercer. Quel est le labour de la vigne qu'on nomme 

ainsi. IV , 4oO' 
TiUel(M. )• Quelles experiences il a faites a Trianon 

sous les ordres de Sa Majesty. II, 208: 
Timbale. Cet instrument , compost de deux grands 

bassins de cuivre rouge ou d'airaln , et ronds par le 

fond , a etd invent^ par les Allemands. IV , zifi, 
Tirol. Cest le pays qui fournit le sapin le meilleur pour 

faire des yiplons. II, Big. 
Tisserand. Anciennet^ de ce metier : de quels peuplcs 

les Tisserands ont appris k travailler assis : <juels 

sont les divers noms quon donne h ces ouvners, 

IV, 256. . 

Toilcs de Bretagne. Pourquoi elles sont estim^es. IV, 
596. Quqlles sont les quality de celles de Hollande, 

Ibid. 
Toiles peintes et imprim^es. Ce qu'on entend par ce 

mot* IV^ a66.. ... 

Tombac. Quelles »ont les mines' qui donnent le meil* 
leur : quels ^toient les ouvrages de ce m^tal que les 
Ambassadeurs Siainois pr&enterent k Louis XlV. IV, 

•pondeurs de draps A table seche. Pourquoi ils sent ainsi 

nomm^s, IV . 282. 
Tonneaux. Ils ont M invent^ par les Pidmonlois. II , 

i8i. 
Topinambour. D'oii nous vient cette troisieme espece 

de pomme de terre : quelles sont ses qualit^s. IH^ oaq* 
^ ^ ^ ToriceUi. 
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f?oritfeltl, t)6 qui ce Philosophe a et^ le disciple : en 
quel temps ii fit sa premiere experience sur la pesan- 
teur de Talr. Ill y i4o. Ii a donn^ des regies pour 
rendre certaines les operations des Canonnicrs. I ^ 
38i. 

^Tors ( Des brins d'or , d^argent ou de soie ), Quellea 
sont leurs diverses denominations, IV > 292. ' 

^oscans. Quelle ^toit leur habilet^ h faire des vases d« 
terre du temps de Porscnna leur Roi. Ill ,558. 

Touche doubiei Ce que c'est. IV , 449* 

Toulouse. En quoi la cave des Gordelibrs de cette ville 

est remarquable. IV, 481- 
Tourbei Quelle est la meilleure de toutes : comment 

elie se fait : quelies sont ses qualit^s^ et ses d^fauts i 

de quelle maniere on la r^duit en charbons qui n'a 

point de mauvaise odeur. IV , 546. et suiv* 
Tournabon ( M* NicoFas ) , L^gat en France a ^t^ un 

des premiers qui ait mis ie tabac en usage. IV, i44* 
Tournefort ( M. de } a connu les substances qui entrent 

dans le sel ammoniac. IV , 82. 
Toumesol en drapeaux. Ce que c'est h Constantinople , 

dans le Portugal et en Languedoc. IV, 548.|Quel usage 

en font divers Artistes. Ibid. 547* Les Hoilandois en 

fabriquenl en pain. Ibid» 548. 
Tourneur. Anciennet^ de cet art : de qui il fait Tamu- 

sement. IV , 298. 
Tournois. Course de chevaux oh ces animaux.se m^Ient 

les uns avec les autres , en tournant et en retournant 

de differents cdt^s : depuis quand on a abandonn^ en 

France ces f§tes militaires. Ill , 4^ et suiv. 
Tourville ( M. de ). Quelies obligations la Marine a k 

ce grand homme. Ill , 45. 
Toutin ( Jean) , Orfevre de chateau-Dun. En quel temps 

il a invent^ dappliquer des couieurs sur un fond 

emailie d'une seule couleur. II, io4* 
Tranoy ( M. ) 9 Architecte-Mecanicien< Ses diverse^. 

inventions. Suppl. tome IV. 
TreiHiers. Pourquoi les Chainetiers portoient autrefois ce 

nom. 1 , 4i^* 
Treillage peint. II conserve la malignity de ses cQiileurs 

jusques dans le feu. IV , 3o4* 

Tome V. Ff 
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Treillageur. Quelles sciences 11 dolt poss^Jer : qiiellei' 

sont ses princlpales occupations. IV , 3o4« 
Tresser les cheveux ( Uart de ). En quel temps il fut 

imaging. Ill, 4^6. 
Trompcttes. Orlgine de cet instrument : de quelles ma- 

tieres on les faisoit autrefois : quels sont ies peuplei 

auxquels on en attribue Tin vent ion. IV , 3o6. 
Trompette ^coutante. Elle a ^l^ invent^e par Joseph 

Landini. IV , Soy. 
Trompette parlante. Elle a ^t^ invent^e par le Pere 

Kircher , J^suite : elle porte la voix k mille pas de 

distance. IV, 'doj. 
Truffe. Quelle espece dd champignon e'est : comment 

on la trouve. Suppl. Tome IV. 
Tuilier. Anciennet^ de cet art : k qui les anciens peu- 

pies Font attribu^. IV , Sao. 
Tares. Quelles sont leurs couleurs favorites. 11 , 77. De 

quoi ils se servent pour ^crire , et pourquoi ils pr^fe- 

rent le papier des V<^nitien8 k celui des autres nations^ 

m, 348. 

Turet ( M. ) , c^lebre Horloger sous la minority de 

Louis XV. II , 4o4« 
Turqueti ( Etienne ) a ^t^ Directeur de la premiere 

Manufacture de velours qui a M Stabile en France* 

iy,32o. 
Tutie. Ce qu'^lolt celle des Anciens : en quoi elle dif- 

f^roit de celle des Arabes et des Persans modernes. 

ly, 55k 
Tutie d'Europe. Ce que c*est : k quoi elle est bonne. 

Ibid, 5 5 2. 
Tutie s^ran^e. Ce que les Persans entendent par li. 

Ibid, 
Tjriens. Quelle est la reputation que ces peuples se sont 

acqulse. Ill , 37 3. 
Tjron. Cet Affranchi de Ciceron a ^lendu et perfec- 

tionn^ la Tach<^ographie^ ou Tart d'^crire par abrd* 

viations. IV , i63. 
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A LET. Anciennet^ de ce nom : k qui on le don- 

nolt autrefois , et a qui il est r^serv^ aujourc^hui. II y 

562. 
Valet de chiens, Ce que c'est. II , 562. 
Vallee ( M. la ). Quelle reputation il s'est acqulse dans 

Tart de monter k qhevaU III , 29. 
Valmont de Boniare ( M. ). Quelles experiences il a 

faites sur le camphre. 1,378. 
Van-Robais ( M. ) , Hollandois. En quel temps il a 

^tabli sa Manufaclme de draps. II , 77,. 
Varenne de Beost ( M. ) adonne I'art d'imiter les perles 

fines. Ill, 376. 
Varignon ( M. de ). Quel cas on doit faire de sa M^- 

ihode pour le jangeage des vaisseaux. II , 47 8. Quelle 

espece de machine ila invent^e. Ill, i45. 
Varin ( M. ). Comment ce c^lebre Fondeur a repare la 

statue de Louis XV qui est k Bourdeaux. II , 233. 
Varron. Quel est selon cet Auleur , celui qui introduisit 

k Rome les premiers Barbiers. 1 , 207. 
Varron , Commandant de armees Romain^s , trouva que 

les Gaulois ^toient dans I'uuage de raarner leurs ter* 

res. I, 39. 
Vases a mettre le vin. Quels ^toient ceux dont on se 

servoit autrefois. IV, 399. 
Vasse , Sculpteur du Roi. De qui il a grave le portrait 

sur une pierre de jade. II , 368. 
Vauban ( M. le Marechal de ). Quel ^tablissement il a 

fait en France. II , 622. 
Vaucanson ( M. de ). Quels services il a rendus k la 

haute^lice. I , zdo. II a invent^ une mackine pour 
la double croisade des soies. IV, 104. 
Vaudreuil ( M, de ) a trouv^ le secret de faire de lamidon 

avec la racine de Taruni ou pied-de-veau. 1 , 69. 
Veau fa§on d'Angleterre. Quelle est la premiere manu- 
facture qui sen est Stabile en France.: pourquoL lea 

Ff 2L 
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peaax de veaux dea Anglois vaient mteuz que les 

n6tres. IV,3i5. • 
Ve^ece. Ce que cet Auteur dit sur la maniere de fortifier 

les places. 1 , 47o* A quels si^nes il pretend qu on 

doit reconnoitre un bon soldat. IV ^ no. 
Velours. En quel temps et oi2i a ^t^ Stabile en France 

la premiere manufacture de cette ^toffe : en quo! 

celui de G^nes differe de celui qu'on fait dans ce 

royaome. FV , Sao. 
Velours crois^. Quelle est la nouvelle manufacture qu'on 

^tabli k Versailles : k quelles marques on reconnoit 

le velours crois<^ : qu'est-ce qui rend celui de Genes 

d^fectueux. IV, 555.^ 
Vendenesse , frere de la Palice. Far quelle arme k fea 

ce brave guerrier fut tu^. I , i6o. 
V^nerie. Origine de cet art : ce que c'est. FV , 324- 

Venise. A la decoration de quelle ^glrse cette R^pu-* 

blique employa les premiers essais de la mosa'ique ^ 

lorsque les Turcs eurent banni cet art de Constan li-' 

nople. Ill, 249. 
Venitiens. Foorquoi ils cachent avec soin la machine 

dont ils se servent pour applatir Tor. II , 5. 
Verdet distill^. M. Baum^ est le premier qui en ait ^ta-- 

bli une manufacture k Paris. IV, 34 1* 
Verification d'^critures. Qui sont ceux qui sy sont la 

plus distingu^s et qui ont donn^ des ouvrages k ce 

sujet : Tincertitude de ses preuves : sur quoi elle est 

fondle : quelle est la maniere de proc^der k la v^ri^ 

fication des ^critures. II , 98 et suiv. 
Verme ( Jean de } est le premier qui a joint la peinture 

k Tart de la marqueterie : comment ses successeursi 

ont ench^ri sur son invention : de qui il ^toit con« 

temporain. Ill , in. 
Vernier* Ce que c*est que la division dont traite eel 

Auteur, II , 1 89. 
Vernis. A qui TEurope doit la composition de ses vernis« 

IV, 354. 

Vernis. Le peuple donne ordinairement co nom a la 
couverte de la porcelaine , qui est un tres7l)eau crystal 
pur et sans cooleur. Ill , 629. 

Yemis QQlQvi» Quel e«t le plus beau de tQU9, IV 1 360* 
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Vemis diabolique. Ce que c'est : k quoi oa I'eniploie. 

IV, 274. 
Verre. Anciennet^ de son invention : de quelle utility 

elle a ^t^ pour les sciences. IV , 3€6. 
Verre cass^. Quel est Tusage quonen fait. IV, 87 5. 
Verrerie. Elle doit son origine k la Chymie. IV, 366- 
Verres peints. £n quel temps la mosaique les a substi-- 

tui^s aux marbres. Ill , 248. 
Verre^s concaves. Quel est leur effel. II , 6o2« 
Verres convexes. Ce qui est result^ de la maiiiere de les 

euiplojer. Ibid. 610. 
Verres d'optique. Quelle est la meilleure matiere avec 

laquelle on peut les faire. II, 601. 
Verri (M. ) a donn^ , en i723 , un M^moire pendant' 

h 1 abandon des carrieres d*ardoise de i'Anjou. I ^ 

l32. 

Vers de mer. Quelles precautions on est oblige de pren- 
dre pour qu'ils n'endommagent pas les vaisseaux : ' 
quels ravages ils font en HoTlande. I , SsST 

Viete ( Francois ) a invent^ Talgebre sp^cieuse en iSgo. 
1,57. 

Vilarls ( M. ) , de TAcajd^mie de Bourdeaux : quelle 
d^couverte il a faite en France relativemenl aux lerres 
k porcelaine. III , 5i8. 

Vin. Comment on en fait du blanc avec des raisins 
noirs. IV, 4o4* Comment on le fait mousseux. Ibid. 
4o8. 

Vlnaigrlers. Qu«lles drogues ils mettent dans leur vinai-* 
gre. IV,4i3. 

Vincent ( M. ) > Gendarme , icrit en caracleres si fins 
qu on ne peut les lire qu'avec une loupe. II , 96. 

Vincent de Monlpetit ( M. ) , Jnventeur du court pen- 
dule. II , 409* II ^st aussi Tinventeur de la peinture 
eiudorique. Ill, 4o3. £t des ponies hydrauliques. Ibid, 
495. 

Violons. Comment les Luthiers leur donnent une belle 
forme. II, 619. 

Violons de Cremone. Quel rang ils tiennent en Ire les 
meilleurs. II , 620. 

Vielons de la Chambre da Hoif Comment iU sont refers. 
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Virglnie ( La ). Conibien de boucauts dfi tabac «lle foor- 

nlt tous les ans aux Anglois. IV, i48. 
Vitrei. De quoi on se servoit dans les pays chaud» 
pour fermer les fen^tres avant leur invenlion. IV, 385. 
Vilruve est le seul Archilecte ancien dont nous ajons 
les Merits. I, 129. Ce que cet Auleur dit'au sujet du 
[)remler qui inventa les pompes. Ill, 5ii. 
University de Paris. Pourquol elle ^tablit des Couriers et • 
Messagers : quel est le profit qu'elle en retire actuelle- 
menl. I , .563. Quels sont ses droits par rapport aux 
.Maitres Ecrivains. II , 100. 
Voie d'eau. Combien de pintes elle contient. Ill , 542. 
Voiles des vaisseaux. De qu(^le matiere on les faisolt 
anciennement ; quelle ^toit la forme qu'on leur don- 
noit : quelle difference il y a entre celfes de la M^di- 
terranee et et celles de I'Oc^an. IV, 43 1. 
Volumes. Pourquoi ils sont ainsi nomm^s. 11,574. 
Vouede. Cest une plante bonne pour la teinture et 

qui vlent en Normandie. IV, 219. 
Urbain VIII, Pape , excommunie ceux qui prennent du 

tabac dans I'^glise. IV , 1 54- 
Urinaleurs. Ce que c est. Ill , 490. 
Us et coutumes de la mer. Ce sont les r^lements que 
divers peuples de TEurope ont faits au sujet de la 
Marine. Ill , 276. 
Vues des environs de Paris. Par quel moyen elles ont 

^l^ tirees exaclement. II,6i3. 
Vuidangeurs. Qlicls sont les autres noras qu'on leur 

donne. IV , 43^. 
Waligfort ( Ricliard ) , Anglois. De quel endroit il ^loit 
Abb^ : en quel temps on. a constniit la premiere 
horloge sur ses prindpes. II , 4o3. 
Wallis est le premier qui a trail^ k fond rarilhm^tique 

des infinis. I , i47. 
Wang tl , Empereur de la Chine. Sa femme invenla 

Tart de'ise servir de la soie. Ill , 122. 
Wansleb ( Le Pere ). Ce que cet Auleur dit des clo- 
ches de rOrient dans sa seconde relation d'Egyptc. 
II , 23/. 

Warin. Quelle perfection il a donnie aux machin«a 
d'Aubry, III, 235. 
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Weslon , Anglois , a fait imprimer des Uvres en note* 
^ abr^vtalion. IV , 1 64» 

Wheher. Ce que cet Auteur dit dans son Voyage de 
Dainiatle au sujet de f inventeur du metier k Foulon. 
II, 281. 

Winslow. Ce que ce c^lebre Anatomiste pense des corpA 
pour femmes. IV , 177. 

Wirtemberg ( M^- le Due de )• Quelle manufacture de 
porcelaine il a ^tabli k Louisbourg , pr^s de Stutgard : 
queiks sont les qualit^s de cette porcelaire. Ill j 620. 

Woodward ( M, ) a rendu public , en 1724 j le secret 
de la preparation du bleu de Prusse. 1 , 276. 

Wust ( M. le Baron de ) a donn^ TArt militaire du Par- 
tisan. Ill y 366. 
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.TLiMENis ( Le Cardinal ). Quels soins il s'est doii- 
n^s pour procurer de bonnes laines k TEspagne. IV^ 
492. 
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X EUX artificiels. Par qui ils ont ^t^ inventus : com- 
ment ils se font aujoura hui : histoire d'un singe k ce 
sujet. Ill J 285. 

Yvett«. Quality de Teau de cette riviere : pourquoi on 
vouloit la conduire k Paris : sa comparaison avec 
d'autres eaux. Ill , b44* 

Yvoire. Oi!i se trouve le meilleur : comment on parvient 
k le blanchir. IV, 4^^* Comment on peut le temdre k 
froid. Suppl. tome IV. 
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JtjIVC, Ce que c'eat: quelles en sont lej^pflbprM^t^ : 
quelle est.iararet^ du zinc yierge : quel e& <beii]tiL 
qu4 en a fait mention le premier. HI, 182. \ [" 

4&isca ) Chef de$ Hussites. En quel temps it inventar fitj^ 
des bastions simples ou triangulaires. Ill, 4?^* * ' 
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